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Turquie: assassinat d'un députe kurde

n commando de trois tueurs a police à des «inconnus»,qui depuis
assassiné le 4 septembre en près de deux ans endeuillent cette
plein jour, le député kurde Meh- cité pétrolière kurde.
met S1ncaret un responsable
local du parti. de la démocra- Alors, même que depuis leur anivée
tie (OEP) Mehmet Özdemir à Batman, ils étaient suivis de près
dans une rue commerçante de par des policiers en civil et en uni-

lavilledeBatman.Quatreautresper- forme supposés les protéger, le jour
sonnes, dont le député Nizamettin de l'assassinat cette «protection. po-
Toguç ont été blessés par balles au licière avait complètement disparu.
cours de cette attaque. Ces person- Les tueurs n'ont donc eu aucune
nalités kurdes étaient venues à peine à s'enfuir après leur crime.
Batman pour assisteraux funérailles Quelques heures plus tard, dans des
de Habib Kiliç, président de la fédé- appels téléphoniques à certains jour-
ration locale du OEP,assassinéle 1er naux turcs, une mystérieuse brigade
septembre et pour enquêter sur les turque de vengeance (Tfuk Intikam
meurtres en chaine, attribués par la Tug<Iyl, TIT) revendiquait ce double

assassinatet promettait le même sort
aux 17autres parlementaires du OEP
«suppôts du terrorisme, trcn1resà la
patrie •. m étant considéré par l'opi-
nion comme l'un des escadrons de
la mort opérant sous la direction des
unités spéciales (TIM) de l'armée, le
super-préfet régional a de son côté
mis en avant l'hypothèse du non
moins mystérieux «parti. Hezbollah et
promis que les coupables seraient
arrêtés sous 48 heures. fi n'en a évi-
demment rien été. Dans un pays où
les crimes les plus atroces se sont
banalisés, où personne n'a le cou-
rage ou la volonté de demander des
comptes aux autorités militaires et
policières, l'émotion soulevée par
l'assassinat du député est rapide-
ment passée en pages intérieures.
L'explication du super-préfet selon
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laquelle les tueurs auraient été arrê-
tés dans un premier temps, puis ils
auraient réussi à s'enfuir mais que
grâce à des portraits-robots large-
ment diffusés on ne tarderait pas à
les reprendre semble avoir satisfait
la grande presse turque. A l'instiga-
tion de la police politique CMm, les
grands quotidians d'Istanbul et les
radio-télévisions turques ont d'ailleurs
lancé une campagne d'opinion vi-
sant à accréditer l'idée que les victi-
mes méritaient bien leur sort puis-
qu'elles collaboraient avec les terro-
ristes du PKK! Pour ,preuve, le quoti-
dien Hürriyet a publié une page de
l'agendqQu député N.Toguç:, saisie
par la police après l'agression dont il
a été victime, indiquant une rencon-
tre à Damas, en compagnie d'autres
responsables de son parti. avec
A.Öcalan, le chef du PKK,Cette ren-
contre avait eu lieu au moment où
le préSident turc Turgut Özal lui-
même prônait une solution politique
négociée et où les députés kurdes
tentaient de I).oue~les fils d'un dialo-
gue entre les protagonistes de ce
conflit de plus en plus atroce déchi-
rant leur pays,

Mehmet Sincar est le 54è responsa-
ble dll DEP(succe~eur, du HEJ', inter-
dit par la Cour 'Constitutionnelle tUr-.
que) assassiné au cours des deux
dernières années. Pour l'opinion
kurde et pour nombre d'observateurs
étrangers, y compris les grandes or-
ganisations internationales de dé-
fense des droits de l'homme, ces as-
sassi,natssont l'oeuvre des servicesde •
la contre-guérilla turque à la guérilla
kurde, une .guerre spéciale. visant
à terroriser et à ,éliminer physique-
ment les partisans ou sympathisants
prés\.lIDé~des insurgés dans les vil-
les est'activement menée par les ser-
vices spécialisés turcs. Plus d'un mil-
lier d'intellectuels, journalistes, étu-
diants, .médecins, ingénieurs et en-
seignants kurdes ont ainsi été assas-
sinés en moins de deux ans dans les
villes çonsidérées comme des fiefsdu
nationalisme kurde comme Silvan,

, .

Batman, Diyarbakir et Cizre. Aucun
assassin n'a jamais été arrêté et les
témoignages sur les tueurs cmêtés

par la population, remis à la police
et relâchés par celle-ci abondent.
Tout comme la guerre officielle, cette
guerre secrète semble suivre un plan
soigneusement établi, visant à frap-
per successivement dans plusieurs
villes cibles afin de créer un climat
de terreur conduisant la population
soit à collaborer avec l'armée soit à
partir vers l'ouest.Ainsi, pour ne pren-
dre que les faits marquants du dé-
but septembre : le 1er assassinat à
Batman de Habib Killç:,dirigeant lo-
cal du DEP, le 2ème Docteur Zeki

, Tanrikulu, médecin chef de l'hôpital
de Silvan, très aimé de la population
pour sa compétence, son huma-
nisme et sa probité et sansaffiliation
politique, est froidement abattu dans
son cabinet. le 3ème, arrestation à
l'aéroport de Batman de Nesirn Killç,
venu assister aux funérailles de son
frère, le 4ème, assassinat à Batman
du député M, Sincar et de M.
Özdemir, nouvelles menaces de mort
contre Mme Leyla Zona, députée à
Diyarbakir, le 9, celle-ci échappe
miraculeusement à un attentat dans
la maison même de Sincar, à
Kiziltepe où elle était venue présen-
ter ses condoléances; les tirs de mi-
traillettes et les trois grenades la vi-
sant ont blessé cinq autres visiteurs,
dont les enfants.

Dans un communiqué rendu public
le 6 septembre à Paris Amnesty In"
temational affirme recevoir réguliè-
rement des informations plausibles
faisant état de menaces de mort pro-
férées par les forces de sécurité con-
tre desmilitants kurdes. Lesmembres
d'une délégation étrangère ont dé-
claré qu'ils étaient présents lorsqu'un
commandant de la gendarmerie a
menacé Leyla Zona. Ramazan Sat,
qui avait déposé plainte contre la
police de Batman pour menaces de
mort et tortures a été abattu dans la
rue par des tueurs non identifiés trois
mois plus tard. Dans la ville de Silvan
(province de Diyarbakir) un com-
m~dant de la gendarmerie a été
enregistré sur bande magnétique
alors qu'il organisait l'assassinatd'un
homme politique local. L'enregistre-
ment a été réalisé en présence de

l'ancien ministre de l'intérieur !smet
Sezgin. A la connaissance d'Amnesty
International, aucune poursuite jUdi-
ciaire n'a été engagée contre ce
commandant. Sur l'enregistrement
en question, ce dernier affirmait
qu'après l'assassinat, il s'efforcerait
d'en faire porter la responsabilité au
PKK. Le 5 septembre l'actuel minis-
tre de l'intérieur Mehmet Gazioglu qui
s'était rendu à Batman, aurait dé-
claré : «selon les premières informa-
tions, il s'agit de J'œuvre du PKK, qui
cherche à exacerber les tensions ré-
gnant dans la région.,

D'autres députés du DEP,qui se trou-
vaient à Batman au moment des
faits, déclarent qu'ils ont été étroite-
ment surveillés par la police la veille
du meurtre, constamment suivis par
au moins deux véhicules ainsi que
par de nombreux policiers en civil.
Tous les observateurs étrangers qui
se sont redus dans la région signa-
lent que les policiers sont particuliè-
rement nombreux à Batman et que
tous leurs déplacements ont été con-
trôlés. ilest donc normalement pres-
que impossible qu'un tel meurtre soit
commis en toute impunité et en plein
jour, dans le centre de la ville, Mais
les parlementair,es du DEPdéclarent
que tous lespoliciers avaient disparu
le matin du 4 septembre.

Le parti de la dér.nocrc:rtie(DEP)n'a
pas été autoiisé à' orgCmiserune cé-
rémonie de funérailles pour rendre
hommage à son député assassiné.
Malgré les assurances du président
Demirel et du Premier ministre Tansu
Çiller que ,le DEPpourrait organiser
librement une cérémonie, le préfet
d'Ankara, agissant à la demande du
chef de la sûreté de la ville, a inter-
dit les funérailles. La police est inter-
venue avec une violence extrême
contre la foule rassemblée devant le
siège du DEP.Elle a également inter-
dit l'accès d'Ankara aux autocars
transportant des provinces les ci-
toyens souhaitant rendre un demier
hommage au député Sincar. La dé-
pouille de ce dernier a été confisquée
à la morgue, transportée et enterrée
à la sauvette dans son village natale
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par les soins de l'armée qui n'a tenu
aucun compte de la volonté de sa
famille.

Voici, à titre d'information, des ex-
traits du témoignage du journaliste
turc Ismet G.Imset, paru dans la re-
vue Turkish Probe du 14 septembre
(Ch. p. 146)paraissant en anglais à
Ankara sur l'attitude des autorités
turques dans cette affaire :

.Le meurtre de Mehmet
Sincar, député et responsable local
du Parti pro-kurde de la Démocratie
(DEF), le 4 septembre dans la ville-
raffinerie de Batman dans l'est du
pays, a eu des prolongements qui
indiquent clairement que la tolé-
rance mcmitestée par la Turquie pour
la politique des Kurdes, à fortiori pour
leur séparatisme, est presque à bout.
Sincar, un représentant élu du peu-
ple, a non seulement été tué, mais il
l'a été dans des circonstances plus
que suspectes. Les suites de sa mort
tendent à démontrer que, malgré
toutes les assurances officielles, une
nouvelle campagne clandestine a
vu le jour pour .éliminer. les 17 dé-
putés kurdes restant au parlement.

Les accusations des collègues
de Sincar selon lesquelles la protec-
tion policière accordée aux députés
- qui se trouvaient à Batman pour en-
quêter sur le meurtre d'un autre res-
ponsable du Parti - aurait été retirée
juste avant l'assassinat duparlemen-
taire, n'ont jamais reçu de réponse
satisfaisante.

Les autorités locales se sont
contentées de faire des déclarations
embarrassées pour tenter d'expliquer
comment des députés kurdes ont pu
être laissés sans protection dans une
ville réputée pour sa violence impi-
toyable à l'encontre des militŒlts pro-
kurdes.

Un des chets de la sécurité a
prétendU que les députés ne vou-
laient pas qu'on les suive. D'après un
autre, ils auraient demandé à ne pas
être protégés. Encore un autre a dé-
claré qu'il y avait bel et bien une pro-
tection devŒlt l'immeuble du DEP,
mais que les députés étaient sortis
par la porte de derrière. Et ainsi de
suite. Aucune de ces déclarations n'a

servi à éclairer la nation sur ce qui
s'était réellement passé.

CependŒlt, d'après d'autres
députés du DEP, il y avait effective-
ment une protection policière depuis
le début de leur visite dans la région,
mais celle-ci aurait été retirée dans
la matinée du samedi, peu avant
l'assassinat.

La conclusion évidente du
DEPet des militŒlts kurdes était qu'un
tel meurtre ne pouvait avoir lieu sans
la coopération des autorités locales,
ou du moins sans que celles-ci ne fer-
ment les yeux. Un autre incident
grave en tin de semaine, au cours
duquel un autre député du DEP
échappa miraculeusement à lamort,
ne tit que renforcer leur conviction.

La maison familiale de Sincar
à Kiziltepe, Mardin, a reçu la visite
de plus de 6.000 amis et supporters
depuis le 9 septembre et a été sous
lasurveillŒlce constŒlte des troupes
locales et de véhicules blindés.

Samedi, cependŒlt. les trou-
pes et les blindés auraient été retirés
vers 7h du matin (heure locale). En-
viron quatre heures plus tard, la
maison tut ébrŒl1ée par trois explo-
sions, suivies de six coups de feu.
Cinq personnes, dont des enfants,
turent blessées au cours de l'attaque.

Ley1a ZŒla, femme député
parmi les plus ouvertement pro-kur-
des au Parlement et soupçonnée
d'avoir des liens avec le Parti, illégal,
des Travailleurs du KurdistŒl (PKK),
aurait dû se trouver sur le toit de la
maison avec les autres femmes, lors-
que les bombes sont tombées. .Au
lieu de cela, j'étais en bas en train
de regarder la télévision., déc1ara-t-
elle peu après.

D'après le dirigeŒlt du DEP,
Yasar Kaya, l'attaque visait ZŒla.
Pratiquement tout le monde, y com-
pris le ministre de l'Intérieur Mehmet
Gaziog1u, s'accorde pour dire qu'il y
a eu des tentatives dans le pays pour
compromettre la fratemité entre Kur-
des et Turcs.

L'attaque visŒ1t la maison de
Sincar pourrait fort bien être un pas
de plus vers un durcissement du DEP,
qui subit déjà des pressions intemes
afin de prendre des mesures radica-

les contre le parlement turc. La se-
maine demière, on a pu assister à un
jeu du chat et de la souris entre les
autorités turques et des responsables
du DEP, qui n'a servi qu'à renforcer
la position des durs à l'intérieur du
mouvement pro-kurde légal. Toutes
les tentatives de la famille de Sincar
et des dirigeŒlts du DEP pour orga-
niser une cérémonie funèbre turent
bloquées - mais bloquées d'une ma-
nière tellement habile qu'Ankara a
toujours donné l'impression que la
Turquie faisait tout ce qu'elle pouvait
pour venir en aide au Parti. Dans un
premier temps, le DEP avait trans-
porté le corps de Sincar de Batman,
lieu de son assassinat, à Ankara - où
l'on avait donné l'autorisation d'orga-
niser une cérémonie officielle au par-
lement.

Ensuite, le DEP annonça qu'il
allait organiser sa propre cérémonie
en l'honneur du défunt, qu'il renon-
çait à la cérémonie funèbre à l'As-
semblée nationale et qu'il recouvri-
rait le cercueil du drapeau du Parti
plutôt que du drapeau turc.

Cette déclaration eut le don
de mettre en colère de nombreux
Turcs, parmi lesquels des soldats
aussi bien que des hommes politi-
ques, car elle tut prise pour preuve
que le DEP refusait l1dentité turque
tout court.

24 heures après l'attaque vi-
SŒlt lana, le ministre de l'Agriculture
prononça un discours d'une extrême
violence, disŒlt que quiconque re-
fusait l1dentité nationale turque pou-
vait aller au diable et rôtir en enfer,
selon ses propres termes.

.ceux qui disent qu'ils ne sont
pas turcs, ceux qui n'acceptent pas
le drapeau turc peuvent aller rôtir
dans l'enfer de leur choix., déclara
Sabin. Trois jours avant le meurtre de
Sincar, le président turc Suleyman
Demirel avait fait une remarque si-
milaire, par laquelle il déclarait à la
nation que quiconque sympathisait
avec ceux qui versaient le SŒlg dans
le sud~st du pays était lui-même un
tueur.

Réalisant à quel degré de co-
lère leur tactique avait poussé la
nation, la première chose que tirent
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En outre, la pression de la police sur
les services du gouvemeur s'était in-
tensifiée. A Partir de mercredi après-
midi, la police commença à insister

"sur la nécessité de faire sortir le corps
de la ville et de s'épargner ainsi un
travail supplémentaire, tout ça, pour
-un traftre kurde».

Par les brutalités qu'elle a
commises à Ankara dans le cadre
des funérailles, la police s'estencore
d'avantage aliéné le peuple dans la
capitale. Ces brutalités ont été fil-
mées par une télévision privée, mais
aucune enquête n'a encore été
ouverte par les autorités.

La fureur de la police était
clairement visible dans une des sé-
quences du bulletin d'information
télévisé InterStar qui montrait de
quelle manière la police avait «dis-
persé»la foule à Sihhiye, dans le bas
de le;! ville.

Deux de ces scènes furent

les députés du DEP après avoir ra-
mené le corps de Sincar dans la ca-
pitale fut de chercher le soutien et la
compréhension des autorités.

Ainsi, la semaine demière, les
dirigecmts du Parti et plusieurs dépu-
tés se sont présentés au Palais prési.
dentiel pour en appeler à Demirel.

Un jour plus tard, ils eurent
une entrevue avec le Premier minis-
tre TansuÇiller. «Nousavons reçu des
réponses positives des deux côtés»,
déclara ensuite Kaya au Turkish
Probe. «Ilsont dit qu'ils nous compre-
naient et qu'aucune tentative ne se-
rait faite pour empêcher les funé-
railles».

Selon un député du DEP,Çil1er
faisait preuve d'une compréhension
telle qu'elle alla jusqu'à blâmer la
jeune démocratie turque pour les in-
cidents et qu'elle déclara à la délé-
gation: «Nous devons essayer, tous
ensemble, de transformer (la Tur-
quie) en une démocratie mature».

Le DEPpense qu'il s'agissait là
d'une allusion déguisée à des cou-
rants an ti-kurdes qui font surface
dans la communauté turque.

Cependant en dépit des as- .
surances données, lorsque le Parti
voulut mettre en place son pro-
gramme de funérailles, il dut faire
face à des difficultés incroyables.
Pendant toute la durée de l'épreuve,
on a pu observer que le DEP fit le
maximum pour empêcher toute pro-
vocation et pour calmer ses Parti-
sans.

Le premier jour, après que
Çil1er eut déclaré qu'ils avaient le
droit d'organiser leur propre cérémo-
nie funèbre, les services du gouver-
neur annoncèrent le contraire aux
responsables du DEP.Lesservices du
gouverneur et ceux de la police fi-
rent savoir qu'ils leur refuseraient
l'autorisation d'organiser des funé-
railles, s'ilspersistaient à vouloir éta-
blir leur propre programme.

Ce que l'on omitde mention-
ner publiquement c'est que le gou-
vemeur lui-même était sousune pres-
sion considérable de la part des for-
ces de police de la capitale pour faire
sortir le corps d'Ankara le plus vite
possible.

En raison de la cérémonie pro- qu'il avait reçu des instructions ver-
jetée, toutes les forces de police bales des services du gouvemeur. Il
étaient sur les dents et durent faire ajouta: .Ils nous feront aussi parvenir
de longues heures supplémentaires. des ordres par écrit».
A partir du dimanche, les cinq ac- Un autre responsable de l'hâ-
cès principaux à la ville furent ver- pital se plaignit auprès du Turkish
rouillés. Probe que .la police avait pris le con-

Tous les groupes se rendant trôle partout».
aux funérailles durent rebrousser Selon les propres termes de
chemin. A l'intérieur de laville, les Kaya, .le corps de Sincar fut saisi».
policiers avaient établi despostes de L'origine probable des difficultés en-
contrôle où ils empêchaient les ci-' treleDEPetAnkaraétaitlademande
toyens d'origine kurde de pénétrer. depouvoirinhumerSincaraprèsune
dans certains districts. cérémonie religieuse à Ankara.

En apprenant que leur céré- Le DEPvoulait procéder à la
manie avait été interdite, les respon- levée du corps, le placer pendant
sables du DEPdécidèrent de tenter une joumée entière sur un catafal-
de récupérer le corps tout en évitant que devant le siège du Parti, le por-
au maximum les risques de mani/es- ter à pied jusqu'à une mosquée à 500
tation de masse. mètres de là et ensuite le ramener à

Une longue réunion eut lieu Kiziltepe, Mardin, ville natale de
au siège du Parti. Plus tard, un Sincar.
groupe de députés quitta l'immeuble «Iln'en est pas question», dé-
pour se rendre avec plusieurs voitu- clara le chef de la sécurité d'Ankara,
res à l'hôpital Hacettepe. .ils ne défileront pas dans la rue».Dès

Ce qu'ils ignoraient, c'est que le début la police était opposée à
la police y avait déjà pris des mesu- cette idée.
res. Le parking avait été barricadé Le jeudi, il était devenu évi-
par des voitures de police banalisées, dent que ni le DEP,ni la famille de
auxquelles on avait donné l'ordre de . Sincarne réclameraient le corps si on
se garer là afin d'éviter que d'autres le leur permettait pas de lui rendre
voitures ne viennent y stationner. hommage à Ankara.

A l'entrée de la salle des ur-
gences, troisrangs de policiers de la
brigade anti-émeute faisaient le
guet. A l'intérieur du bâtiment à l'en-
trée de la morgue, une douzaine de
policiers armés de fusils semi-auto-
matiques barraient le couloir qui con-
d~ait~mlapêceoùé~tgardé.
le corps de Sincar.

Les mesures de sécurité
étaient à ce point sévères que même
l'ambulance, louée pour emmener le
corps, ne put passer.

Mais les députés finirent par
pénétrer à l'intérieur de l'immeuble
et se rendirent au bureau du direc-
teur de l'hôpital, où ils attendirent
près d'une demi-heure avant de se
rendre compte que lui aussiavait dû
recevoir des instructions des autori-
tés.

Ils purent finalement l'avoir
au téléphone; le directeur leur dit
qu'il ne voyait aucune raison médi-
cale empêchant les funérailles, mais

-)
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décrites en détail par le 1UrldshDaily
News de la même semaine.

Voici le récit de la première:
•Le sang gicla de la bouche de la
victime lorsque la première matra-
que s'abattit sur son visage. Sixpoli-
ciers lui sautèrent dessus. Il tomba
par terre après avoir essaye en vain
de fuir. Il appela à l'aide et les six
policiers en uniforme levèrent leur
matraque. ns le frappèrent à main-
tesreprises, à l'estomac, dŒlSle dos,
mais surtout à la tête.

Deux des otticiers, après
l'avoir tabassé pendant une demi-
minute, se mirent à lui donner des
coups de pied à la tête. Une botte
atterrit sur l'ŒIière de son crâne. Une
autre lui écrasa le nez.

Lesquatre autres se joignirent
à eux et se mirent à sauter sur lui
comme sur un tremplin.

Il seretourna plusieurs tais,son
visage ne reflétant que douleur et
terreur.

Entin, les policiers décidèrent
de s'en aller ailleurs. L'un après
l'autre, ils lui donnèrent un demier
coup de pied.

Mais l'un d'entre eux traîna un
peu, se retourna soudain et d'un
grand bond atterrit avec ses deux
pieds sursa colonne vertébrale. Sans
lui jeter un regard, le groupe de six
policiers en uniforme partit en cou-
rant pour se ruer sur un autre
Kurde ....

ft maintenant la description
de la seconde scène: .La jeune tille
hurlait en courant dŒlS la rue, es-
sayant d'échapper à quatre policiers
en uniforme qui la poursuivaient et
la harcelaient de coups de matra-
que. Un coup après l'autre. Un cri
après l'autre. LesécrŒlSde télévision
relayèrent ses hurlements jusque
dŒlS les toyers de millions de 1Urcs.
Pendant ce temps, les torces de p0-

lice demandaient par radio à leur
quartier général de leur envoyer
d'autres matraques pour remplacer
celles qui s'étaient casséessur le dos
des victimes.

ns lui donnèrent des coups de
pied - elle reçut une botte dŒlS l'es-

tomac. Deux policiers lui tenaient les
bras pendant qu'un troisième la frap-
pait. ns la jetèrent sur le côté, elle
tomba tace par terre sur le trottoir -
ils partirent en courant en direction
d'un autre manifestant.

Ce que l'on vit sur les écrŒlS
de télévision n'avait qu'un très loin-
tain rapport avec la veISiondes auto-
rités expliquant que la police n'avait
tait qu'essayer de disperser la taule.
Des témoins devant le siège du DEP,
comprenant des députés et un jour-
naliste de TDN,ont entendu les poli-
ciers crier ouvertement .Vive la 1Ur-
quie, à mort le PKK. pendant qu'ils
attaquaient différents groupes, ainsi
que les cris de leurs victimes leur ré-
pondant .L'Etat est un tueur•.

De tous les incidents violents
qui suivirent la mort de Sincar, le plus
grave fut sans conteste celui qui
coûta la vie à un étudiant de 22 ŒlS,
Engin Atay, en route pour Ankara et
œrêté à des kilomètres de là au ter-
minus des bus d'Esldsehir.

Atay aurait voulu participer à
la cérémonie funèbre, mais il fut ar-
rêté. D'abord, on l'emmena au cen-
tre desservicesde sécurité de la ville.
Menottes aux mains, il fut ensuite ra-
mené dŒlSson propre appartement
au 8ème étage d'un immeuble de la
ville. La demière tais qu'on vit Atay
fut lorsque son corps s'écrasa sur le
toit d'une voiture en stationnement.
après <être tombé. du 8ème étage
avec les mains liées derrière le dos.

Après sa mort, la police l'ac-
cusa d'être un militant de gauche -
SŒlS la moindre trace de preuve. Elle
prétendit également qu'il avait sauté
par la tenêtre de son propre chet.

S'il n'y avait pas eu l'attaque
à la bombe sœnedi sur la maison de
Sincar, ces troisincidents auraient été
les seuls événements drœnatiques
suite au meurtre.

Mais ce n'était pas le cas. Tout
porte à croire qu'il y aura d'autres at-
taques dans un avenir proche visant
le DfP, les militants pro-kurdes,
d'autres journalistes et hommes poli-
tiques.

L'enquête sur le meurtre de

Sincar montre œnp1ement avec quel
.sérieux. Ankara s'occupe de l'at-
taire .

Le lundi précédent. dŒlS une
interview en direct au cours du très
populaire programme .32. Gün. (Le
32ème jour) de Mehmet Ali Birand,
de hauts tonctionnaires du gouver-
nement annoncèrent avec grandilo-
quence que le meurtrier de Sincar
avait été œrêté. Selon eux, l'assassin
était entre les mains de la police et
l'affaire quasiment terminée.

Deux jours plus tard, la police
locale et des responsables de la Loi
d'exception tirent savoir que les deux
assassins de Sincar étaient parvenus
à s'échapper.

Des photos et des pièces
d1dentité turent remises à la presse.
Au bout d'une semaine dmvestiga-
tion, il ne reste qu'une quinzaine de
suspects entre les mains de la police,
la moitié à peu près de ceux qui
avaient été œrêtés à l'origine. Et rien
ne porte à croire qu'on estaujourd'hui
plus près d'œrêter les coupables qu'il
ya une semaine.

Lesmilitants kurdes ne croient
plus que le Hezbollah dŒlSle sud-est
de la 1Urquie ait été impliqué dans
les meurtres, et ils se rendent compte
que~pressebEéeà~tanbulron~
nue d'être utilisée pour jeter un voile
sur une cœnpagne clandestine diri-
gée contre eux.'
L'assassinat du député M.Sincar
marque une nouvelle phase de ra-
dicalisation dans la guerre du
Kurdistan. Après les journalistes de
l'opposition et les personnalités de la
société civile kurde, cibles favorites
des escadrons de la mort de la con-
tre-guérilla, ce sont donc désormais
les derniers témoins et porte-voix de
la population kurde martyrisée qui
sont visés. Lesautorités militaires tur-
ques. après avoir obtenu carte blan-
che de la part de la classe politique
et obtenu le soutien enthousiaste des
médias turcs, s'emploient à étouffer
les dernières voix susceptibles de
contredire leur version des événe-
ments de la terrible guerre qui met à
feu et à sang le Kurdistan turc.
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Après les villages de montagne,
l'armée turque bombarde et

détruit des villes kurdes

. auraient été détruits. La presse tur-
que parle de la mort de deux mili-
tants du PKK, d'un officier turc et de
deux enfants âgés de2 et 12 ans.
Une dizaine de civils auraient égale-
ment été blesséspar balles au cours
de ce siège.

Selon Mme. ÇiDerla guerre du Kurdistan
a fait 1600 morts en 6 semaines

La communauté intemationale qui
est restée silencieuse sur la destruc-

de Cizre,situéeà proximité de la jonc- tion par Saddam Hussein des villa-
tion des frontières turco-irako-sy- ges et villes du Kurdistan irakien de
rienne. Après deux joumées d'inten- 1987 à 1991 reste également sans
sescombats et de pilonnages le siège réagir face à la destruction progres-
de la ville à été levé le 12septembre sive, tranche par tranche, ville après
au soir. Selon les témoins de nom- ville, du Kurdistan truc par les trou-
breux commerces et habitations . pes et l'aviation d'Ankara.

L'heureestdonc à l'escalade militaire
et à la guerre totale. Une nouvelle
«loi anti-terroriste» en cours de prépa-
ration doit faire taire les dernières
voix contestant le bien-fondé de
cette option militaire. Les publica-
tions critiques seront plus systémati-

eux qui espéraient que la no- lance-roquettes, 630 missiles anti-
mination d'une femme au chars, 431 armes légères, 2 mortiers,
poste de premier ministre op- 101 radios, 67 mines, 211 grenades
porterait une note d'huma- et d'importantes quantités de muni-
nisme, de bienveillance et de tions•. Elle a promis que son gouver-
douceur aux rudes mœurs nement allait former de nouvelles
politiques turques en auront unités de commandos, acquérir de

été pour leurs frais. Le professeur nouveaux véhicules et hélicoptères
Çiller s'affirme aussi belliqueuse et pour améliorer la capacité de com-
cocardière que les généraux turcs. bat de l'armée turque et permettre à
Ainsi. le 2 septembre, dans une in- , celle-ci de gagner rapidement la
tervention très remarquée devant le guerre. Elle s'estengagée à rencon-
groupe parlementaire de son parti, tre les leaders des autres partis afin
elle s'estfélicitée de la mort de «1020 de lesconvaincre que cette question
terroristes du PKK»au cours des af- devrait rester au dessusdes rivalités
frontements des 6 demières semaines de partis et de réaliser un consensus
avec lesforces turques. Lescadavres national autour de l'armée. Toute
de 593 d'entre eux auraient été re- proposition de réforme, de solution
censés par l'armée, les autres politique ou de dialogue serait. selon
auraient été enterrés dans des fosses Mme. Çiller, une concession aux ter-
communes ou brûlés par le PKK, à roristeset ne ferait que semer la con-
l'en croire le premier ministre turc qui fusion dans les esprits.
a ajouté qu'au cours de la même
période 443 militants présumés du
PKK avaient été arrêtés, 198 soldats .
et gendarmes turcs tués, 340 blessés
et 29 enlevés par le PKK. Lespertes
civiles seraient de 378 morts et 405
blessés. Selon elle, l'armée turque
aurait «saisi en ces 6 semaines 21

Le 19 août l'aviation turque a pro-
cédé au pilonnage intense des villes
de Yuksekova et de Çukurova située
à proximité des frontières irakienne
et iranienne. Dans la seule ville de
Yuksekova ces bombardements ont
provoqué la destruction d'une cen-
taine de magasins et de plusieurs
centaines de maisons. Environs
25.000 des 30.000 habitants ont dû
se réfugier dans les montagnes pour
échapper à ces bombardements
aveugles. Le maire a demandé la
protection des instances intematio-
nales. La ville de Çukurca déjà sé-
rieusement affectée en 1992 a éga-
lement subi des dégâts considéra-
bles. L'armée a interdit aux observa-
teurs et journalistes l'accès de ces
deux villes. Elle a également encer-
clée à partir du 10septembre la ville

ngagée dans une «guerre to-
tale contre la 29"me insurrec
tion kurde> l'armée turque pra-
tique désormais au Kurdistan
la politique de la terre brûlée.
Après avoir, dans un premier
temps, évacué, brûlé et rasé

plusieurs centaines de villages kur-
des (ct. liste en annexe) situés en zo-
nes montagneuses elle s'emploie
maintenant à bombŒder sous des
prétextes divers des bourgades et
villes qu'elle considère comme «per-
dues. ou difficiles à défendre. Il Y a
un an la stratégie de destruction des
villes avait commencée à Sirnak,
ville de 25.000 habitants presque en-
tièrement détruite dont les habitants
avaient sans succès collectivement
demandé asile politique aux pays
occidentaux. Puis Varto et Kulp
avaient subi un sort similaire tandis
que lice et Silvan victimes d'une ter-
reur permanente sevidaient de leurs
habitants.
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Libération des otages occidentaux

quement saisies ou interdites. les
cours de sûreté de l'Etat se chenge-
ront de mettre derrière les barreaux
leshommes politiques ou les intellec-
tuels contestataires.

En application de ce nouveau cours
de la politique turque. après l'inter-
diction par la cour constitutionnelle
en juillet du Parti Populaire du Tra-
vail (HEP)pour propagande sépara-
tiste. le 15 septembre. Yasen Kaya.
président du nouveau parti légal pro-
kurde DEPa été arrêté et incencéré
pour des propos tenus lors du con-
grès du Parti démocratique du
Kurdistan irakien. en août dernier.
Presque au même moment les cours
de sûreté de l'État accéléraient l'ins-
truction des divers procès pour délit

es occidentaux enlevés par le
PKKdans le cadre de .la politi-
que de sensibilisation de l'opi-
nion occidentale à la sale
guerre du Kurdistan- ont été
tous progressivement relâchés
grâce à l'intervention des diver-

sespersonnalités et organisations de
défense des droits de l'homme sans
aucune contrepartie.

Les quatre touristes français retenus
depuis 24 juillet - Pierre Fix, Michel
Condray, Robert Audoin et Fernand
Henon - furent les premiers à être
libérés dans la nuit du 9 au 10 août,
dans la province de Van. Le lende-
main, le Britannique David
Rowbotton et l'Australienne Tania
Miller, détenus depuis le 5 juillet ont
également été remis en liberté. Le 21
août, trois Suisseset un Italien tous

d'opinion du sociologue turc lsmail
Besikçi et de Mehdi Zana, ancien
maire de Diyenbakir. qui ont chacun
déjà passé plus de 14 ans dans les
prisons turques pour leur combat
pacifique en faveur de la reconnais-
sance des droits du peuple kurde.
L'ancien président du HEP,le député
de Diyenbakir Fehmi lsiklen,déchu de
son mandat de parlementaire et de
la vice-présidence de l'Assemblée est
poursuivi pour attente à l'unité na-
tionale par la Cour de Sûretéde l'État
d'Ankena qui requiert contre lui la
peine de mort.

La Turquie mène assurément une
guerre tousazimuts pour étouffer une
nouvelle fois la voix de ses 15 à 18
millions de citoyens kurdes.

semble-toil témoins de Jéhovah à la
recherche de l'Arche de Noë, ont été
enlevés dans la région du Mont Ara-
rat par une unité du PKK se propo-
sant de .leur montrer les réalités ac-
tuelles du pays.. Dans une déclena-
tion à l'envoyé spécial du journal
suissele Nouveaux Quotidien du 27
août. lesravisseursaffirment qu'ils .ne
toucheront pas à un seul cheveu de
ceux qui sont retenus dans la mon-
tagne>, que par ces actions ils veu-
lent .démontrer à l'opinion occiden-
tale que la guérilla kurde contrôle le
territoire et imposer à l'Europe l'ur-
gence de la question kurde>.

A défaut des représentants des gou-
vemements concemés, des députés
et journalistes italiens, suisseset alle-
mands se sont rendus au Kurdistan
turc où ils ont pu voir de près la si-

tuation tragique d'un pays plongé
dans la guerre et la misère, l'OIUni-
présence et la brutalité de l'œmée
turque. Grâce à leurs témoignages,
grâce aux contacts noués dans les
milieux kurdes, ils ont pu obtenir la
libération, le mendi 14septembre de
leurs compatriotes, dans un village
situé près du Mont Arenat. Les ota-
ges ont été longuement et apparem-
ment rudement interrogés par la p0-

lice turque qui semble les avoir ac-
cusés de .complicité avec le PKKf•.
Résumant le sentiment de ses com-
pagnons, l'otage suisse Nico Panta
déclene au journaliste de l'Hebdo (du
16 septembre) : .Trente jours dans la
montagne ont été moins durs qu'une
seule journée entre les mains de la
police turque. ils nous on tous saisi :
nos films, nos écrits et notre matériel.
ils nous ont empêchés de téléphoner
et de recevoir des appels. Et ils nous
ont accusés d'avoir collaboré avec
le PKK.(....) LesKurdes nous ont très
bien traités et nous ont toujours
donné ce dont nous avions besoin.
Sauf une fois, nous avons été dépla-
cés et nous avons dû marcher deux
nuits, au-dessusde troismille mètres.
Cette marche a été très dure>.

Le sort des otages a suscité la publi-
cation dans la presse française de
722 articles et de nombreuses infor-
mations à la radio et à la télévision
sur le prOblème kurde en Turquie et
sur la guerre du Kurdistan. Le fonc-
tionnement des médias ne réagissant
qu'à l'urgence et au sensationnel
semble hélas de nature à justifier ce
genre de prises d'otages conçues
comme des opérations publicitaires
sans intention de nuire aux person-
nes. Ceux qui souhaitent éviter des
randonnées forcées dans la monta-
gne et les divers risques inhérents à
un pays en guerre savent à présent
que la Turquie n'est plus une desti-
nation touristique ordinaire et tran-
quille.
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Iran: Une commission de l'ONU
dénonce l'assassinat des opposants

Situation humanitaire au Kurcüstan irakien

La sous-commission «regrette»aussi
que, depuis plus d'un em, le gouver-

actes, à les sanctionner ou à les to1é-
reIb,le texte rejette «toutejustification
culturelle ou religieuse de non-res-
pect des normes universelles en ma-
tière des droits de l'homme».

D'autre part, sous-commission «con-
damne fermement les violations
massives des droits de l'homme qui
continuent d'être commises en Iran :
exécutions desprisonniers politiques,
lapidation, tortures et autres traite-
m~tsdégrooan~~g~atioop~~
que des femmes, persécutions inces-
santes infligées aux Kurdes et aux
Bahais, harcèlement des familles de
réfugiés politiques».

de MiddJeEast Economic Survey du
30 août. qui affirme par ailleurs que
malgré l'embargo intemational«Ba-
gdad livre par camions 10.000 à
20.000 bœils de produits pétroliers
par jour à l'Iran et exporte égale-
ment, par le biais des camions turcs,
des produits pétrOliers en Turquie>.
Cependemt les Kurdes qui possèdent
de nombreux puits de pétrole dems
lesterrttoires qu'ils contrôlent ne sont
pas autoriséspar le Comité des Semc-
tions des Nations unies à acquérir
une petite raffinerie pour pourvoir
aux besoinsde la population. LeCon-
seil de Sécurité préfère recommem-
der à Bagdad de coopérer pour
l'amélioration de la situation huma-
nitaire au Ktirdistem. Au lieu de don-
ner à la population éprouvée du
Kurdistem les moyens de son auto-
suffisemce et de la maîtrise de son
destin, les pays occidentaux vont
continuer de lui faire parvenir de
quoi l'empêcher de mourir en main-
tenant la jeune démocratie kurde
dans une situation d'assistée perma-
nente.

reconstruire leur pays. de faire redé-
marrer leur économie, notamment
en extrayemt leur propre pétrole pour
surmonter la terrible crise énergéti-
que dont ils souffrent. Faute de fuel.
ils vont être amenés à couper les
demiers bois de leurs maigres forets
pour sechauffer cet hiver, favorisemt
ainsi un désastre écologique.

Conscients de ce péril majeur, les
Kurdes achètent en contrebande
aux compagnies irakiens de l'es-
sence, du kérosène et du gazole pro-
venemt des champs de Kirkouk et de
Mossoul. Ils doivent payer en dollar
ces achats. Ainsi un litre d'essence
vendu à 0,07 dinar (0,1 cent améri-
cain) dans leszonessouscontrôle ira-
kien estpayé 8 cents. soit 80 foisplus
cher par les Kurdes, selon une étude

a série d'assassinats d'oppo-
semtsiraniens en Europeperpé-
tréspar lesservices de Téhéran
retient enfin l'attention des ins-
temces internationales. Le 23
août. la sous-commission des
droits de l'homme des Nations

La situation est effectivement de plus . unies a adopté par vingt voix contre
en plus intenable. Lesrégions adrni- trois et deux abstentions une résolu-
nistrées par le gouvernement régio- tion qui «condamne les assassinatsà
nal kurde soufre des semctions en l'étranger de ressortissantsircmiens»
principe destinées à punir le régime et indique qu'elle présume «laparti-
de Saddam Hussein. Cellui-ci appli- cipation directe des services otticiels
que en plus un blocus interne contre ircmiens à ces assassinats».Considé-
le Kurdistem. Malgré des démarches remtque «lesgouvemements doivent
multiples des a.N.G .. le Conseil de être tenus responsables des tentati-
Sécurité n'a pas encore pris la déci- ves d'assassinat et des actes d'agres-
sion indispensable d'exempter le sionsperpétrés par leurs agents dŒlS
Kurdistem de certaines de semctions d'autres pays. ainsi que des mesures
de façon à permettre aux Kurdes de délibérées visant à inciter à de tels

es États-Unis, la Gremde-Breta-
gne, la Fremce et la Russieont.
le 9 septembre, effectué une
démarche commune auprès
de M. Nizar Hamdoun, repré
sentemt de l'Irak à New York, à
propos de «la dégradation de

la situation humcmitaire dŒlSle nord
et le sud du JXIYSl>. Au cours d'une
réunion organisé au siège des Na-
tions unies lesambassadeurs de qua-
tre pays membres permements du
Conseil de Sécurité ont «tiré la son-
neffe d'alarme sur la situation huma-
nitaire dŒlS le nord et dŒlS le sud»
et déclaré aux Irakiens «qu'ils atta-
chaient de 1'importemce à ce qu'ils
coopérent entièrement avec les Na~
tions unies et qu'ils respectent plei-
nement 1çrrésolution 688»du Conseil
de Sécurité, adoptée en avril 1991.
qui se trouve à l'origine de l'opéra-
tion Provide Comfortet qui dememde
aux autorités de Bagdad de cesser
toute répression contre les minorités
du pays.

Un diplomate occidental ayemt as-
sisté à cette réunion a indiqué à
l'A. F.P. que leur démarche était mo-
tivée par «des informations concor-
demtes faisant état d'une dégrada-
tion générale de la situation huma-
nitaire dŒlS le Kurdistem et dŒlSles
marais du Sud habitées par des po-
pulations chiites».
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Témoignage: Le temps des atrocités
Le journaliste britannique JonathŒ1 RugmŒ1 nous
apprend d'Istanbul les risques encourus par
l'équipe d'un journal dont les journalistes révèlent
les violations des droits de l'homme dŒ1S l'est de
la Turquie au péril de leur vie. Voici son témoi-
gnage paru dans le Guœdian du 23 août 1993:

nement iranien empêche le repré-
sentant spécial de l'ONU de se ren-
dre dems le pays et que malgré des
accords conclus, Téhéran refuse
d'autoriser les délégués de la Croix
Rouge internationale à visiter lespri-
sons.

Au cours de dernières années les
autorités de Téhéran ont fait assassi-
ner en Europe des opposants célè-
bres : Dr. A.R.Ghassemlou et deux
de ses collaborateurs à Vienne,
Dr.S.Charafkandi et trois de sescol-
laborateurs à Berlin; Chapour
Bakhtiar en France, Dr. Karem
Radjavi à Genève et une vingtaine

1 Y a deux semaines, Aysel
Malkac, 22 ans, quittait lesbu-
reaux de son journal et sortait
dems la rue, une rue bordée
d'arbres en plein centre d'Is-
tanbul. Ses collègues ne l'ont
pas revue depuis. ils supposent

qu'elle est morte. Ce n'est pas une
supposition déraisonnable. Depuis le
lancement d'Özgùr Gündem
(Agenda Libre) au mois de mai de
randemier, au moins huit de sesjour-
nalistes et distributeurs ont trouvé la
mort dans des circonstances mysté-
rieuses.

L'un d'eux, Hafiz Akdemir, après
avoir reçu plusieurs menaces de
mort, fut abattu alors qu'il se rendait
au journal. Son enterrement eu lieu
sous surveillance policière; d'après
les dires de plusieurs membres de sa
famille, lorsqu'Usvoulurent aller cher-
cher le corps à la morgue, Usfurent
tabassés. D'autres journalistes ont été
kidnappés et jetés dans des voitures

de militants et personnalités moins
connus dans divers pays d'Europe.
Loin de prendre des sanctions con-
tre ce terrorisme d'Etat pratiqué sur
le sol européen, les principales capi-
tales occidentales ont continué d'en-
tretenir des relations économiques et
politiques suivies avec Téhéran.
Dans ce contexte, la résolution tar-
dive de la sous-commission, qui a
une portée surtout morale dems la
mesure où elle souligne la respon-
sabilité de l'Etat iranien dans ces cri-
mes, n'a hélas guère de chance d'in-
fluer sur le comportement du régime
des ayatollahs.

ou abattus dems la rue par des as-
sassinsqui n'ont jamais été retrouvés.

.J'essaye de ne pas sortir seule ni la
nuit., raconte Gultan Kiscmak, 32 ans,
une des rédactrices de Gündem. Les
représentants du journal dans les ré-
gions kurdes de Turquie dorment sou-
vent dans leurs bureaux, barricadés
derrière la porte, mais depuis la dis-
parition d'Aysel Malkac, les journa-
listes à Istanbul prennent eux aussi
des précautions.

Özgür Gündem emploie 200 person-
nes, des Kurdes pour la plupart, et a
pour mission de publier après inves-
tigation les violations des droits de
l'homme commises par les forces de
sécurité et les rebelles du PKK (Parti
des Ouvriers du Kurdistan) dans les
12 provinces de l'est de la Turquie
soumises à la loi d'exception .• Qui-
conque veut savoir ce qui se passe
doit lire ce journal. déclare Jonathan
Sugden d'Amnesty International qui

confirme la plupart des articles sur
les droits de l'homme pUbliés par
Gündem.

Depuis plus de neut ems,les guérille-
ros du PKK se battent pour une pa-
trie pour les quelque 10 millions de
;Kurdesde Turquie. Le conflit a déjà
fait approximativement 7.000 victi-
mes et est un des problèmes les plus
brÜlants de la politique intérieure du
pays, mais Gündem est un des rares
journaux à avoir osé publier des in-
formations contredisant la version
officielle des faits. Sonréseau de con-
tacts n'a pas son pareil dans les vil-
les et les villages appauvris où se re-
crutent les partisans du PKK. Abdul-
lah ÖCalan, le commandant en chef
du PKK, écrit même une colonne du
fond de sa cachette quelque part au
Moyen-0rient.

Récemment, lorsque le Premier mi-
nistre turc a réuni les rédacteurs des
journaux nationaux pour leur de-
mander leur soutien dans la question
kurde, Gündem fut le seul à ne pas
être invité. Ses critiques disent qu'il
offre un débouché inacceptable aux
prises de position du PKK et que tous
les journalistes tués étaient fort pro-
bablement des membres du PKK.

Selon un porte-parole du gouverne-
ment, Yildirirn Aktuna, .n sepeut que
certains terroristes se soient secrète-
ment lancés dans le journalisme. Une
enquête s'impose', La réaction du
Président Suleyman Demirel fut:
«Ceux qui ont été tués n'étaient pas
de véritables journalistes. ils s'entre-
tuent..

Selon Amnesty, le journal est ouver-
tement partisan et tend à ne pas
enquêter sur les rapports de viola-
tions des droits de l'homme commi-
ses par le PKK, mais cela n'est pas
une raison pour laisser assassiner 8
travailleurs de Gündem dans des cir-
constances mystérieuses semsentre-
prendre une enquête approfondie
sur leur mort.

Quand on lui demande si les forces
de sécurité turques sont en train d'éli-
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Ainsi que ...

miner les membres de son personnel
de manière délibérée ou de caution-
ner d'autres qui s'en chargent. Gultoo
Kisanak répond d'une voix qui
donne froid dans le dos: «C'estévi-
dent. Il ne suffit tout simplement pas
de dire que c'étaient des militoots du
PKK. Le gouvernement doit enquê-
ter sur leur mort et apporter des preu-
ves».

Gündem tire à 30.000 exemplaires
dans le pays et à 10.000 exemplai-
ressupplémentaires en Europe, où les
travailleurs kurdes en Allemagne tor-
ment le gros des lecteurs. D'après le
directeur de la publication, Gurbetelli
Ersoz, le journal arriverait à vendre
100.000 exemplaires, si ses lecteurs
et ses distributeurs ne taisaient pas
l'objet de campagnes d'intimidation.

Plusde 80numéros ont été saisis.Une
tais, la police est arrivée avec un or-
dre de saisie avoot même la sortie
des presses du numéro. Au mois de
joovier,le journal a décidé d'arrêter
sa parution pour une durée de qua-
tre mois - les meurtres, les persécu-
tions, les harcèlements et la sur-
veillooce pOlicière avaient dépassé
les limites du supportable.

Au début de ce mois, le corps d'un
autre journaliste de Gündem, Ferhat
Tepa, a été découvert enterré doos
un cimetière de la province de Elazig
dans le sud-est de la Turquie. Selon
l'autopsie officielle, la mort serait due
à la noyade, mais le père de
Ferhat (qui a dû lui-même déterrer
le corps de son fils) dit que le corps
était noirci par les traces de torture,

Il raconte qu'il avait enregistré une
conversation téléphonique au cours
de laquelle un homme, dont la voix
ressemblait de manière frappante à
celle d'un commoodoot de l'armée
turque très connu, menaça de tuer
son fils. «Aprésent. vous savez quelle
douleur ressentent ,les tamilles des
soldats tués»,dit la voix.

L'avenir de Gündem est pour le
moins incertain, La cour de sûreté de
l'Etat turc tente de parvenir à termer

le journal définitivement pour cause
depropagoode séparatiste, et les
rédacteurs peuvent s'attendre à des
amendes alloot jusqu'à 500.000livres
turques et à des peines de prison al-
loot jusqu'à 100 ans.

• LE XIÈME CONGRES DU PARTIDÉMO-
CRATIQUE DU KURDISTAN D'IRAK
s'est tenu du 16 au 25 août à Arbil,
capital politique du Kurdistoo ira-
kien. Plusde 2000 délégués du parti
ainsi que de centaines d'invités ve:
nus de divers pays (Etats-Unis,Angle-
terre, Allemagne, Autriche, Pays-Bas,
Turquie) et des représentoots de tous
les partis politiques kurdes à l'excep-
tion notable du PKK,ont assistéà ce
«Congrès historique» se tenant au
Kurdistoo libre et ayoot pour enjeu
l'unification autour du PDK de cinq
partis et mouvements politiques à
savoir : Le Parti Démocratique du
peuple du Kurdistoo, le parti socia-
liste du Kurdistoo d'Irak, le Parti so-
cialiste du Kurdistoo (PASOK),l'Union
démocratique du Kurdistan et le
Mouvement des FUis.La tormation
issuede ces assisess'appelera désor-
mais, le Pœti Démocratique Unifiédu
Kurdistan. Le llème congrès a dé-
cidé à l'uncmimité de transformer le
mot d'ordre Parti, vieux d~un demi-
siècle : Démocratie pour J'Irak auto-
nomie pour le Kurdistan en Démocra-
tie pour l'Irak, Féderalisme pour lé
Kurdistan. Le congrès a ensuite
désingé les membres du bureau p0-

litique et du comité central du Parti
Unifié. Massoud Barzani a été réélu
président par de longues ovations,
les autres membres des instances
dirigenates ont été élus en tonction
de suffrages récuillis sur leur nom.
Parmi les invités les plus remarqués
du Congrès, Jalal Talabani, secré-
taire général de l'UPK, Moustata
HIJRI,secrétaire général du PDKira-
nien, deux Congressmans améri-
cains et une tarte délégation des

Gurbetelli Ersozsemontre remarqua-
blement confioote .• Nous pensons
que quelqu'un doit taire ce que nous
taisons»dit-elle. «Dansce pays, trop
de chosessont cachées aux yeux du
public».

partis politiques turcs (ANAP, DYP,
SHP, DEP).

• ANKARA UTILISE TOUJOURS DES
CHARS ALLEMANDS CONTRE LES
KURDES.En dépit des mises en gar-
des successivesde Bonn demoodant
à Ankata de ne pas utiliser des ma-
tériels militaires d'origine allemande
dans des conflits internes l'armée tur-
que continuerait d'utiliser des chars
de type BTR-60dans la guerre du
Kurdistan, affirme un porte-parole de
l'Association turque des droits de
l'homme dans une interview parue
le 9 août dans le grand quotidien
allemand Frank/urter Allgemeine
Zeitung. Rappelant que les opéra-
tions militaires turques visent de plus
en plus les populations civiles, ce
porte-parole a indiqué que «d'après
les informations en possessionde son
association J'armée a déjà détruit
plus de 600 villages kurdes>.

L'Allemagne tournit depuis les an-
nées 1960du matériel militaire usagé
à la Turquie, dans le cadre de
roTAN, Eile avait. en mars 1992,sus-
pendu ses livraisons à la suite du
massacre d'une centaine de civils
kurdes lors des célébrations du
Newroz, nouvel an traditionnel têté
le 21 mars, avant de les reprendre
en juin de la même année. A la suite
de ces nouvelles révélations de
presse, Bonn a demandé à son am-
bassade à Ankara de .vérifier le bien-
fondé des informationS>.

Par ailleurs, le Congrès américain a,
le 23 septembre, approuvé la livrai-
son à Ankara de 50 avions .man-
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geurs de chms. A-lO et de 31 héli-
coptères d'assaut Cobra. La Turquie
recevra cesavions sousfonne de don
mais devra payer pour les pièces
détachées. L'œmée turque qui dis-
pose déjà de Il Cobra, dont 5 Super
Cobra, utilise les hélicoptères améri-
cain dans la guerre du Kurdistan. En
décembre 1992Ankma avait conclu
un accord avec l'avionneur améri-
cain Sikorsky pour l'achat de 45 héli-
coptères Black Hawk et la fabrication
en Turquie de 50 autres pour un mon-
tant total de 1,1 millimd de dollars.
LesTurcsont déjà pris livraison de 35
hélicoptères qui opèrent sur le front
du Kurdistan et 10 autres Sikorsky
seront livrés d'ici début 1994.

• LE CONTENTIEUX TURCO-SUISSE
S'ALOURDIT. La tension née du meur-
tre,le 24 juin d'un manifestant kurde
pœ un employé de l'ambassade tur-
que à Berne dans les relations turco-
helvétique continue de s'envenimer.
La justice suisse,témoignages à rap-
pui, est convaincue que l'ordre de
tirer a été directement donné pm
l'ambassadeur Kaya Taperi, ancien
conseiller diplomatique du président
Özal, qui était en contact talkie-
walkie pennanent avec les gmdes
de sécurité turcs au cours de la ma-
nifestation kurde du 24 juin. Elle a
donc demandé la levée de l'immu-
nité diplomatique de M. Toperi et de
quatre autres diplomates turcs. Re-
fusant d'accéder à cette demande,
Ankma a rapatrié ces demiers et in-
vité, le 24 août. la Suisseà rappeler
sonambassadeur à Ankma ainsi que
deux autres diplomates. Dans un
communiqué, le Conseil fédéral hel-
vétique a protesté «avec une extrême
vigueUI» contre la demande de rap-
pel. Il«regretteprofondément que le
Gouvemement turc empêche le dé-
roulement d'une enquête Judiciaire
conforme à l'Etat de droit». Cepen-
dant. le 31 août. la Suisses'estpliée
aux exigences turques en rappelant
ses diplomates contestés. Les rela-
tions diplomatiques entre les deux
pays n'en sont pas rompues pour
autant et la Confédération helvéti-
que ne semble envisager aucune
sanction ou représaille particulière

contre un Etat bafouant sa justice,
une justice qui ne pourra donc pas
juger les meurtriers d'un jeune réfu-
gié politique kurde coupable d'avoir
usé de son droit constitutionnel de
manifester contre les massacres per-
pétrés dans son pays.

• MEURTRE D'UN JOURNALISTE
KURDE. Kidnappé le 28 juillet pœ la
mystérieuse «brigade ottomano-tur-
que de vengeance» (l'une des multi-
ples émanations de la contre-guérilla
turque) à titre de «représaillescontre
l'enlèvement pœ le PKK de quatre
touristes français», Ferhat Tepe, 18
ans, correspondant à Bitlis du quoti-
dien pro-kurde Özgür GÜI1dem.a été
retrouvé assassinéle 2 août au bord
d'un lac près de Sivrice, dans la pro-
vince d'Elazig, à environ 250 km à
l'ouest du lieu de son enlèvement.
Selon Özgür GÜI1dem,F. Tepe sem-
ble avoir été noyé et son corps por-
tait des traces de coups. Dans un
appel téléphonique à son père Ishak
Tepe, préSident de la section de Bitlis
du pœti légal pro-kurde DEP,les ra-
visseurs avaient fonnulé les exigen-
ces suivantes pour la libération du
jeune journaliste: 1) fenneture de la
section de Bitlis du DEP;2) Une ran-
çon d'un millimd de livres turques
(environ 100.000$); 3) La libération
de quatre otages français détenus
pœ le PKK. M.Tepe a enregistré cet
appel, en a fourni une copie à la
police locale qui lui a décimé tout
ignorer de cette affaire. Ferhat Tepe
est le quatorzième journaliste tué en
moins de 2 ans dans la guerre du
Kurdistan. Une autre journaliste
kurde, Ayse !kac, 22 ans, interpellée
début août pœ la police à Istanbul
est. depuis, portée «dispœue•.

• HÜRR1n7RET1RE DE LA CIRCULA-
TION UN ATLAS MENTIONNANT LE
NOM DU KURDISTAN. Dans la guerre
commerciale qui les oppose les quo-
tidiens, à grand tirage ne cessent de
proposer des cadeaux les plus allé-
chants pour des lecteurs leur en-
voyant tel nombre de coupons.
Après une bataille à coups d'ency-
clopédies (Lmousse,Britannica, etc),
le quotidien HÜIriyet avait lancé dé-

but septembre une nouvelle campa-
gne promettant d'offrir à seslecteurs
«leplus grand atlas du monde» en
échange de 40 coupons. Après avoir
imprimé des centaines de milliers de
copies de «GrosserWeltatlas» et les
avoir expédiées à tous les points de
vente et aux kiosques à travers la
Turquie et l'Europe, ce journal s'est
rendu compte que ce fameux atlas
allemand portait le nom de
«Kurdistan. sur les provinces kurdes
que la Turquie depuis 70 ans s'em-
ploie, avec un zèle idéologique peu
commun, à qualifier d'Anatolie de
l'Est et du Sud-Est!Quelle ironie du
sortpour ce quotidien cocmdier met-
tant chaque jour en exergue de son
titre un drapeau turc et son inévita-
ble corrolaire «La Turquie est aux
1UrCSl!HÜIriyet a dû retirer de la cir-
culation toutes les copies coupables
de l'atlas et d'en imprimer une ver-
sion revue et corrigée, débarrassée
de l'intolérable mot Kurdistan dont.
pourtant, un certain sultan turc, Soli-
man le magnifique, dans une lettre
adressée à François 1er se glorifiait
d'être le souverain! C'était il Y a qua-
tre siécles t demi et les Turcs actuels
qui apprennent une version trèsidéo-
logique et nationalite de leur Histoire,
ont une mémoire sélective et défor-
mée de leur passé.

• APPELS AU DIALOGUE ET A LA
PAIX. Dans une pétition au gouver-
nement turc, rendue publique le 9
août. les maires de 27 villes kurdes
demandent que «toutes les mesures
nécessaires soient prises pour arrêter
l'écoulement du sang de nos frèreSl
et qu'un «cessez-le-feuimmédiat soit
décrété afin de rechercher un règle-
ment pacifique au conflit».Affirmant
que «l'existenced'un problème kurde
en 1Urquie est une réalité indénia-
ble»,le texte souligne que «ISannées
de régime militaire et d'urgence ont
montré que le problème kurde ne
peut être réglé par des méthodes
militaireSl.

De son côté, le Parlement européen,
dans une résolution adoptée le 16
septembre, a «renouvelé son appel
aux autorités turques pour qu'elles
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mettent un terme à l'état d'exception
dans les provinces à majoIité kurde
et qu'elles garŒlüssent le respect des
droits de l'homme dans la région».Les
parlementaires européens ont éga-
lement condamné l'assassinat à
Batman du député kurde Mehmet
Sincar. Pour eux, «M.Sincar est une
des victimes d'une longue séIie d'as-
sassinats politiques non élucidés>.

Telsdes coups d'épée dans l'eau, ces
appels sont restéssans suite dans un
climat marqué par l'escalade effré-
née de la guerre.

• LA LEÇON DE TANSU ÇILLER AUX
ALLEMANDS. En visite officielle en
Allemagne, le Premier ministre turc
n'a pu s'empêcher de comparer, le
22 septembre à Berlin, la situation des
Turcs en Allemagne avec celle des
Kurdes en Turquie. Après avoir af-
firmé qu'il n'y avait «ni minoIité ni
discrimination en TUrqui~ Mme Çiller
a ajouté : «Je souhaiterais que nos
citoyens turcs vivŒlt en Allemagne
aient le dixième des droits de
l'homme des citoyens kurdes vivŒlt
en TUrquie!»Cette comparaison, pour
le moins osée, a choqué de nom-
breux Allemands, sans parler des
Kurdes. Contrairement aux officiels,
les journalistes et les associations de
défense des droits de l'homme ne se
sont pas cru obligés d'être charita-
bles. Comment comparer le statut
d'un peuple indigène, vivant sur son
solet aspirant de ce fait à être maî-
tre de son destin avec celui d'une
population immigrée arrivée à par-
tir des années 1960 en Allemagne
comme «Gast arbeite!»? Plusieurs
journaux allemands ont brocardé
«1'ignorŒlce,la 1égéreté et l'outrecui-
dance de cette dame charmŒlte
mais très superficièlle> et lui ont rOIr
pelé que les immigrés turcs d'Allema-
gne bénéficient des émissions de ra-
dio, de télévision, de journaux, d'en-
seignants, d'interprètes et d'une sé-
rie d'autres services dans leur langue,
que l'Allemagne n'avait ni empri-
sonné ni torturé des Turcs voulant
publier en turc ou demandant des
droits pour leur communauté alors

que les 15 à 20 millions de citoyens
kurdes de Turquie n'ont pas une seule
école ni une émission de radio en
kurde, que les défenseurs de leurs
droits sont jetés en prison quand ils
ne sont pas assassinés,que l'armée
turque bombarde, brûle et détruit
leurs villages et que si les Kurdes ont
le droit de vote, sans avoir celui de
créer librement leurs propres partis
et associations, ce droit formel équi-
vaut pour eux à choisir entre les par-
tis turcs niant tous l'existence du peu-

• Ma vtede Kurde, Noureddine Za:za,
éditions Labor et Fides, 16Op.réédi-
tion avec le concours de l'Institut
kurde, du très beau récit autobiogra-
phique de l'écrivain et homme poli-
tique kurd~ Noureddine Za:za, qui fut
l'un des co-fondateurs de l'Institut
kurde et qui nous a quittés en octo-
bre 1988. La diffusion en France de
cet ouvrage est assurée par les édi-
tions du Cerf. Il est également en
vente à l'Institut.

•La question kurde, Hamit Bozarslan,
recueils de textes, documentation
française, dossiers d'actualité mon-
diale. n° 709, 20 août 1993.En vente
à l'Institut. 68 p., 30 FF.

2 août
A Sason, au cours d'affrontements entre
les forces turques et le PKK 7 soldats turcs
ont été tués et 17 autres blessés. A SHopi,
un paysan a été tué et un autre. blessé par
la kontrgerilla(contre-guérilla turque).

.3 août
A Hakkari, lors d'un accrochage entre

pIe kurde et refusant de lui
reconnaitre le moindre drroit cultu-
rel et linguistique. «Lesturcs étŒlt un
peuple fier et guère porté sur le ma-
sochisme, pourquoi donc s'obstinent-
ils à rester dans une Allemagne qui,
à l'en croire le Premier ministre Çi11er,
ne leur reconnœ1rait pas un dixième
des droits reconnus dans ce paradis
turc aux bienheureux citoyens kur-
des~)a relevé ironiquement un chro-
niqueur du quotidien berlinois
Tageszeitung.

• Parfums d'enfance à Sanate, un
village chrétien au Kurdistan irakien,
Ephrem Isa Yousif, Editions l'Harmat-
tan, Souvenirsd'une enfance passée
dans un village chrétien du
Kurdistan irakien. En vente à l'Insti-
tut. 139p., 75 FF.

• Conference internationale: les Kur-
des, identité et droits de l'homme,
Paris 1989.
Edition en langue arabe des Actes
de cette conférence organisée par
l'Institut kurde. En vente à l'Institut,
168p., 80 FF.
Leséditions française et anglaise sont
également encore disponible (l78p.
75 FF).

l'armée turque et les militants du PKK, 4
soldats turcs ont été tués. A Bitlis, des
opérations de l'armée turque épaulée par
les protecteurs de village contre le PKK
ont fait 3 morts du côté des militants du
PKK. A Batman, un civil, CelaI Petgül a
été tué en pleine rue par des inconnus. A
Pazarcik, dans le village de Karahasan,
Ayse Rani, Elif Laden et Gözde ont été
tués par des membres de la kontrgerilla.
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A Diyarbakir, Cemal Burkay, un mar-
chand de fruits secs, à été abattu en pleine
rue et des passants ont été blessés. A
Silvan, 45 protecteurs de village qui
avaient démissioné de leurs fonctions,
ont été arrêtes et torturés par l'armée tur-
que.

4 août
A Hazro, dans la province de Diyarbakir,
Yüce\ Dalan, fils du maire de la ville, ar-
rêté et torturé avec 30 autres personnes
par les forces turques, a succombé à ses
blessures.

5 août
A Bitlis, des militants du PKK ont atta-
qué un minibus sur la route de Mutki à
Kavakbasi, faisant 26 tués et 10 blessés.
A Hakkari, 8 soldats turcs et 2 protec-
teurs de village ont été tués lors d'un ac-
crochage avec des militants du PKK.

6 août
A Bingöl, dans les villages d'Arslanbegli
et d'Asmakaya, 11 personnes (dont 8
enfants) ont été tués par les militants du
PKK, rapporte la presse turque. A
Hakkari, 6 militants du PKKont été tués
par les forces turques. A Batman, 2 mili-
tants du PKK et à Silvan, 1 soldat turc
ont été tués lors d'affrontements entre
l'armée turque et les militants du PKK.

7 août
A Batman, Seyhmus Ekmen, 23 ans, et
Haci Emen, 45 ans, ont été tués dans la
rue en plein jour par les membres de la
kontrgerilla. Toujours à Batman, dans le
quartier Yeni, Ekrem Afsin, 50 ans, a été
tué et son fils Cengiz blessé par des in-
connus. A Nusaybin, des affrontements
entre l'armée turque et des militants du
PKK ont fait 3 morts et plusieurs bles-
sés. A Simak, dans le village de Yesimli,
5 protecteurs de village et 6 militants du
PKKont été tués l'ors d'un affrontement
entre l'armée turque et des militants du
PKK.A Bitlis, dans les villages de Mutki
et Kavakbasi, 32 protecteurs de village
ont été tués et 15 autres blessés par les
militants du PKK.ABingöl, au cours d'af-
frontements entre l'armée turque et des
militants du PKK, Il personnes ont
trouvé la mort, dont 8 enfants. A Silvan,
un soldat turc a été tué et plusieurs autres

blessés lors d'un affrontement entre l'ar-
mée et des militants du PKK.

8 août
A Çinar, dans la province de Diyarbakir,
6 personnes ont été tuées et 2 autres bles-
sées, à Mardin, 2 personnes tuées et à
Bitlis un combattant du PKK a été tué
au cours d'affrontements entre l'armée
turque et des militants du PKK.

9 août
A Çermik, dans le village d'Akpinar, 15
personnes dont 4 de la même famille, ont
été tuées par des militants du PKK. A
Silvan, dans le village de Mala Elika, au
cours d'opérations menées par l'armée
turque et la kontrgerilla un soldat turc a
été tué et 5 paysans ont été blessés, 30
paysans arrêtés. A Batman, dans le quar-
tier de Karsiyaka, Haci Selim Ömer a été
tué par la kontrgerilla. A Mus, dans le
village d'Anzar, Muhyettin Tastekin a été
tué par l'armée turque. A Diyarbakir,
dans le quartier de Baglar,Osman Göker
et Hasan Okur ont été tués par des in-
connus.

10 août
A Urfa, Gemra, Terfa et lbrahim Yeten,
tous de la même famille, ont été tués chez
eux par des inconnus.

Il août
A Agri, un protecteur de village a été tué
par un groupe armé du PKK. A Bitlis,
les villages de Hazo et de Mergebiyan ont
été bombardés par l'armée turque, Yusuf
Serci a perdu sa femme et son fils dans sa
maison entièrement détruite. A Bingöl,
2 gendarmes ont été tués et 2 autres bles-
sés par les militants du PKK lors d'un
affrontement.

12 août
A Kozluk, dans la province de Batman,
Abdulaziz Tari et son fils Esref ont été
pendus à un poteau électrique par des
membres de la kontrgerilla. A Bingöl, un
minibus a été arrêté par des militants du
PKK: 9 passagers ont été fusillés et 9
autres blessés.

13 août
A Bingöl, lors d'un contrôle d'identité

effectué par les forces turques dans un
autocar, 2 militants présumés du PKKont
été abattus et 2 autres passagers ont été
blessés. A Idil, une femme de 65 ans a
été tuée au cours d'affrontements entre
l'armée turque et des militants du PKK;
suite à ces affrontements, l'armée a dé-
truit plusieurs maisons.

14 août
A Mus, dans le village de Aznar, un mem-
bre de l'association YDKdes musulmans
a été tué par la kontrgerilla. A Savur, dans
la province de Mardin, le village de
Bageysia été entièrement détruit par l'ar-
mée turque qui a fusillé 5 personnes. Ces
opérations ont coûté également la vie à
10 soldats turcs. A Çukurca, 14 militants
du PKK et un soldat turc ont trouvé la
mort au cours d'affrontements; on
compte 5 soldats parmi les blessés.

15 août
A Hakkari, près du village d'Aladur,
l'aviation turque a bombardé un camp du
PKK, tuant 50 militants du PKK et bles-
sant plusieurs autres. A Digor, dans la
province de Kars, 9 militants du PKKont
été tués et 22 autres blessés lors d'opéra-
tions musclées de l'armée turque.

16 août
Toujours à Digor, lors d'une manifesta-
tion de sympathisants du PKK, 10 per-
sonnes ont été tuées et 14 autres bles-
sées par les forces turques. A Agri, dans
le village d'Altinkilit, 6 militants du PKK
ont été tués au cours d'opérations de l'ar-
mée turque. A Kars, 2 personnes ont été
tuées par des militants du PKK.

17 août
A Tunceli, 6 soldats turcs ont été tués
par des militants du PKKdans un affron-
tement. A Van, 8 personnes, dont 4 en-
fants ont été tuées par des militants du
PKKrapporte la presse turque. A Silvan,
dans le village de Ferhendê, au cours
d'opérations menées par la kontrgerilla,
12 maisons ont été entièrement brûlées,
un paysan, Halit Gülücü, a été tué et plu-
sieurs personnes âgées du village ont été
torturées pendant plusieurs heures. A
Mardin, dans le village de Yesilalan, les
fils de protecteurs du village Mehmet
Kalkan, 19 ans, et Muharem Dermircan
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ont été enlevés par les membres de la
kontrgerilla. A Maras, des opérations de
l'armée turque et les bombardement de
l'aviation ont fait 19 morts du côté des
militants du PKK. Un commissaire de
police et 3 soldats ont également trouvé
la mort.

18 août
A Yüksekova, 2 personnes ont été tuées
au cours de fusillades de l'armée turque
sur la ville, 40 autres ont été blessées et
plusieurs maisons entièrement détruites.

19 août
A Batman, et à Diyarbakir, 7 personnes
ont été tuées par des inconnus armés. A
Sirnak, 4 soldats ont trouvé la mort au
cours d'une attaque des militants du PKK
contre l'armée turque. A Tunceli,
Muamer Alan et Adnan Kartal ont été
tués par des militants du PKK.

20 août
A Bahçesaray, dans la province de Van,
26 personnes dont 14 enfants et 8 fem-
mes ont été tuées par des militants du
PKK, a rapporté la presse turque. Une
commission d'enquête indépendante a
cependant établi que cette tuerie était
l'œuvre de la contre-gerilla turque A
Bitlis, au cours d'affrontement entre l'ar-
mée turque e~des militants du PKK, 33
militants et 8 soldats ont été tués. A
Diyarbakir, dans le quartier de Baglar,
CelaI Konat a été tué et Halis Kuru griè-
vement blessé par des inconnus, A
Batman, Vahdettin Çelik 44 ans et
Hayrettin Çelik, SO ans ont été tués et
Ibrahim Güzel blessé par des membres
de la kontrgerilla;

21 août
AYüksekova, (province de Hakkari), une
femme a été tuée 4 personnes ont été
blessées et près de 100 autres arrêtées par
les forces turques. A Igdir, dans le vil-
lage de çamurlu, Cafer Malgur, Yunus
Seyran et Sebillil ont été tués en plein
jour devant plusieurs témoins par les
membres de la kontrgerilla.

2.3 août
A Arahk, dans la province d'Igdir, au
cours d'une opération lancée par les mi-

litants dù PKK contre l'armée turque 18
soldats ont été tués et S autres blessés.

25 août
A Siirt, 9 personnes, dontS enfants et de
militants du PKK,ont été tuées et 3 autres
blessées lors d'affrontements entre l'ar-
mée turque et les militants du PKK.

26 août
A Mardin, et à Silopi, au totalS militants
du PKK ont été tués par .les forces tur-
ques.

28 août
A Hakkari, Bingöl et Siirt, lors d'affron-
tements entre l'armée turque et des mili-
tants du PKK, 12 combattants kurdes ont
été tués, rapporte la presse turque qui ne
fait pas état de pertes turques.

1er septembre
A Siirt, dans le village.de Magrib, l'ar-
mée turque a détruit plusieurs maisons
et arrêté IS personnes.

2 septembre
A Mus, dans le village de Oerecik, S mi-
litants du PKK ont été tués et 3 auti:es
blessés, lors d'une opération de l'armée
turque. A Silvan,le médecin chef de l'hô-
pital de la ville, Zeki Tannkulu, a été tué
dans son bureau par des inconnus. A
Cizre, 2 soldats turcs on~été tués par des
militants du PKKsuite à un affrontement
avec l'armée turque.

.3 septembre
A Hakkari et à Van, au total 20 protec-
teurs de village ont été enlevés par les
militants du PKKet un autre a été tué. A
Bingöl et à Simak, au cours d'affronte-
ments entre l'armée turque et les mili-
tants du PKK, 18 militants auraient
trouvé la mort, selon la presse turque qui
ne mentionne pas les petes turques.

4 septembre
A Batman, des «inconnus» ont assassiné
le député Mehmet Sincar et Metin
Özdemir, réspotisable local du OEP.Un
autre député a été blessé, par balles.

7 septembre
A Gaziantep, lors d'un contrôle d'iden-

tité effectué par des militants du PKK,
Süleyman Baskaya, 32 ans et Yasar
Ulupinar, 34 ans, ont été abattus et Sinasi
Gürbüz a été blessé. A Batman, un sol-
dat turc a été tué et 3 autres blessés lors
d'affrontements entre les militants du
PKKet l'armée turque. A Simak, dans le
quartier de Cudi, le protecteur de village,
Izzet Tartar a été tué par des militants du
PKK. A Diyarbakir, dans le quartier de
Baglar,un civil, Vedat Oayman 28 ans a
été tué en plein jour par des inconnus.

8 septembre
A Agri, au cours d'une opération menée
par l'armée turque 9 militants du PKK
ont été tùés.

10 septembre
A Silvan, les villageois du Bayik ont été
torturés et certains arrêtés par l'armée
turque.

Il septembre
A Mardin, Simak, Tunceli et Hakkari,
lors de plusieurs affrontements entre l'ar-
mée turque et des militants du PKK, 13
militants et 3 soldats turcs ont été tués.
A Silopi, 9 militants du PKKont été tués
par les forces turques. A Kemah, dans la
province d'Erzincan, 3 soldats ont été
tués dans une opération de l'armée con-
tre les militants du PKK.A Batman, prés
de Sason, un paysan a été tué et Sautres
blessés par l'armée turque en patrouille.

1.3septembre
ADiyarbakir, dans levillagede Gülçoglu,
un minibus a été arrêté sur la route par
la kontrgerilla, 2 des passagers ont été
abattus sur le champ et 2 autres blessés.

14 septembre
A Kulp, le village de Quye a été bom-
bardé par l'aviation turque. Bilan: un
paysan tué, plusieurs blessés et de nom-
breuses maisons détruites.

15 septembre
AElazig, dans une opération menée con-
jointement par l'armée turque et la
kontrgerilla contre le PKK, 13soldats ont
trouvé la mort et un soldat a été blessé.
A Simak, S paysans ont été tués et 3
autres blessés dans le village de Toptepe
par l'armée turque.
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En brei, la revue depresse

16 septembre
A Sürt et à Van, au cours d'affrontements
entre l'armée turque et des militants du
PKK, 18 soldats ont été tués et 8 autres
blessés, rapporte le quotidien pro-PKK
Özgür Gündem. A Cizre, le corps de Fethi
Yildiz, un civil, a été retrouvé criblé de
balles sur une route, près de son village.

17 septembre
A Mersin, dans le quartier de Çelik,
Imam Talip Yüce a été tué et sa femme
Meliha a été blessée par des inconnus.

22 septembre
A Bingöl, un journaliste du grand quoti-
dien turc Sabah Muzaffer Akkus, a été tué
par des militants du PKK rapporte la
presse turque. A Diyarbakir, dans le quar-
tier Melikahmet, un instituteur a été tué
par des militants du PKK.

2.3 septembre
A Diyarbakir, dans le quartier de
Sehitlik, l'instituteur Sahap Salih a été tué
devant son école par des inconnus.

24 septembre 199.3
A Hizan, dans la province de Bitlis, 12
soldats de l'armée turque et 10 protec-
teurs de village ont été tués au cours d'af-
frontement avec les militants du PKK
rapporte Özgür Gündem. A Sirnak, un
affrontement entre les militants du PKK
et l'armée turque a fait 24 morts du côté
du PKK et 9 parmi les soldats selon la
presse turque. A Bitlis, Van et Diyarba-
kir, 12 militants ont été tués au cours d'af-
frontements entre l'armée turque et des
militants du PKK.

27 septembre
A Agri, sur le Mont Tendurek, suite à une
opération menée par l'armée turque con-
tre des militants du PKK, 36 soldats turcs
auraient trouvé la mort et plusieurs autres
seraient blessés, selon Ozgür Gündem.

28 septembre
A Dogubeyazit, Hatice Karatas, Azize
Özkul et Ahmet Özkul ont été tués au
cours d'une opération de l'armée turque
et plusieurs boutiques de la ville ont été
détruites. A Ergani, dans le village de
Sögütalan, 3 personnes qui avaient été

enlevées de force par l'armée turque, ont
été retrouvées mortes. A Mardin, Kadir
Elmas a été enlevé par les protecteurs de
village, son corps criblé de balles a été
retrouvé à la sortie du village. A Hakkari
et à Simak, au cours d'affrontements
entre l'armée turque et des militants du
PKK, 15 militants ont été tués, affirme la
presse turque.

29 septembre
A Batman, dans le quartier de Petrokent,
M. Salih Çakir a été tué par des incon-
nus. Le même jour dans un autre quar-
tier de Batman, Mehemet Ali Kizmaz a

ENLÈVEMENT D'UN JOURNALISTE DU
QUOTIDIEN PRO-KURDE .ÖZGÜR
GÜNDEM •. Le quotidien pro-kurde
Özgür Gündem est à nouveau sur la
sellette en Turquie après qu'un de ses
journalistes a été enlevé par une mys-
térieuse organisation dont le nom aux
résonances ultra-nationalistes, .Unité
Turco-Ottomane de vengeance. était
jusque là inconnu des services de pa-
lice. (Gamk, ler août 1993), p.l.

UBÉRATION DE SIX TOURISTESPAR LE
PKK DANS LA SEMAINE. La direction
du PKK a décidé de libérer dans la se-
maine les six tourtstes étrangers. dont
six Français, enlevés par sesmilitants,
affirme le quotidien turc d'expression
anglaise Turkish Daily News. (AF.P"
1er août 1993), p.2.

TURQUIE:20 PERSONNESDONT 17SOL-
DATSTUÉES PAR DESREBELLESKURDES
DEPUISSAMEDI - 26 personnes, dont
16 rebelles kurdes, tuées dimanche. -
ATTAQUES DES REBELLESKURDES -
AFFRONTEMENTSDANS LESUD-EST:26
MORTS DONT 14 REBELLESKURDES
(AF.P., 1er ; AF.P ... Le Havre Presse, 2
août; Ardennais, 3 août 1993), p.3, 4,
5,18.

NOUVEL ATTENTAT CONTRE UN SITE
TOURISrIQUETURC.Dix-huit personnes,
dont deux Néerlandais, ont été bles-

été tué et Mehmet Halim Göktepe bles-
sés par des inconnus. A Adana, dans le
quartier de Barbaros, deux civils kurdes,
Mehmet Sultan Erol et Mehmet Sirin
Sansarkan ont été tués par des inconnus
en plein jour.

.30 septembre
A Çermik, dans le village de Bahçeköy,
Ibrahim Halil Demirdag a été tué dans
son champ par des protecteurs de village.
A Kiziltepe, dans la province de Mardin,
un civil, Hamit Gezici a été tué en sor-
tant de chez lui et son frère a été blessé
par des inconnus.

sées par l'explosion d'une bombe à
Kusadasi. (Libération, 2 août 1993), p.3.

COURRIER : FIER D'ÊTREKURDE. TI est
un peuple dont le seul crime est d'être
amoureux de la vie, et vous en avez
montré le corps de ses enfants comme
des cadavres de chiens abattus.
Comme je suis aussi un enfant de ce
peuple, c'est-à-dire un Kurde, je vous
demande dans quelle mesure notre
dignité d'homme peut s'accommoder
d'une telle information ? ..(Le Nouveau
Quotidien, 2 août 1993), p.4.

.LA CRUAUTÉ ET LE SILENCE»- UNE
RÉVOLTESAUVAGE QUI FINIT DANS LE
SANG. - LA RESPONSABIllTÉ DESIN-
TELLECTUELSARABES, un livre en de
Samir AI-Khalil. (laCroix, 2 août 1993),
p.S.

AMNESTY INTERNATIONAL ESTPRÉoc-
cUPÉE PAR L'AGGRA VATlON DESVIO-
LATIONS DESDROITSDE L'HOMME EN
TURQUIE. - Le PKK décide de libérer
les touristes. - LES SANCTIONS DE
L'ONU POUSSENTL1RAK AU BORD DE
LA TRAGÉDIE. - Raid du PKK contre
un poste militaire: 17morts. - Violence
kurde: 18 morts - SEZGINDOIT REN-
CONTRER SADDAM. (Turldsh Daily
News, 2 août 1993), p.6-8.

LE CHEF DE LA SECURITÉDU SUD-EST
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ENVOYÉ DANS LE NORD DE CHYPRE
(Turkish Daily News, 3 août 1993), p.ll.

KURDISTAN : LA RÉPUBLIQUE DES
GUEUX. L'aide des Nations unies per-
met aux Kurdes d'Irak de subsister, pas
de reconstruire leur pays. Saddam Hus-
sein observe ce jeu ambigu. (Le Figaro,
3 août 1993), p.12-13.

TURQUIE: LIBÉRATION DESTOURISTES:
UN «COMMANDANT. REBELLEKURDE
DEMANDE «L'ARRÊT»DESOPÉRATIONS
TURQUES.- LA LIBÉRATIONDESFRAN-
çAIS EST«EN TRAIN D'ÊTREORGANI-
SÉE».- PARIS CONFIRME LA MÉDIA-
TION D'UN JOURNALISTETURCAUPRÈS
DU PKK. -Dix jours après leur enlève-
ment. les efforts de médiation s'intensi-
fient pour obtenir la libération des ota-
ges français du PKK. - LA RÉBELLION
KURDE ACCUSE LE AUTORITÉS TUR-
QUES «D'EMPÊCHER LA LIBÉRATION.
DESTOURISTES.(AF.P.; Coumer Picard,
3 août; AF.P., 4 août; Le Monde;
AF.P., 6 août 1993), p.13, 18, 29, 30.

LEPKK SEDEVELOPPEETCONTINUE DE
SEDÉVELOPPER.(Turkish Probe, 3 août
1993), p.14-16.

INCURSION DE L'IRAN DANS LE
KURDISTANIRAKIEN, SELONMÉDECINS
DU MONDE. (AF.P., 4 août 1993), p.17.

DISCUSSIONSIRANo-TURQUES SURLA
SÉCURITÉFRONTALIÈRE. - Versions
contradictoires de l'AFP. (Kayhan
Hawai, 4 août 1993), p.17-18.

MEMBRE PRÉSUMÉDU PKK ARRÊTÉ A
LA SORTIEDELA RÉSIDENCED'UN PAR-
LEMENTAIRE KURDE - Le vice-prési-
dent irakien Aziz en visite en Iran,
(Turkish Daily News, 4 août 1993), p.19.

LE PKK TUE 8 SOLDATSET DEUX PRO-
TECTEURSbE VILLAGE. - Le chef de
sécurité dément la promesse d'en finir
avec le terrorisme en un an. - Le Pré-
sident Rafsanjani réitère ses garanties
à la Turquie. (Turkish Daily News, S
août 1993), p.20.

LE PEN CLUB AMERICAIN HORRIFIÉ
PAR LA MORT D'UN AUTRE JOURNA-
LISTE KURDE EN TURQUIE. (Pen
American Center, 9 août 1993), p.21-
23.

AFFAIBLISSEMENTDU RÔLEDELA TUR-
QUIE COMME MANDATAIRE DES
ETATS-UNIS AUPRÈS DES NOUVELLES
NATIONS DE L'ASIE CENTRALE. (Inter-
national Herald Tribune, Saoût 1993),
p.23.

L'INCIDENT DE SIVAS RESTE DANS
L'AGENDA DU PAYS. Selon le député
Halis de SHPde Sivas: La proposition
de Demirel (d'éviter une face-à-face
entre l'année et la population) a joué
un rôle dans l'incident de Sivas. - LE
MANQUE DE SÉcURITÉRETARDELA LI-
BÉRATION DES OTAGES. - TURQUIE-
IRAN : 'Les problèmes peuvent être ré-
solus par la volonté politique'. - Vio-
lence nationaliste kurde: 39 morts. -
COOPÉRATION ENTRE L'IRAN ET LE
PKK. - (Turkish Daily News, 6 août
1993), p.24-27.

L'IRAK VILIPENDIE L'IRAN A L'OCCA-
SION DE sÈME ANNIVERSAIRE DE LA
FIN DE LA GUERRE. (Turkish Daily News,
7 août 1993), p.27.

LESATTAQUES KURDESPERFORENTLE
BALLON TOURISTIQUE TURC. -
RAFSANJANI REMANIE LE CABINET
IRANIEN. - Téhéran admet avoir pi-
lonné les rebelles kurdes 'en Irak.
(TurkishDaily News, 9 août 1993), p.28-
29.

TURQUIE: 22 PERSONNESTUÉESDANS
LESUD-ESTDEPUISJEUDI. (AF.P., 7 août
1993), p.30.

TOURISTESENLEVÉS : RETOURÀ AN-
KARA D'UNE MISSION DE MÉDIATION.
(A.F.P., 9 août 1993), p:32.

LESMAIRES DE SUD-ESTSIGNENT UNE
PÉTITIONEN FAVEUR D'UN CESSEZ-LE-
FEU.- Lespréoccupations sécuritaires
vont-elles provoquer des retards dans
les élections dans le Sud-Estde la Tur-
quie? - Les Kurdes irakiens tuent un
soldat iranien et en capturent quatre.
(Turkish Daily News, 10 août 1993),
p.33.

ANKARA ACCUSÉ D'UTILISER DES
CHARSALLEMANDS CONTRELESKUR-
DES. Un responsable de l'Association
turque des Droits de l'Homme a accusé
le gouvemement d'Ankara. d'utiliser
des chars livrés par l'Allemagne pour
combattre la résistance kurde dan le

Sud-Estanatolien. - DESCHARSALLE-
MANDS CONTRE LESKURDES.(AF.P.,
9 août; Gamk Il août 1993), p.34,39.

M. BERNARD BOSSON, MINISTRE DE
L'ÉQUIPEMENT,DESTRANSPORTSETDU
TOURISMEA RAPPELÉaux profession-
nels du tourisme qu'il était toujours «vi-
vement déconseillé. de se rendre dans
les provinces turques situées à l'est et
au sud de Diyarbakir. (AF.P., 10 août
1993), p.34.

LES MESURESDE SÉCURITÉTURQUES
ONT EMPÊCHÉLA LIBÉRATIONDESSIX
TOURISTES,AFFIRME LE JOURNALISTE
TURC ISMET IMSET. (AF.P., 7 août
1993), p.3S.

LES TURCS DEMENTENT LE RAPPORT
SURLESOTAGES.(International Herald
Tribune, 7 août 1993), p.3S.

TANSU ÇILLER : «L'EUROPENE PEUTSE
LIMITERA ÊTREUN CLUBRÉSERVÉAUX
CHRÉTIENS».Terrorisme islamiste et sé-
paratisme kurde: la situation est ex-
plosive en Turquie. A Tansu Çiller,
premiére femme à diriger un gouver-
nement turc de trouver rapidement
une solution. Elle veut en tout cas gar-
der le «modèle laÏC»de son pays et se
tourner vers la Communauté euro-
péenne. (Globe Hebdo, 11-17 août
1993), p.36-37.

MUSLÜM TAN, UN JEUNEKURDEDE 27
ANS REFUSED'ÊTRERECONDUITA LA
FRONTIÈRE: Trois mois ferme. (Presse
Océan, Il août 1993), p.37.

LESKURDESLIBÈRENT4 FRANçAIS EN
TURQUIE- LE PKK LIBÈREAVEC PA-
NACHE LESQUATRE TOURISTESFRAN-
ÇAIS. -Les Kurdes relâchent les 4 der-
niers otages. - LESQUATRE OTAGES
FRANçAIS DÉTENUSPAR LE PKK ONT

. ÉTÉ LIBÉRÉS.(Gamk; Le Monde; Inter-
national Herald Tribune Il août; Inter-
national Herald Tribune, 12août 1993),
p.3S, 38-39.

743 PERSONNESTUÉES LORSDESTROIS
DERNIERSMOIS DANS LESUD-ESTANA-
TOLIEN. (AF.P., Il août 1993), p.40.

LIBÉRATIONDE DEUX AUTRESTOURIS-
TESDÉTENUSPAR LE PKK. - Au mo-
ment où les otages français arrivaient
à Paris, un Britannique et un Austra-



lienne étaient relâchés. - LFSTOURIS-
m ANGLO-SAXONS ONT ÉTÉ LIBÉRÉS
PARLFSSÉPARA'11STISKURDES.(Gamk;
Libération; Le Monde, 12 août; The
European, 13 août 1993), p.40, 41. 42.

TURQUIE: ASSASSINATD'UN JOURNA-
LISTE D'UN JOURNAL PRO-KURDE.
(Gamk, 12 août 1993), p.40.

LA TURQUIE SANS POLITIQUEKURDE.
L'affaire des six otages détenus dans
l'est de la Turquie par les séparatistes
du PKK et libérés, mardi 10 août. re-
place au premier plan -ce que sou-
haitaient sans doute les ravisseurs-la
question kurde, cette épine fichée dans
le pied du nouveau Premier ministre
d'Ankara, Tansu Çiller. (Le Monde, 12
août 1993), p.41-42.

HUITREBELLFSKURDESETUN OmCIER
TURCTills DANS LESUD-ESTDELA TUR-
QUIE. (A.F.P., 12 août 1993), p.42.

LE PKK : WI DU TRAFIC DE STUPÉ-
FIANTS. - Aucune nouvelle concer-
nant la journaliste disparue. (Tillldsh
Daily News, 14 août 1993), p.43.

UN OUVRIER KURDE DE BÂTIMENT À
ANKARA : SEULELA MORT NOUS EST
RÉSERVÉEDANS CE PAYS. INDERVIEW
D'UN OmCIER TURC DESRENSEIGNE-
MENTS : Le PKK sera liquidé s'il est con-
tenu à l'intérieur du BotŒl. Il est possi-
ble de résoudre le problème dans les
16 provinces de l'Estet du Sud-Est.Mais
depuis 70 ans,la souveraineté de l'Etat
turc à Sürt, Batman, Simak, Mardin et
Hakkari n'est en fait qu'une formalité
de surface. Arriver à purger les habi-
tant de leur nationalisme kurde et leur
installer un sentiment d'identité turque
n'est pas une tâche facile. (Turkish
Daily News, 15 août 1993), p.44-48.

OPÉRATIONSCONTRELEPKK. Neuf ans
de rébellion. - Plus de 80 morts en
deux jours. - TANSU ÇILLER,PREMIER
MINISTRE TURC, L'ARMÉE A SON SOU-
TIEN POUR «ANÉANTIR» LE PKK. (Le
Matin (Genève), 15 août 1993), p.48.

TURQUIE : la ANS DE RÉBELLION
KURDE.Ankara semble convaincu de
pouvoir mettre un terme par des
moyens militaires à une guerre qui a
déjà tait au moins 6.500 morts. (Loire
Matin Progrès, 15 août 1993), p.49.

LFSKURDESACHÈTENTENDOUARS DU
PÉTROLE AU GOUVERNEMENT IRA-
KIEN. Le Kurdistan irakien contrôlé par
l'opposition kurde achète en dollars
depuis une semaine du pétrole au gou-
vernement irakien, a-t-on appris di-
manche auprès des responsables kur-
des. (A.F.P., 15 août 1993), p.49.

LFSARMES DU PEUPLEKURDE.Tout est
bien qui finit bien. La libération des ota-
ges français et étrangers, enlevés au
Kurdistan turc par les rebelles du PKK,
était plus une opération publicitaire
qu'une action terroriste. Il ne taut ce-
pendant se faire aucune illusion sur la
gravité du problème qui vient d'être
mis une tois de plus en pleine lumière.
(Midi Libre, 15 août 1993), p.50.

Xème ANNNERSAIRE DE LA GUERRE
DESPARTISANTSKURDESDE TURQUIE
POURUN KURDrsrAN INDEPENDANTET
LA GUERRE SPECIALE D'ANKARA.
(GazetaWyborcza, 16août 1993),p.51.

LES KURDESÀ LA RECHERCHED'UN
NOUVEAU CESSEZ-LE-FEU.(Le Quoti-
dien de la Réunion, 16août 1993),p.52.

OFFENSIVEANTl-KURDES.- ANKARA
FAIT LE FORCING ET ENGAGE SES
MEIllEURES TROUPESCONTRELFSRE-
BELLES KURDES. - 34 PERSONNES
TUÉES PENDANT LE WEEK-END.- 250
REBELLFSKURDESTUÉES DANS DESOPÉ-
RATIONSAU COURSDU WEEK-END.-
250 Combattants ont été tués ce week-
end lors d'opérations aéro-terrestres. LE
GOUVERNEMENT D'ANKARA MASSA-
CRELFSREBELLESKURDESEN ANATO-
LIE. Ce serait la plus sévère défaite in-
fligée aux indépendantistes. - LA
LUTTEDESKURDESENTAME SA 10ème
ANNÉE. 75 rebelles ont été tuées ce
week-end, venant s'ajouter aux 7000
victimes qu'a déjà péris ce conflit. -
LE SANGLANT ANNIVERSAIRE DE LA
LUTTEKURDE.-TURQUIE : Offensive
anti-Kurdes, - Kurdes massacrés en
Anatolie. - ANATOUE : SANGLANT
ANNIVERSAIRE POUR LE PKK. Depuis
1984, les combats entre troupes d'An-
kara et Kurdes du PKK ont tué quelque
8.000 civils. dans le Sud-Est turc, la fu-
reur de la répression répond au dog-
matisme des rebelles. - LA CAUSE
PERDUEDESKURDESDE TURQUIE. -
Sanglant anniversaire. Bilan d'une
guerre de ... 70 ans. - L'ARMÉE TUR-

QUE PILONNELFSREBELLFSKURDES.-
BATAILLE DE CHIFFImi AUTOUR DES
COMBATS ENTRETURCSETKURDES.-
Les soldats d'Ankara sont à la poursuite
de nombreux commandos rebelle re-
fluant vers l'Iran ou l'Irak. 500 roquet-
tes ont été tirées contre Yuksekova. -
LA GRANDE OFFENSIVEANTI-KURDES.
- LE BILAN DES VICTIMES KURDES
S'AGGRAVE. (Sud-Est; Libération
Champagne; A.F.P.; La liberté; 24
Heures, 16 août, Midi Libre; La liberté,
24 Heures; International Herald Tri-
bune; Libération; La Croix, 17 août;
Var Matin; Midi Libre; La Dépêche du
Midi; La liberté, 18 aoßt 1993), p.52,
53,54,55,56,57,59,60,61,62.

BAGDAD RIPOSTE APRÈS UN RAID
AMÉRICAIN AU NORD DU PAYS. L'inci-
dent entre Américains et défense ira-
kienne rompt le cessez-le-feu décrété
unilatéralement ce printemps. (Le
Colll1ier, 17 août 1993), p.54.

TURQUIE: ALORS QUE LFS COMBATS
S'INTENSIFIENT,le PKK aurait de nou-
veau enlevé trois touristes. (LeMonde,
17 août 1993), p.55.

DEMIRELCRAINT DESRIPOS'l'ES NATIO-
NALISTES CONTRE LA VIOLENCE DU
PKK. - Talabani à la Turquie: «Aider
nous libérér Kirlcouk, prenez le pétrole>.
(Turkish Daily News, 18 août 1993),
p.58-59.

EN DÉPITDENOUVELLESMENACES DU
PKK ETDE 90.000 RÉSERVATIONSAN-
NULÉES.Ankara reste optimiste pour
son tourisme. Les séparatistes kurdes ne
garantissent plu la vie des étrangers
se rendant en Turquie. (Midi Libre, 18
août 1993), p.60.

KURDISTAN: DEUX TOURISTESALLE-
MANDS ONT É'It ENlE'fls. (L~ce,
18 août 1993), p.61.

LA SUISSERÉAGITAUX TIRSTURCS.(In-
ternational Herald Tribune, 19 août
1993), p.61.

IRAK : EN APPELANT A L'INTERVEN-
TION DE L'ONU ET DE LA FRANCE. -
MÉDECINSDU MONDE DEMANDE L'AR-
m DES BOMBARDEMENTS IRANIENS
AU KURDISTAN. (Le Monde, 19 aoßt
1993), p.63.
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LECONSEILFÉDÉRAL REPRENDLEBRAS
DEFERAVEC LA TURQUIELI' VISESON
AMBASSADEUR.Le représentant turc à
Berne, Kaya Toperi, «porte la plus haute
responsabilité. dans la fusillade du 24
juin. Berne demande, 'sans illusions, la
levée de son immunité et celle d'un
autre fonctionriaire. - Le diplomate,
constamment en liaison radio avec ses
agents de sécurité, est responsable de
leur comportement. - L'AMBASSA-
DEURDE TURQUIEKAYA TOPERIRAP"
PELÉÀ ANKARA «ENCONSULTATION•.
- Les diplomates suisses doivent-ils
s'attendre à des .mesures de repré-
sailles? - LA TURQUIERAPPEllE SON
HOMME À BERNE. Et envisage des
mesures de rétorsion. - L'AMBASSA-
DEURTURC POURRAITÊTRE MUTÉ. (Le
Nouveau Quotidien, 19 août; 24 Heu-
res; Le Nouveau Quotidien; Le Cour-
rier, 20août 1993),p.63c64, 66, 67, 68.

LESREBELllS KURDESONT TUÉ62 SOL-
DATSDEPUISDIMANCHE DANS LESUD-
ESTANATOIlEN, ont affirmé des sour-
ces kurdes proches du PKK daris des
communiqués parvenus à Istanbul.
(AF.P., 19 août 1993), p.64.

ON EN PARLE : KURDESSANS PATRIE.
- DEBARZANI AU PKK - SOUSL'EM- .
PIREOTTOMAN. (La Montagne, 19août
1993), p.65.

APRÈSUN TIR LESJETSAMÉRICAINS
FRAPPENT UN SITE DE MISSILES EN
IRAK. (International Herald Tribune, 20
août 1993), p.66.

OFFENSIVETURQUE: 25.000 PERSON-.
NES RÉFUGIÉES DANS LES MONTA-
GNES, SELON LE COMITÉ DU
KURDISTAN. (A.P.P., 20 août 1993),
p.67.

LE QUAI D'ORSAY RECOMMANDE LA
PRUDENCE AUX TOURISTESEN TUR-
QUIE. Le ministère des Affaires étran-
gères a renouvelé vendredi sesrecom-
mandations de prudence pour les tou-
ristes français en Turquie. (AF.P., 20.
août 1993), p.68.

TURQUIE : LA LUTTECONTRE LE PKK.
L'armée aurait bombàrdé une ville de
30.000 habitants.' (Le Monde, 22 août
1993): p.68 ..

LECHEFDU PDKI, BARZAN! : L'OPÉRA-

. TION «PROVIDE COMFORT DOIT ÊTRE
MAIN'fENUE>. - L'INDUSTRIEDU TOU-
RISMEENTURQUIESUBITLESEFFETSDE
LA LOI ALLEMANDE POURLA PROTEC-
TION DES CONSOMMATEURS. - Les
avions américains bombardent un site
de missiles en Irak. - Alors que les
opérations massives continuent. le PKK
enlève 12 soldats. -UNE OMBRE
PLANE SURLA DÉMOCRATIE : Isiklar
(ex-président du HEP)déchu de sa fonc-
tion de parlementaire. (Turkish Daily
News, 20 août 1993), p.69-71.

KURDES: UN PEUPLESANS PAYS. La
prise en otage et la libération de qua-
tre touristes français par les combat-
tants du Parti des travailleurs du
Kurdistan a fait resurgir la question
kurde. Un peuple qui, depuis près d'un
siècle, lutte pour affirmer son existence.
(Le Pèlerin Magazine, 10 août 1993),
p.72.

SANGLANT AFFRONTEMENT. AU
KURDISTAN.- Le PKK demande une
reconnaissance internationale de la

. «cause kurde», mais ne renonce pas à
la lutte armée. - Turquie, la guerre
effleure les otages. - Les Kurdes don-
nent l'avertissement: les otages sont
en danger en cours des batailles avec
l'armée turque. (Corriere della Sera, 23
août 1993), p.73.

LES TEMPS DE L'ATROCITÉ. (The
Guardian, 23 août 1993), p.74.

EST-CEISIKLAR OU LA DÉMOCRATIE
QU'ON EXCLUT DE L'ASSEMBLÉE? -
Alors que le procès du massacre des
artistes de gauche brûlés vif. par des
islœnistesà Sivascommence, l'écrivain
Nesin passe à la contre attaque. -
Prise de conscience du «problème
kurde. - ANKARA FINpm POURUNE
«OPÉRATIONIRAK?. ( TurkishProbe, 24
août 1993), p.75-78.

LES KURDESIRAKIENS EXCLUENT LE
PKK. - Le PKK kidnappe 4 touristes.
- La livre turque n'est pas une mon~
naie d'échange au Kurdistan d'Irak. -
(Turkish Daily News, 24 août 1993),
p.79-80.

L'AMBASSADEDE TURQUIEA PROFITÉ
D'UNEFUITEÀ L'OFFICEDESRÉFUGIÉS.
Desdocuments suissesconfidentiels en
mains turques : c'est ce qu'a révélé la

Télévision alémanique. L'affaire re-
monte aux années huitante (quatre-
vingt). Un cas probablement pas isolé.
- LOIN DESSOUPÇONSAuX PREUVES.
(La Liberté, 19 août 1993), p.8l.

TRENTE-LI'-UNEPERSONNESSONTMOR-
TESÀ CAUSEDELA CHALEURDANS LE
KURDISTANIRAKIEN, PRIVÉD'ÉLECTRI-
CITÉ DEPUISTROISSEMAINES, a-t-on
appris auprès de ruNICEF à Zakho. -
KURDISTAN IRAKIEN : 31 MORTS DE
CHALEUR EN QUINZE JOURS. -
KURDISTANIRAKIEN: CHALEURMEUR-
TRIÈRE.(AP.P., 23 août; L'Indépen-
dant; Le Télégramme de Brest, 24 août
1993), p.82, 84.

ENLÈVEMENT KURDE: BERNEN'A PAS
PRÉVUDENÉGOCIERAVEC LEPKK. On
ne savait toujours rien hier sur la dé-
tention des trois Suisseset de l'Italien
enlevés en Anatolie. (La Liberté, 24
août 1993), p.82.

LES DEMANDEURS D'ASILE SUBMER-
GENTMOSCOU. Somaliens, Kurdes ou
Irakiens, ils se retrouvent noyés dans
le flot des miséreux qui errent à travers
la capitale. (Le Figaro, 24 août 1993),
p.83.

LESKURDESONT ÉTÉ FORCÉSDE IlBÉ-
RER LES TOURISTESBRITANNIQUES.
(Financial TImes,24 août 1993), p.84.

LESSÉPARATISTESKURDESONT PRIS
QUATRE NOUVEAUX OTAGES. (Le
Monde, 24 août 1993), p.84.

PAS DE NOUVELLESDESOTAGESSUIS-
SESPRISONNIERSD'UN KURDISTANEN
GUERRE.De jour, c'est l'armée qui tient
le pays. La nuit. il appartient aux re-
belles kurdes du PKK. Reportage aux
confins du territoire où sont détenus
trois Tessinois et leur compagnon ita.
lien. BEllE trOILE LI' PÂTESAU BEURRE
DE BREBISPOURLESOTAGES.(24 Heu-
res, 24 août 1993), p.85-86.

DEMANDE DE RAPPEL: LES REPRÉ-
SAILLESD'ANKARA AGGRAVENT L'IM-
BROGLIO TURCQ-KURDO-SUISSE.En
demandant le rappel de l'ambassa-
deur suisse et de deux diplomates,
Ankara a franchi un pas de plus dans
l'escalade. Sale affaire corsée par l'en-
lèvement des Tessinois. - Les otages
prioritaires. - Les formes de protesta-
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LA VIOLENCEKURDESEDÉPLACEVERS
LES FORCES DE SÉCURITÉ ONT FAIT LE NORD-EST.(Turkish Probe, 31 août
ÉCHOUER UNE NOUVELLE TENTATIVE 1993), p.l03,
D'ENLÈVEMENT DE TOURISTES.- «Une

ton. -(La Liberté, 25 août 1993), p,87.

TÉMOIGNAGE: LA SURVIE MENACÉE
DES KURDES D'IRAK. De retour d'une
mission dans un hôpital du Kurdistan
irakien pour .Médecins du Monde.,
Bernard Devalois craint le pire si les
organisations humanitaires lâchent
prise. - Violence permanente -Une
dizaine d'opérations par jour - L'en-
jeu de l'eau. (Le Populaire du Centre,
25 août 1993), p.88.

CONDAMNANT LE RÉGIME DE TÉHÉ-
RAN : UNE COMMISSION DE L'ONU DÉ-
NONCE LES ASSASSINATS D'OPPO-
SANTS IRANIENS À L'ÉTRANGER. (Le
Monde, 26 août 1993), p.88.

APRÈS L'EXPULSION DE TROIS DIPLO-
MATES HELVÉTIQUES. Le ton monte
entre la Suisseet la Turquie. (Le Monde,
26 août 1993), p.89.

TENSION À CIZRE : NOMBREUSESAR-
RESTATIONSAU COURSD'OPÉRATIONS
MASSIVES. Les forces de l'ordre crient
des slogans anti-PKK. (Turkish Daily
News, 27 août 1993), p.89.

LE CHEF KURDE IRAKIEN, JALAL
TALABANI : 'Nous avons une chance
de renverser Saddam'. - LA VENTE
D'UN A VION D'ESPIONNAGESUISSEEST
SUSPENDUE.- Le PKK attaque des vil-
lages, tue dix personnes, (Turkish Daily
News, 25 août 1993), p.90-91.

LE KURDISTAN IRAKIEN EST PRIS EN
TENAILLE PAR SESVOISINS. - Kurdes
en liberté surveillée. - Plus de deux
ans après la guerre du Golfe, les Kur-
des sont aux leviers de commande
dans le nord de l'Irak où ils tentent de
résister aux visées de leurs voisins.
Chronique d'une émancipation bien
fragile. (24 Heures, 26 août 1993), p.91-
93.

A LA DÉCOUVERTE DES PALAIS DE
SADDAM. Au nord du Kurdistan ira-
kien, le mœ1re de Bagdad donne un
aperçu de sa mégalomanie. Visite gui-
dée dans la vallée des trente-cinq châ-
teaux, - Un territoire sous perfusion.
(24 Heures, 26 août 1993), p.94-95.

saison en dents de scie •. Face aux
menaces du PKK, l'industrie touristique
a trébuché, mais elle semble avoir, jus-
qu'à présent, évité une crise sérieuse.
(Le Monde, 25 août 1993), p,96.

.NOUSNETOUCHERONSPASÀ UN SEUL
CHEVEU DE CEUX QUI SONT RETENUS
DANS LA MONTAGNE>. Le PKK enlève
des touristes étrangers pour démontrer
qu'il contrôle le territoire et pour impo-
ser à l'Europe l'urgence de la question
kurde, (Le Nouveau Quotidien, 27 août
1993), p,97-98,

TURQUIE: 18 TUÉSDANS LE SUD-EST.
(Turkish Daily News, 28 août 1993),
p.98.

LE CONFLIT DANS LE SUD-ESTANATO-
LIEN AURAIT FAIT EN TROISMOIS UN
MILLIERDEMORTSPARM! LESKURDES.
- L'impossible bilan. - Guérilla et
vendettas. (Le Monde, 29 août 1993),
p.99,

NEUF CIVILS TUÉS PAR DES REBELLES
KURDES DANS L'EST ANATOLIEN.
(AFP., 29 août 1993), p,99,

L'IRAK ÉCOULEDU PÉTROLECHEZ LES
KURDES,EN IRAN ET EN TURQUIE. Les
Kurdes irakiens achètent avec des de-
vises des produits pétroliers au gouver-
nement irakien, qui écoule également
des hydrocarbures en Iran et en Tur-
quie, a affirmé lundi l'hebdomadaire
spécialisé Middle East Economie
Survey (MESS), publié à Nicosie.
(AFP., 30 août 1993), p.l00.

GUÉRILLA KURDE : 17 morts dans le
sud-est de la Turquie. (L'Indépendant,
28 août 1993), p.lOO.

REPORTAGE : A DOGUBAYAZIT,
L'OMERTA KURDES'ESTREFERMÉE SUR
LESOTAGES. Notre envoyé spécial a
repris le chemin des quatre touristes
tessinois et italiens enlevés par le PKK,
au pied du mont Ararat, dans l'est de
la Turquie. Un lourd silence entoure ces
disparitions, dont toutes les traces sem-
blent effacées. (Le Nouveau Quotidien,
30 août 1993), p.lOl-l02.

TURQUIE : DEUX RESPONSABLESKUR-
DES ONT LANCÉ UN APPEL AU GOU-
VERNEMENT TURCEN VUE DE LA CON-
CLUSION D'UN CESSEZ-LE-FEUENTRE
REBEUESKURDESDE TURQUIE ETFOR-
CES DE SÉcuRITÉ TURQUES, dans un
communiqué diffusé mercredi par
l'agence de presse kurde Kurd-Ha.
(A.FP., 1er septembre 1993), p.104.

KURDISTAN, L'ÉTAT FANTÔME. Écarte-
lés entre l'Irak, la Turquie et l'Iran, les
Kurdes attendent leur autonomie de-
puis ... 1920. Promise par les Européens,
celle-ci a toujours été déniée par Bag-
dad, Ankara et Téhéran. Portrait d'un
peuple en souffrance. (Croissance,
septembre 1993), p.105-108.

LE TIROL DU SUD À L'AIDE DU
KURDISTAN DU SUD. - Trois questions
au cœur de la visite. - Le programme
de la visite à Bonn et à Hannovre. -
L'appel des parlementaires kurdes ira-
kiens. - Turquie: le mouvement
d'Ahrnadiyya proteste contre le mas-
sacre de Sivas. (Pogrom 172, août-sep-
tembre 1993), p.109-111.

EXPOSITION SUR LE MASSACRE DES
KURDES. (D.D. V., septembre-octobre
1993), p, 111.

IRAN : AMNESTY INTERNATIONAL PRÉ-
OCCUPÉ PAR L'ANNONCE DE L'ENLÈ-
VEMENT D'UN RESSORTISSANTKURDE
IRANIEN EN TURQUIE. (Amnesty Inter-
national, 1er septembre 1993), p.112.

RAIDS ET COUVRE-FEU À
rx:x;UBEY AZID. - Le SHPgarde encore
de importance pour la population
kurde de Turquie. - La Suisserappelle
son ambassadeur à Ankara. (Turkish
Daily News, 1er septembre 1993),
p.112-114.

AFFAIRE TURQUE: Les diplomates s'en
vont. - ULTIMATUM TURC RESPECTÉ:
L'Ambassadeur Ramseyer a quitté la
Turquie hier matin. - Berne a dépê-
ché à Ankara un diplomate chargé du
dossier des otages suisses.- L'ambas-
sadeur suisseà quitté Ankara. (Le Cour-
rier; 24 Heures, 1er septembre; Le
Monde, 2 septembre 1993), p.114, 115,
116.

ÖCALAN ET BURKAY SE SONT REN-
cONTRÉS DE NOUVEAU. - Vural dé-
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ment la possibilité de raids contre les (Parti de la Démocratie), témoin de l'at- DÉMARCHE OCCIDENTALESURLA SI-
camps du PKK en Syrie. - UNEDECLA- tentat. -DEUX DÉPUTÉSPRO-KURDFS TUATION HUMANITAIRE DANS LE
RATION DE çIIJ.ER FAIT L'EFFETD'UNE TUÉS DANS UN ATTENTATENTURQUIE. NORD E:I'LE SUD DE L'IRAK. (AFP, 9
BOMBE: .plus de 1000 militants du PKK - Assassinat d'un député pro-kurde septembre 1993), p.137.
ont été tués en 6 semaines». Prèsde 200 dans le Sud-Estanatolien. - A LA MÉ-
membres des forces de l'ordre ainsi que MOIREDEM. MEHMETSINCAR,DÉPUTÉ UN PACTEBUSH-CLINTONPOURE:I'OUF-
400 civils ont trouvé la mort durant la KURDEAU PARLENtENTTURC. (AFP., FERL'IRAKGATE.(International Herald
même époque. (Turkish Daily News, 2 4 septembre; Libération, 6 septembre; Tribune, 10 septembre 1993), p.139.
septembre 1993), p.1l5-116. Le Monde, 7 septembre; Les Verts, 9

septembre; Turkish Probe, 14 septem- LFSAUTORITÉSENTERRENTLE DÉPUTÉ
LE PKK AUX GOUVERNEMENTSOCCI- bre1993), p.l23,129, 138, 146-148. KURDE,MEHMETSINCAR,À KIZILTEPE.
DENTAUX: D'autres tourtstes seront kid- (Turkish Daily News, 10 septembre
nappés. - Le PKK au Comité Olympi- L1RAK ACCUEILLE FAVORABLEMENT 1993), p.l39-140.
que : .N'autorisez pas les jeux en Tur- LFSEFFORTSTURCSPOURLEVERL'EM-
quie •. - Cindoruk : Isiklar garde son BARGO DE L'ONU. - Les discussions TURQUIE: APRÈSLA RÉVÉLATION DE
statut de parlementaire. - TARIK AJJ.Z s'intensifient àpropos du parlementaire DEUX SCANDALES. le gouvernement
DEMANDE AU CONSEIL DE SÉCURITÉ kurde déchu, Isiklar. - ANKARA MÈNE s'affume déterminé à lutter contre la
D'ABOLIR LFS SANCTIONS. - Le PKK DFSINVFSTIGATIONSSURLA MORTDU corruption. (Le Monde, 10 septembre
intensifie ses menaces. (Turkish Daily PARLEMENTAIRE KURDE MEHMET 1993), p.l40.
News, 3 septembre 1993), p.1l7-118. SINCAR. - La commission parlemen-

taire (chargée d'enquêter sur les assas- LES NÉGOCIATIONS IRAK-NATIONS
ARRESTATION À ROME D'UN PORTE- sinats non éclaircis) avait attiré l'atten- UNIFSSONTAJOURNÉFS.Le pacte sur
PAROLEDU FRONTNATIONAL DELIBÉ- tion sur d'autres meurtres à venir. - les armes encore dans les limbes. -
RATION DU KURDISTAN. (AFP., 3 sep- L'Italie se dit prête à libérer le porte- Suite à une vaste opération, le couvre-
tembre 1993), p.1l9. parole du PKK. (Turkish Daily News, 6 feu est levé à Cizre. - Les Italiens en-

septembre 1993), p.124-126. trent en contact avec le PKK. - Le
DIX-HUITREBELLFSKURDFSDETURQUIE quotidien turc Hürriyet retire de la
ONT ÉTÉ TUÉS JEUDILORSDECOMBATS TURQUIE:La police est peut-être irnpli- vente un atlas mentionnant le
ENTREMAQUISARDS KURDFSE:I'FOR- quée dans le meurtre d'un député et Kurdistan dans le sud-est de la Turquie.
CES DE SÉCURITÉTURQUFSDANS LA d'un homme politique kurdes. (Am- -LA POLICEENQUÊl'ESURL'ATTAQUE
RÉGIONDE BINGÖL. (AFP., 3 septem- nesty International, 6 septembre 1993), CONTRELA MAISON DE SINCAR QUI
bre 1993), p.119. p.127-129. A FAIT 5 BLESSÉS.(Turkish Daily News,

13 septembre 1993), p.141-144.
LFS REBEIJ.ESSOUTENUSPAR L'IRAN QUI CONTRÔLE RÉEllEMENT LE HEZ-
MULTIPUENTLEURSRAIDSDANS LESUD BOLLAH KURDE?(Turkish Daily News, 19KURDFSTUÉS DANSLESUD-ESTANA-
DE L'IRAK. - L'Italie arrête le porte- 7 septembre 1993), p.l30-132. TOLlEN. (AFP., 13 septembre 1993),
parole du PKK. -18 militants du PKK p.144.
tués lors d'affrontements. - Le minis- L'IRAN FSTMÉCONTENT DFS KURDES
tre turc des Affaires étrangères: la Tur- IRAKIENS.- LFSRELATIONSDELA TUR- SELON BAGDAD, LES SANCTIONS
quie a perdu 600M$ depuis la ferme- QUIE AVEC LA SYRIEPLUSFRAGILFS AURAIENTCAUSÉLA MORTDE300.000
ture de l'bléduc irakien. - LECHEFDE QUEJAMAIS. (Turkish Probe, 7 septem- PERSONNFS.- Selon des sources de
LA GENDARMERIE TURQUE REN'CON- bre 1993), p.132-133. l'opposition irakienne un attentat aurait
TRE LES CHEFS KURDES EN IRAK DU eu lieu contre Saddam . - UN DÉPUTÉ
NORD. - L'ambassadeur turc auprès KOZAKÇIOGLU ACCUSÉ DE CORRUP~ KURDEAFFIRMEQUESONFILSN'A PAS
des Nations unies: La Turquie demande TION PENDANT QU'IL ÉTAIT PRÉFET ÉTÉADMIS À L'ÉCOLEA ANKARA, EN
un réexamen de l'embargo contre RÉGIONAL DU SUD-EST(KURDISTAN RAISON DE SFSORIGINFSKURDFS.-
l'Irak. (Turkish Daily News, 4 septem- TURC) ....:....86 membres présumés du Les Turcs ont investi 6.5 milliards de
bre 1993), p.1l9-122. PKK arrêtés au cours d'opérations. - dollars dans les républiques de langue

La capacité hôtelière turque dépasse turque (d'Asie). (Turkish Daily News, 14
PLUSDE 30.000 KURDFSPOURUN FES- les 87.000 lits. - La police empêche septembre 1993), p.144-145.
TIVAL CULTUREL ET POLITIQUE À les funérailles de Sincar. -L'assassindu
FRANCFORT. - Les Kurdes bloqués à député kurde est-il cmêté ? (Turkish Daily LFSSEPTOTAGESOCCIDENTAUX ONT
la frontière franco-allemande autorisés News, 8 septembre1993),p.134-136. ÉTÉLIBÉRÉSLUNDI SOIRPAR LFSKUR-
à entrer en Allemagne. - (AF.P., 4 DES.Hier, les otages étaient encore in-
septembre 1993), p.122-123. LA TURQUIEVA DEMANDER L'EXTRA- terrogés par les autorités turques. La

DITION DU PORTE-PAROLEDU PKK.- Suissea demandé à la Turquie de pou-
UN DÉPUTÉKURDE ASSASSINÉET UN Une délégation turque en Irak pour la voir prendre contact avec ses ressor-
AUTREBLESSÉÀ BATMAN dans le sud- coordination de l'aide à l'Irak du Nord. tissants. Leur retour est encore incer-
est de la Turquie, a-t-on appris auprès (Turkish Daily News, 9 septembre tain. (Le Courrier, 15 septembre 1993),
de Kemal Büget. vice-président du DEP 1993), p.136-137. p.l49.
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INTERDIRELE PKK? n. y A MIEUX À
FAIRE. (Le Nouveau Quotidien, 15 sep-
tembre 1993), p.I50.

TREIZEPERSONNt$TUÉES DANS LESUD-
ESTANATOLIEN. (AF.P., 14 septembre
1993), p.150.

DÉNOUEMENTCONFUSPOURLESSUIS-
SESPRISEN OTAGESPAR LESREBP.!T ~
KURDES.Relâchés par leurs ravisseurs
dans la nuit de lundi à mardi, les
Tessinois et leurs compagnons d'infor-
tune ont fini aux mains des militaires
turcs. Qui voulaient les interroger avant
de les laisser regagner leur pays. - LE
PKK A UBÉRÉLESSEPTOTAGESOCCI-
DENTAUX QU'IL DÉTENAIT. - UBÉRA-
TION DESCHERCHEURSDEL'ARCHEDE
NOÉ. (24 Heures; il Messaggero, 15
septembre: Le Monde, 16 septembre
1993), p.15!. 152, 153.

APPEL DES EUR0-DÉPUTÉSÀ LA TUR-
QUIE POURLERESPECTDESDROITSDES
KURDES.(AF.P., 16 septembre 1993),
p.152.

ENLÈVEMENT DEDEUXTOURISTESIRA-
NIENS ETTROISBANGLADESHI PAR LE
PKK. (Le Quotidien de la Réunion, 16
septembre 1993), p.152.

UN MOIS AUX MAINS DU PKK EN TUR-
QUIE, LES OTAGES SUISSESRACON.
TENT.Anna et Nico Pianta, enlevés par
les activistes kurdes le 18 août demier,
sont arrivés hier à Lugano .• Un mois
avec les Kurdes a été moins pénible
qu'un jour avec les TurCSit,commente
le chercheur de l'arche de Noé. (Le
Nouveau Quotidien, 16 septembre
1993), p.154-155.

DEMIREL A RENCONTRÉLESMILITAI-
RES,IL ESTINTERVENU AU SUJETDES
VILLAGESINCENDIÉSDANS LESUD-EST.
- Demiers événements. - L'incendie
des villages par l'armée décroît cepen-
dant les accusations continuent. -
ÖCALAN : la Turquie augmente la
pression sur le PKK. - L'armée: les
opérations anti-PKK couronnées de
succès. (Turkish Daily News, 17septem-
bre 1993), p.155-158.

OTAGESLIBÉRÉSAU KURDISTAN: Dans
la fièvre d'une libération. - Les sept
otages détenus par les indépendantis-
tes kurdes ont été libérés mardi. Les

parlementaires suisses Angeline
Fankhauser et Eugen David étaient sur
place. Bruno Guissani a fait le voyage
avec eux et raconte les journées agi-
tées de lundi et mardi, le suspense, les
informations contradictoires et. surtout.
la méfiance des policiers turcs. - .La
Suisse doit offrir ses bons offices>. -
.Nous avons été bien traités>.( L'Hebdo,
16septembre 1993), p.159-160.

TURQUIE:LEPRÉSIDENTDU PRINCIPAL
PARTIPR0-KURDEARRÊTÉ À ANKARA.
(LeMonde,17 septembre 1993), p.160.

UN IMPORTANT RESPONSABLEDU PKK
TUÉ PAR L'ARMÉE TURQUE.- Un res-
ponsable du PKK a été tué par l'armée.
(libération; Presse de la Manche, 17
septembre 1993), p.161.

LE DEP RÉCLAME LA UBÉRATION DE
SON PRÉSIDENT YASAR KA y A -
(Turkish Daily News, 18 septembre
1993), p.162.

IRAN: UN CONSm DE LA RÉSISTANCE
ESTCONSmUÉ. Un Parlement de la
résistance ircrnienne affirmant repré-
senter toutes les composantes de la
société s'est formé en Irak. (Le Counier,
17 septembre 1993), p.162.

UNE VINGTAINE DE CIVILS TUÉSAU
COURSD'UNEATTAQUE DU PKK DANS
L'EST. (AF.P., 18 septembre 1993),
p.163.

MANIFESTATION DE PLUSIEURSCEN-
TAINES DE KURDES À L'ARRIVÉE DU
PREMIERMINISTRETURCTANSUÇIllER
À BONN. (AF.P., 20 septembre 1993),
p.163.

TANSU ÇILLERFAIT LA LEÇON À L'AL-
LEMAGNE SUR LES DROITS DE
L'HOMME. - Tansu Çiller à Bonn : la
Turquie espère .contribuer à la nou-
velle Europe>. (AF.P., 20 septembre
1993), p.l64.

OPÉRATIONANTI-KURDESURLEMONT
ARARAT. (Gamk, 18-19 septembre
1993), p.165.

LESDISCUSSIONSÀ BONN CONTRÉES
SURLESDROITSDESTURCSENALLEMA-
GNE. (International Herald 7iibune, 21
septembre 1993), p.165.

LES RfSSOURCESEN EAU DE LA TUR-
QUIE ET LA PAIX AU MOYEN-ORIENT.
(Turkish Probe, 21 septembre 1993),
p.166.

QUINZE KURDESTUÉS DANS LESUD-EST
ANATOLIEN. (AF.P., 21 septembre
1993), p.167.

BIRDAL : LA TURQUIE PREND SESDIS-
TANCES AVEC LES DROITS DE
L'HOMME. (Turkish Daily News, 21 sep-
tembre 1993), p.l67.

ÇILLERCOMPARE LESTURCSEN ALLE-
MAGNE AVEC LES KURDES EN TUR-
QUIE.- LESDÉPUTÉSDU DEPRESISTENT
AUX PRESSIONSLESINCITANT À QUIT-
TER LE PARLEMENT. - La Turquie se
prépare à diffuser des programmes
radiophoniques en kurde. (Turkish
Daily News, 23 septembre 1993), p.168-
169.

CENT SEIZEMORTS EN UNE SEMAINE
DANS L'ESTETLESUD-ESTANATOUEN.
(AF.P., 27 septembre 1993), p.169.

LIVRAISON À LA TURQUIED'AVIONS ET
D'HÉLICOPTÈRES AMÉRICAINS. Le Con-
grès américain a approuvé la livraison
à la Turquie des avions américains A-
10 et hélicoptères Cobra dans le cadre
de l'aide militaire à la Turquie, ancien
gardien du flanc sud de l'OTAN du
temps de la guerre froide, a-t-on ap-
pris jeudi à Ankara de source proche
du gouvernement turc. (AF.P., 23 sep-
tembre 1993), p.170.

BÉNÉFICIANT DU STATUT DE RÉFUGIÉ
POUTIQUE EN FRANCE, LE KURDE ALI
SAPAN, PORTE-PAROLEDU PKK, QUIT-
TERA L'ITALIE POUR L'ALLEMAGNE.
(AF.P., 28 septembre 1993), p.17D-171.

PEINEDE MORT POUR UN ACCUSÉ DU
PKK. La Cour de sûreté de l'État d'Izmir
a condamné mercredi à la peine de
mort pour .homicide> un accusé qui
était également jugé pour .terrorisme>
et en tant que .responsable du PKK>,a
rapporté l'agence turque Anatolie.
(AF.P., 29 septembre 1993), p.171.

DESJOURNAUSTESPALESTINIENS,KUR-
DES OU ALGÉRIENs EN COllOQUE À
MONTPELUER. (AF.P., 30 septembre
1993), p.171.
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EN TURQUIE,DESTOURISTESOCCIDEN-
TAUX SOUS LE :FEUDES KURDES, (Il
Manifesto, 27 septembre 1993), p, 172,

LE CHEFDU PKK MENACE LESTOURIS-
TESEN TURQUIE: .Cette fois, il y aura
des morts!».Abdullah ÖCalcm, protégé
de la Syrie, déclare une guerre totale
à Ankara, Et à l'Occident: le PKK atta-
quera les centres touristiques et s'en
prendra aux investissements étrcmgers
sur sol turc. -LEPIÈGED'APO. (LeNou-
veau Quotidien, 30 septembre 1993),
p.173-174.

om À UN ÉTAT KURDEINDÉPENDANT,

SI... Le vice-Premier ministre irakien,
, TarekAziz, révèle que Saddam Hussein
a déclaré à Massoud,Bœzani, le chef
du PDK, qu'il serait disposé à reconnaî-
tre l'indépendcmce du Kurdistan. A
condition que la population opte pour
cette solution. - Tarek Aziz : .Nous som-
mes contre une association forcée avec
les Kurdes»: (Le Nouvel Afrique Asie,
juillet-août 1993), p.174-175.

LESSEPTOTAGESUBÉRÉSPAR LESRE-
BElJ..ESSONTEN BONNE sANTÉ. ~ Les
Kurdes et l'accord palestino-israélien.
(Al-Hayat, 16 septembre 1993), p.176.

QUI DÉCULPAl3USE'LE RÉGIME IRA-
KIEN? (Al-Hayat, -29 septernre 1993),
p.176.

ENTREDEUXOU TROISlNRES, LEUVRE
ETSALADIN. (Al-Hayat, 16 septembre
1993), p.177.

LEPROBLÈMEKURDE:Une solution glo-
bale avec une entente régionale. (Al-
Hayat, 1er août 1993), p.l78.

LES KURDES DU LIBAN, LEUR PASSÉ
.SOMBREET LEU~ AVENIR INCONNU.
(Al-Hayat, 28 août 1993), p.18I.

'.
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Annexe

Liste nominative des villages kurdes évacués de force
et détruits par l'armée turque

établie par la section de Diyarbakir de
l'Association des Droits de l'Homme de Turquie

St tRT

Ayrlca Eyuhun hemen hemen turn
köylerinde kabile alte
biciminde topluca göc ettirl-
len aUe saY1'lH 21)t,,)tlJ geçmG'~~-
tad!r.

l-Geliy.a Osman
2-Newiyan
3-Dayan
4-TaYham
5-Mi 1an
6-Gal"isan
7-Ban.a
8-Benguv
'3-Qesr.a Cello

10-S1kefta
Il-Ceme Gevir

-Narl1dere<Bilçinli)
12-Mehke
13-Emte
44-Bingöl
15-Çeme
16-Gebir

PERVARt

17-S1Si 1
IB-Gttys
19-8in90f
20-Emte
21-6extl.lYk
22-Zeve
23-Kaniya Blye
24-Geli
25-Elaziz
2G-Vu!iiufhan
27-SeYkayj,

tLeESt

28-Yanllmaz
29-(3öyündorLlk
30-t:Hydara
31-FlndlklJ
32- Sehvel1

(tyenkava)
33-Heyayesk

(Ö7 bfi!n(')~p to
34-Nlv11a

(çi 1: mEt 11)

i-Hot
2-NeJec
3--Zoravan
4-Hol
5-Keleh
G-Ceman
7-MedrEi'se
B-Axer
9-Koçni5
10-Sa.rlyapr.ak
I1-Me$eh
12-1nceler
13-ea~11ca

14-Helltan
15-Mexes
16-Besta
17-K.al
IB-Besa
19-Kund~6i
20-0myanus
21-Ke6r1k
22-Kev:Zin
23-Hoje
24-Axiyan
25-X1rbike Bestan
26-Xware Sero

BEVTOSSEBAB lLCESI
l-Zoravan
2-Kutni~
3-Gelikan
4-Sexbubukir
S-Surge
6-Gevok
7-Hevsebe
B-Komi ...
9-"~el ehok
10-SuXUypae.à

25-Bordikel
26-Pirrana
27-HQlukar
28-Mehri
2~-Oara Hine
30-Torane
31-Xenzorik
32-Hoz
33-Xuzil"ut
34-Gundlke Siparkiyan

''''r' ..""~\
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l1-Bilbef,Ji
12-satkar
13-Nawale Genima
14-Pir'doda
15-Xil"a Beldas
16-Hacelya
17-l<açeta
ia-Mel i:r:a
19-GovH~e
20-Çeme Pir-s
21-Hewsa Beye
22-BeYj$ikera
23-SiYke
24-aul"g.avik

35-Hen\te
36-HmolCYt"'is
37-Kev~ank~
3a-l~ir-e l:iabel ya
39-Mll" lt 1.t kt:'

'40-PeYtav}ne
41-:-Xintor-ek ..
42- aebe
43-$el be~~e
44-Glvijoke
45-SuXUYPll\$/ll
4Ë.-Blyman

GERCü6 lLCESl
l-Gundike Kolan
2-Acibe
3-Calan
4-Zivirga Abirbinya
5-Malmihe

E)-Behave
7-0erefe
8-Bakoline
9-Xina
lO-Zeviya SOY

I-Tul"anis
2-Kelehe
~~'-Gova Hedi an
4-F el" ~ines
5-BezaniSl
ô-'Ciçan
7-Maytenis
8-'Komur
g-Kurk
tO-Oestan
l1-K':lr an an
12-0Y'ik
13-KonaY'ga
14-Mela Kele~

CATAt<

15-Xwarg
16-Tl.lYbeset
17'-Ezdinan
lB-Enines
l'3-Xumar
20-Kœte
21-Cenefe
22-ZEtferarl
23-Sul
24-Salat
25-Haçero5
26-Haclbey

tLCESI

Ayrlca Xelilan,Ezdinan
Alan A$iyetleYine ait
onlarca köy Q~cel"tilmi$tir

SIJRT MERKEZ

ILCEGI

1-0aygalip
2-Qesr i~t
3-GeY'avis
4-Dodayis

1-Seytil
2-Kendala
S~kaairke
4-Lefe

5 -Kalender
6 -IH loY'is
7 -(.:'isvat
8 -Tavlik

KURTALAN
.5 -Hi.iseyn i
b -Gozik
7 -Tavlike
8 -Cemkur i ,~

7-Semse (I.iii.tne~11)
8-Mehins(KaYlkll)
';'-Miwellii (K

10-B1Z~tlk ,\,\~""
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BITLIS ILl
l-Suwe
2-Gom5~k
3-Herde
4-Ingol
5-0tlu Me%raSl

6 -Peremate
7 -Hevene
8 -Heveke
9 -Miryanes

NDRDUZ MINTIKASI
1-Ditns
2-Geyegir

3-Lafana
4 -Beygane

1 -Memode
:2 -Tel.filn
3 -Kanixumar
4 -Peyz

1 -98Yik
2 -Pi$ta Re$an
3 -Gi.yadi fin

HlJI(US

HJlAN

"INTIMSI

5 -Gunde Zilan
6 -Giyania
7 -Malesuwar
8 -loyavan

ILCESt
4 -Giyaziyaret
5 -Cind.a
6 -Aviyan

1 -Beyyurdu
2 -BinevGiyan
3 -f~ök.u
4 -Daygezil
5 -Nivaney
6 -Geliye 6u)(fi!
7 -Suware Xelo
8 -Ta~ba$l
9 -Çanakll
10 -Su
11 -Sulak
12 -VUe.
13 -G.lezo
14 -GIY'i Dina
15 -Kltina
16 -Selm.na
17 -Vayla D&Y'esi
18 -Vukarl Pirinççeken
1":1-Geni. Oer&
20 -Plnarll
21 -Sarp
22 -Tatllllk
23 -Deljlirmen
24 -Çimenli
25 -Merkez
26 -HoilYi

HAl<kARl

32 -Manefan
33 -C1çekli
34 -Suvar
35 -Kort .. Xane
36 -Samunan
37 -ördekli
38 -Nlitygiz
3'9 -GUmü$}Ü
40 -Orta Derfircik
41 -BeYU6 K!lisesi
42 -Ooljlanll
43 -aelinl!
44 -GIIc;imli
4:5 -SeYriya
46 -Ba~llca
47 -Kost
48 -Rezok
49 -ünlüce
50 -Klnlk
51 -Kandi 1
52 -I<arasu
53 -GUlliea'
54 -Benekli
55 -Küçük Köy
56 -ee,.. ge1 t
57 -Tahi



• 2Ô • Bulletin de liaison et dïnfonllation 11° 101- 102. ,\oÎlt - Septemhre 1995

27 -tgdeli 58 -Cemto~
28 -Comme 59 -Herge
29 -Ti.lrbeli 60 -Zarekli
30 -Lata Gl -Melota
31 -Celtik 62 -Çeltepe

SIRNAK
1 '-l3undike Remo (An 1l1nl~ ) 53 -13tJvere (I<u~konak )

2 -Mend1keyan (Basa~ac ) 54 -Av.~a Me~iyan (Tcoptepe .t
3 -Kendali (Cadlrll ) 55 -Cinete 03alplnaY )
4 -Ne\"sy (Dài::akC1nak)56 -Kal"ni (GUnedönmü$)
5 -Bina But1yan (Güneyee ) 57 -Basnate (tnceleH' •
6 -Gilindor (Kerner'}i ) 58 -Spivyan (Ka....ageçit)
7 -Ustuveskur (SaY'ldalll) 59 -Sereflt (KarabuYl.In)a -F'irisan (Atba~u ) 60 -Eh:~zo.te (.f~ocagl11 ;1
':' -Biya9.an (l3èiyrneç ) 61 -6undikeMitrip(TekClnar ,J
le) --Kuyurn (Andtöy ) 52 -Kopanli
11 -Spindarok (Boyunkara) 63 -Kavuncu
12 -$iliyan (Cak 1l"sögüt 64 -DQstdelalan (klylda.tyu)
13 -Aviyan (Der ale", ) ,65 -Ban@ Mihenda(koçbeyi .I
14 '-Mëdiyan (Güneycam ) 65 -mistaxe
15 -Hema 67 -Zlv1ngok
lE. -Ga2erO~( 68 -Zlhe
17 -Dira 6'3 -Nanlf
18 ":"Baka\"tali 70 -Amuyyan
19 -Geliycil t<azy 1 71 -girtsbi
20 -Bani Cindiya 72 --O\"\milya
21 -Z@ytunlk 73 -Tul"kiZ
22 -Dihde 74 -Ru$Ur
23 -Mindikera 75 -$ehraon
24 -Mendlk 76 -Bulu2:e caniver
25 -$ara 77 -Cerne mezin
26 -Xudan 78 -Ramuran
27 -Pestik 79 -D~hr abun '.
28 -Xal"ibizu 80 -Kuyta xane
29 -At 1abU 81 -Grok
20 '-Kani FerGke 82 -Bacrit
31 -Ziruin 83 -Tengi
32 -Bers:c:an 84 -Di "'yan
33 -Benabya 85 -Kola

86 -Cala
87 -Mahujki

34 -Gi ....e Colya. 88 -Rerenis
35 -Sarb1tme 89 -Bietzi
36 --Deyi k '30 -So\"gOZe'il
37 "-Semka '31 -Ber~tesi r
38 -Gundike Osu 92 -f1ekirine
39 -Zifka 93 -Talika
40 -Deriya Kera 94 -Serefi
41 -Divin ':"15 -Besuke
42 -Ziyaret '36 -G~rdl1a
43 -Xrabalisa 97 -Mavyan
44 -Bindel"uk 98 -Avha
45 -Baska 99 -Masya
46 -I:hye 1(,)O-$ay. v~
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47 -Geyne
48 -Basrit
49 -Siyava
50 -O."tel
51 -labmeydin
52 -BeYR Mlyed(GÜlerli)

yüzle~ce aile göç
et tir il mi $t i y

SlRNAK IL! ULUDERE,tLCESI
l-Zeviyan(Tarlaba$l)

SIRNAK tL! SILOPI ILCESr
1-Del"edev$
2-Bezgin
3-eef,jere
7-Dradev(SDlçuk)
9-0ereßoY(De~ecik)

I1-Glte<Callskan)

4-0ene SOl'"
5-Selçuk
6-Be9pln(Gürümlü)
a-Be~eYi(Koyunören)

10-S11p(Oamllca.l
12-Glyabiya

HARDIN
l-Kaniya $ex (Kaynak)
2-X1Ybe RS$ (Karabuyun)

"'MOtH tLI uttERLl tLeES!
12-Kocakuyu (Klsmen)1- OvabaSl (K19men)

4.. .'.Y."'."" "'AD"'''.I.,3- KayagölU(Klsmen)
4- DUY9U1u (Klsmen)
5- Ta$YICa
6- KömürlU
7- Ovabatjl
S- Haymankaya
~- Sulakde~e
10-Duygulu
ll-Fl!!it lkl1

.~ ,...- ..
14-Ta_Qedik (
15-Fu.tlkll (

-16-Kayagö~ij

Il.. )

)

I-Dul"akl1
2-Deyeclk

I-tnc8BU

MARDIN MAllDMI
3-ömürlU
4-Semlka

MARDt N DER U<

5-Yuk.arl••b(Kumuy)
6-Golag~ll'Al'"1&U)

3-Semte
4-kohe ....e

l-ce11ka Aliy. R@mo(Celik)

I-Nuwele
2-M.ina

MARDIN tLt DAR8ECIT ILCESr
2-Zevika<CaVU$lu)

MARDIN ILl MIDYAT tLCESt
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KASURI MINTIKASI
t-Zavite
2-5i frezan

3-Betkar

DIYARBAKIR tLI DiOLE tLCESI
l-Gazel (Bo~azköy)
2-Plrljina(Kureunlu)
3-8el ioc: i ~(
4-Pirhasan(özbek)

5-Kelkom(Kelekçi)
6-Xaçek (Ta!;öa~l)
7-De~iYmenci (Klsmen Bosalt.

l-Kaledibi t<öyü
2-Commana$
3-Dsrkam
7-Batayt (CaCU1)
'3-I<uyu l ar (ner 1b)

DIYARBAKIR ILl HANt tLCESt

4 -Goma Be~(ir' a
5 -Sarde

" 6-Kc,ç el" an ( k 1gmen )
a-Huri

köyü E$ktn mezraSl
DIYARBAKIR IL KULP tLCESI

l-E$k41" (Yayla Köyü)
2-Nedera(Alaca KöyU)
3-BavcankaCsavas)
4-Safurnuta ömer
5-$afurnuta Marga bota
6-Safurnuta Tlraka
7-Safurnuta Hlzne
8-NEDE~A t£ZRALARI

;a-Hl1ikabut
b-Yacuaa

c --..Kw I"Sit'a
d-l'axoke
e-Q2,jlke

f-Geliya Pire$s
g-Galiye MussLtr
{f-Geliye Amank.a
h-Pan,ax '
1-Ge1 iye, Hune
i-Qeytera
-Ouds1"ya

9-Ara6ka(Uc;köy)
10-Mede1"a(alaca)
l1-TiYcilxs(Narllca)

.12~Re$lka(ba$köy)
13-Esksye(Yayla)
14-Kamlka(Akbulak)
15-Badlka havre (yaYlk)
lG-Oit et Köyl el" 1
17 -üC;kuyu
la -Y.akut
19 -Yavuz
20- Qav~~r(AvnUn)

21Hl$kabut
22XaCLIga
23NI9l"(': 1k

24-Dlm11ya(balQölu
25-Çömlek<;i
2G-Salten
27-Sayefka
28-Çic;:ek
29-Delit
30 - NERCIK MEZRALARI

a-G1Ylndes
b-Hlnzl
c-Koçka
d-Kupu~ta

31-S1ynas(Süngeçti)
32-Dlml1ya (Balo~lu)
33-Saltliirl
34-ReSlka
35-:-Z1kte
36-BaYIy(male Dinare)
37-VukaYl Polatll
3a-A$a~1 Palatll
3';;)'-Koc;:ka
4Ö-Gl"sndeg
41-t:::ev 11" xan
42-Xwjœrt
43-Belin mezralarl
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DIYARBAKIR IL ERGANt lLOES!
l -Hlndl$
2 -Cumat

3-Kavurma KUpü

DIYARBAKIR ILl LICE ILCE51
l-Dibek (Derxus)
2-Sa\fat
3-Duyak
4-BaweYda (Ucdamlar)

-5~Peçar (Güldiken)
6-Sexmuts
7-HetloYlt
8-Kayaclk(Hezan)
g-Piroz Mezratu

10 -Seren
11 -Darl1
12 -M~la Mlhe B1YO
13 -Gozeyik
14 -Zlkte
15 -Bayas
16 -Henvlf
17 -Pu'lnsk
lB-Fayteve
tg-Here
20-hellik
21-Pec:ay
22-Mastak
23-N.ban
24-Gavnoy
25-H1Yboç
26-Herak
27-Darakol
28-BfJ$i.st
29-Ressn
30-Samttne
31-5i$e
32-Del"xust
33-Csmar
34-1<.1e
35-Ceme Alike
36-Kafirunkalesi

l-Cumat
2- Selim.
3- Hendez
4- Halhal
5- Sim.iRi
6-X'odik

1 -Tepecik

I-FerhandCKayadeye)

DIYARBAKIR ILl HAZRO ILeES!
7-Karü
8-Beekel
9-6.ageldi
10-Zenge
ll-LH:oke
12-Xondol
13-Simsim

DIYARBAKIR ILl KOCAKöV tLCEsr
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I-Hisay
2-Sax <Caä1ayan)

BATMAN ILl
-l-Sebane

BATMAN tLI SASON tLCE5!

I-Tenze
2-Hersnde
3-Heribe
4-Cacese
5-PelllUGa
6-6eldka
7-Helis
8-Sexhamz.a

l-Xerbeluk

1 -Zengök
2 -S@nl~öy

9-Malamer.
10-M.ala hac iya .
l1-13eyok
12-Mala Demlra
13-Çay
14-Mala Mel~ MeZYAlaYl
l~-HaYdaye(GOne$li)
15-Terae.<ömürl(,j)
17-Sebane(Karams$el

BATMAN IL! KOZLUK 16CES!

MUS IL! KIZILA~C NAHIYESt

BIN6öL ILl GENe ILCES!

l-R1Z
2-Dedeba~
3-Ke$an
4-Hee,bern
5-Saferun
G-Gey çe~:1i
7-Mlmkun(mezya)
8-Ma~rakuzG(mezYa)
9-Z01fun (mezya)

BtTLtS !L!
l-Nay1.1deye
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Cette série d'enlèvements
compromet très sérieusement
l'ouverture de "Anatolie orientale aux
touristes étrangers, ce qui ne devrait
d'ailleurs pas déplaire aux autorités
turques qui ont toujours eu quelque
gêne à montrer au regard du monde
un patrimoine historique -où ce qu'ii
en reste- dont ils occultent conscien-
cieusement l'origine arménienne. La
région est d'ailleurs soumise à un
état d'urgence qui vient d'être recon-
duit et les arguments avancés par
les sources proches du PKK pour
justifier les enlèvements de touristes
"coupables" d'être entrés au Kurdis:
tan "sans les autorisations néces-
saires de la rébellion kurde" contri-
bueront à fermer définitivement la
région aux étrangers. On sait par
ailleurs ce qu'il en coûte à un étran-
ger d'entrer en contact avec des
Kurdes, si un touriste était tenté de
suivre la procédure suggérée par le
PKK; un journaliste allemand purge
3 ans de prison pour cette raison, un
autre, britannique, ayant plus récem-
ment évité la prison de justesse.

En attendant, les forces de
l'ordre turques continuent leurs
recherches pour retrouver les tou-
ristes enlevés, en vain; selon le PKK,
ils seraient sains et saufs et tous
détenus au même endroit. Dans un
communiqué diffusé par l'agence
Kurd-Ha, proche des rebelles, ils
"peuvent être relâchés en cas d'inter-
ventions d'organisation internatio-
nales", une condition qui confirme la
vocation "publicitaire" de ce nouveau
type d'actions de la guérilla kurde,
qui veut alerter l'opinion publique
occidentale et qui s'inscrit dans la
continuité de la série d'occupations
de locaux officiels turcs par des mili-
tants kurdes dans plusieurs villes
occidentales le mois dernier. Dans
une récente déclaration, le PKK avait
ainsi annoncé que l'enlèvement des
touristes devait contribuer à faire
comprendre à l'opinion occidentale
l'oppression dont est victime le
peuple kurde de la part du gouverne-
ment turc.

Les opérations de ratissage
organisées par les forces turques
pour retrouver les touristes enlevés,
même si elles ont été sans résultat
jusqu'à vendredi, ont en tout cas
donné l'occasion aux troupes
d'Ankara de frapper un grand coup
contre les Kurdes. Plus de cent com-
battants kurdes auraient ainsi été
tués ces derniers jours dans la
région d'Ag ri sur le mont Tendurek,
lors d'opérations de grande envergu-
re effectuées par des hélicoptères de
l'armée turque avec le soutien de
l'artillerie lourde, dans la zone fronta-
lière avec l'Iran et "Arménie.

Lasaison touristique est
bien mal engagé en
Turquie, où les spécia-

listes du tourisme prévoyaient pour-
tant pour cet été une reprise specta-
culaire de cette industrie capitale et
un nombre record de visiteurs, avec
les retombées en devises que cela
implique, après le creux de la vague
causé par la guerre du Golfe. C'était
avant les menaces du leader du
PKK, Abdulla Oçalan, qui en décla-
rant la reprise des hostilités en juin
dernier, avait annoncé une nouvelle
forme d'action, prenant pour cible
l'économie et le tourisme. Les
menaces ont été suivies d'effets, fin
juin et début juillet dans la ville très
touristique d'Antalya, sur la riviera
méditerranéenne turque, où des
attentats à la grenade -dont le PKK a
démenti en être le responsable- ont
fait des blessés parmi des touristes
étrangers, provoquant une vague
d'annulations chez les tour opérators
spécialistes de la Turquie.

Pour se trouver en dehors
des sentiers battus du tourisme inter-
national, l'est de la Turquie, soit le
Kurdistan et l'Arménie historique,
n'est pas épargné et est également
devenu une région à hauts risques
pour les rares touristes qui s'y aven-
turent, depuis les enlèvements suc-
ceSsifs de touristes étrangers inter-
venus depuis le début du mois de
juillet. L'enlèvement par des rebelles
kurdes jeudi soir, d'un touriste autri-
chien voyageant seul porte à 7 le
nombre total des touristes étrangers
enlevés ce mois-ci et toujours déte-
nus par le PKK, malgré les
recherches et les interventions des
chancelleries occidentales concer-
nées. Une Australienne et un Britan-
nique avaient d'abord été enlevés le
5 juillet près de Van, puis quatre tou-
ristes français avaient été "choisi"
samedi dernier parmi les passagers
d'un car circulant aux environs de
Tatvan pour être enlevés par un
commando du PKK. Le dernier en
date est ce touriste autrichien âgé
entre 35 et 40 al;ls, qui voyageait à
bord d'un autocar venant de Erze-
roum et se rendant vers l'ouest, aux
environs de Sivas, soit relativement
loin de la zone où opèrent générale-
ment les rebelles du PKK. Selon
l'agence turque Anatolie, des maqui-
sards du PKK auraient arrêté près de
la bourgade de Zara plusieurs véhi-
cules pour "saisir les objets précieux
des passagers". Ils auraient tué un
sous-officier avant d'emmener un
touriste avec eux.

Le quotidien pro-kurde
"Ozgur Gundem" est à
nouveau sur la sellette

en Turquie après qu'un de ses jour-
nalistes a été enlevé mercredi soir
par une mystérieuse organisation
dont le nom aux résonances ultra-
nationalistes, "Unité Turco-Ottoma-
ne de Vengeance", était jusque là
inconnu des services de police. Un
enlèvement qui prend l'allure d'une
prise d'otage, puisque cette organi-
sation demande notamment la libé-
ration des quatre touristes français
enlevés par la rébellion kurde, selon
un communiqué d'Ozgur Gundem.

Le communiqué précise
qu'un correspondant anonyme affir-
mant appeler au nom de "l'Unité Tur-
co-Ottomane de vengeance" avait
revendiqué jeudi l'enlèvement du
journalistes Ferhat Tepe, qui n'est
autre que le fils de la section de Bit-
lis du Parti pro-kurde de la Démocra-
tie (DEP) pour protester contre les
"assassinats" perpétrés par le Parti
DesTravailleurs du Kurdistan (PKK).
"Le PKK a tué des Turcs. Nous
avons enlevé Ferhat Tepe. Il faut
que le PKK libère immédiatement les
quatre Français" enlevés près de
Tatvan et "nous donne un milliard de
livres turques" (environ 530 000
Francs),aurait déclaré ce correspon-
dant au téléphone selon "Ozgur
Gundem".

C'est un nouveau coup dur
pour ce quotidien, qui n'a vraiment
pas bonne presse auprès de autori-
tés d'Ankara, qui l'accusent de sou-
tenir la rébellion kurde et de manifes-
ter une certaine complaisance à
l'égard du PKK. Il Y a deux
semaines, ce même quotidien avait
été interdit de parution sur décision
de justice d'un tribunal turc qui reve-
nait sur sa sentence quelques
heures après. Son rédacteur en chef
avait été également gardé à vue.
Ces décisions de justice, qui avaient
été dictées par des motifs officielle-
ment strictement procéduriers, tra-
duisaient l'agacement des autorités
turques à l'égard de ce journal, dont
les journalistes ont déjà payé un
lourd tribut à l'insécurité de la pro-
gression de journaliste en Turquie,
déjà dénoncée par plusieurs organi-
sations internationales de défense
des journalistes. Sept d'entre eux
figurent en effet sur la macabre liste
de 14 journalistes tués en un an par
des "inconnus" dont la police ne
déploie pas trop d'efforts pour les
démasquer.
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Enlèvement ~'unjournaliste du quotidien
pro-kurde" Ozgür Gündem"
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Turquie~Kürdes-France lead

Libéra~~on de six touristes par le PKK dans la semaine, selon un journal

ANKARA, 1er août (AFP) - La direction du Parti des Travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste) a décidé de libérer dans la semaine les six
touristes étrangers, dont six Fra~çais, enlevés par ses militants, affirme le
quotidien turc d'expression anglaise Turkish Daily News (TON) dans son édition
de lundi. .

Les quatre touristes français enlevés le 24 juillet près de Tatvan (est),
ainsi qu'une Australienne et un Britannique kidnappés le 5 juillet dans la
même région, set"ont 1ibérés dans le cOIJrant de la semaine, "dès que des
mesures nécessaires auront été prises pour leur sécut"ité après libét"ation",
selon TON.

Le président du Comité militaire et membre du Comité central du PKK, Cemil
Bayik, cité par TON, a affirmé que les six touristes enlevés Iisont tous en
bonne sant é ".

Au sujet des "mesures" pt"ises pour la "sécIJt"'ité"de ces tom"istes, Cemil
Bayik a déclaré que les opérations militaires de l'armée turque dans la réglon
(sud-est anatolien) "pourraient mettre en danger la vie" de ces pet"sonnes et a
demandé une Iidiminution" de ces opérations. "Ce n'est pas une condition pour
leur libération, mais cela faciliterait les choses pO,l.lrles tout"istes", a-t-il
aj out é.

Le numéro deux du PKK a "averti" en outre que les étrangers qui veulent
voyager dans le sud-est de la Turquie "devront s'adresser à l'avance aux
bureaux représentatifs kurdes dans leur pays afin d'éviter de futures
complications".

Les quatre Français enlevés par le PKK sont MM. Pierre Six (43 ans),
Michel CO'Jdray (52), Robert Audoin (51) et Fernand Hat"on (66). Ils faisait
partie d'un groupede25 Français en voyage organisé en Turquie. Le PKK
détient également depuis le 5 juillet l'australienne Tania Miller et le
Britannique David Rowbotham qui voyageaient seuls.

Ces personnes avaient été enlevées pt"ès de Tatvan pour "être entt"ées en
territoir~ du Kurdistan sans les autorisations nécessaires", selon un
communiqué ~e l'agence de presse kurde Kurd-Ha proche du PKK.

"Ils sont tous en bonne santé et nous sommes extrêmement attentifs à leur
sécuit"ité", a ajouté Cemil Bayik. Il n'a pas cité les cas d'un séptième
touriste, un Autrichien, qui voyageait seul, et dont l'identité n'a pas été
révèlée, enlevé jeudi soir près de Sivas (centre-est) par des rebelles kurdes.

CE/chm

HENRJlAGRANGE ,
.La Niv8I'

Itxassou (64) .

AFP 012204
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UNE « SÉlfCDON ,J DES ,KURDES t'
À en aoire les informations concer- Ce choix-élitiste est injusté. partia/ et

nant Iepeup/e kurde, il semblerait que marqué au sceau de la manipu/ationde
denomlireuxmtJdiasetlespo/itiquesen "opinion, au même tifre'd'aillet.ns que la
distinguefaien(. sfJIectivement- deux ,dfJsinfotmation œvissànt ~ propos dela
sOftes: ' guetTfJ du Golfe, du blocus dont les en-

~ Les bons seraient ceux luttant fants iraidenssonrles innocentes vic-
contre leslrakiensde Sadd8m H/JSSein; , times... et des vraies raisons ~ l'origine
aiiJe en Vivres; protection aérienne, vi- du drame yougoSlave. '
sites depersonriatitAs, etc.

- Les mauvais, qualifiés parles mfJ-
diasde rebelles ou de'. séparatistes -,'
seraient les Kurdes de Turquie luttant
pour leur indépendance. '
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FRA0188 4 I 0287 TUR /AFP-RK36
Turquie-Kurdes lead
20 personnes dont 17 soldats tu~es par des rebelles kurdes depuis samedi

ANKARA, 1er août (AFP) - Vingt personnes dont 17 militaires ont ~t~ tu~es
et 24 autres dont 16 militaires ont ~t~ bless~es depuis samedi soir dans le
sud-est anatolieh lors d'attaques nocturnes des rebelles kurdes de Turquie
contre deux postes de gendarmerie et un minibus, a-t-on appris dimanche à

. Ankara.
10 militaires dont un sous-officier ont ~t~ tu~s lors d'une attaque à

l'arme auto.atique et au lance-roquettes samedi vers 20h00 locales (19h00
heure de Paris) contre un poste de gendarmerie dans la r~gion de Cukurca, à la
frontière avec l'Irak, par des rebelles du Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK, s~paratiste), a rapport~ dimanche l'agence turque Anatolie.

Les forces de l'ordre turques ont d~clench~ une op~ration dans la t~~gion à
la suite de l'accrochage qui a duré jusqu'à dimanche midi, selon l'agence.

D'autre part, 7 soldats turcs ont ~t~ tu~s et 16 autres bless~s lors d'une
autre attaque rebelle samedi vers 22h00 locales (21h00 heure de Paris) contre
le poste de gendarmerie de Gumusorgu près de Sason, province de Batman
(sud-est), a-t-on appris de sources locales bien infor.~es.

Enfin, trois personnes dont deux responsables de la s~curit~ civile, ont
été tuées et 8 autres blessées lors de l'attaque rebelle contre un minibus
appartenant à une entreprise publique, sa.edi soir près de Alacakaya, province
de Elazig (est), selon Anatolie.

Les attaques de maquisards kurdes et les op~rations militaires de l'ar.~e
turque ont fait une soixantaine de morts (militaires, policiers, rebelles et
civils) depuis mardi, selon un d~co.pte ~tabli à partir de bilans officiels
pat"tiel.

KG/chb
AFP 011728 AOU 93

LIBÉRATION - 2 août 1993

TURQUIE

Nouvel attentat contre
D«"~~~«!!!!~~~été
blessées par l'explosion d'une bombe â Kusadasl.

Les attaques des rebelles kurdes juin dans cette même ville, avaient
contre le tourisme turc continuent. blessé 22 personnes dont dix toutistes
Alors que les six touristes enlevés allemands. Si aucun de ces attentats n'a

dans la région de Van (Est) étaient tou- été revendiqué, les autorités accusent
jours hier aux mains des hommes du les rebelles kurdes.
PKK (parti des travailleurs du Kurdis- Alors que la guérilla s'intensifie dans
tan), un nouvel attentat à la bombe a eu le sud-est de la Turquie peuplé en ma-
lieu vendredi soir dans la ville de Ku- jorité ,de Kurdes, avec 350 morts (501-
sadasi, sur la côte égéenne, près des dats, rebelles et surtout civils) pour le
ruines d'Ephèse, faisant IS blessés lé-seul mois de juillet, les forees du PKK
gel'Sdont deux touristes néerlandais. semblent toujours plus décidées à tarir
Un attentat similaire, avec une bombe les revenus d'une industrie touristique

dissimulée dans une poubelle, avait fait. en pleine expansion. Dans une lettre
quatres blessés une semaine plus tôt envoyée à l'ambassade de Suède à
près de la mosqu~ Sultanhamet, à Is- Athènes, le PKK a averti qu'il consi-
tanbul. Quelques JOurs aupararavant, dérait la côte ouest de la Turquie
un attentat à la grenade sur un petit hô- comme une If zone de guerre».
tel d' Antal~ya, la yitrine du touri~m~ If Le tourisme soutient objectivement
turc sur la cöte méditerranéenne, f81saIt La politique de guerre, et pour cela nous
un mort. Des attaques semblables, le 27 demandons aux touristes de ne pas ve-

nir», affirmait Cemil Bayik, numéro
deux du PKK et chef de sa branche mi-
litaire, dans une interview donnée au
Turkish Daily News, affirmant par
ailleurs que les touristes enlevés pour-
raient être prochainement libérés:
«Nous n'avons rien contre eux. »
Les dirigeants du PKK, qui utilisent

ces enlèvements pour If sensibiliser»
l'opinion occidentale à leur lutte pour
l'indépendance du Kurdistan turc, sa-
vent aussi qu'ils doivent la ménager.
Pour cela, probablement, les rebelles
kurdes ne revendiquent pas les atten-
tats aveugles dans les sites touristiques.
La mort d'un touriste - et a fortiori
d'un otage dont ils reconnaissent la dé-
tention - se retournerait contre le PKK
et inciterait les polices française, belge,
ou allemande à intensifier les enquêtes
sur ses activités en Occident. A
Bruxelles, la Communauté européenne
et ses Etats membres ont exigé ven-
dredi If La remise en liberté immédWte
et inconditionnelle de kurs ressortis-
sants». M.S. avec AFP, Reuter
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Turquie-Kurdes

26 personnes, dont 16 rebelles kurdes, tuées dimanche

ANKARA, 2 août (AFP)- 26 personnes, dont 16 rebelles kurdes et 8 soldats,
ont été tuées dimanche lors d'accrochages ou attaques dans le sud-est de la
Turquie à majorité kurde, a-t-on appris lundi de sources officielles et bien
i nfot"'mées.

Ce bilan porte à près de 90 le nombre des victimes, depuis mardi dernier,
de la violence séparatiste du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK) et des
opérations de représailles de l'armée dans cette région.

10 rebelles ont été tués par les forces de l'ordre dans la région de
Mutki, dans la province de Bitlis, a annoncé la super-préfecture de Diyarbakir
dans un communiqué. Selon. de$ sources locales bien informées, quatre soldats
ont également tt"'ouvéla mort et 5 autres on été blessés lot"'sdes accrochages,
dans cette région qui se poursuivaient lundi matin.

Par ailleurs, quatre maquisards du PKK ont été tués lors d'accrochages
~ans les ~égions de BingoI et de Mardin, selon la préfecture.

D'autre part, quatre gendarmes ont été tués par un commando kurde qui a
àttaqué u~ convoi près de Yuksekova (province de Hakkari), selon des sources
locales bien informées.

Enfin, un "mokhtat"'" (chef administt"'atif de village) et trois "pt"'otecteIJrs
de village" (miliciens pro-gouvernementaux) ont été tués lors d'une att~que
rebelle contre le village de Asagicivanli, dans la région de Tuzluca (province
d'Igdir), a rapporté l'agence Anatolie.

KG/bm/br
AFP 021141 AOU 93

Fier d'être Kurde

4

(LNQ du 3 juin)
DE M. JÎYAN DILOVAN
LA CHAUX-DE-FONDS

Il est UD peuple dont le seul
crime est d'être amoureux de la
vie, et vous en avez montré le
corps de ses enfants comme des
cadavres de chièns abattus.
Commeje suis aussi un enfant de,
ce peuple, c'est-à-dire un Kurde,
je vous demande dans quelle me-
sure notre dignité d'homme peut
s'accommoder d'une telle infor-
mation?

Je vous dis «amoureux de la
vie», car notre peuple, écrasé et
humilié, ayant traversé nombre
de massacres (Dersim, Agiri,
Koçgiri, etc.), nié dans sa langue,
sa culture, tout ce qui fait son
identité, avait appris à se détes-
ter. La Turquie lui avait inculqué

la haine de lui-même. Mais au-
jourd'hui, si nous allons dans les
montagnes, souvent pour mourir
en combattant, c'est bien par
amour de la vie!

Beaucoup d'lmtre nous ont
trouvé au travers de la lutte du
PKK, une dignité, des raisons
d'espérer et de vivre. Notre com-
bat n'a pas commencé comme
celui de barbares ou d'idéolo-
gues fanatiques, mais dans des
questions que le secrétaire géné-
ral du PKK(APO)avaient formu-
lées ainsi:
• Qu'est-ce qui fonde notre va-
leur et dignité d'homme kurde?
• Sommes-nous condamnés à
être totalement exclus des va-
leurs de l'humanité, et que faut~il

, faire pour que nous soyons con~
sidérés comme des personnes?

• Avons-nous dès raisons suffi-
samment dignes de nous battre?
• Pourquoi notre peuple,
lorsque d'autres parlent de luI,
se sent-il damné de Dieu?
• Notre peuple, s'il traverse tant
de souffrances et de misères,
n'est-ce pas par amour de la vie? ,

De quelle autorité. pouvez-
vous donc distinguer les 2.00mi-
litants du PKK «tués» par l'ar-
mée turque, des 33 soldats turcs.
«assassinés» par le PKK? Les
uns sont-ils des chiens? 'Les
autres des hommes? .

Enfm, comment pouvez-vous
croire que dans une région, ra-
vagée par une guerre civile et ac-
tuellement régie par l'état d'ur-
gence, des soldats se promènent
le' soir sans défense, comme des
agneaux au milieu des loups... 0
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Turquie
Attaques
des rebelleskurdes

Vingt per.sor..nes dont
17 militaires ont, été tuées et
24 autres dont 16 militaires
ont été blessées depuis same-
di soir dans le sud-est anato-
lien lors d'attaques noc-
turnes des rebelles kurdes de
Turquie contre deux postes
de gendarmerie et un mini-
bus, a-t.on appris hier à
ÂIlkarll. Dix militaires dont-
un sous-officier ont été tués
lors d'une attaque à l'arme
automatique et. au lance-
roquettes samedi contre un
poste de gendarmerie dans la
région de Cukurca, à la fron-
tière avec l'Irak, par des
rebelles du Parti des tra-
vailleurs du Kurdistan (PId(,
séparatiste), a I rapporté
l'agence turque Anatolie. A
la suite de l'accrochage, les

forces de l'ordre turques ont
déclenché une opération
~ans la région qui a duré
Jusqu'à hier midi. D'autre
part, 7 soldats turcs ont été
tués et 16 autres blessés lors
d'une autre attaque rebelle
samedi soir contre le poste
de gendarmerie de Gumusor-
gu près de Sason, province
de ~atman (sud-est). Enfm,
troIs personnes dont deux
responsables de la sécurité
civile, ont été tuées et
8 autres blessées lors de
l'attaque rebelle contre un
minibus appartenant à une
,entreprise publique, samedi
s<?irprès de Alacakaya, pro-
vmce de Elazig (est), selon
Anatolie.

Les attaques de maqui-
sards kurdes etlles opérations
militaires de l'armée turque
Qnt fait une soixantaine de
morts (militaires, l'0liç,iers,
rebelles et civils) depuis
mardi, selon \in décompte
établi à partir de bilant offi-
ciels partiel.

DERNIÈRES NOUVELLES
D'ALSACE - 2 août 1993

20 morts
en Turquie

Vingt personnes, aORt 17
militaires, ont été tuées et 24
autres dont 16 militaires ont
été blessées depuis samedi
soir dans le sud-est anatolien
lors d'attaques nocturnes
des rebelles kurdes de Tur-
quie contre deux postes de
gendarmerie et un minibus.

Les attaques lie maqui-
sards kurdes et les opéra-
tions militaires de l'armée
turque ont fait une soixantai-
ne de morts (militaires, poli-
ciers. rebelles et civils) de
puis mardi.

« La cruauté et le silence»
La défaite, la bonte et

<'~ l'humiliAtion qui nous
:\ arrivent atùourd'hui.

Saddam, C'est le résultat de tes
folies, de tes erreurs de calcul et
de tes actions imsponsables. .. "
Debout sur son tank, lltl milieu
de la pIaœ Sead, au œntre de
Basra,Je commandant s'adresse
au gigantesque portrait mural de
Saddam Hussein en uniforme.
Devant la Coule . serassemble,..qw
ilretOurneàl'intérieurdu blfudé,
pqmte la tourelle en direction du
pÖrtrait et lâche plusieurs salves
lObus. La Coule~laudit et
cliante avant d'aller s en prendre
aux bâtimenta officiels, symbolœ
du régime.

Une révolte sauvage
qui finit dans le 81g

Ainsi commenœ l'Intifada des
dliites au sud de l'Irak, à 5 heu-
resdu matin le 28 février 1991,
~le ~ d'un <€Icier brise
lida barrière de la peur ". Dans
GiwJty ~ Silenœ, son dernier
Jive (1), Kanan Makiya, auteur
d'JID }réœdent oovrage rèbIaIl-~)~m,~~'::œtte~ qui s'était répandue
~unetraînéedepoudre, de
~àAl-Nasiriyyapourattein-
dre Nsjafle 3 mars.

Irakien cbiite, né à Bagdad
d'un père irakien et d'une mère
anglaise, architecte diplômé du
Massachusetts Institute ofTech-
nology, l'aqteur, qui vit aujour-
d'hui am: Etat&-Unis, décrit en
détailla. dont les chiites se
sont soulevéS dans toutes les vil-
les du Sud au lendemain de la
guerre du Golfe, mais auBcom-
ment, dans œrtains ~ ils ont
tué et pillé sans discrimination.

Un désir de vengeanœ qui,
constate Makiya, n'était.que
« l'image inversée du _
sisme ». Cette révolte sauvage et
incmtr6~ dewit eße..mène fi-
nir dans le sang, écnaée sous les
bombes au nap&Jm et à fragmen-
tation des divisions de la garde
réplbIiœine épargnées par les
forœs alliées.

Chargé de soofre, le livre de
KananMakiyaplbJiésimnlté
ment en anglais et en arabe ilY a
environ deux mois, se wut une
thérapje de à10c à fattAmtion du
lecteur dans l'œpoir. que des Ira-
kienset d'auileBAralies assume-
ront la rèspoIÎllabilDB rollretive
de la « cruauté " des pratiques
totalitairœd'un tégimeetdu «si-
Ienœ " qui l'entoure. Chacun des
premiers ~.de.l'llIlm&e

porte le nom d'un témoin: Khalil
le Koweù;ien, Abou Haydar le
chiite, Omar le sunnite, les Kur-
des Mustafa et Taimour.

Autant de témoignages emblé-
matiques, romplétés. par les..en.-
quêtes auKurdistan, rech~es,
interviews et documenta colleC-
tés par l'auteur. TI faut lire n0-
tamment le récit de Ia~
de destruction de .1276 ~
kurdœ et d'extermination mas-
sive de leurs habitanta menée en
1988 lW8 le nom de code « Al
AnfiIl». Environ 100000 civils
kurdœ périrentdansl' opération,
èm!rrésdans des fœses commu-
nes dans le désert de Samawa
pzès de Iafrontière saoudienne.

K MaDyainsiste sur le ravage
moral œusé par un régime Condé
surlaJDéf18Jlœ,lasuspicioriet
l'obsession du complot, sur l'ef.
fondrement durable de la lIlCÏété
civile irakienne qui en a résulté.

I.a .-pons8bI11Ié
deS Int8llectue18 ....
MaIl son propos va plœtin.

Dans la seconde p8liie du livre,
l'auteur fustige l'attitude dee
pairs intellectuels arabes, laplu-
part du temps compliœs des cri-
mesdeSlddametdes« machinœ
de~etderépreseiQn 10

des autres tyrans de la région. TI
s'en prend à leur discours, essen-
tiellement négatif, toujours
prompt à rejeter la faute sur l'ad-
~ qu'il se nomme Israël
ouEtats-Unis, sionismeou impé-
rialisme, depuis la déf'aite de la
.guemdes Six Jours en 1967 jus-
qu'à la gue.rre du Golfe.

Pour Kanan Makiya, cette »-
gique part du .~. morale-
ment erroné . fOœident doit. que
êtretenu responsable icietmain-.
tenant dé tous les maux du.
Moyen-Orient. Au contraire, son
livre se wut la démonstration de
l'autßqrilltullll~atteinte par le
inonde arabe dans la production
de l'QWl'elISÏon.'

PhiS encore que les régimes,
affirme K Makiya, les intellec-
tuels arabes portent une J'!l8POn-

~:ev;;ttr~
A_\.:.~~
nllll~ ''''l''''l~t-iI; revient une
obligation morale, œlle de« rom-
pni~silenœ »,

F'ranço" cl~ALANÇON

(l)Vruelty and 8i1Mœ. War, ()'-
ranny, Uprising and theArob World,
NŒton, New-YOI'k/ùmdres, 1993.
(2) Irak, la mochine in(muJle, Jeen-
Claude ÙIttè8, 1991.
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turkish daily news Monday, August 2,1993

Amnesty International concerned with more
rights violationsagainst Kurds in Southeast

.Turkish Daily News .
ANKAR~!1h/! f.tl'fldö.n:based "hliman:1ights

watch orgâÎlization; Amnesty Internaiional',"ex-
•pressed concern about more human rights viola-
tions of Kurdish villagers in Southeast Turkey, in
a message released on Sunday. .

AI reported that Turkish security forces were
carrying out intense operations in villages which
have refused to participate in the systems cifgov-
ernment-appointed vilfage guards.

"During the past weeks destructive searches
were followed by the burning of all or part of
dozens of villages and enforced migration of
their population. In çaYlrdere, near Ergani in the
DiyarbakIr province, villagers were reportedly
ill-treated by gendarmerie, given pickaxes and

.ordered to destroy their own homes," the AI re-
port said.'. '.

The organization claimed that any villagers
taken into police custody were at "senous risk of
~prture or worse," citing the example of Slddlk
ûncü, who was taken into gendarmerie custody.

• Amn~sty International accuses
both Turkish security10rces and
the PKK of causing "on a daily
basis human rights abuses
against Kurdish villagers"

from the village Kerkatlk of çmar, DiyarbakIr on
June 21 and whose body was found in the city
morgue by his-relatives on July 8. AI quotes mih-
tary officIais as denying any detention of Oncu.

Claiming that both male and female detainees
had reported various forms of sexual assault and
rape, AI adds that there were reports of ".extraju-
dicial execution and disa~pearance" of KurdIsh
villagers, supposedly earned out by Turkish se-
curity forces. ..

Underlining that it had repeatedly addressed
the PKK (outlawed Kurdistan Workers' Party)
about "executions of captured village guards and
alleged informers as well as attacKson civilian
targets," the AI report said the "arbitrary and de-

liberilte killing of prisoners" by the PKK contin-
ued ."atJnate qf more than one a <lay."J'he or-
ganization said that was clearly outlawedby',in-
ternational humanitarian law.

"Such killings of village guards are apparently
carried out with the intention of discouraging vil-
lagers from participation in the village guard
corps," AI said. .

The report said that the PKK guerrillas have
been killing female prisoners because they were
suspected of collaborating with the security forc-
es, and killing civilians because of being em-
ployed by government organizations such as the.
m (Post, Telegraph, Telephone), and even for
refusing to join commercial boycotts.

Pointing to the Antalya bombings,.in which a
waiter was killed and some 30 others wounded,
AI said, "The PKK did not deny responsibility
for these bombs which were clearly not directed
against military targets but were clearly posi-
tioned with the intention of killing and maiming
civilians."

PKKdecides to
release tourists
• Military Council decides to set

free captive foreigners
• BaYlk says freedom this week,

calls for post-release safety
By Ismet G. Imset
Turkish Daily News

BEIRUT, lebanon- The leadership of the Kurdistan
W.orkers'Party (PKK) has agreed to release six foreign to-
unsts abducted mSoutheast Turkey last month, in reply to
a humanitarian appeal by their families and their media-
tors.

Th~ tourists, four eld~rly Frenchmen, a British bicyclist
and hIS Australian cousm, are to be set free this week as
soon as nece~sary '!l~asures are taken for their post-~elease
safety, a semor mlhtary commander of the organIzation
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said. Cemil BaYlk,chairman of the PKK Military Council
and Central Committee member, told this reporter during
a le.ngthymeeting held in the Middle East region that the
decISIon was m.ade for hU":1~itarian i.nterests, in reply to
the plea of relatives and theIr mtermediator. . .

An.appeal for the release was made to BaYlkon Friday.
by thISrepo~er, who was requested by the families to me-
diate for theIr freedom. . .

"We have nothing against them. Our decision is ~sîtive
an~ they will be released as you have requested, Ba}'lk
saId..He warned, however, that foreigners traveling to the
Turkish. Sout!Jeast sh~ulq apply to Kurdish representative
offices In theIr countrIes In advance, to prevent any future
complic~tions. BaYlk also said Turkish tourism revenues
were belOg used to finance Ankara's war on his Kurdish
organization, explaining this was the reason UtePKK did



not want tourists coming to Turkey.
"They are escalating the war and attacking the pe-

ople... our people," he said.
Accepting an appeal for extreme care to protect the

tourists before theIr release, BaYlk said aH would be
done and measures would also be taken to free all six
together, to avoid possible security riskS.

He warned, however, that Turkish operations in
the region could put their lives in risk and called for
a letup in the militaI)' crackdown. BaYlk added this
was not a condition for the release but would ease
things for the tourists.

The PKK is wary that Turkish hardliners may at-
tempt to destroy the units responsible for the abducti-
ons, alon~ with their hostages, and later blame the
organization for the killings. "They are playing a ga-
me but it is an incredibly dangerous one," BaYlk
commented. .

As of Monday, the English-language Turkish Da-
ily News based m Ankara is to continue negotiations
for a safe release and arrangé for the tourists to reach
their countries without any hindrance.

The. PKK leadership has accepted the mediation of
this reporter for this case.- It has also called for any
i~ternational ~y, inclu~ing human rights organiza-
tions and medIcal estabhshments, to coordinate and
be at the scene as the release takes place. On Friday
in a long meeting with this reporter, BaYlk was for~

warded appeals on behalf of the tourists' Tamilies,
and personally asked to show humanitarian interest
and end this drama. Upon request, the PKK leaders-
hip agreed to take up the issue immediately and res-
pond during the weekend.

The PKK currently holds French nationals Micha-
el Coudray, Robert Audin, Fernand Haron and anot-
her !dentified only as Pierre. Also, British national
DaVId Rowbottom and his Australian cousin Tania
Miller were abducted in Tatvan while on a two-year
bicycle tour of the world.

"All are in good health and we are extremely care-
ful about t~eir sec.urity," BaYlk said. He called, ho-
wever,. for mternatlOnal attention to what happens af-
ter theIr release and appealed for international bodies
and re.lated governments to insure they reach their
countnes safely. .

The rel.e~se process started on July 27 with the
AEGK mJ!~tary command of the ~KK announcing it
was expectm~ an appeal from an mternational bOdy
to set the captives free.

The same day, this reporter arrived in a Middle
East border area where the meeting with the PKK le-
adership took place. The AEGK was relayed the let-
ters of the families appealing for the release and for
guaranteed measures to be taken later for their sa-
fety. During the weekend, talks continued and the
central decision was made.,

UN sanctions push
Iraq to the brink of tragedy

• Security Council has linked any lifting of the blockade to
compliance with Gulf War cease-fire terms, including the
scrapping of Iraq's weapons of mass-destruction

By leon Barkho
Reuter Staff Writer

BAGHDAD- President Saddam Hussein,
his meaning understood by few at the time,
warned Kuwait darkly in 1990 that Iraq
could tolerate many things but not threats to
its "daily bread." Short of cash after eight
bruising years at war with Iran, he accused
the emIrate of stealing Iraq's oil and under-
mining its economy.

On Aug. 2, 1990, Iraqi troops invaded.
But three years on, many of Iraq's 18 mil-

lion people, who are sitting on the world's
second largest oil reserves after Saudi Ara-
bia, are on the bread line.
. "A grave humanitarian tragedy is unfold-

ing," the U.N. Food and Agriculture Organi-
zation warned in a recent report. U.N. sanc-
tions, the report said, were forcing most of
the population to live under "the most de-
plorable conditions." Iraq, which has tradi-
tionally regarded Kuwait as part of its terri-
tory, has paid a high price for seizing the
emirate. International isolation followed
with the world community rail ring behind
the U.N. trade blockade. A forrrndable U.S.-
led multi-national force battered its anny
and ejected its troops in Feb. 1991.

The alliance also smashed its infrastruc-
ture, depriving it for a time of power and
telecommunications.

Revolts inthe Kurdish north and Shiite
south shook Iraq. The armed forces rallied
to the government, crushing the revolts, but
rebel Kurds, shielded by Western war-
planes, have since taken control of a large
slice of the north. .

Kuwait, for its part, êmerged 'from the cri-
sis with chunks of Iraqi land and territorial
waters. A U.N. border demarcation commis-
sion moved the emirate's border north and
extended its maritime frontier almost land-
locking Iraq.

But the Iraqi government remains un-
bowed. Fiery language against Kuwait's oil
policy and its support of Iraq's exiled oppo-
sition is rampant in official newspapers. The
rhetoric is reminiscent of 1990 wben Iraq
accused the emirate of stabbing it "in the
back with a poisoned dagger." The official
press still refers to KuwaIt as a region and a
newspaper published by Saddam's eldest
son, pday, describes the emirate as an Iraqi
provmce.

The border changes have caused anger in
Iraq.

"History will never forgive anr, govern-
ment agreeing to the new oorders, , says Ali
Mohammed Hussein, a university lecturer.
"There is no end to Sabahs' (Kuwait ruling
family) insatiable greed. They want to swal-
low Iraq."

A school teacher who took part in the in-
vasion, adds, "The more sacrifices we offer,
the dearer that part of the country becomes."

But many Iraqis would like the govern-
ment to forget the past and focus on ensur-
in& that sanctions are lifted.

'It is getting tougher and tougher with
every passing month," said a civil servant.
"Even the government now realizes that
it has to do something to alleviate peo-
ple's suffering." Food prices have sky-rock-
eted.

Flour costs 355 times more than before
the embargo, sugar 149 times more, vegeta-
ble oil 106 times more and rice 70 times
more.

Personal incomes, in terms of purchasing
power, lag farbehind. Average monthly
wages for most workers have increased two
to three-fold since 1990.

Average monthly salaries range from 250
Iraqi dinars (five dollars at the unofficial ex-
change rate) to 1,500 dinars for senior offi-
cials an.d anny officers. U.N. relief workers

7



REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RNISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN ÖZETi

18killedin.Kurdishviolence
• Turkis/J DsilyNews the J>KKmilitants attacked a military

ANKARA-Eighteenpeople,inclu- convoy.near Yiiksekova ..~ownship of
ding tensoldiers, were killed in sepa- ..Hakkan. Two PKK IDll1tants were

T~~~:~h~i~:::J;C:e~~ •••~~~~ .' ~~~r~no~~n~1it~~e~~?n~~ili~
reported on Monday \ t~wn of çelikhan in Aijlyaman pro-.

The killingscoincided with a re- V1Jlce. .
. port thatsix foreigntOl1rists.held as PKK militants shot dead a railway

hostages by the militants would be worker near Mu~ and wounded two
released soon. Anatolian quoted regi- others.
onal security officials as saying out- Soldiers shot a PKK militant dead'
lawed Kurdistan Workers Party in Stmak province on Monday.

. (PKK) activists killed six soldiers in . rn a separate incident PKK guerril-
three days of fighting near the town las raided a settlement near the town
of Muili in Bitlis province. Five sol. of Igdlr, killing the village head and
diers 'were wounded. three government-employed village

Four other soldiers were killed by guards.

in Baghdad estimate that the monthly food
basket for a family of six, the average Iraqi
family, costs some 5,400 dinars. It cost
about 110 in 1990. "It is mass punishment.
And first victims are the Iraqi people who
the U.S. and allies claim they have nothing
against," said a shopper in Baghdad's Cen-
traI market.

The Security Council has linked any lift-
ing of the blockade to compliance with Gulf
War cease-fire terms, induding the scrap-
ping of Iraq's weapons of mass-destruc-
tion.

The Western Gulf War allies, who initial-
ly linked any ending of sanctions to the de-
parture of Saddam, have backed Security
Council demands for compliance with mili-
tary action. In January, they launched air
and missile strikes following one of many
standoffs over the cease-fire terms.

Washington hit Iraq's Baghdad intelli-
gence headquarters WIth missiles in June
over an alleged plot to kill former president
George Bush on a Kuwait visit.

The West also maintains no-fly zones
over northern and southern Iraq to protect
rebel Kurds and dissident Shiites from at-
tack.

But diplomats say neither sanctions nor
the threat of Western military action threat-
en Saddam's hold on power.

"The. no-fly zones could not divide the
country. Even the Western-guarded Kurdish
rebel enclave in the north catches cold when
Baghdad sneezes," one diplomat said.

Following a standoff in July over future
monitoring of its missile programs, Iraq has
shown signs of wanting a compromise that
wil~ start its life-blood oil exports flowing
agam.

In the meantime, Baghdad preaches pa-
tience to its people. The official press pub-
lishes statistIcs listing massive deposits of
cash-earnin~ minerals like sulphur and
phosphate. There is a tap of gold under-
neath each Iraqi," one newspaper added, in a
readily-understood reference to Iraq's oil
wealth.

PKK raids station,
kills 17 soldiers
• 47people killed in Kurdish nationalism

related violence over the weèkend

Turldsh Daily News
ANKARA-IO Turkish soldiers were killed and 8 oth-

ers wounded when a groue of militants of Ùle outlawed
"Kur~stan.Workers Party (PKK) raided Serbest gendar-
mene station near çukurca town of Hakkari, Southeast
Turkey on Saturday night

~ anth~r attack by the PKK on Giimii~örgii ~endar-
mene station near Sason, Batman, seven Turkish sol-

diers werekilled and 16 others wounded, the Anatolia
n~wsagency reported ~n. Sunday. Again on.Saturday
mght, sus~J1KK IDllitants opened fire on a service
IDlnibus of the chromium mine facilities near Alaca-
bya. Elazlg, killing three and wounding eight others.
Anatolia re~rted that two of the killed were members

. of the SpeClaI security guards of the facility and the oth-
er w~ a.worke! th~re. Fo~r people were killed in sep-
8!4te inCIdents ID DIyarbakir, çmar and Batman provin-
Clal centers over Ùle weekend. Meanwhile, Anatolia re-
ported that two of the 19 PKK militants killed in a clash
near Nurhak, Kahramanmar~ were top local command-
ers. PKK sources claim three soldiers were also killed
in the clash, but officials confirm only one police offi-
cer died. The security operation started near Nurhak last
Friday was reportedly continuing on Sunday.

In the Aegean coast town of Ku~adasl a noise bomb
placed in a garbage can in the town's center injured 17
people, An~tolia reported The Dusseldorf, Germany-

. based KurdIstan News Agency, reportedly close to the
PKK, said the bomb "might have been placed by Kurd-
ish patriots" in protest of the Turkish security forces. It
is believed to be a part of the PKK's recent campaign
against Turkish tounsm revenues .

Sezgin to meet Saddam Hussein
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By Ugur Akmel
Turkish Daily News

WASHINGTON/ANKARA- For-
mer Interior Minister of Turkey Ismet
Sezgin is expected to visit Iraq in the
second half of August and meet with
Iraq's President Saddam Hussein; Sez-
gin revealed in Washington.

No details about the visit have been
announced yet. But official sources in
Washington claimed Sezgin's expected
trip to Baghdad might take place on
August 22 and aim to normalize relati-
ons both between Turkey and Iraq and
the United States and Iraq.

Observers in Ankara say, the visit
might be important regarding the nor-
malization of the Turkish-Iraqi relati-
ons which have been damaged by the
beginning of the Gulf crisis in August
1990.

Since then there have been a few po-

liticians from Turkey who have visited
Baghdad and met with Hussein. These
include former prime minister and lea-
der of the Democratic Left Party (DSP)
Bülent Ecevit and deputy head of the
pro-Islamist Welfare Party (RP) ~cvket
Kazan.

But Sezgin will be the first to visit
Baghdad as a member of the ruling co-
alitIOn's senior partner the True Path
Party (DYP).

Sezgin is on a visit to the United
States during which he is to meet with
Congressmen. members of the Clinton
admmistration and business executives
.- as guest of the Washington-based In-
ternational Republican Institute.

After completing his contacts in the
.US. Sezgin is expected to visit Taiwan
from where he would return to Turkey
by mid-August to later visit Iraq and
meet with Saddam Hussein.
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AMNESTY INTERNATIONAL
4 rue de la Pierre levée
75011 Paris

News 11/89/93
EUR 44IWU 06/93
2 août 1993

SF 93.M.264

EXTERNE
Informations hebdomadaires

TURQUIE.
cc Guerre totale» : des villageois kurdes sont torturés et sommairement

exécutés par les forces de sécurité et tués délibérément par les
combattants du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK)

le 11 juillet, à l'occasion d'une conférence de presse au quartier général des forces

années turques, les autorités ont fait savoir qu'elles allaient mener une politique de

« guerre totale .. dans la lutte contre les guérilleros du Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK).

Amnesty International avait précédemment exprimé la crainte qu'au cours des

opérations de sécurité, les villageois kurdes ne soient victimes de tortures, de

"disparition" et d'exécutions extrajudiciaires perpétrées par la gendarmerie et les

miliciens, ou qu'ils ne soient « exécutés .. par les combattants du PKK (cf. Bulletin

d'informations 75/93, index de l'article: EUR 44IWU 05/93, 1er juillet 1993).

l'Organisation n'a cessé depuis lors de recevoir quotidiennement des informations

faisant état de violations des droits fondamentaux commises à l'encontre des villageois

kurdes. les forces de sécurité concentrent leurs opérations sur les villages qui refusent

de participer au système des milices municipales armées par l'État. Ces dernières

semaines, après avoir été le théâtre de perquisitions accompagnées de destructions, des

dizaines de villages ont été incendiés en totalité ou en partie, ce qui a entraîné

l'évacuation forcée de la population. C'est ainsi que les habitants de Cayirdere, non loin

d'Ergani (province de Diyarbakir), auraient été maltraités par des gendarmes, qui leur

auraient ensuite remis des pioches et les auraient contraints à démolir leurs propres

maisons.

Les villageois placés en garde à vue risquent fort d'être torturés, voire tués. Un

nouveau cas de mort en détention, apparemment des suites de torture, a été signalé au

mois de juillet. Selon les habitants du village de Kerkatik, non loin de Cinar (province de

Diyarbakir), Siddik Öncü, un imam, a été battu pendant plusieurs heures le 21 juin 1993,

avant d'être placé en détention au secret au quartier général des commandos de Cinar.

Le 8 juillet 1993, sa famille a été convoquée par téléphone à la morgue de la faculté de

médecine de Diyarbakir. Les proches de cet homme ont affirmé que son corps était

couvert d'ecchymoses et que des marques laissées par une corde étaient visibles sur son

cou et Sur ses poignets. Les responsables des commandos de Cinar ont nié que Siddik
Öncü ait été détenu dans leurs locaux.
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Des prisonniers, hommes et femmes,ont décrit les différentes formes de sévices

sexuels et les viols dont ils avaient été victimes. le 20 juin, des gendarmes accompagnés

de miliciens ont investi Ie..villagede-Tasit, non Joinde.Derik (province de Mardin). Sükran

Aydin, dix-sept ans, a été arrêté.eainsi que son père et sa belle-sœur, et interrogée dans

les locaux de la gendarmerie de Derik sur les endroits où se cachait la guérilla. La jeune

fille a décrit ce qui s'était passé: e< Ils nous ont d'abord torturés tous ensemble, puis ils

m'ont isolée dans une autre pièce. Ils m'ont bandé les yeux et un gendarme, il me semble,

m'a déshabillée et m'a fait allonger par terre sur le dos. Comprenant quelles étaient ses

intentions, je me suis débattue. Il m'a alors couvert la bouche pour m'empêcher de crier

puis il m'a violée~ J'ai été libérée trois jours plus tard. Ils ont dit qu'ils nous tueraient, ma

famille et moi, si je dénonçais le viol. .. Sükran Aydin a obtenu un certificat médical

corroborant ses accusations de viol et a déposé une plainte auprès du procureur local, en

indiquant qu'elle était en mesure d'identifier le gendarme qui l'avait violée.

Des informations faisant état d'exécutions extrajudiciaires et de "disparitions" sont

également parvenues à l'Organisation. Un membre du Parlement a adressé une plainte à

la Commission des droits de l'homme de la Grande assemblée nationale turque à propos

de cinq habitants du village d'Ozbasoglu. Ceux-ci auraient été enlevés à leur domicile par

les forces de sécurité le 2 juillet, emmenés hors du village et abattus. C'est un autre

villageois qui, ayant survécu à ses blessures, a raconté au parlementaire ce qui s'était

passé. Un groupe de six villageois arrêtés le 14 juin par des membres d'un commando de

la gendarmerie mobile du village de Görümlü (cf. Action urgente, index AI :

EUR 44/68/93) ont "disparu". On pense qu'ils ont été tués, bien que leurs corps n'aient

pas été retrouvés.

Au cours de la conférence de presse évoquée plus haut, les médias ont été invités à

soutenir le gouvernement et les forces de sécurité en rapportant les événements d'une

e< seule et même voix ... les craintes que cela ne marque le début d'une campagne de

désinformation ou d'Une censure de toutes les informations concernant la situation dans

le sud-est du pays se sont renforcées au cours du mois de juillet: deux journalistes

d'Özgür Gündem (Programme libre) qui enquêtaient sur les violations des droits de

l'homme (cf. les documents index AI: EUR 44/69/93 et EUR 44n1/93) ont en effet

été arrêtés. Par ailleurs, on a tenté d'interdire ce journal par des moyens judiciaires et des

accusations de désinformation. le massacre de 26 nomades kurdes, dont huit femmes et
. .

14 enfants, perpétré le 18 juillet sur le plateau de Sündüz. non loin de Bahçesaray

(province de Van). a été immédiatement attribué aux guérilleros du PKK. Des survivants

ont toutefois affirmé par la suite qu'ils n'avaient cc aucun différend» avec ce mouvement

et que les assaillants, qui parlaient mal le kurde, ne s'étaient mis à tirer qu'après avoir

découvert que les habitants du campement n'avaient pas rejoint les milices municipales.

les balles utilisées avaient été fabriquées dans 'Iesusines de l'État.
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Amnesty International a condamné à maintes reprises les "exécutions" de miliciens

faits prisonniers et-d'indicateurs présumés; ainsi que les attaques contre des civils

imputables au PKK. Mais les homicides délibérés et arbitraires de prisonniers par les

combattants du PKK, expressément prohibés par le droit humanitaire international, se

poursuivent au rythme de plus d'un par jour. Les miliciens sont, semble-t-il, abattus afin de

dissuader les villageois de rejoindre les milices municipales. Les guérilleros du PKK ont

également tué des femmes: Kadriye Tunç et sa fille Rabia, âgée de dix-neuf ans,

apparemment soupçonnées de collaborer avec les forces de sécurité, ont été enlevées à

Kiziltepe (province de Mardin) ; on les a retrouvées mortes le 8 juillet 1993. En juillet, des

civils ont été tués par les combattants du PKK parce qu'ils travaillaient dans des

entreprises publiques comme les PIT, ou pour avoir refusé de participer à des

boycottages commerciaux. Les civils ont également été victimes d'une série d'attentats à

l'explosif contre des hôtels dans la ville touristique d'Antalya. Alpaslan Sahin, serveur, y a

trouvé la mort et 30 autres personnes, dont des enfants, ont été blessées. Le PKK n'a

pas démenti être responsable de ces attentats, qui ne visaient pas des cibles militaires

rnais avaient clairement pour objectif de tuer ou de mutiler des civils.

POOleY:TON File.
COMMANDING IN A DIFFICULT REGION. Ll. Gen. Necati Ozgen of the Southeast securitr.
command has been under criticism since the PKK attack in Bingöl, in which 33 unarmed so •
diers and 5 civilians were massacred last June. In a briefing with Deputy Prime Minister Erdal
Inönü and Chief of Staff Gen. Güre~, Özgen was sul;>jectto bitter questions on lack of intelli-
gence and protection on transportation of soldiers. Ozgen was reduced to such a sorrowful
state in front of other commanders, politicians and press that he found salvage in trying to
buy time by offering eau de cologne to Gen. Güre~.

Tuesday, August 3, 1993

Southeast security
commander moved
to North Cyprus
• Southeastand Cyprus

commanders to swap posts

Turkish Daily News
ANKARA- The security commander of the

]0 southeastern orovinces currently under a
state of emergenêy because of Kurdish natio-
nalism related violence was appointed to the
command of. the Turkish troops in Northern
Cyprus, officials said on Monday.

LI. Gen. Necati a zgen is expected to repla-
ce LI. Gen. Hasan Kundakçl, commander of
Turkish troops on Cyprus, 9n Wednesday,
Aug. 4. On Aug. 6, thiS time azgen wiII band
over the Southeast security command to Kun-
dakçl with a ceremony in Diyarbakir. Kun-
dakçl served as the brigade commander in Si-
irt and then as the head of the Special Warfa-
re pepartment of the Turkish Armed Forces.

a zgen has been serving as the security
commander of the emergency region since
AUeYust27,1991.

Under his command, the nine-year old clas-
hes between the Turkish security forces and
the militants of the outlawed Kurdistan Wor-
kers' Party (PKK) reached their peak, as did
the number of people killed in those clashes:
more than one-third of the nearly 6,400 killed
since violence began in 1984. Under a zgen's
command, Turldsh armed forces carried out a
40-day major cross-border operation against
PKK military camps in Iraq in the fall of
1992.

Ö zgen has been subject to criticism follo-

wing the PKK attack in Bingöl on June 24,
when 33 unarmed soldiers and 5 civilians we-
re massacred, allegedly because of lack of se-
curity intelligence and protection;

Another controversial figure in Southeast
security operations, Brig. Gen. Mete Sayar of
the ~Irnak security command, has reportedly
been appointed Turkish military attache to
Moscow. Sayar has been accused of behaving

turkish daily news

too harshly to people in the Southeastern
town of ~ Irnak during incidents in Aug. 1992,
which were started by a PKK raid against the
town. Despite media criticism, Sayar wa~
awarded with an Army medal after the inci-
dents.

In a recent interview with the Turkish
press, Sayar said that the PKK had doubled in
size in the last two to three years.

Il
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'Trois ans 'après ra guerre du Golfe

Kurdistan
la république des gueux

L'aide des Nations unies permet aux Kurdes d'Irak de su!Jsister, pas de reconstruire leur pays.
, Saddam Hussein observe ce jeu ambigu.

Pour le troisième anniversaire de "invasion du Koweït par
Sadam Hus,eln, la presSe de Bagdad a réaffirmé hier la revendI-
cation de l'Irak sur son voisin. Les journaux affirment: « Les ré-
solutions internat/onaies ne peuvent-changer l'histoire. "

L'Irak; toujours soumis à un embargo international, n'a pas
accepté la nouvelle frontière avec le Koweït fixée en mal dernier
par les Nations unies. Dans,I'immédlat, pourtant, la crise du
Golfe « n'estplus que souvenirs ", a affirmé dimanche le présI-
dent Saddam Hl,IsSeln.

Mals « l'heure vlendra_",a estimé As Saoura, le quotidien du
parti Baas au pouvoir. Pour I,ejournal Babel, dirigé par Oudaï
Saddam Hussein, fils aîné.du ptéeldent «ce qui s'est pas{lé le
2 aoOt 1990n'étalt pas le fruit du hasard, mals une exigence du
peuple Irakien, qui aspire toujours au retour du Koweil à la mère
patrie ". (AFP.)
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IRBIL (Kurdistan d'Irak) :
de notre envoyé spécial
Claude LORIEUX

Quand elle n'est pas enva-
hie par une noce, ses joueurs
de flûte ou de tambour ,et ses
danseuses aux robes multico-
lores, la pelouse de l'hôtel HO-
wrahman est le rendez-vous
du " Tout-Irbil " de la politique.
Dans l'a fraîcheur du soir, les
," ministres '0 du " gouverne-
ment" des Kurdes d'Irak.- élu
démocratiquement, mais non
reconnu internationalement - y
conversen! avec Un fonction-
naire, un responsable des ser-
vices de sécurité, ou un expert
occidental de passage. Les an-
ciens Pechmergas (combat-
tants' des maquis kurdes) siro-
tent un arak autour des tables
fréquentées naguère par le
gouverneur, irakien et ses
~e~L '

Avant la g'rande révolte et
l'exode de l'hiver 1991" Irbil
~était déjà le chef-lieu de la
'" région autonome " du Kur-
distan. ,Une assemblée régio-
nale étroitement- encadrée par
le parti Baas irakien (mais où
l'on parlait kurde) siégeait là
où se réunit le Parleme~t du
Kurdistan élu en avril 1992.
;Site, sous le nom d'Arbelles,
:d'une Victoire d'Alex!lndre le
Grand sur les Perses, la ville
devenue la capitale d'une
" entité " qui mortifie Bagdad,
inquiète Ankara, Téhéran et
Damas el dérange les puis-
sances occidentales. Y com-
pris celles -État$~Unis, France
et Grande-Bretagne":' qui la '
protègent par ses avions et ,:
ses militaires I Un diplomate
turc soupirait un jour :' «.Plus
les mois..p~ssent, plus l'entité
kurde s'enraèine. C'est ce 'qui
e.st arrivé avec la République
turque de Chypre! Saddam a
tort de ne pas offrir un compro-
mis acceptable aux Kurdes. "

Dirigé, par un ancien com-
mandant de Pechmergas, Kos-
rat Rassoul,le gouvernement
d'Irbil vivote sous la sur-
veillance « paternelle" des
deux leaders de la résistance,
Massoud,Barzani et Jalal Tala- '
bani. Les deux hQmmes, sou-

'lehr riVàÙi<,par1ageritleur'VÎÖ'
entre Irbil et leurs quartiers gé-
,néraux montagnards:: Sala-
heddin pôur Ma:ssoud Barzani,
chef traditionnë, et, président
du PDKI (Parti démocratique
'du Kurdistan ,d'Irak), et Shak-
lava pour Jalal Talabani,politi-
'cien retors'et leader de l'UPK.

Un double embargo.
Quand ils parcourent leur

pays (74 000 km' pour quelque
quatre millions d'habitants), les
'hommes politiques kurdes su~
'bissent, comme les autres, les:
coupures d'électricité impo-
sées par Bagdad et les pistes
défoncées. L'ccentité" kurde
est une république des gueux.
;E,lle est soumise à un doùble,

embargo coiiimèrdiai : celui\
que lés Nations unies infligent,
à l'ensemble de lé population
irakienne ":"li!"aCcessoirement,;
à Saddam Hussein '- et celui:
que Bagdad impose aux « sé~:
cessionnistes ". Sur le plan ali-:
mentaire, les Kurdes ne sont,
sans doute pas plus mal lotis,
que leurs compatriotes du sud:
Leur terre est'plusriche en cé-
réales et en fruits. Ils sont pri-
vés en revanche des rations
alimentaireS"à;~:é;s'prix'qui ai,

, dent les autres Irakiens à sur-
vivre. Ils manquent surtout.
d'essence. Uri litre coû!e:
70 fils' (ou centimes) à Bagdad
contre: 71. dinars - soit cent
fois plus - à Irbil ou Sulayma-:,
nié.

Le pays pourtant change"

voire progresse. Les ruines
des villages détruits lors de
l'~;Anfall ", (la " vengeance"
de Saddam Hussein en 1988;'
à la fin de la guerre avec l'Iran)
n'ont certes pas disparu, mais
des maisonnettes de pierre
bianche poussent au milieu
des décombres. Les paysans
quittent progre!!sivement, les
villages de regroupement, où.
l'armée irakienné les avait en,
tassés, pour ,leur habitat d'ori:
gine. Quelque 800 000 Kurdes
n'ont toujours pas de domicile,
La moisson bat son plein, tan'
tÔt avec des engins méca-
niques, tantôt à la faucille. Les
jambes enfoncées dans la'
boue, des paysans repiquent le
riz.

Les marchands de ciga-
rettes et de bidons d'essence:
sont nombreux sur le bord des
routes. Les camions de fer-
raille exportée, dit-on, vers
l'Iran ne sont pas rares. Deux:
ponts en fer, construits grâce ä
'l'aide internationale, rendent
, relativement plus praticable'
1'1lxe vital dU pays kurde
(Zacko-Irbil-Sulaymanié). L'Sr;
mée de Bagdad interdit l'itiné"
raire" habituel ", via MossouL
Paralysée depuis la guerre' du:
Golfe, l'usin~H~~asptlaL4l, ce:
commence ',\ à produire
50 tonnes par lour.' Dot!i.e,d'un
ordinateur four'nip'ar 1~U.nl'éaf.
la cimenterie ultra-moderne de
Sulaymanié tourne à vitesse

: très réduite. Voisins du gise-'
: ment de Mossoul, les Kurdes
, possèdent trois ou quatre puits
de pétrole, mais pas le maté-

, riel techniqu,e adéquat. ,Un irj-
tellectuel se plaint: cc/I nous
taut une raffinerie. ,; " ajoute:

: cc Nos quelques industries tour-
, nent à 5 % de leur capacité. "

Les finances de' l'" entité,,,
sont depuis près d'un an ali-
mentées par ,les droits de
douane .perçus sur les importa-
tions. Auparavant, les grands
partis de'la guérilla raflaient
tout. La situation est moins
malsaine, sans Rlus. Faute de
capitaux, le " gouvernement ';,
craint qu'une partie important~
de l'exceptionnelle récolte de:
blé passe ... en Irak. Bagdad;
paie la tanne de blé 5 000 di:,
nars, alors qu'lrbil n'en offre
,que 2 700. En outre, comma
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chaque été, l'armée irakienne
tente d'intimider les moisson-
neurs. Jalal Talabani se ras-
sure en rappelant que ." les
États-Unis, la Gr.ançfe-Bre-
tagne et l'ONU ont promis des
fonds pour acheter et stockee
la moisson ».

De Massoud Barzani aux
colonels occidentaux chargés
de la protection du Kurdistan,
tous placent la crise écono-
mique en tête des priorités.
L'enjeu est double. Il concerne
d'abord le maintien de' l'assis-
tance Internationale. Début
juin, elle paraissait compro-
mise. Un responsableocciden-
tal assure que l'ONU a depuis
" débloqué les fonds ». C'est
également par des promesses
de crédits que s'était dénouée
la crise des gardes de l'ONU,
chargés notammentde la sur-
veillance des convois d'ajde

numanitaire.Cette affaire lais-
sait les Kurdes perplexes : les
gardes gagnent 3 600 dollars
par mois (plus une indemnité
quotidienne de125 dollars),
alors que le salaire de base
(j'un employékurdeest ge 100
à 200 dinars (une quinzainede
dollars au mieux). Le retrait
des billets de 25 dinars, décidé
au printempspar Bagdad pour
'lutter contre la spéculation
arabe, a amputé brutalement
lesétonomies de milliers de
lamilles kurdes. Elles ne s'en
remettrontpas de sitOt.

Comme
un gouvernement

normal
Le Kurdistan d'Irak ne res-

semble pourtant plus à une
zone frappée par un cata-

clysm&. Il ne souffre ni de fa-
mine généralisée, ni d'épidé-
mies. Le haut-commissariat
pour les réfugiés des,.Nations
unies et d'autres organisations
humanitaires sont d'ailleurs
parties vers des régions plus
.. chaudes ". MâssoudBarzani:
estime que " l'aide d'urgence
ne réso(Jdrapas le problème "
~ dirigeants kurdes ne veu,
lent plus être traités en assis-
tés. Ils réclamentdes crédits et
des Il1\Iestissements,comme le
ferait un gouvernementnormal.

Attachées à "Intégrité terri-
toriale de l'Irak et soucieuses
de ne pas provoql,ler la Tur-
quie, voire même l'Iran, les
puissances occidentales mé-
nagent la chèvre et le chou.
Elles voudraient empêcher la
réédition de l'exode meurtrier
de l'hiver 1991, sans encoura-
ger pour autant la transforma-

tion de Ientile kurde en Elat.
Ma$!lOUdBarzani déclare :

.. Cette situation ßconomique
ne peut continuer, A terme, et
si on ne nous aide pas, le vois
trois possibilités : résister
jusqu'à la mail, fuir à nouveau
vers la Turquie ou l'Iran, ou se
rapprocher de Bagdad. Je pré-
férerais négocier avec'Saddam
plutdl que de contraindre le
peuple kurde à la famine ou à
l'exode. "

Asad Ghozeh, un intellec-
tuel proche de l'UPK de Jalal
Talabani, va plus loin : " Les
Nations unies.fonl pression sur
la pqpulation kurde pour
qu'ene rsppelle SaQdam Hus-
sein. Ls situation.que nous im-
pose la communauté interns-
tionale pO)Jsse le
gouvernement kurde à cher-
cher un accord avec Bagdsd. "

C.L
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Turquie-Kurdes-Franee
Libération des touristes: un "eoM.andant" rebelle kurde de.ande "l'arrêt" des
opérations turques

ANKARA, 3 août (AFP) - Un "eo.mandant" rebe Il e kurde a dellandé "l' arl'''êt''
des opérations .ilitaires turques entreprises pour libérer les six touristes
dont quatre Français, enlevés en juillet près de Tatvan, dans l'est de
l'Anat 0 1ie, pal'''des l'''ebeIl es kUl'''des,l'''apporte lIal'~di 1e qlJotid ien de ,langue
turque pro-kurde Ozgur Gundem.

"Nous attendons q'-Iela Grande-Bretagne et d' autl'~es pays européens fassent
pression sur la Turquie pour l'arrêt de ces massacres (opérations lIIilitaires
eontt~e les rebelles kurdes) ", a affirllé le "eollllandant de l'Arlllée populaire de
Libération du Kurdistan (ARGK) pour la région de "Garzan" (Tatvan), dans une
interview publiée Ilardi par le quotidien.

"Une unité de notre Parti (des travailleurs du Kurdistan, PKK) a retenu
ces touristes alors qu'elle s'apprêtait à IJne action militaire", a expliqué ce
"commandant" surnomllé "Ebubekir" dans cette interview l'~eeueillie, selon le
journal, au "quartier général du eOlillandelient de Garzan".

Le PKK détient six touristes étrangers, quatre Français enlevés le 24
juillet près de Tatvan ainsi qu'une Austl'~alienne et un Britannique kidnappés
le 5 juillet dans la lIêlllerégion.

Turquie: la libération des Français
est « en train d'être organisée))

La libération de six touris-
tes dont quatre français, enle-
vés en juillet près de Tatvan
(est) par la rébellion armée
kurde de Turquie. « est en
d'être organisée », selon le
quotidien turc d'expression
anglaise, Turkish Daily News
(TON).

Selon le journal. la direc-
tion du Parti des Travailleurs
du Kurdistan (PKK, sépara-
tiste)" ci décidé de libérer
dans la semaine les six touris-
tes étrangers.

«Nous sommes en train

d'organiser cette iibération.
Celle-ci dépend de l'arrivée
en Turquie de représentants
d'organisations caritatives
non-gouvernementales,
comme la française Médecins
du Monde », a déclaré un
représentant de TON.

Le PKK demande qu'une
organisation internationale
coordonne la libération et
qu'elle se trouve sur place
lorsque les touristes seront
libérés, selon la dépêche de
TON datée de Beyrouth.

Les quatre Fr1mçaIS enle-
vés par lé PK!( le 24juillet
près de Tatvan Sont Pierre
Six (43 ans), Michel Coudray
(52 ans), RQ.bert Audoin
(51 ans) et Fernand Haron
(66 aha), Ils faisait partie d'un
groupe de 2~Français en
voyage organisé en Turquie.

Les deux autres touristes,
qui voyageaient seuls et ont
été enlevés le 5 juillet dans la
même régiion, sont l'Austra-
lienne Tania Miller et le Bri-
\annique David Rowbotham.

Ces six personnes avaient
été, kidnappées pour « être
',mtrées en territoire du Kur-
diStan sans les autorisations
nécessaires Il, selon l'agence
de presse kurde Kurd-Ha.
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Turkish Probe August 3, 1993

As the PKK Grows... and Grows
;, ,

.ismet G.imset

3

14

The Kurdistan Workers' Party (PKK) is, hope-
. fully,. releasing all foreign hostages in its

_. hands, partly for tacticalreasons, and partly
out of goodwill. But this tloes not mean the crisis is
over. In fact, it is only deepening.

The party's leadership has already revised its po-
licy for the rest of 1993, in yet another bid to outrun
Turkey. Knowing of Ankara's pledge to crush its acti-
vities within a one-year deadline, it is now focusing
on survival.

In.gued:ill~ jargon, alt~oughit has reached the "ac-
tive resistance" stage, and believes it could even re-
ach the stage of "balances of forces," it is preparing
to take a position somewhere between passive and
activ,e resistance by the winter. It will keep a lower
profile, avoid all high-risk operations, but continue
attacks in areas where it is strong.

The reason for this tactical change is awareness
that the ongoing military campaign in the Southeast

. actually --and painfully-- serves the longer term inte-.
rests of the PKK. Government troops are requiting
for the PI(K, producing new guerrillas or "fighters:' by
the day. Even more successfully than the PKK could
manage by itself.

The party leadership, which has managed to survi-
ve over the years without former East Blok manipu-
lation ,like other organizations, and which boasts of
not having "a bureaucraticmechanism" like the polit- -
buro, has already assessed Turkey's strategy for the
near future.

As far as PKK leaders are concerned, the war on

them is closely related to the war for power in Anka-
_ ra. They intend now to make the most out of such.

weaknesses. And, the recent changes in the military
power structure in Ankara have, frankly, raised ho- .
pes in rebel ranks.

Gen. Dogan Güre~, perhaps aware that his term in
office-as the chief of general staff would be extended
for another year, has pledged to eliminate the PKK
in this time span, or rather, "by the end of winter .•
His alternative is possible martiallaw. Ethically, this
is no legitimate argument. First, because there ap-
pears to be no chance that the army's current cam-
paign alone, without the support of political-cultural
reforms as much as the restoration of human rights,
can solve the problem. Secondly, because the justifi-
cation for martial law is in the nature of authority.
The military already has full authority, as much ä.s
authority can be delivered within boundaries of the
minimum standards of human rights.

Mostly, however, the army has a free hand and
may do whatever it likes, as long as the repercussi-
ons are not too outrageous. Some officials in Anka-
ra, mainly those of the moderate pro-government
flank, would argue against this. They would challen-
ge the view that the Tansu Çiller government has gi-
ven full authority to the.army, and claim that it still
seeks to solve the crisis in peaceful ways.

Their argument, in complete goodwill, is actually
one of a dangerous nature. For it is based mainly on
the claim that "full authority,. the real "full authority,.
means giving the military permission to go ahead
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and, as an officer recently put it to Turkish Probe,
.operate as if they are acting in enemy territory .•

In neighboring Iraq, where the world witnessed a
U.S.-tolerated Kurdish uprising, such policies fai-

led to work. A magnified reflection of almost all mili-
tary tactics now in practice in Turkey was observed.
The final stage of that campaign was the use of che-
mical weapons, directly on the people. People who,
by then, had fully backed the peshmargas. The PKK
leadership believes that Ankara's current campaign
is fully based on the assumption that the organizati-
on cannot survive the winter. All operations, says
the PKK, aim at encircling the mountain units, cut-
ting all their logistic and personnel supply routes and
starving the militants out during the winter months.

As for the recent campaign which has been targe-
ting civilian settlements, they believe this has vario-
us aims.

The first and known one is the evacuation of villa-
ges which have either supported the militants or
which are in a position to do so in the future. This
includes villages known to hold militia, which are
currently under a completely different organizational
structure than the popular army, ARGK or the popu-
lar front, ERNK.

Despite the unethical nature of such operations
(i.e. raiding villages, evacuating the population and
burning down their houses), ARGK Military Council
Chairman and PKK Central Committee member Ce-
mil BaYlk agrees that this will --to an extent-- make
life difficult for his mountain units, referred to nor-
mally as "Sava~çl" or fighters.

"But,. he adds, "they are so tough that they can li-
ve even without supplies, eating what the mountains
have to offer and drinking melted snow in place of
water."

Sait, a 25-year-old Kurd now based in Lebanon, is
but one of the living examples of BaYlk's argument.
Two years ago, Sait was hit in the head by shrapnel
when Turkish helicopters opened rocket fire on his
group on Mt. Cudi. Thinking he was dead, his com-
rades drew Sait into the tunnels, hid him under 4

meters of snow, and escaped. They only returned
four days later, to find him alive but with frostbite
which cost him six toes. He still walks with a rocket
piece in his skull and dreams of going back to the
mountains.

To seriously believe that the PKK can be starved
out is escaping from realities. Over the years, the
children of the Southeast have melted into the natu-
re of the mountains and become part of them.

During the winter, militants live in makeshift plas-
tic tents or in underground tunnels carved into the
snow. They know the way to survive, as Sait has
done.

The PKK now suspects that the campaign on vil-
lages may have more to it than what meets the eye.

According to Bayik, "the military must know that
they are recruiting for us. They are not so ignorant.
This means they have a master plan ... A very dan-
gerous plan."

Even if the evacuation of villagers does hinder
PKK logistics, it also sends plenty of people up to
the mountains. Once a village is raided, a la Ameri-
can vs. Vietcong style, most of the youngsters flee
to the mountains. From sympathizers (or suppor-
ters) they turn into active fighters. And, after some
training, perhaps even into ARGK or PKK cadres.

What happens to the rest may actually be more
important. According to local sources, the populati-
on in towns and cities is soaring.

The city population of Diyarbakir alone has gone
up by about threefold, reaching 900,000. Most of
the newcomers are regarded as a potential threat
by terrorism experts. Thrown out of their villages
and with nowhere else to go, it is but natural for
them to feel enmity to the system. In the words of
senior PKK leaders, this is exactly what the campa-
ign may be after. Perhaps, this is the essence of the
new Turkish policy: To create friends and foes, for-
cing the latter to surface. To draw a definite line bet-
ween the two groups without leaving anyone "in the
middle." To force as many as pOSSible into enemy
lines and deal with them en masse. And in doing
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this, if the argument is true, it is evident that the 10
cal forces have full civilian backing.

The PKK, however, is confident that it will streng-
then with each blow -- mainly in manpower.

Finance appears to be no problem. There may be
slight difficulties with logistics but these can be
overcome with ease. But, "professional labor" is
whatthe organization truly lacks at this time.

It boasts of replacing each dead fighter with at le-
ast two new ones, but also realizes that the move-
ment is getting more and more unprofessional as it
expands. The closure of the Bekaa tràiRing camp in
Lebanon, which used to graduate would-be com-
manders, may not have affected the organization in
terms of manpower. But regarding professionalism,
Rh~; .

The very fact that a majority of Bekaa graduates
became commanders speaks for itself. Now, in Tur-
kish territory, aboùt 20 camps literally flush out new
militants every month as a product of combined tra-
ining. . .

According to BaYlk, "Turks always turn out to be
good commanders" because of their intellectual
perceptiveness.

The PKK was initially founded in the late 1970s
by a Turkish dominated group. Today, it consists of
Turkish, Syrian, Iraqi and Iranian Kun:ls, as well as
Turkish Armenians and Turks. "But I must confess,"
BaYlk says, "as we expand, we are having structu-
ral problems. Today the structure is not exactly like
the party." .

Last week, when news of the Kusadasi bombing
reached BaYlk's headquarters, his.first reaction was
that "it must be our supporters. All party cadres ha-
ve orders not to harm innocent people."

BLlt with the supporters, no one knows what will
happen. The bombing in Antalya has also turned
out to be the work of supporters, a concept related
to expanding grassroots. Both Turks and Kurds li-
ving in Turkey' are aware that this, accompanied by
developments in the region, is actually leading to a

new threat.
In the PKK, which at the top is a Marxist-Leninist

movement, Kurdish racism may be spreading now
in the disguise of nationalism. Even BaYlk, the most
senior commander, warns against this. "There is a
Kurdish racist threat," he says. What once started
off as a separatist movement is now turning into a
nationalist one, because it is expanding and more
and more ending up under the influence of the
grassroots. And, nationalism is also spreading
among the Turks. The news of each and every sol-
dier beingkilled further fans hatred and enmity to
the Kurds in general.

Meanwhile, the wave of retaliation is compiling in-
to an even bloodier campaign. The killing of 19 mili-
tants last week led to PKK attacks claiming the li-
ves of at least 17 soldiers and leaving behind more
than 20 wounded. .

Even the hard-line commander of $Irnak, Gen.
Mete Sayar, agrees that the PKK-has grown at le-
ast twofold over the past two to three years.

But, this awareness is serving no lasting solution.
Still, in the absence of a civilian initiative for a solu-
tion, local forces want more and more power in the-
ir hands, and appear to believe this is the only way
to cope with increased support to the PKK. As one
officer put it on Monday in a letter to Hürriyet's Emin
Çöla~an, some even believe that "using napalm on
the Ararat, Tendürek, Cudi and Herekol mountains,
along with lasting chemical agents," to destroy any-
thing in the vicinity appears to be a solution for
them.

In the lack of a true solution, radical outbursts are
now coming from both sides. Extreme nationalism
is leading to racism, and the threat of an onslaught
appears to be brewing. Unless Turkey names its
"war" in the Southeast and breaks the current policy
with alternative reforms, the troubled region will turn
more and more into another Vietnam. And, history
has already shown what could happen in such a
case...•

5
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FRA0243 4 I 0235 FRA /AFP-JS47
Iran- Irak-KIJrdes
Incursion d~ l'armée it~anienne dans le Kurdistan irakien, selon MDM

PARIS, 4 aoGt (AFP) - L'armée iranienne a pénétré mercredi sur 20 km è
l'intérieur du territoit~e du Kurdistan Irakien, dans la région de Raniyah dans
le nord-est de l'Irak et elle bombarde la vallée de Raniyah, Quala Diza et les
villages environnants, annonce Médecins du Monde.

L'association humanitaire précise dans un communiqué, que son équipe
médicale sur plac~ et l'hOpital de Raniyah, seule structure chirurgicale de la
t~égion pOllt~250.000 habitants "sont dit~ectement menacés".

Elle appelle "une nOltvelle fois la communauté intet~nationale, les Nations
Unies et le gouvernement français è réagit~ pour protéger la population et les
ONG tt~availIant SUt' place".

Il y a quatre mois, l'Aide médicale Internationale (AMI) et MDM avaient
été obligé d'évacuet~ l'hOpital d'Azadi où ils étaient présents depuis six ans
è cause d'attaques terrestres et aérienne de l'armée iranienne.

Des bombardements iraniens visent sporadiquement depuis fin avril les
villages irakiens frontaliers de l'Iran. Téhéran accuse des formations de
l'opposition iranienne de menet' des opérations en Iran è partir de ces régions.

Pat~ ailleut~s, des soldats it~aniens ont. effectué I.me incl.lt~sionen milieu de
semaine dans la région de Darbendikhan, è 150 km au sud de Qala Diza, selon le
commandant des forces kurdes dans le secteur.

SZB/jl
AFP 041431 AOU 93

Irano- Turkish Border
Security Discussed

August4, 1993 Mordad 13, 1372 Issuc No. ~

KAYHAN HAVAI

ISTANBUL (IRNA) - Fol-
lowing claims by Turkey that
Iran has been giving material
assistance to the opposition
Turkish Workers Party
(PKK) fighting for an in-
dependent Kurdish state, the
secretary of Iran's National
Security Council (NSC),
Gholamhussein Bolandian,
said here Monday that Turk-
ish officials would not pro-
duce any documents to show
Iran's cooperation with the
party.

He said that despite the
propaganda of the Turkish
mass media regarding PKK's
connection with Iran, Turk-
ish officials were unable to
produce any evidenee. They
only showed two hand gre-
nades marked with the em-
blem of the Islamic Republic
of Iran, claiming that they
were confiscated from PKK
members.

"The Iranian delegation
presented their conclusive
evidence to Turkish officials
and called the action am-
ateurish, an aet by the en-
emies of Iran, especially by
israel:' Bolandian added.

Bolandian said that the
arms industry of Iran docs
not produce that kind of gre-
nade and it was typically an
Israeli production. He further
added that it would not be
logical for one country to
givc. arms with its own em-
blem . onto opponents of (\
neighboring country.

Bolandian said that the
emblcm of the Islamic Re-
public of Iran waS printed up-
sidc down on thc grenades
whercas Iran docs not place
its cmblcm which includes,
the name of God, on am-
munition.

He continued Ihat Turkish
officials were finally con-

vinced that the grenades did
not belong to thc Islamic Re-
public of Iran.

He said, "We delivered
documents to Turkish of-
ticials indicating from wherc
the terrorists obtaincd as-
sistance and what a de-
structivc rolc the 111\.. III a
played in this rcgard."

The Turkish officials ..aid
that their governmcnt spcnt
as much energy in chccking
the PKK as it did in foiling
the destructive practices of
the Turkish mass mcdia.

The Iranian official said
that he presented documcl1ts
to Turkish officials which
delineatcd the acti vitics of
the terrorist MKO and [ran's
outlawed Kurdish Dcmocrat-
ic Party (KDP) on Turkish
soil. Having cxamincd the
documents, the Turkish of-
ficials said that Iran's op-
position groups wcrc adivc
in some areas in that coun-
try up to a wcek. ago.

AFP Carries
Contradictory

Report
Kaylzan Havai News Desk

TEHRAN - AFP in a re-
port last week from Nicosia
accused Iran of bombing
bases of the Iranian opposi-
tion pro-Communist Kurdish
group Komoleh in northern
Iraq but immediately in an-
other report from Washing-
ton attributed the alleged at-
tack to the Baghdad
government.

The AFP report from Ni-
cosia quoted a statement
from the National Resistance
Council, the political wing
of the Iranian terrorist Mu-
jahideen Khalq Organization
(MKO) as saying Iranian
planes bombed Komoleh
bases 50 kilometers inside
Iraq in Soleimanieh prov-
ince.
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The Council, it said, Ina
letter to the U.N. Security
Council protested to the al-
leged Iranian effortsto create
a security zone close to. its
Kurdestan border with Iraq.

The reports said the out-
lawed Kurdish Democratic
Party had. been provided
with some bases in Iraqi
Kurdestan under the um-
brella of the multi-national
forces.

Meanwhile. an earlier AFP
report from. Washington
quoting an Iranian fugitive
group called' National Re-
sistance Movement, founded

by the late fOrlller Iranian
premier Shah pour ..Bakh~
teyar.~ said'" thc'group ""had
called for" intcrnational cf-
forts to halt the'.Iruqi govcrn-
ment's attacks.on Kurds.

The report said Iraqi war
planes had . violated the
northern exclusion zone and
bombed the Iranian opposi-
tion group Kimoleh's bases
in northern Iraq.

The giant western news
. agencies usually rely on the
sometimes contradictory and
always ~politically motivated
and biased reports of Iranian
opposition groups.

Attrontements dans le sud-est:
26 morts dont 14 rebelles kurdes

26 personnes,' dont ~4 rebelles kurdes et 8soldats, ont été tuées
~imanche lors d'accroohages ou attaques dans le sud-est de la Turquie à
majorité kurde.
" Ce 'bila,," perte'à près ,de 00 le nombre des victimes, c!epuis mardj

demier, de la violence séparatiste du Parti des Tmvailleurs du Kurdistan
(PKK) et des opérations de représailles de l'armée dans cette région..
'10 rebeiles ont été tués par les forces de l'ordre dans la région de

Mutki, dans la province de Bitlis.
Quatre soldats ont également trouvé la mort et cinq autres on été

blessés lors des accrochages dans cette région qui se poursuivaient hier
matin. . .

Par ailleLJrs,quatre maquisards du PKK ontété tués lors d'accrochages
dans les régions de Bingoi et de Mardin.

D'autre part, quatre gendarmes ont été tués par un commando kurde
<uJia attaqué un convoi près de Yuksekova (province de Hakkari) .
. Enfin, un « mokhtar .. (chef administratif de village) et trois "protec-

teurs de village .. (miliciens pro-gouvemementaùx) ont été tués lors d'une
attaque rebelle contre le village de Asagicivanli; dans la région de Tuzluca
(province d'fgclir).

AGENœFRANCEPRESSE - AGENœFRANCEPRESSE -" AGENœF'RANCEPRESSE - AGENœF'RANCEPRESSE - AGENœF'RANCE

FRA0321 4 I 0308 F~A IAFP-KS92
Turquie-kurdes-France
Paris corifirme la médiation d'un journaliste turc auprès du PKK

PARIS, 4 aout (AFP) - Le ministère des Affaires étrangères a confirmé
mercredi des informations parues dans la presse d'Ankara selon lesquelles un
journaliste turc s'est proposé pour effectuer une médiation en vue de la
libération des quatre touristes français enlevés par des kurdes le 24 juillet
dans l'est de la Turquie.

"Nous sommes au cout~ant de ce développement qui est intet~venu à la dem.::\l"lde
des familles et pour un objectif humanitaire. Nous espérons vivement qu'il
con d u is e à une lib é t~a t ion t~a p ide den 0 s com pat t~i0tes" , a d éc 1at'é 1e
porte-parole adjoint du quai d'Orsay, Mme Catherine Colonna.

Selon la presse turque, M. Ismet Ims~t, journaliste au Turkish daily news,
s'est proposé comme médiateur auprès du Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK) pour obtenir la libération des quatre touristes français.

Interrogé par l'AFP, un responsable du comité du Kurdistan (organisation
satellite du PKK) en Belgi~ue, M. Sefkan Roj, a indiqué qu'une délégation
conduite par M. Imset et comprenant notamment des représentants de
l'organisation humanitaire Médecins du Monde et d'une organisation de défense
~es droits de l'homme en Turquie avait pris contact mardi avec le PKK dans la
région o~ les touristes français avaient été enlevés. Il s'est abstenu de
donner toute autre indication.

Au service de presse de Méd~çins du Monde à Paris, on indique que le
président de cette organisation, M. Bernard Granjon, qui a une longue
expérience des qu~stions kurdes, s'est rendu lundi soir en Turquie sans autre
pt'écision.

Le Comité du Kurdistan s'était récemment déclaré disposé à remettre les
quatre touristes français ainsi que deux autres touristes, un Australien et un
Britannique, à une organisation humanitaire internationale.

az/jl
AFP041711 AOU 93
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PKK suspect detained
while leaving Kurdish
MP.s residence
• DEP $/rnak deputy says his assistant,

who had also helped in the election
campaign, was detained

• Police claim 7 PKK suspects were
detained as they left parliamentary
residences of Kurdish MPs

Turkish Daily News
ANKARA- A Kurdish origin deputy of the Turkish Parli-

ament revealed on Tuesday that one of his assistants was ta-
ken into police custody last Friday.

Orhan Dolan, ~Irnak deputy of the pro-Kurdis~ Democ-
racy Party (DEP) told TDN that his assistant, thsan E~,
21, who had also helped him during the Oct.I99l election
campaign, was taken into custody by plainclothe.s police-
men as he left his parliamentary residence in Ankara to en-
ter a taxi.

Do~an said the political desk of the police, "who consider
every young Kurd as a potential criminal and a PKK mili-
tant," was responsible for the detention.

"Police did not give any reason for the detention, they
only said they needed a statement by Ert'4 and would relea-
se him the same day," Dogan added. "But they are still kee-
ping him for the time being."

Police sources told TDN that seven people have been
taken into custody recently in Ankara, in order to investi-
gate their relationship with the PKK.

Police sources have claimed that the 3USpeCtShave been
staying in the residences of Dogan and DEP's Mardin De-

Wednesday, August 4, 1993,

put Y Ahmet Türk for sometime, and have been under clo-
se surveillance for the last two weeks. They claimed that
one ~Irnak "responsible" for the PKK was among the de-
tainees, but declined to give any names .

.There was no report of any weapons seized from the de-
taInees, but police sources said the detainees posed a thre-
a~ in. the parliamentary residences compound in the Oran
dlstnct of Ankara where 14 of the cabinet ministers live.

The same sources said the investigation covered unders-
tanding why the detainees had came to Ankara and whet-
her they sta~ed in the residences on a long term' basis:

Dogan said, on the other hand, that there was nothing
more natural for them than to host people coming from
their election region, "where people are oppressed the
most."

Zübeyir Aydar, the Siirt deputy of the DEP, told TON
that another I?EP deputy,.Mehmet Sincar (from Mardin),
had been subjected to poilce control while leaving the re-
sidence compound with his assistant last Saturday.

"We are under surveillance, our telephones are tapped.
The security forces treat us, the deputies of the Southeast,
as.they treat people there," Aydar added. "This is a threat
to us and an open violation of our parliamentary immu-
nity."

Mainstream daily J:lürriyet had ~eported .on Tuesday
that ~ome ~r.the par!lamentary reSidences mhabited by
Kurdls~ onglO deputies were under police surveillance,
and claimed some PKK suspects were sheltered there.

Ministers living in parliamentary residences
Interior Minister ~ehm~t. Gazio~lu, En~rgy Minister

Veys.el. Ataso).', :rounsm MInister AbdülkadIr Ate~, Cultu-
re MInlst~r. Flkri Sa~lar, Health Minister Rlfat Serdaro~lu,
Labor MInister Melimet Mogultay, Environment Minister
Rila Akçail, Public Works Minister Onur Kumbaraclba~1
Ministers of State tbrahim Tez, Güne~ Müftüoglu Meh~
met Kahraman, Mustafa Çiloglu, Ahmet ~anal, and ~ükrü
Erdern.

Iraqi Deputy PM Aziz to visit Iran
Reuters

NICOSIA- Iraqi Deputy Prime Minister Tariq
Aziz will visit Iran for talks with President Akbar
Hashemi Rafsanjani, Tehran's Resalat newspaper
reported.

Resalat quoted infomied sources for the report
but gave no dates for the visit which would be the
first top-level meeting between the two former war
enemies in more than two years. Iranian Foreign
Ministry officials were not Immediately available
for comment. Resalat said Ba,ghdad had proposed
that Aziz travel to Tehran to diSCUSS"bilateral rela-
tions and some issues of interest" with Rafsanjani
and other officials.

"Iran has accepted the request for talks with Iraqi
officials and has called for sorting out the fate of
the prisoners of war," Resalat said. Iran favored the
exchange of all captives by both sides at one' go, it
said. The two countries swapped some 75.000
POWs in 1990 after Iraqi President Saddam Husse-

in conceded Iran's terms for fonnally ending their
bruising 1980-88 conflict. Iran. which holds up to
20,000 Iraqi captives, says Iraq is still holding up
to 5,000 Iranians. Baghdad dernes it is holding any
Iranians against their will.

Aziz an(J other Iraqi leaders made several visits
to Iran in 1990 and 1991, but relations soured
when Baghdad accused Tehran of instigating an
uprising 6y Shiites in southern Iraq after the 1991
Gulf War. Iran renewed calls for Saddam's overt-
hrow. Iran's Interior Ministry said 4,000 Iraqi Shii-
te Muslims, their livelihood threatened by Ba~h-
dad's draining of southern marshes, had crossed lO-
to Iran since last month and another 40,000 could
follow.

In recent months Iran has accused Baghdad of
sending saboteurs across the border. Iraq lias deno-
unced Iranian "aggression," citin~ air raids on ba-
ses of the Iranian dissident Mujahldeen Khalq gro-
up and shelling of Kurdish areas.
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PKK kills eight soldiers, two village guards

Turkish paily News
ANKARA- A' group of militants of the out-

lawed Kurdistan Workers' Party (PKK) who
raided a radio relay station near the town of
Yüksekova in the southeastern province of Hak-.
kari Tuesday night killed eight soldiers and two
village guards. officials said. .

Two soldiers and three village guards were
wounded in the attack and taken to the hospi,
tal. .

• Official claims 600 PKK were Meanwhile. State of Emergency Governor for The mountain is close to Turkey'S borders with
killed in the last 4 months the Southeast Unal Erkan revealed on Wednes- Armenia. Iran and Nakhichevan:

day that in security operations in the last 4 Izgi said because of a recent attack by the
• PKK attack cuts Nakhichevan,'s months. 600 militants of the PKK were killed in PKK on Igdlr's power transformer.' Turkey can-

electricity , clashes they entered with the security forces: He not deliver electricity to Nakhichevan as well.
said,some 4OO,othershavebeen "neutralized." Turkey has' an agreementwith Nakhichevan to

Sèèking an.independent Kurdish,state:carVed .deliver electri,cityto thisAzerbaijani enclave be-
aut of1urkey. Jran, Iraq and Syria. the PKK has tween Armema. Iran and Turkey. .
been waging an armed campaign since 1984 in President Ebulfeyz Elçibey of Azerbaijan is
which nearly 6,500 people were killed in the East staying in his hometown of Nakhichevan for the
and Southeast. time being. sincethe Parliament-backed coup

Giving information about the security opera- against him last June.
tions in his region, Governor Erdogan Izgi of the Ina separate development. 19 people have
Eastern province of Igdu said onWednesday that been detamed by security forces because of their
the security forces'were determined to finish off alleged relation with the PKK. Two automatic ri-

. the PKK presence on Agn Dagl (Mount Ararat). fies and two pistols were seized from them.
I .,,,-:-......,-0> ;." ••••w.:;.:,»-:,: .•;."-: ..;":: ..:~:.......",>., ..,,.:.., ...:.,,;...:.'...,.....;-,..... ,....,." ...,';~ ..,.,.:.;.w> ........ '",,:,....,;;;.~' •. : .••••.• :: ,X.:;;",.,'.,h:'..-.;0"";:' .. -;: .• ,•. :, ... ~ '" ._.'_ ".' .. :.,.:.:" ........ ,., ...,.,.,""'",_. <""; :",;;,",:,,;,"-~". ;;""":':~.::_;;",'<"'J,',;;:._,_, ..,,.; ..

Security chief disowns promise
to end terrorism within 1 year

Referring to the proposed reinforcement of
Turkey's special crack teams deployed in the
provinces hit by separatist PKK (outlawed Kur-
distan Workers' Party) terrorism by the recruit-
ment of former commando soldiers, Agar said
work to that effect was being carried out at full
speed. . '

"Gendarmerie and police special crack teams
wlll be reinforced.

To do this, we are going to recruit former high-
school graduatecommando soldiers without for-
cing them to sit for any exams. Following initial
training at .

speCially-designedcenters, they will be sent on
acl1veduty," Agar added.

Touching on terrorist organizations other than
the PKK. Agar said they had recently been dealt
severe blows andtheir activity h,ad.been contai- .

ed . .n .
Reminded by reponers oflheaIrcged'existence

of a Ottoman-TurK Vengeance Bngade and its
distribution of pamphlets ln the Southeastern pro-
vince of Bitlis. Agar said a probe had been orde-
red to investigate sU(~hclaims.

• Says former commando soldieis
to be recruited as special
crack teams fighters

• Announces probe .into alleged
existence of Ottoman-Turk
Vengeance Brigade in Southeast

Turkish Daily News
ANKARA- Turkish Security chief Mehmet

Agar has disowned a promise ascribed to him by
the Turkish press that security forces wouId put
an end to terrorist activity inthe country within
the space of one year, the Anatolia news agency
reported Wednesday.

Speaking to reporters at Erzurum airport. the
first stop of his visit to eastern Turkey. Atarsaid
it was nonsensical to announce a defimte date
when terrorism would end in the country.

"Is it sensible at all foranyone to announce a
date for the end of terrorist activity?" he asked.

Agar added that the government was doing its
utmost to prevent the occurrence of acts of terro-
rism in the country. .

stated Iran was ready to cooperate
with Turkey for peace in Azerbaijan
and for the withdrawal of Armeman
troops from the Azeri territory.

Turkey has for some time been ac-
cusing Iran of turning a blind eye to --
if not aiding -- outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) activities aga-
inst Turkey, in particular to the orga-
nization's cross-border attacks on Tur-
key from bases in Iran.

Iran has categorically denied allcga'-
tions that it has been éUdingPKK mIli-
tants and in turn has supplied informa-
tionconcerning the activities of the
Jranianop~sitlOn group Mujahedden
Khalq in'Turkey. .
.'Iranian'officials are reported to have

provided Sanberk with information
concerning Iranian Kurdistan Democ-
rat Party (lKDP) militants infiltrations
to Turkey, besides the activities of the
Mujahedeen on Turkish territory.

Iranian Foreign Ministry Spokes-
man Mahmud Muhammedi said the
issues were being observed closely'
and that Turkey was "responsible for
the prevention of attacks against Iran
from its borders." The Iranian press
carried reports recently that a group of

P ·d t Rf. .. . t terrorists mfiltrating from Turkeyhadresl en, a sanJanI repea s attac~ed a police station close to the
. TurkIsh border.'. t A k In an article published Wednesdaysecurity assurances 0 n ara thedailySelamcommented~atTur--

key had for years been harbonng Ira-
nian oppositIOn groups. claiming that

Turkish Daily News .' . ., . " .' , " k !" the su~port for thes~ groups had mcre- ,
ANKARA- Iranian President Ah w~s m favor .of Improvmg relat.lOns Icyman Denmel c~nveYJng An ara,sased Slnce the.Den.mel-Çlller g~vern-

EkberHashimi Rafsanjani repeated with Turkey m every field posslbl~; concerns over secunty matters. men~. Anatoh~ séUd.Com!TIentl~g()n
Wednesday that activities directed and ",:oul4 support any effort made III ,Th~ un!ÎeAecrbt~ry agddd Ithab the TurkIsh allegatIOnsofIraman iSUPPO.l1
against Turkey would not be allowed that dlrectI~n.. '. situatIOn m . zer aljan .a a so een for the PKK, the .paper said Turkey
to take place on Iranian soil Turkish Sanberk ISm Te~ran to.diSCUSSse- .taken.up dunng the meetm~ where he should learn "that it will get no where
Foreign Ministry Undersecr~tary Ö z- curity i,ssues with hIS Iranian .counter- explamed the Im~ortance. urkey at- by b~aming foreignJower,~ for .its do-
dem Sanberk told the Anatolia news part Ah ~uhamm~ Besharetl. tac,hesto ~ze~béUja~keepmg good ~e- ~esl1c troubles" an that Iraman pa-
agency in Tehran. . He s~ld.he had glv.en a m~ssage~? latIOns with l.tSnelg~bors. and ~It~ ~Iencewill one d~y run out." Sanberk

The Iranian preSident added that he RafsanJam from Turkish Presldent,Sil- Iran.and RUSSiaespecially. Rafsanjam ISexpected back m Ankara today.
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PEl'{ Amel1can Center
568 Broadway. New York. New York 10012

(212) 334-1660/CabIes: Acinterpen New York/Fax: (212) 334-2181

Dear Ministers:

August 9, 1993

PEN Anw;can Cen!«. a non-prcfit ni 1COI0000rpolorlalioloö'on•.,
is an atfiIiale of Intematlonal PEN: an association of writers

- poets, playwrights, eesayisls, _""', novelists -
with centers in ElXOp8, Asia, Africa,

AuatraIia and the Americas

Isak Tepe and three relatives quickly made their way to Elazig, and accompanied
by local police escorts, went to the address where they had been instructed to leave
the ransom money, but found the apartment empty. Their suspicions grew as it

PEN West

Chelr
Brenda Webster

PEN Northwest

Co-ehairs
Carlos Reyes
Robert Shackley
Joel Weinstein

PEN New England

Co-chaira
James Carroll
Joan Mark

Chair
G.E. Murray

PEN MidwestPEN Gu« South

Co-<::haira
Frednck Barton
Carol Gelderman

PEN Branches

According to our reports, on the evening of July 28, Mr. Tepe was forced into a
car by a tall, bearded man carrying a walkie-talkie who accosted him as he left his
father's shop in the center of town. The following morning, Isak Tepe, Ferhat's
father, reportedly received a telephone call from an anonymous man who
identified the abductors as the Ottoman-Turkish Revenge Brigade (Osmanli Türk
Intikem Tugayi) and ~hen threatened to kill Ferhat Tepe if the following demands
were not met: I) the closure of the Bitlis branch of the newly founded Democratic
Party (DEP), of which Isak Tepe is the provincial president; 2) one billion Turkish
Lira in ransom money; and 3) the release of four French nationals taken hostage by
members of the Kurdish Workers' Party (PKK) on July 24, 1993, Isak Tepe
reported receiving a follow-up call on August 4, at 3:10 a.m.; the caller reminded
him of the Brigade's demands insisting again that the DEP offices be closed down
and warning that Ferhat Tepe would be killed unless the ransom of one billion
Turkish Lira is delivered to two men at a prearranged address in the city of Elazig.

On behalf of the 2600 writers who are members of PE~ American Center, we
write to express our shock and horror at the killing of Ozgü, Gündem's Bitlis
correspondent, Ferhat Tepe, whose body was found on August 9.

Mehmet Gazioglu
Minister of the Interior
Içisleri Bakanligi
06644 Ankara, Turkey
Fax:90-4-418-1795

Mrs. Tansu Ciller
Prime Minister
Basbakanlik
06753 Ankara
Turkey
Fax:011-90-4-417-04-76
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-.. .
became apparent that the two: men they. wère in.structed' to seek were'Ö zgûr
GÜndem correspondents who had beendetained only threeweeks earlier.
Neighbors confirm that the two men left their apartments some three weeks ago.
and have not been seen since. .

Isak Tepe later learned that while he was on his way to Elazig, his sister-in-law,
Tatvan, was contacted byanother an0!lymous caller who offered to release Ferhat
Tepe if Tatvan's son, thought to have joined a guerilla organization, turns himself
in to the armed forces.

Isak Tepe suspects that the voice of the July 29 and August 4 caller belongs to an
army officer whom he had met several weeks earlier at a meeting between local
politicians and police officials. According to him, the officer was partièularly
hostile to the DEP, whom he bitterly criticized for advocating on behalf of
murdered PKK guerrillas but not on behalf of murdered armyofficers from the
same villages. Isak Tepe managed to record the August 4 telephone call and quotes
the unidentified caller: "now you can feel the pain that the families of killed
soldiers feel. "

Although several teams of special police were said to have been patrolling the
streets on the night of Mr. Tepe's abduction, the Police Headquarters in Bitlis
claim to have no knowledge of or information on the disappearance, and Amnesty
International noted that the police seemed to be making no serious effort to
conduct an investigation into the kidnapping. According to AI!lnesty, the
abduction was "reminiscent of previous similar cases where involvement of the
security forces is alleged." Mr. Isak Tepe appealed for help from the local police
authorities, the Governor of Bitlis, the Chief of Turkish General Staff, and both
Prime Minister Ciller and Minister of the Interior Gazioglu, but received no
response.

Inlight of the disappearance and murder of Vedat Aydin in July 1991, Hasan
Kaya and Metin Can In February 1~93, and most recently Ferhat Tepe, we are also
deeply concerned for the safety of Ozgur eundem reporter, Aysel Malkaç, who was, ..

lastseen.near heroffiee building in the Kumkapi district of Istanbul on August 7,
1993. Ozgûreûndem niairltaihs ina recently issued statement that Ms. Malkaç
was takenintocustod~ by the civil police, but police officials deny any knowledge.
of her whereabouts. Ozgur eundem employees who have begun theirown. . .

investigations into her disappearance have allegedly been followed and harassed.

The employees and ~lstributors of Ozgur eundem have been the target of a series
of attacks in the past year. Of the fifteen journalists who have been killed in
Turkey since"January 1992, eight were corresp()ndents for Özgür eundem.
Vendors and distributors of the newspaper in the southeast have been subject to

violent attacks, and many have lost either their businesses or their lives. Thirty-
five of the last thirty-eight issues have been banned by local courts on the grounds

. of violating the 1991 Anti.-Terror Law. Financial difficulties forced the
newspaper to close down from January 1993 until its reopening in April; the
paper's news editor was arrested only a few weeks later, and in July, Davut
Karadag, the newspaper's editor-in-:chief, was taken into custody for violating the
Anti-.Terr~r Law. At a hearingon July22, the court ordered the newspaper
suspended until September 21 i when the courts will consider issuinga permanent
closure order on the newspaper.
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As an international org3nization of writers working to defend our colleagues' right
to practice their profession without fear of har3ssment or intimidation, we deplore
the killing of Ferhat Tepe. We respectfully call on your government to Emsure that
an investigation into the killing is carried out swiftly, that allegations of security
police involvement be carefully examined, and that those found responsible be
punished to the full extent of the law. In addition, we ask that an investigation
also be conducted into the disappearance of Aysel Malkaç, that a strong statement
be made denouncing both Mr. Tepe's murder and Ms. Malakaç's kidnapping, and
that measures be taken to ensure that, in future, journalists may practice their
profession safely in Turkey.

Turkey's Fading Role as U.S. Proxy to
Emerging Central Asian Nations

N"" York Timn Senia

ISTANBUL - When the Cold War ended and
atf the remote Soviet fiefs of Central Asia became
l- independent states, an idea emerged here and in
fil Washin&ton that Turkey should expand its role8 from bulwark of the Western alliance to patron of3 emergina nations stretching east to the Chinese
"' border.

.. The idea had instant allure for many Turks,
~ revivina forgotten dreams of pan- Turkic influence
Cl among distant Muslim kin awaiting a march to-
fil ward Western prosperity. For the United States,

~

flCÎn4 ~ prospect of ~ more complex national-
ist strife a6road as SoVIetpower crumbled, Turkey
seemed a reliable proxy to fill the Central Asian
vacuum.

~~ These days, that dream appears to be fading.
~ Fmg ill own economic troubles recently, this
~ natÎOll of 60 million has been unable to provide the
.. aid to cement its influence over the region, West-e: ern diplomats say. Its diplomacy has been hesj-
Q tant, ief1ectina a deep fear of being drawn into
~ Central Alia's ethnic strife. Only now are ill poli.< cymabrs Lknowledging how difficult the region's
=: ethnic and political crosscurrents can be.
~ While T~ has carefully avoided disputes= with Russia, diplomats also worry that Ankara
.1 may cad up at l~erheads with Moscow in the
~ Caucuus, a region nch in oil where their historicale rivalry bu led to wars in centuries put.
!"" Most of all, the chaos in Azerbaijan - the
t"'! centerpiece of Turkey's regional aspirations - has
~ exposed Ankara's reluctance to act as an aggres-
~ sive patron, still less a protector. Its protég6 in
~ Baku. Abulfaz Elchibey, has beenoverthrown,
l- devaluing Turkey's influence in the eyes of other
Z countries farther east.-

"Azerbaijan was the model to show what would
happen in the future," said Nur Batur, the diplo-
mal1ceditor of the Istanbul dailr Milliyet. "Now
they will be much more distant'

A Western diplomat said: "A couple of years
ago, it was possible to talk of Turkey bein& the
patron of Central Asia, but the results have been
Jifferent. If ~ can't do it in Azerbaijan. ~o
thinks Turkey is going to be a.major player in
other places?" . .

Turkish government officials dispute such con-
clusions, but they have begun to scale back their
assessment of w&at Ankara can do or should be
expected to do in a region where ~)' speak
Turkish and supposedly.trive for Turkey'S brand
of secular democracy but bave not fcqotten more
recent ties to Moscow.

"It is not up to Turkeyto play the role of
regional superpower," said Ozdem Samberk, a
high-ranking Foreign Ministry official in Ankara.
'1ùrkey's effort was to be1p Azerbaijan make a
soft landing after the collapse of the communism.
In no way was Turkey claiming that we were
pretending to run the country. It bu never been
the Turkish intention to impose any model."
. President Suleyman Demirel, who has been

faulted for his caution in diplomacy, said: "If
anything happens in these countries, why should
Turks be responsible?"

Developments in the Caucasus region have also
shown the limits of Turkey's influence in an area
whose history and faith anchor Turkish appeal to
Muslim lands. .

Its effort to mediate in the territorial dispute
between Azerbaijan and predominantly ChriItian
Armenia, for instance, has faltered. Some Azerbai-
janis have accused Turkey of sel1ing them out by
supplying electric power to Armenia this year

wheu Azerbaijan was trying to squeeze the Arme-
nian economy through a fuel blockade, Miss Batur
said.

Government offIcials and diplomats also specu-
late that disputes are likely to surface between
Turkey and Russia over the issue that may end up
at the center of the regional struggle: oil.

A source of cheap oil during Soviet rule, Azer-
baijan is now viewed as one of the world's 1a'8~
major untapped reserves. When the Soviet Union
collapsed in December 1991, Azerbaijan was one
of the few components that declined to join the
Commonwealth of Independent States. As U.S.
and British oil companies sought exploration deals
in Azerbaijan, talk turned to shipping the oil out
throudl a pipeline rullJ1ina throudl Turkev.

The problem was getting the Azerbaijani oil into
Turkey so it could link up with the pIpeline that
carried Iraqi oil to the Mediterranean before the
United Nations embargo severed Baghdad's out-
lets. American oil companies did not like the idea
of their oil passing through Iran. But how secun:
could a pipeline through the Caucasus be while
Armenia and Azerbaijan were at war?

The answer, diplomats here said, was to build
spurs through both areas and link them up in
Turkey.

As negotiations on the pipeline progressed.
however, Mr. Elchibey was overthrown .

nie timing stirred suspicions among diplomats
and commenta tors here-echoed by Mr. EIchibey
- that Russia was somehow behind it all.

"The Russians are terribly upset," Miss Batur
said. "They don't want Turkish influence in the
area. They want to control it, especially Azerbai-

jani~en senior Foreign Ministry officials acknowl-
edge that Ankara and Moscow may have compet-
ing interests in the Caucasus. - ALAN COWELL
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Sivas incidentrema'ins on country.s agendav State indifference and cover-up attempts continue
V Questions about Sivas have not yet been answered
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SHP Sivas Deputy Halis:

Demirel1s suggestion plays
a role in Sivas incident

caMn not valid for the local newspa-
pers?

Situation in Sivas
To sum up, when you first roam

the streets of Sivas, it looh as if the
incident never occurred. But on clos-
er inspection, that is, when you hear
the conversations among the local
residents, you realize that even more
than one month after the incident,
people still talk about as if it hap-
pened yesterday. The citizens of Si-
vas should not be blamed for the riots

derestimated the strength of pro-
Shariah forces in Turkey, Halis
says, "One of the lessons we
learned from the Sivas incident is
to work harder to get organized to
protect the secular and democratic
system." Halis also refutes allega-
tIOns that the SHP was incapable.
of preventing .the Sivas massacre,
arguing that they did their"utmost

to persuade.
Intenor Minis-
ter Mehmet
Gazioglu. to
take the neces- .
sary measures
to protect peo- .
pie from the
assault of
Muslim fun-
damentalists.

"What more
could we do?
In a coalition
government,
every party

SHP Sivas Deputy Ziya Halis has its own
ministries and

responsibilities. How could Iorder
the security forces in Sivas? There
is a limit to how far you can go."

Halis also recalls that they asked
for the resignation of the Interior
minister for his failure to act in the
Sivas incident. "But, he did not re-
sign."

Turkish Daily News
SIVAS-ANKARA. Ziya Halis, Si-

vas deputy and chief accountant
for the Social Democrat People's
Party (SHP) argues that President
Süleyman Demirel's suggestion
not to confront the security forces
and the people has played a role in
the Sivas incident.

"It is. impt::'ssible to call those
demonstrators .
people. They were
the assailants.
President Demi-
rei's suggestion
tied the hands of
security forces in
Sivas. Those peo-
ple might have
been saved," Halis
told the TDN.

Saying that the
Sivas incident was
an organized
event;. Halis un-
derlines that it
must not be shown
as an Alawi-Sunni
struggle. "The fundamentalists
have declared Sivas a zone for
their struggle, with the slogan 'The
Turkish Republic's foundation was
laid in Sivas; we shall ruin the re-
public again in Sivas,'" adds Hal-
lS.

Admitting that the SHP has un-

were? Didn't they share the same re- .
sponsibility?

• The suspended mayor 'of Sivas,
Temel Karamollaogullan; was re-
portedly in Ankara one week before
the incident. He allegedly held a
'meeting in the "Sivas Hostel" in An-
kara. Is that true?

• Even the government put the.
blame for provocation oh Aziz Nesin
for angenng the crowds with his
atheistic remarks. What about the lo-
cal press? Is the same claim'of provo-

By Emre Gökalp
Turkish Daily News

SIVAS-ANKARA- One month after
the Sivas massacre in which 37 peo-
ple were burned to death in a fiotel
fire started by Islamic fanatics, state
indifference and even cover-up at-
tempts by authorities continue as the
order of the day.
. The following questions about Si-

vas have not yet been answered. .
• Why did the state merely watch.

the incidents?
• Policemen and gendannes could

not dispel the crowd, which grew
bigger and bisger. Why? . .

• Where ISCafer Erçakmak? (Si-
vas Municipal assembly member rep-
resenting the pro-Islamic Welfare
Party (RP) who is currently sought
by police for prov~king the riot.) Did .
heescape to SWItzerland as men- .
tioned in press reports? . .

• Even thougb leaflets were dis".
tributed over the weekand hundreds
of nonresidents had come to the city,
the regional administrator of the Na-
tional Intelligence Service (MIT) did
not inform Ankara. Why?

• According to the local people
and officials; the students staying at
hostels operated with the contribu-
tions of certain religious associations
incited the crowd to riot. Did an in-
vestigation of those students and
those 14 hostelsln Sivas take place?

• An indictment prepared by the
Kayseri State Security court (DGM)
spotlights a fundamentalist organiza-
tion, "Muslims," as the group behind
the Sivas inCident. Even the intelli-
gence service and police have not
heard ofsuch an organization, and
while there are known. outlawed
Muslim organizations in Turkey, why
did the indictment mention a new or-
ganization? Is this to cover-up for the.
Heibollah organization or some other
Islamic organizations including the
Welfare Party?

• The focal people in Sivas
strongly maintain that the 96 suspects
who were captured were not the lead-
ers of the gang, but the figureheads.
What about those who came from
Malatya, Amasya, Ankara, Istanbul
and Yozgat?

• Why weren't the local intelli-
gence chief and brigade commander
sackedby the government as the Si-
vas governor and security chief
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and only a small group of them took
part. The most annoying point for Si-
vas natives is that they have been
made into culprits in a game whose
main actors were a militant cadre
which arrived in Sivas from other cit-
ies.

As mentioned in the SHP report,
well-informed sources and officials
in Sivas claim that the incident in Si-
vas was instigated and backed by the
Welfare Party (RP) mayor of Sivas.
Sivas natives strongly argue that the
captured 96 suspects were not the
leaders of the gang, but the figure-
heads. The trial of the 96 suspects
charged in the. indi.ctme~t, ~wo of
them in absentIa, WIth agItating for
the "Muslims" organization in Sivas,
and thus committing a crime covered
by Turkey's an.ti-terror law, i~ sched-
uled to start In "the Kaysen DGM
court on Sept. 9.

Meanwhile, in the words of a high-
ranking official in Sivas, Aziz Nesin
did not insult the people or provoke
the incident. "The arrivai of Aliz Ne-
sin in Sivas was a rare opportunity
for some "dark circles," says the offi-
cial who asked not be identified.

"The main target was the governor
and together WIth him secularism,
Kemalism, democracy were the other
targets. "The governor was the
staunch supporter of secularism and
Kemalism. Nesin's arrival was the

last straw 'for fundamentalists who
were excessively angered by what the
governor had been doing."

A number of people in Sivas give a
similar account.

The Sivas riots were the worst fun-
damentalist violence in secular but
dominantly Muslim populated Tur-
key since 1978, when 117 people
died in a Sunni riot in
Kahramamri~.

What do Alawis think now?
Widespread opinion among Alawis

is that what they lived through should
not be seen as an activity of Sunnis
against Alawis. What was witnessed
in Sivas, for them, was the activity of
reactionaries, of those who support
Shariah (Islamic order) against sci-
ence and against secularism.

Almost all of them argue that the
state forces were incapable of pre-
venting the events.

"AZIZ Nesin was not responsible
for the incidents as he made his
speech on Thursday lqld that there
had been no oppositIon to it that day.
The next day, those who were behind
the riots slanted Nesin's remarks and
sllread false information to the people
of the city, provoking the riots," tliey
say. As for what the Alawis will do
after the this, they will certainly not
get.radical and will not resort to vio-
lenèe. "What makes us is the toler-
ance we share. But we will, of

course, raisé our voice higher and we
will continue not to be silent," say
Alawis.

They are considering establishing a
new political party in order to pro-
mote democracy and secularism. Tur-
key had witnessed such a political
party before the 1980 military coup.
There was the Unity Party (BP) led
by Mustafa Timisi.

"The important thing today is to
protect democracy and secularism in
Turkey. If social democrats fail to do
that, Alawis could organize them-
selves to set up a party," Ali Balk1z,
secretary-generaI of Pir Sultan Abdal
Association, says.

He also stresses that nearly 20 mil-
lion Alawis, approximately one-third
of the populatIon in Turkey will seri-
ously thi11kabout how they will vote
in the future, indicating that the SHP
willlose its Alawi votes.

The Alawis in Turkey now accuse
the coalition partner SHP of being
"inefficient and insensitive" about the
Sivas incident.

The Alawis protest the government
for "its obvious negligence of duty.
The Alawis want the "real murder-
ers" caught and severely punished.
The Alawis calion the intenor minis-
ter to immediately resign. And the
Alawis call to the people: "Come oh
lives, let us be one, let's claim the
rights of everyone."

• Intermediaries look for suitable security
conditions for the hand over

Lack of secu rity
delays release of
tau rist hostages

Turkish Daily News
ANKARA- The release of six

Western tourists abducted in July
by the militants of the outlawed
Kurdistan Workers' Party (PKK) in
eastern Turkey has been delayed
by the intermediaries, the interme-
çbaries said on Wednesday.

The intermediaries said that the
poor security and local police inti-
midation gave them the idea that
they themselves and the tourists
could be in danger after the relea-
se.

"As promised, we were told of
the time and the place where the
touri:;ts..wen: Ii) be released. Howe-

ver, wé have. established that the
circumstances for their safe exit
from the area after their release ha-
ve not emerged yet," the statement
said.

"We are postponing our attempt
until thé suitable conditions have
been created as it would be dange-
rous both for the delegation and
the tourists to receive them under
these discouraging conditions." the
intermediaries added. The interme-
diation group consisting of Ismet
G. Imset, editor ofJhe Turkish Da-
ily News; Yavuz Onen, the presi-
dent of the Turkish Human Rights

Foundation; and Dr. Bernard
Granjon, the chairman of the Paris-
based Doctors of the World (Medi-
eins Du Monde) relief organization
flew to the southeast of Turkey on
Wednesday in order to take the
hostages who were ts) be released
by the PKK.

Imset had met with PKK offici-
als in Lebanon on behalf of the
hostages' families andannounced
on July 30 their agreement to rele-
ase them.

It is believed that the PKK raids
and continuous security operations
in the region with frequent clashes
was another reason for lack of se-
curity for the release of the hosta-
ges.

PKK militants seized Briton
Michael Rowbottom and his Aust-
ràlian cousin Tania Miller (both
28), Frenchmen Pierre Fix (43),
Michel Coudray (52), Robert Au-
douin (51), and Fernand,Haron

(66) in t~o kidnappings last
month. The PKK said It would free
them if an international agency co-
uld guarantee their safe passage
out of the battle zone.

The tourist kidnappings are a
part of a PKK campaIgn to hit Tur-
key's tourism industry, which had
been expected to earn $4 billion
this year. The Marxist group says
tourism indirectly funds Turkish
military operations in the Southe-
ast.

The PKK declared "all-out war"
on Turkeyafter breaking its own
cease-fire -- which secunty forces.
never reciprocated -- on May 24.
Since then, more than 1,100 peop-
le have been killed. Seeking an in-
dependent Kurdish state carved out
ofTurkey, Iran, Iraq and Syria, the
PKK has been waging an armed
campaign since 1984 which has
claimed some 6,500 lives in the
dominantly Kurdish populated So-
utheast ofTurkey so far.
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turkish daily news - August 6,1993

Turkey-Iran: 'Problems can be solved with political will'
• Turkish Foreign Ministry undersecretary Is back from Tehran. Security and

transportation continue to be the main problems between Turkey and Iran

Turkish Daily News
ANKARA- Turkey and Iran continue

to have problems between them, but they
can be solved with political will, a high
ranking Turkish official said. on Thurs-
day.

Completing his three-day visit. to the
Iranian capital Tehran, r~rkish Foreign
Ministry Undersecretary Ozdem Sanberk
said upon his arrival in Ankara that there
was a need for institutionalizing the dia-
logue channels between the two countri-
es. "Turkey and Iran are two big and old
neighbors in the region. It is natural to
have problems," Sanberk said. "But we
have observed that when our dialogue
channelsdo not work properly, the prob-
lems increase." .

Sanberk said that having different regi-
mes, ideologies and philosophies should
not cause a problem for Iran and Turkey
to c)operate on issues of common inte-
rests.

The undersecretary said-that the main
subject on the agenda for the three days
of political consultation talks between
the two countries was security.

Sanberk said he had forwarded a mes-
sage from Turkish President Süleyman
Demirel to his Iranian counterpart Has-
hemi Rafsancani, in which Demirel had
asked for Iran's support against terrorism.
Pointing out that Rafsancani did not send
a responding message, but "promised to
give support byall means he had," San-
berk saId, Rafsancani was particularly in-.
terested in the subject.

Turkey has been complaining for some
time that the militants of the outlawed
Kurdistan Workers' Party (PKK) have
been carrying out cross-border attacks
against targets in Turkey from their bases
in Iran andreturning there afterwards.
Sanberk said during his meetings in Teh-
ran Iranian officials assured him that
using Iranian territory for terrorist activi-
.ties against Turkey would not be permit-
ted. They complained about similar in-
filtrations from Turkey to Iran, mainI}
those by the People's Mujahedin of Iran,
an armed orgamzation outlawed by the
Iranian government.

Sanberk deniedsome Turkish press re-
ports' that he had given official docu.
ments to the Iraniangovernmenton ter-
rorist activities against Turkey. He said
such information had been given tolran
before his visit, during an Iranian offici-
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al s visit to Ankaia earlier this year. .
. Meanwhile, the Mujahedin issued a.

statement in Paris on Wednesday and
condemned Turkey's "illegitimate agree-
ments with the Mullah's regime." The or-
ganization claimed that Turkey had pro-
mised Iran to take stricter measures aga.
inst Iranian refugees in Turkey.

Turkey has an estimated number of
more than I million Iranian living tem-
porarily in the country, mostly dissidents
of the Iranian regime following the ;la-
mie revolution in Iran in 1979.

Transportation problems
Undersecretary Sanberk said in additi-
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Voiture piégée à Bagdad
Une voiture piégée a explosé, mercredi, dans le centre de la

capitale irakienne, faisant cmq blessés. Les autorités locales attri-
buent l'attentat à « des agents du régime iranien ». Par, ailleurs,
selon MédeciBS du mnde, l'armée iraBienne a pénétré sur 20 kilo-
mètres à l'intérieur du territoire du Kurdistan irakien, dans la
région de Raniyah, au nord-est de l'Irak, et bombaiile cette vallée
et les villages envÎronDants.

'[~~ ..SABAHSaidthat it is disclosingthe PKK (outlawed KurdiStan
,<Wo~rs'.Party).flle that TUrkishForeign Ministry Undersecretary Özdem
"!'8fmbe*re~Yedto theJranian government in Tehran.The !nIck file specifies the
:;kx;8tiOr1sof &1129 PK/<camps in Iran, a list of the PKK militants in Iran and the
y;.addressespfthehouses where they stay In Tehran and Urmia as well as.:.
,?~ments attesting to the relationship between the PKK and thelranian' '. .'

adrfllnlstration.The file indicates that some of the terrorists are in crose contact,
with the Irania.naLl~hOrities.PKK's number.two man Osm.anOcalan, PKK leader
>J\bd41~h-Apqj!.¥,.an'~brother,. forexample •.had tal~ with. high levellranian •....
'~clal~.lastJuQe •.~~.n;he~as invited>tothat country by the authorities. The file

';eontaIIlSJnfOl'n)Atl()naboutthat m'eetingtoo: Uponhls return from Iran, O~~n' ..
,.,6catanreported to'Apo thatthelra,nian authorities promised-all kinds of," ..y,'

'!,taçilitie~-to the PKK from then on. Confronted with.the file,lranlan authOrltles(,
+;bad toadmlUheyhave h~d contacts with thef?KK, b.uttI'Iey have,asked the"/
>gTu'1dShsideto prevent the activities ln1'urkC;lY!9f,pl~(Ir@ian) e~9ple's ,;.•••.•... t;

Muj.hedeenorganlzation. " '" . . ",. ,,,,."
,:_~~";,;::::,~;,",,~~'::>,;_,:,~." ~--'''.:'~,>"-;'.',:' '::'"'.', '0' _ ,": _ :_," ,., . ~ _ ~.' (- .'

on to security issues he also discussed
transport questions that are pending bet-
ween the two countries dunng the three
days of talks in Tehran, Anatolia said.

Turkey is at odds with Iran over its de-
cision in June to ban the import of goods
from Turkish ports.

Iran maintams that the decision is not a
political one aimed against Turkey, but
an economic decision aimed at easmg its
national transport sector, which is strugg-
ling with stagnation. Iran gave two exp-
lanations for the decision, Sanberk said.
"First they have reduced imports because
of economic difficulties, and second they
say they have repaired their ports which
were damaged during the war."

Turkey is concerned that Iran's sudden
decision will harm Turkish port and
highway transportation.

TurkIsh Transport and Communicati-
ons Minister Mehmet Koö tepen, in a
Turkish-Iranian joint transport commissi-
on meeting held in Tehran last month,
said unless Turkey received a guarantee
of 400,000 tons per year for the Turkish
ports, it would have to introduce levies
on transit highway transportation. Tur-
key rejected an offer of a guarantee of
200,000 tons.

"If no agreement is reached on the
restrictions to our {lOrts, there is the ques-
tion of our imposmg transit fees," San-
berk saidon his return from Iran.

The two sides are expected to meet in
September to try and settle the issue.

Another transport issue of contention
is the difficulties Turkish trucks face
when travelling to Central Asia. Iranian
officials assured Sanberk that no restric-
tions would be imposed on the trucks,
and that the difficulties would be shortly
removed.

turkish daily news - August 9, 1993

Iraq blasts Iran
on anniversary
of end of war

Reuters
BAGHDAD- Iraqi President Saddam Hussein launched a tirade

against neighboring Iran on the fifth anniversary of the end of a war
between the two countries.

liThe rulers of Iran have been following a destructive role since the
days that followed the cease-fire in the 1991 allied aggression," he sa-
id m a 4O-minute televised and radio address to the nation,

Saddam said the Iranians together with the Saudi-led Arab allies
who helped the West drive IraqI troops from Kuwait in February 1991
had done great harm to all Muslims,

"I pray to God to bring them all back to the right path and. fill their
hearts with faith and virtue," Saddam said. Iran on Sunday SaId for the
first time that it had sent forces into Iraq to pound Kurdish rebels who
mounted cross-border raids on Iran from northern Iraq.

Iran has denied Iraqi charges that it was involved in a car bomb

explosion which wounded five people in central' Baghdad last Wed-
nesday, An Iraqi opposition group later said it planted the bomb.

Saddam appealed to Iran to release all the Iraqi prisoners of war
(POWs) still held on its territory following the 1980-88 war.

The International Committee of the Red Cross estimated in 1992
that 20,000 Iraqis were being held in Iran.

"This has happened in a country whose rulers still claim that theirs
is an Islamic regime," Saddam said.

He accused the Iranians of carrying out atrocities during the war,
including mass murders of Iraqi POWs and executions of Iraqi POWs
in Iranian jails. The Iranians "perpetrated mass murders of Iraqi prisO-
ners of war with their hands tied at the battle front. They also killed
POWs in prison camps," Sai:ldam said, repeating allegations that Iran
has already denied, Saddam also said Iran bad not yet returned the mi-
litary and civilian aircraft Iraq had sent to it during the "Mother of all
Battles" -- a reference to the 1991 GulfWar,

Iraq said in April 1991 that a total of 148 planes -- 33 civilian and
115 military -- were moved to Iran. Iran said only 22 Iraqi planes lan-
ded and it would not give them back without the approval of the U.N.
Security Council.

The first of five 101-gun salutes to mark the anniversary resounded
throughout the Iraqi capital Baghdad on Sunday, Saddam did not
mention the Shiite Arabs who are protected from Iraqi forces by a no-
fly zone imposed by the West. Iraq's main Shiite opposition group ur-
ged the Umted NatIOns on Saturday to send emergency aid to the co-
untry's southern marshlands where it said famine and disease threate-
ped 350,000 people,
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1l1onday, August 9, 1993 turkish daily news .

Kurdish attacks puncture Turkey.s tourist balloon

Rafsanjani shuffles
the Iranian Cabinet
• There is no immediate indication from the conservatives on

whether theyare willing to endorse all proposed ministers
Reuters ministers changed, including Oil Minister Gholam-

TEHRAN- President Akbar Hashemi Rafsanjani reza Aqazadeh and Economy and Finance Minister
presented a 'new C~binet to Iran's M,ajlis (?arlia- Mohsen Nourbakhsh.
ment) on Sunday with seven changes mcludmg the Rafsanjani, 58, elected with 63 percent of the vote
interior and defence ministers but leaving key fi- in June, said last week he would follow a non-ad-
nance, oil andforeign portfolios intact. venturous foreign policy to secure the calm needed

Rafsanjani, w.howas sworn in last Wednesday for for Iran's economic reform and progress in his sec-
a second four-year term, named his 23-man team in ondterm.
a letter read in an open session of the assembly. He retained Foreign Minister Ali Akbar Velayati,

The Majlis will vote on individual ministers after Iran's longest serving Cabinet member since 1981
up to 15 hours of debate starting this week, Tehran who played a key role in negotiations leading to an
Radio said. The changes were more limited than informal cease-fire between Israel and Lebanon's
what the Majlis' conservative majority had demand- Iranian-backed Hezbollah guerrillas.
ed and apart from the Interior Ministry, which is a Rafsanjani named deputy foreign minister Ali
highly political post, mostly brought in new techno- Mohammad Besharati as interior minister. He re-
crats. places Abdollah Nouri, who belonged to the radical

The radical Salam newspaper quoted an unnamed wing of the Iranian clergy and was frequently criti-
Majlis deputy as saying wide agreement had been cized by Majlis deputies. ,
reached on the list announced by Rafsanjani after Besharati has been involved for years in Iran's ef-
weeks of public and backroom lobbying. There was forts to ease often tense ties with its Gulf Arab
no immediate indication from the conservatives on neighbours. He was among the first organizers of
whether they were willing to endorse all the pro- the Revolutionary Guards after the 1979 Islamic
posed ministers. Their newspaper Resalat said two revolution and became deputy foreign minister in
weeks ago the Majlis majority wanted 12 of the 1984 afterfailing to win re-election to Majlis.,

. By Suna Erdem
Reuters Staff Writer

KU$ADASI- Pinprick attacks by Kur-
dish militants are deflating Turkey's ho-
pes for another big expansion. in Its mo-
ney-spinning tourist trade this year. .

In this popular Aegean resort, scantily-
clad tounsts stroll past the spot where a
bomb exploded in a litter bin two weeks
ago, lightly woundin~ 18 people, six of
them foreigners. "We ve seen no bombs
yet," said Johann Hatsatt, one of a group
of holidaymakers from Freiburg in sout-
hern Germany. "We're not losing any sle-
ep over it. It was a false alarm."

The blast was too small to cause any
~rmanent damage but tour operators sa-
Id a-rash of bombings, kidnappings and
threats had scared many Western sun-se-
ekers away from Turkey. "It's all over for

. this year,' said Adnan Sav~ of Istanbul-
based Marvel Tours. "Our business is
running at around 25 percent of what it
was a year ago. If these incidents had not
happened we should have seen a 20 per-
cent increase." The tourism ministry is
sticking to its forecast of revenue rising
to a record $4.5 billion in 1993 from last
year's $3.7 billion, which equalled 30
percent of Turkey's export earnmgs.

Officials had hoped for a windfall from
touri~ts diverting to Turkey because of
the war in the. former Yugoslavia, which
would more than offset the loss of a cru-
cial Balkan land route. But Kurdish mili-
tants have threatened to blitz tourism and
were blamed for small bomb blasts in Is-
tanbul, Kusadasi and the southern resort
of Antalya, which killed one person and
injured 46, including 21 foreigners, in Ju-
ne and July.

Last month's riot in the central town of
Sivas, where Moslem militants attacked
leftwing intellectuals and burned down a
hotel, killing 37 people, also tarnished
Turkey's image abroad. Coupled with the
kidnapping of six foreign tourists in the
mainly Kurdish southeast in July, the at-
tacks have created at least pockets of mi-
sery among tour operators and hoteliers.
The Kurdistan Workers Party (PKK) says
tourism indirectly funds.Tlirkish military
operations in the southeast, where 6,850
people have been killed in its war for in-
dependence since 1984. It says tourists
cannot go there safely without Its permis-
sion. .

Apparently impressed by the damage
Islamic militants have wreaked on
Egypt's tourist trade, the PKK has war-
ned ,that once-peaceful western resorts
are now also in the "war zone". More pla-
inclothes police have been sent to seaside
towns, but Antalya hoteliers are still con-
templating their losses. "From June 27 to
July 15, we had 1.297 cancellations and
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lost DM 198,000 ($116,000)," said a ma-
nager at one big hotel. "Tourism is in a
pil1ful state. We are seeing something on
a par with 1991 when hundreds cried off
.because of the Gulf crisis." Tourism bo-
unced back in 1992 after stagnating du-
ring the Gulf crisis, the first big setback
to the strong growth in tourist arrivals
and revenue recorded since the early
1980s. Vital for the balance 'Ofpayments,
tourism indirectly helps fund the yawning
1993 budget deficit, projected at $8.6 bil-
lion. Official figures for the first five
months show 2.89 million tourist arrivals,
up from 2.85 million in the same 1992
period.

They spent $1.1 billion, 12.6 percent
more than the year before. Figures for Ju-
ne and July were not available, but a tou-
rism ministry spokesman said: "We beli-
eve tourist numbers have returned to nor-
mal. Our targets for this year remain the
same." The ministry is promoting up-
market, off-season tourism and bUilding
golf, trekking, rafting and ski centres to
shift Turkey's image as a cheap haven for
sun-worshippers. There is some evidence
that things are now looking up. Antalya
airport authorities reported 187,000 flight

passengers in July,ll ,000 up on July
1992, bringing the total for the year so far
to 724,000, up 184,000 on last year. But
others are convinced that tourism has be-
en savaged. "Cancellations have been
frightening -- 80, 100, 500 at a time," sa-.
id a guide. "From travel agencies and fi-
ve-star hotels to boys sellinp bread in the
street, everyone is affected.'

. "The foreign press is hugely exaggera-
ting these incidents," she said. "There
was a tiny bomb in Istanbul and some
Italian passersby were slightly injured.
That hit headlines at home -- at a time
when bombs were killing people in Milan
and Rome."
.The Antalya-based Profi travel agency

said 20 to 30 percent of its clients chan-
ged bookings after the June blasts. Profi
deals mainly with Germany, source of
half Turkey's tourists, Few people in the
business believe Egypt's expenence will
be repeated here and some say tourists
should show more phlegm. "It will never
be like Egypt. While Turkey has its army,
I don't thmk any group will succeed," sa-
id one hotel manager. "When people rea-
lize bombs can go off in Turkey, just as
they do in the U.S. or in Florence, they
will come round."
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Kurdistan (PDKI) said in May that
Iranian force~ were hol~ing 1.00sq.
~km(~ sq. filles) of temtory III Iraq
and 3.lmed to set up a 20-km (I2-mi-
Ie) deep "security zone."

Iraq, which fought a war with Iran
from 1980 to 1988 and has little
control over Iraqi Kurdistan 'since
the 1991 GulfWar, protested against
Iran's "flagrantly aggressive actions"
two weeks ago.

Tehran has in turn protested to
Baghdad over attacks by Kurdish in-
filtrators and guerrillas of the Muja-
hideen Khalq groups based across
the middle section of the Iran-Iraq
border. It sent fighter-bombers to F?-
und Mujahideen bases deep inSIde
Iraq in May for the second bme sin-
ce 1992.

The PDKI and other Kurdish rebel
groups seized large parts of Iranian
Kurdistan after the 1979 Islamic re-
volution but were greatly weakened
after army and Revolutionary Guard
offensives in the early 1980s.

Iraq border, especially iii the north,"
he said.

"Iranian armed forces, in order to
protect border security and establish
calm for the people, chased and
suppressed the bandits and will react
resolutely to any activity by counter-
revolutionaries from inside Iraqi ter-
ritory in the future," he added.

Iranian Kurdish rebels based in
Iraq have been reporting intermittent
Iranian shelling and bombing across
the border since April.

The Democratic Party of Iraniln

Reuters
TEHRAN. Iran on Sunday said for

the first time that it had sent forces
into Iraq to pound Kurdish rebels
who mounted cross-border raids on
Iran from northern Iraq.

A Foreign Ministry spokesman,
quoted by Tehran Radio, said the
Iranian forays were "rare" and the si-
tuation on the border was calm but
vowed that Iran .would react "resolu-
tely" to any future attack.

"During the past months groups of
counter-revolutionaries made life un-
safe for Iranians living near the Iran-

• Iranian Kurdish rebels based in Iraq have been
reporting intermittent Iranian shelling and
bombing across the border since April

Tehran admits pounding rebel
Kurds in Iraq

TURQUIE : dix jours après leur enlèvement

Les efforts de médiation s'intensifient pour obtenir
la libération des otages français du PKK

ISTANBUL
de notre correspondante

Les efforts de médiation se pour.
suivaient, jeudi 5 aoQt en Turquie,
pour tenter d'obtenir la libération
des quatre otages français, Pierre
Six, Michel Coudray, Fernand
Haron et Robert Audoin, enlevés le
24 juillet près de Tatvan, ainsi que
d'un ingénieur britannique David
Rowbottom et sa cousine austra-
lienne, Tania Miller, enlevés le
4 juillet.

Après l'appel lancé la semaine
dernière au nom des familles par le
journaliste Ismet Imset, du Turkish
Daily News, lors d'une rencontre
avec le commandant Cemil Bayik
du Parti des travailleurs du Kur-
distan (PKK) au Liban, la branche
armée du parti aurait accepté, en
principe, de libérer les six otages.
Le porte-parole du Quai d'Orsay,
Catherine Colonna, a confirmé le
rôle de médiateur joué par
M. Imset : «Nous sommes au cou-
rant de ce développement gui est
intervenu à la demande des Jamilles
et pour un objectif humanitaire.

Nous espérons vivement qu'il
conduise à une libération rapide de
nos compatriotes)} a.t-elle déclaré.

Nouveaux
massacres

En Belgique, le comité d.u Ku&-
distan a confirme qu'une déléga-
tion menée par M. Imset et com-
prenant également des
représentants de l'organisation
Médecins du monde ainsi que de
l'association turque des droits de
l'homme s'était rendue dans le
Sud-Est anatolien et que les otages
seraient libérés prochainement.
Depuis le début de la semaine, les
ambassades sont en état d'alerte à
Ankara dans l'attente d'un heureux
dénouement mais les diplomates et
les familles des otages sont
conscients des obstacles existants.

Le PKK avait auparavant
déclaré que les otages ne pour-
raient être libérés que lorsque leur
sécurité serait garantie. Le fait est
que les opérations militaires dans
la ré$ion rendent leur transfert par-
ticuhèrement difficile. Dans un

entretien accordé à un journaliste
du quotidien britannique le Daily
Mirror qui les a rencontrés dans
une base du PKK, les otages bri-
tannique et australien ont expliqué
que le camp où ils étaient détenus
avait été bombardé à plusieurs
reprises par l'aviation turque.

Le PKK a également poursuivi
ses opérations dans la province de
Bitlis où les touristes français
avaient été enlevés. Plusieurs mini-
bus transportant des membres
d'une tribu progouvernementale
ont été interceptés, mercredi soir,
sur la route. Après avoir vérifié les
identités des voyageurs, les com-
battants kurdes ont ouvert le feu à
l'arme automatique. Vingt-cinq
personnes au moins ont trouvé la
mort au cours de cette attaque et
une cinquantaine d'autres ont été
blessées. Plusieurs autres accro-
chages dans le sud-est anatolien
ont causé la mort, mercredi, d'une
douzaine de personnes, dont dix
soldats turcs.

NICOLE POPE
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FRA0416 4 I 03~~ TUR /AFP-AG32
Turqui e-:-Kur_des

La rébellion kurde accuse les autorités turques "d'empêcher la libération"
des touristes

ANKARA, 6 août (AFP) - La rébellion armée kurde qui détient six touristes,
quatre Français, une Australienne et un Britannique, enlevés en juillet dans
l'est de la Turquie par ses militants, a accusé vendredi les autorités turques
lid'empêcher Ieut~ 1ibét"ation ". .

La date et le lieu de la libération ont été indiqués à deux reprises à la
"délégation d'initiative" chat"gée de récupérer les touristes mais elle n'est
pas venue au rendez-vous, selon un communiqué de la rébellion kurde, diffusé
par l'agence de presse kurde Kurd-Ha, proche de ce moùvement séparatiste et
reçu par l'AFP à Ankara.
. Une délégation humanitair~ de médiation s'était rendue mercredi dans' le
sud-est anatolien pour la libération de ces si,K touristes, libération qui
avait été décidée par le PKK (Parti des travailleurs du Kurdistan) le week-end
dernier.

Cette délégation est composée du président de l'organisation française
Médecins du Monde, M. Bernard Granjon, du président de la fondation des droits
de l'Homme de Turquie, M. Yavuz'Onen, et du journaliste du quotidien turc
d'expression anglaise, Turksih Daily News (TON), M. Ismet Imset. Ce dernier
s'était proposé comme intermédiaire au nom des familles des tourist~s. La
~élégation avait annoncé jeudi à Batman(sud-est) que la libération avait du
être reportée en raison de conditions de sécurité qu'elle avait jugées
"défavorables".

La délégation a dû renoncer pour une seconde fois à se rendre à un nouveau
rendez-vous pour récupérer les touristes en raison de "l'attitude de la police
spéciale tUt."quequi l'a empêchée", selon ce communiqué en provenance
d'Ali emagne.

Le'numéro deux du PKK, Cemil Bayik, cité lundi par TON, avait déclaré que
1es six tOI.Wist es "set"ont 1ibérés cétt e sema ine dès que des mesl.wes
nécessaires auront été prises pOUt" leur sécut~ité, apt~ès libération".

Les quatre touristes français avaient été enlevés par des militants du PKK
le .24 juillet près de Tatvan (est) et les deux autres, une Australienne et un
Britanniql.te, le 5 juillet dans la même région.

ce/fmi

FRA0269 4 I 0196 TUR IAFP-DI28
Turquie-Kurdes
22 personnes tuées dans le sud~est depuis jeudi

ANKARA, 7 août (AFP) - Vingt-deux pet"sonnes, 15 t"ebe11es kurdes, 5
miliciens pro-gouvernementaux et 2 civils, ont été tuées depuis jeudi soir
lors de différents affrontements et attaques à main armée dans le sud-est de
la Turquie, a-t-on appris de sources officielles.

Six rebelles kurdes oe Turquie ont été abattus par les forces de l'ordre
turques jeudi soir lors d'une attaque rebelle contre un poste de la
gendarmerie dans la région de Sirnak, à la (rontière avec l'Irak, indique un
comml.tniqlJéde la s'Jper-pt"éfectut"ede Diyarbakit~. Cinq "pt"otecteurs de village"
(miliciens pro-gouvernementaux) ont ét~tués par des maquisards kurdes lors de
cette attaque, précise le document.

Neuf autres rebelles ont été tués vendredi dans d~s accrochages armés avec
les forces de l'ordre turques dans les régions de Diyarbakir, de Mardin et de
Bitlis, dans le sud-est anatolien à majorité kurde, selon la même source.

Par ailleurs, deux personnes ont été tuées samedi soir à Diyarbakir lors
d~attaques à main armée contre deux magasins par des personnes "inconnues", a
rapporté l'agence turque Anatolie.

CElchb
AFP 0718.,46.AOU 93.
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gamk - 6 août 1993

Les relations arméno-iraniennes résistent
à la prise d'Agdam

Au moment où l'Iran est
sorti de sa neutralité
affichée dans le conflit

du Haut Karabagh pour condamner
l'Arménie après la prise par les
forces arméniennes de la ville
d'Agdam, une délégation iranienne
se rendait,à Erévan pour évoquer les
modalités d'une coopération plus
étroite avec la capitale arménienne,
Et pas n'importe quelle délégation,
puisqu'elle était conduite par le vice-
président de la province d'Azerbaïd-
jan d'Iran, Muhamad Ali Khatibi, qui
était reçu le 4 août par le président
du conseil municipal d'Erévan,
Vartkes Khatchatourian. Une visite
tendant à réduire la portée de la
condamnation de l'Iran, qui avait été
le premier pays à réagir avec véhé-
mence aussitôt après l'entrée des
forces arméniennes à Agdam, pour
dénoncer les atteintes à ("'intégrité
territoriale" de l'Azerbaïdjan.

L'Iran n'avait pourtant
jamaisété aussi dur à l'égard de Eré-
van, d'autant que, fait sans précé-
dent, les autorités iraniennes
n'avaient pas hésité à impliquer la
:ommunauté arménienne, jusque là
préservée et autorisée, si ce n'est
encouragée, à manifester librement
son soutien au Haut Karabagh dans
le conflit qui l'oppose aux forces de
Bakou. Le chef spirituel de la Répu-
:llique Islamique, Ali Khamenéi, était
ainsi allé jusqu'à exiger de la com-
'Tlunautéarménienne d'Iran qu'elle
:lénonce publiquement et officielle-
11entles forces arméniennes après
'occupation d'Agdam; les autorités
religieuses arméniennes avaient
:lien dû se plier à cet exercice som-
11etoute strictement formel, qui rele-
vait davantage de l'autocritique
publique, une tradition déjà bien
rodée dans la République islamique
j'Iran.

Cet incident comportait
certes le risque de susciter un climat
malsain autour de la communauté
arménfenne, jusque là épargnée,
contrairement à celle de Turquie, par
les retombées d'un conflit dont les
autorités de Téhéran se gardent
bien, paradoxalement, d'évoquer les
aspects religieux. Des coups de

semonce avaient d'ailleurs déjà été
tirés, notamment da~ la pressé
d'obédience religieuse, q~i pfenait
ouvertement le I!>arti'des Azéris
chi'ites dans uri conflit du J<arabagh
prenant delf allures de "guerre sain-
te". Mais derrière cette façade mili-
tante, gardienne du dogme khomei-
niste, les autorités civiles et poli-
tiques de l'Iran, dont le président
Rafsandjani, réélu avec une confor-
table majorité, tient à garder ses dis-
tances, ce n'est un secret pour per-
sonne, avec le pouvoir religieux,
n'ont jamais cessé d'observer la plus
stricte neutralité dans le conflit,
n'hésitant pas à resserrer les liens
politiques et économiques avec le
voisin arménien, malgré les solidari-
tés chi'ites liant l'Iran à l'Azerbaïdjan.

. La dernière mise en garde
de Téhéran avait toutefois des
accents plus préoccupants pour Eré-
van, et pouvait apparaître comme
plus sérieuse qu'un simple effet
d'annonce, alors que le changement
de pouvoir à Bakou semble avoir
changé les dispositions azerbaïdja-
naises à l'égard de l'Iran. Les rela-
tions arméno-iraniennes devant être
observées à travers le prisme de la
rivalité régionale entre la Turquie et
l'Iran, un rapprochement entre

. Bakou et Téhéran au détriment
d'Ankara, tel qu'il se profile derrière
les nouvelles options diplomatiques
affichées par le nouveau maître de
Bakou, Haïdar Aliev, serait en mesu-
re de remettre en question la "bien-
veillance"dont ont fait preuvejusqu'à
présent les autorités iraniennes à
l'égard de l'Arménie.

Ce serait pourtant faire bon
marché des inquiétudes de Téhéran
face aux menaces irrédentistes que
constitue la présence, au nord de
l'Iran, aux frontières de l'Arménie et
de l'Azerbaïdjan, d'une minorité
azerbaïdjanaise turcophone forte de
plusieurs millions de personnes. Si
elle est iUSQu'à maintenant ceu
remuante, la communauté azerbaïd-
janaise d'Iran limite la marge de
manoeuvre de Téhéran, soucieux
d'endiguer les réflexes de solidarités
se réveillant de part de d'autre du
fleuve Araxe marquant la frontière

entre l'Iran et l'Azerbaïdjan. C'est
dans cet objectif notamment que les
autorités de Téhéran avaient créé
l'an dernier une troisième entité
administrative au sein de l'Azerbaïd-
jan iranien, jusque là constitué de
deux provinces.

Ce sont ces mêmes préoc-
cupations qui ont dicté la condamna-
tion de l'Arménie par Téhéran, qui,
au cours de ces cinq années de
conflit, a toujours haussé le ton dès
lors que la zone des combats se rap-
prochait trop de ses frontières. Plus
que la prise d'Agdam, c'est l'annon-
ce simultanée de l'encerclement par
les forces arméniennes de Fizouli,
ville azerbaïdjanaise située à une
trentaine de kilomètres de la frontière
azéro-iranienne, qui a sans doute
suscité la réaction iranienne. Le ces-
sez-le-feu a été conclu entre les
autorités de Stépanakert et de
Bakou le 25 juillet au moment où les
forces arméniennes se trouvaient à
un kilomètre de Fizouli qu'elles pre-
naient en étau. Au cas où cette loca-
lité située au sud-est des frontières
du Haut Karabagh venait à tomber,
c'est toute la portion de territoire
azerbaïdjanais s'étendant du sud du
Karabaghjusqu'à la frontière iranien-
ne qui passerait sous contrôle armé-
nien, contraignant des milliers
d'habitants azéris à franchir l'Araxe
pour se réfugier dans l'Azerbaïdjan
d'Iran. Un scénario que Téhéran
veut à tout prix éviter, en raison de
ses risques déstabilisateurs pour
l'Azerbaïdjan iranien.

Dans un tel contexte, la v.si-
te à Erévan sur l'invitation de la mai-
rie de la capitale arménienne, a
valeur de symbole et de message,
visant à dédramatiser la situation.
L'ordre du jour des entretiens, qui ont
évoqué dans une atmosphère ami-
cale, évitant délibérément le conflit
du Karabagh, les questions liées à la
coopération régionale, avait vocation
à démontrer que le conflit ne concer-
nait pas "Azerbaïdjan d'Iran et
n'affectait nullement les relations
entre l'Arménie et la province ira-
nienne qui lui est limitrophe. C'est
par l'Azerbaïdjan iranien en effet que
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transitent les échanges commer-
ciaux, encore limités, entre l'Iran et
l'Arménie, susceptibles d'ouvrir une
brèche dans le blocus imposé par
!'Azerbaïdjan et la Turquie à l'Armé-
nie. C'est par cette même province
que l'oléoduc irano-arméniEm en
construction devrait théoriquement
acheminer d'ici deux ans, ce pétrole -
qui fait si cruellement _défaut à

l'Arménie privée de resSourceséner-
gétiques.
- Téhéran se réserve le droit
.de rév1ser ses relations avec les
Arméniens si céux-ci vont trop loin
dans leurs opérations militaires
contre l'Azerbaïdjan, dont il n'est pas
question d'ignorer qu'il fait partie de
la même famille..chi'ite.Les autorités
iraniennes l'ont fait comprendre en

haussant le tori plus que de Coutume
contre Erévan. Mais dans le même
temps, elles ont bien pris soin de
rappeler que les solidarités natio-
nales transfrontalières entre Azéris
d'Azerbaïdjan et d'Iran ne sauraient
en aucune façon influer -sur les
options diplomatiques de l'Iran dans
la région.

FRA0242 3 I 0468 TUR JAFP-LA51
Turquie-Kurdes-France prév
Touristes enlevés: retour à Ankara d'une mission de médiation

ANKARA, 9 aoû~ (AFP) - Une délégation qui s'était chargée de médiation
pour raisons humanitaires en vue d'obtenir la libération des six touristes
enlevés par des rebelles kurdes en juillet dans l'est de la Turquie, a regagné
Ankara lundi après trois tentatives infructueuses.

Les épouses de trois des quatre Français - le quatrième est célibataire -
ont déclaré à l'AFP rester optimistes en dépit de leur déception de voir la
délégation regagner Ankara. liLa missiori a été interrompue. Nous sommes déçues
de les voit~ revenir mais nous n'avons pas perd'..lle mot~al", ont-elle déclat~é.

La délégation a été formée à l'initiative du journaliste du quotidien turc
d'expression anglaise Turkish Daily News (TON), M.Ismet Imset. Elle n'avait
pas réussi jusqu'à lundi matin à mener à bien ses- efforts, en déplt des
assurances de dirigeants des rebelles au Proche-Orient et des autorités
turques, pour prendre en charge les touristes étrangers. Il s'agit de 4
Français enlevés le 24 juillet près de Tatvan (est), et d'une Australienne et
d'un Brit~nnique kidnappés le 5 juillet dans la même région.

Les ambassades française, britannique et australienne, informées du retour
de la délégation, maintenaient les contacts avec les autorités turques à
Ankara et les autorités locales dans le sud-est où ils avaient dépêchés des
représentants. De source française, on indiquait "espérer toujours une
libération rapide de ces personnes".

Reportage

Par ailleurs, le journal turc pro-kurde Ozgur Gundem a publié lundi un
reportage sur quatre Français détenus par des rebelles armés kurdes, dans
lequel ils déclarent "comprendre la lutte des peuples qui défendent leur
liberté" et affirment "avoir été humainement traités".

Ces propos qui leur sont attribués semblent destinées à-alimenter la
propagande séparatiste avant l'anniversaire du déclenchement de l'insurrection
du PKK le 15 août 1984 dans le sud-est anatolien à majorité kurde~ estime-t-on
à Ankara.

Le quotidien a également publié une photo représentant quatre personnes,
affirmant qu'il s'agit des touristes ft~ançais. Seulement deux des Français
enlevés ont été identifiés sur cette photo par leurs proches à Ankara.

Le "commandant" des rebelles qui détiennent les Français a demandé "la
médiation des Etats" et la "t~econnaissance" de la "juste cause" des rebelles
notamment par la France, l'Allemagne et la Grande-Bretagne. Le quotidien n'a
pas évoqué le sort de l'Australienne et du Britannique kidnappés par le PKK
dont la libération était toujours attendue avec celle des quatre Français.

La rébellion armée du PKK et les opérations de représailles de l'àrmée
turque ont fait près de 7.000 morts en neuf ans.

CE/ms

AFP 091720 AOU 93
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Southeastern mayors sign petition for cease-fire

• SMC members raise security question
about local elections in areas hit by
Kurdish separatist terrorism

uld not be solved through military met-
hods. The said petition was signed by the
provincial mayors of Hakkari, Van, Siirt
and Bingöl, as well as the mayors ofTat-
van, Esentepe, Kozluk, Baykan: Muradi-
ye, Bayazgt, Onbirnisan, Lice, Gökçedag,
Sil van, Rü stemgedik, Yagplar, Patnos,
çatak, Yüksekova, Gevas, Ozalp, Sagma-
Ii, Yoalan, Hizan, Aydmlar, Bahçesaray
and Erois townships,.

safe elections." This discussion was
heard immediately by the politicians
and triggered a debate.

OfficIaIs of parties in Parliament sa-
id the situation in southeastern Turkey
was a source of deep concern,' but
stressed it was unacceptable to delay
the polls because of such reasons. So-
cial Democrat People's Party (SHP) Er-
zu~m. deputy Ah Ib~ahim Tutu said
the InCIdents In the regIon are of coùrse
rather sad but added the government
has to create the conditions for safe
elections."We just cannot delay the lo-
cal elections, œcause if we do we will
have appointed mayors and municipal
officiaIs instead of elected people."

True Path Party (DYP) Hatay deputy
Best~mi Teke made a statement sa~ing
electIOns cannot be held under 'just
any condition." He said the DYP exe-
cutive board will meet in September
and decide on a party policy.

». '.' •..• Rèuters:
1'1;:> AN KARA- Iraqi Kurdishguerrillas
!.~lleti an Iranian soldier andcaptured fo-
~~4uringan Iranian ioo\!Sion against op-
i(lq.sition exiles in northern Iraq about two
~ks ag? ~ K~sb.sp.c>kès1l131l said oniMôöday... ..< •.•' ... .......

'. eenDizaYee,~repni5e1ltative
Kurdish DemOCratic PartY. told

èî's Iranian forêts pllsbedstx kin (fo-
'es) into Iraq and bad tried to set up

~ Olwarta, a~0\Yn 'northeast of
t~idàitnaniya.> ·..» .....
It;.'fhê tar~etof theattac~ was the ~xîle
'mocratlc Party of Iraman KurdIstan

J()~lranacKnowledged for tb~ frrst
~on Sunday that its forces bave pur.

"counter-revolutionaries" and "ban-
"into northern Iraq.

. Iraqi ~ovemmen~inSagbdad }ost
of Iraqi Kurdistan after the 1991

~!raqiKyrçj~~illirania(l
:,soldier. and capture four-
,.-,' :t '

Gulf War, Dizayee said Iraniâllexiles'
had been based there for about a )'ear,

"The PDKI bas not posed anJ threat te)

the Iranians," besaid. "It hasnoteDlbart.
ked on cross-border activities: . .1t doeS<
not bave the military power tpoperate
against Iran." . .<' '.> .

Dizayee saidt~PDKl !1adt()ld.lraq,<
Kurdish leaders it was ready tQinQY~;
away from border areas "if it beêame à
burden." "It seems the PDKl understands
our situation muchbetter thanthe PKI('
does," Dizayee a.dded, referring tothè
Kurdistan Workers' Party, wlûch used
bases in Iraqi border areas for attacks ili+
to Turkey until Iraqi Kurds joined fo~s
with Turkey last year to drive theI11 out,<

He said Iranian artillery has been she};;
ling across the border since the ground
attack, drivilig sorne 2,000 dvi~ans froni" .
their homes.

"We, the undersigned mayors of this regi-
on, demand all necessary measures be ta-
ken in order to bring an end to the shed-
ding of our brother's blood," the commu-
nique said.

Saying that the existence of a Kurdish
problem in Turkey is an unquestionable
reality, the communique stated that the
l5-year-old military and emergency rule
had shown that the Kurdish problem co-

Turkish Daily News
ANKARA- In a written petition, 27 so-

utheastern mayors representing four pro-
vinces and 23 townships in the troubled
Kurdish-populated southeastern part of
Turkey, have asked for a cease-fire in the
region.

The one-page document called on the
gove;i,ment to take all measures to provi-
de a peaceful atmosphere in the region.

By Hayri Birler
Turkish Daily News

ANKARA- Authorities started deba-
ting how to hold secure elections in so-
utheastern and some parts of eastern
Turkey when the country holds nation-
wide municipal elections in March
next year.

According to informed sources who
asked not to be named, such concerns
were aired by members of the National
Security Council, and questions were
raised whether the elections could be
postponed in these troubled regions.

The sources said the issue was raised
at the recent SMC meeting held in Is-
tanbul. Commanders attending the me-
eting reportedly chatted with C~binet
mimsters for awhile on the terronst at-
tacks in Southeast Turkey and counter
measures being taken.

At that point one minister was heard
saying, "We will have local elections
in March, but how can we have them
under these conditions in the Southe-
ast?" The commanders reportedly as-
ked whether, if conditions were not sa.
tisfactory elections in one region could
be post~ned. They were told it was
not legally possible becausè there ..yas
no aruc1e in the Constitution allOWIng
such a postponement for nationwide
local elections, and that parliamentary
elections could only be delayed .under
war conditions for a one-year penod by
Parliament.

The' commanders reportedly said,
"We will finish off the PKK in a year,
so we will not have to bother about un-

Will security concerns
delay municipal polls
in Southeast Turkey?
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. - -- .~RA0244 4 r 0331 RFA /AFP-LB71
Allemagne-Turquie
Ankara accus~ d'utiliser des chars allemands contre les KU~Qes

BONN, 9 aoQt (AFP) - Un responsable de l'Association turque des Droits de
l'Homme a accus~ le gouvernement d'Ankara d'utiliser des chars livr~s pat'
l'AlI emagne pOl.lrcombat tre la r~s istance kut'de dans 1e sud-anat 0 1ien, dans u,ne
interview lundi au quotidien Frankfurter Allgemeine Zeitung (FAZ).

L'arm~e turque utilise notamment des chars de type BTR-60 pour d~truire
des villages dans la r~gion de Diyarbakir, a expliqu~ ce responsable
indentifi~ par la FAZ comme M. Veznedaroglu.

Le gouvernement allemand a demand~ lundi à son ambassade en Turquie de
v~rifier le bien fond~ de ces informations, a indiqu~ un porte-parole du
~inistère des Affaires ~trangères. Bonn a mis en garde à plusieurs reprises
Ankara contre l'utilisation de mat~riels d'origine allemande dans des conflits
jnternes, a-t-il ajout~.

Depuis mars 1993, les forces de s~curit~ ont d~truit 108 villages pour
priver le Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK, s~paratiste) de tout appui
dans ;la population et interpeller ses militants, a affirmé le porte-parole
allemand.

Au total, 600 villages ont ~t~ d~truits depuis le d~but de la r~bellion du
PKK en 1984. Ankara cherche visiblement à Ilass~ch~r la mer pour attraper le
poisson", a estim~ M. Veznedaroglu, en accusant le gouvernement de diriger de
plus en plus d'op~rations contre la population civile.

En 1992, une r~v~lation similaire avait provoqu~ une crise entre
l'Allemagne et la Turqui~.: L'Allemagne, qui fournit depuis les ann~es 1960 du
mat~riel usag~ à la Turquie dans le cadre d'un accord de l'OTAN, avait d~cid~
en mars de suspendre l'int~gralit~ de son aide militaire à Ankara de crainte
qu'elle n'utilise ces armes contre la population kurde.

Bonn avait ensuite d~cid~ en juin 1992 de d~bloquer ses livraisons d'armes
après avoir obtenu d'Ankara l'assurance qu'elles ne seraient pas utilis~es à
l'int~rieur du pays contre la minorit~ kurde.

vl/php/ms
AFP 091728 AOU 93

ECF0431 4 F 0131 FRA /AFP-RG40
TOI.trisme
Turquie: M. goss~n rappelle qu'il faut ~viter la r~gion de Diyarbakir

PARIS,10'adGt (AFP) - M. Bernard Bosson, ministre de l'Equipement des
Transports et.duTourisme a rappel~ mardi aux professionnels du touri~me comme
aux voyageurs qU.il ~tait toujours l'vivement d~conseill~" de se rendre dans
les provinces turques situ~es à l'est et au sud de Diyarbakir, toujours sous
~tat d'urgence.

"Le, reste du, territoire turc n'est pas concet'n~ par ce rappel des mesures
de prudence et il n'y a pas lieu de renoncer aux voyages pr~vus pour cette
destination" a ajout~ le ministre dans un cOllmuniqu~, exprimant ~galement son
"très vif sou~agellent" et sa "joie" au sujet de la lib~ration des quatre
otages françaIs retemus depuis le 24 juillet par des rebelles kurdes.hel/ev ' ,
AFP 101852 AOU 93
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FRANCEPmSE - AGENCEFRANCEPRESSE - AGENCEFRANCE

FRA0152 4 I 0301 /AFP-CC25
Turquie-Kurdes-France
Les mesures de sécurité turques ont empêché la libération des six touristes,
affirme le journaliste turc Ismet Imset

MUS (Turquie>, 7 août (AFP> - Le journaliste turc Ismet I.set, un des
médiateurs tentant d'obtenir la libération des six touristes, dont quatre
Français, enlevés en juillet dans le sud-est anatolien par des séparatistes
kurdes, a déclaré samedi que deux tentatives de libération av~ient 'té
"rendues illpossibles pat~ des meSIJres de sécut~ité prises pat~ des fOt~ces de
l'ordre turques ". .

L'agence de presse kurde Kurd-Ha, proche du Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste>, avait accusé vendredi soir, citant un communiqué
de la t~ébeIlion.armée kurde, 1es aut ot~ités tut~qlJes"d' empêchet~ la 1ibérat ion
des touristes", qui selon elle, avait été programmée ~ deux reprises.

La délégation humanitaire de lIédiation poursuivra ses initiatives "jIJsqu'~
une libération et une évacuation en toute sécurité", a déclaré M~ Imset ~
l'AFP, ~ Mus (sud-est>~ Ce journaliste, rédacteur en chef du quotidien turc
Turkish Daily News (TON>, s'était proposé comme intermédiaire au nOli des
familles pour obtenir la libération des touristes.

Les quatre touristes français avaient été enlevés par des militants du PKK
le 24 juillet près de Tatvan (est> et les deux autres, une Australienne et un
Britanniq'Je, le 5 juillet dans la mê.e région.

"Nott~e but est d'effectuer jl.lsql.l'al'bout cette mission (••• > Nous allons
rester dans cette région jusqu'~ ce que les touristes soient libérés et
évacués de la région en tOIJte sécurité", a ajouté M. I.set.

La délégation humanitaire est composée du président de l'organisation
française Médecins du Monde, Bernard Granjon, du président de la fondation des
droits de l'Homme de Turquie, Yavuz Onen, et de M. I.set.

KG/sp
AFP 071254 AOU 93

INTERNATIONAL RERLAD TRIDUNE, August 7,1993

Turk Denies a Report on Hostages
ANKARA (AFP) - Confusion mounted Friday over the fate of six

Western tourists held hostage by K_dishr~bels.amid conflicting reports
that two had been released.

The Turkish interior minister, Mehmet Gazio'glu; was reported as
saying the rebels had released two of the tourists in Van, in eastern
lurkey. But shortly after the report was released by the semi-official
Anatolian News Agency, the ministry denied it. A spokesman for Mr.
Gazioglu said that the minister had only spoken of reports that some of
the foreigners could be freed during the day. . .

At least six foreigners - four Frenchmen, an Australian and a Bnton
- are being held by rebels of the separatist Kurdistan Workers Partv
They were seized on July 5 near the eastern town of Tatvan.

INTERNATIONAL RERLAD TRIDUNE, August Il, 1993

Kurds Free 4 Frenchmen in Turkey
ANKARA (Reuters) - Kurdish Work,ers Party. guerrillas re1~ased

four French tourists on Tuesday after holdmg them m the mountlUns of
southeast Turkey for more than two weeks.

The four, Fernand Haron, 66, Michel Coudray, 52, Pierr~ Fix, 43, 'ànd
Robert Audouin, 51, wc:reset free on a road between the eastern tow~s of
Tatvan and Van soon after midnight near the spot where the gue!f4llas
seized them from a tour bus on July 24. Two hostages remain, Dayid
Rowbottom of Britain and Tania Miller, who has dual British-Australian
nationlility.
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IlL'Europe ne peut se
limiter à être un club
réservé aux chrétiens Il
Terrorisme islamiste et séparatisme kurde : la situation est
explosive en Turquie. A Tansu Çiller, première femme à
diriger un gouvernement turc de trouver rapidement une
solution Elle veut en tout cas garder le « modèle laïc » de
son pays et se tourner vers la Communauté européenne.

o
"0-
J:)
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Q)

J:)
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G

GLOB., HEBDO I La nomination d'une
femme comme Premier ministre dans
un pays musul!"lan a de quoi sur-.
prendre ...
TANSU ÇILLER I Mon objectif est l'an 2000.
La Turquie a déjà beaucoup changé. C'est
tellement vrai que j'ai été élue, moi, une
femme, Premier ministre. Ces change- .
ments vont se poursuivre. Dans six ans, la
Turquie sera l'espérance orientale de
l'Europe.
G. H. I Que craignez-vous le plus pour
la Turquie ? Le terrorisme ou l'inté-
grisme ?
T ANSU ÇILLER I Nous devons nous opposer
à tout ce qui transgresse la loi. Je ne fais
pas de distinction entre le terrorisme et
l'intégrisme. Les deux sont un danger.
G. H. I Croyez-vous que la Turquie soit
réellement menacée par l'intégrisme ?

.T ANSU ÇILLER I Pour le moment, non. La.
Turquie est un pays laïc, qui constitue un
modèle pour bien d'autres Etats, en parti-
culier les républiques d'Asie centrale qui
.ont accédé à l'indépendance après la
chute de l'Union soviétique. Leurs diri-
geants nous ont d'ailleurs rendu visite et
nous avons discuté avec eux de l'adapta-
tion du modèle turc à la situation qu'ils
connaissent actuellement.
G. H. I Vous avez pourtant déclaré que
vous avez hérité crun pays au bord de
l'embrasement. .•
TANSU ÇILLER I Je l'ai dit. La menace
aujourd'hui est constituée par de$ gens
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qui assassinent des Kurdes et des Turcs,
des mères et des enfants. C'est la raison
pour laqUelle j'ai décidé de prendre
.à bras-le-corps ce problème. J'ai signé
un décret portant création d'un corps
spécial, fort de 10 000 à 15 000 hommes.
G. H. I La solution du problème kurde
est-elle uniquement militaire ?
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TANSU ÇlllER I Les gens veulent vivre en
paix. Si vous allez dans l'est du pays, les
habitants vous diront qu'ils font partie de
la Turquie. Nous pensons que défendre
nos frontières est un droit que nul ne peut
nous contester.
G. H. I Le président Demirel vous a
'adressé une mise en garde. Croyez-vous
Mre un obstacle pour lui 1
TANSU ÇILLER I Non. J'appartiens au même
parti que lui. Il m'a initiée à la politique.
Nous allons collaborer. Cela ne signifie
pas que nous soyons d'un même bloc. Il a
des droits constitutionnels, moi aussi.
G. H. I Votre véritable ennemi n'est-il
pas votre propre parti 1
TANSU OllLER I Absolument pas. Il m'a
choisie comme Premier ministre.
G. H. I Comment expliquez-vous alors
que certains se seraient opposés à votre
nomination 1
TANSU ÇILLER I Je ne sais pas s'il y a une
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conspiration car il faut tenir compte du
fait que nous traversons une période dif-
ficile. Mais nous disposons d'un énorme
soutien populaire. Jusque-là, les dépu-
tés étaient habitués à voter les lois sans
discuter. Nous sommes une démocratie
et.il est temps que chacun puisse s'ex-
pnmer.
G. H. I Dans le passé, l'Europe considé-
rait la Turquie comme son dernier rem-
part contre le communisme. Est-ce
aujourd'hui son dernier rempart contre
l'intégrisme 1
TANSU ÇILLER I L'Europe a besoin de la
Turquie. Elle constitue jusqu'à main-
tenant un club réservé aux chrétiens.
Le jour où la Turquie fera enfin partie de
la Communauté européenne et sera consi-
dérée comme sa limite orientale, ce jour-
là elle jouera son rôle de rempart contre
l'intégrisme.

@« El Pais » •.

IL REFUSE D'ÊTRE RECONDUIT A LA FRONTIÈRE

Trois mois ferme
NANTES. - Muslûm Tan,

8gé de 27 ans, est un jeune
turque, d'origine kurde selon
ses dires, qui a' quitté son
pays pour des raisons politi-
ques, Il cormait la maçonn&'
ne et travaiile pendant deux
ans chez un cousin après
être entré ill6galement sur le
territoire national en 1989.
En 1991, il décide de s'éloi-
gner de Paris et se retrouve
à Quiévin, une commune
proche de Lorient.

Là, il s' ~rend d'une i!tune
fille, Delphine ~vanno. Entre
temps, il a entrepris des dé-
marches pour pouvoir bénéfi-
cier de la protection des au-
torités dans le cadre des
accords de la convention de
Génève concernant les réfu-
giés politiques et bénéficie, à
ce titre, d'autorisations pro-
visoires de séjour.

Mais le couperet tombe .~n
avril 1992, le cas de Muslum
Tan ne rentre pas dans le
cadre de la convention inter-
nationale et par voie de
conséquence, le préfet du
Morbihan prend un arrêté de
reconduction à la frontière.
Nous sommes en juin 1992.

Arrêté dont le prévenu af-
firme par la voix de son
conseil, M". Boezec du bar-
reau de Nantes, n'avoir ja-
mais reçu la notification.

Saisis.sant l'imminence et
l'importance de la décision
administrative, la jeune Del-
phine et son ami, qui se
voyaient très régulièrement
chez les parents de la jeune
fille, envisagent sérieusement
le mariage, pensant ainsi ré-
gulariser la situation une fois
pour toutes. Les choses
semblent se bien passer, les
bans sont publiés, une date
est fixée, ce sera pour le
10 juillet 1993. ..

Le jour dit, Muslum se pré-
sente donc, en costume de
marié, à la mairie de Quiévin
quand soudain les forces de
l'ordre interviennent et pro-
cèdent à son interpellation.
Le jeune Kurde ignore que le
préfet, après avoir reçu un
coup de téléphone anonyme
laissant entendre qu'en fait,
il s'agissait d'un mariage
blanc, a décidé de faire exé-
cuter l'arrêté d'expulsion
qu'il avait pris plus d'un an
auparavant.

Muslûm est mis en réten-
tion administrative par arrêté
prefectoral pour 24 heures.
Passé ce délai, l'autorité judi-
ciaire décide de transférer le
prévenu au centre de réten-
tion de Nantes pour une pé-
riode de six jours. Passé ce
délai, il devra être reconduit
à la frontière, c'est-à-dire
prendre l'avion pour la Tur-
quie.

Le 16 juillet, la police de
l'air et des frontières prend
en charge le prévenu et le
conduit à "avion. Au pied de
la passerelle, il refuse d'em-
barquer. Il tombe à ce mo-
ment sous le 'Coup d'une
nouvelle inculpation dans le
cadre d'une procédure de fla-
grant délit qui est la cause de
sa comparution en comtc ..
tionnelle, hier, devant le tri-
bunal de grande instance de
Nantes.

Une trentaine de per-
sonnes d!,l comité de défense
de Muslum Tan sont pré-
sents et assisteront à tous
les débats jusqu'au prononcé
du jugement,

M" Boezec, pour la dé-
fense, axera sa plaidoirie sur

l'amour qui unit les deux
jeunes gens et sur "illégalité
des décisions préfectorales.
L'une parce que les six jours
de rétention s'arrêtaient le
15 juillet à minuit et que le
prévenu n'a été présenté au
pied de l'appareil qu'à 7 h le
16 juillet. Que d'autre part,
l'ordonnance rectificative ré-
digée « sur un coin de table »
ne peut être retenue. Qu'en-
fin le deuxième arrêté préfec-
toral est entAché d'illégalité.

Le procureur soutenant la
thèse de la légalité des deux
décisions aaministratives
laissera, dans ses réquisi-
tions, au tribualle choix de la
peine d'emprisonnement et
demandera que soit appli-
quée la décision de recon-
duction à la frontière.

Après 45 minutes de déli-
bération le tr.ibunal a
condamné Muslum Tan à
trois mois de prison ferme
avec mandat de d6pôt à "au-
dience sans interdiction de
territoire, tandis que la jeune
Delphine éclatait en sanglots.

Le condamné a dix jours
pour faire appel du jugement.
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Le PKK libère avec panache
les quatre touristes français

iNTERNATIONALHERALDntJBU.NE~
AUGUST 12e 1993.'

KUrds Free Last 2 Hostage Tourists
ANKARA.(Reuters) - Kurdish rebels, ending a hostage-takin$ that,

has angered Western governments, released a Briton and an Australian in
the wilds of southeast Turkey overnight, soon after setting four Ftench
tourists free.

David Rowbottom, a Briton, and his cousin Tania Miller, both 28 were
kidnapped July 5 while on a cycling tour from Britain to Australia. They

.were freed in a forest and walked into a police station in the town of

.Guroymak at abou,t midnight Tuesday.
"We're going on with the trip," Mr. Rowbottom said after they flew in

from the eastern city pf Van on Wednesday.

Le scénario était bien
rodé. le lendemain
même de la parution,

dans le quotidien turc pro-kurde
"Ozgur Gundem", d'un reportage sur
les quatre touristes français enlevés
par des rebelles kurdes près de Tat~
van le 24 juillet dernier (voir GAMK
des 9-10 août 1993), quelques
heures après le retour à Ankara
d'une mission de médiation humani-
taire qui avait sans succès pendant
une semaine tenté d'obtenir leur libé-
ration, ceux-ci étaient retrouvés sur
une petite route d'Anatolie orientale,
sur les lieux-mêmes où ils avaient
été enlevés. Les quatre touristes
français, Robert Audouin (51 ans),
Pierre Fix (43 ans), Michel Coudray
(53 ans) et Fernand Haron (66 ans),
ont été libérés dans la nuit de lundi à
mardi par leurs ravisseurs près du
village de Koruklu, où ils avaient été
enlevés il y a 18 jours par des
rebelles kurdes du PKK. Les quatre
touristes, qui avaient été "choisis"
par des rebelles kurdes parmi les
passagers d'un bus effectuant un cir-
cuit dans l'est de l'Anatolie, auraient
été ensuite pris en stop par un
camion sur la route de Tatvan à Van
et ils auraient été aperçus par des
gendarmes à l'occasion d'un banal
contrôle routier. Identifiés, les quatre
hommes ont été transportés au pos-
te de gendarmerie de Gevas, dans la
même région, d'où ils ont été
envoyés à la préfecture de Van pour
y être entendus.

Pour le mouvement de gué-
rilla kurde, l'opération est sans
conteste un succès. Aux pays occi-
dentaux, ils ont montré qu'ils
n'étaient pas les "terroristes" et les
"tu~eurs"que décrit Ankara, et qu'ils
sont capables de tenir leurs engage-
ments, même si l'enthousiasme était
mitigé dans les chancelleries occi-
dentales, puisqu'on était toujours
sans nouvelle mardi des deux autres
touristes, un Britannique et une Aus-
tralienne enlevés le 5 juillet dans lé
même région et dont la Iibératior
était prévue en même temps que cel.
le des Français, selon les communi.
qués des rebelles kurdes. ~
l'Ambassade de Grande Bretagne s
Ankara, on se réjouissait de la libéra.
tion des. quatre Français, tout er

déplorant "qu'il n'y ait pas de déve.
loppement" concernant le Britan.
nique et l'Australienne. En libéran'
les Français, leurs ravisseurs kurdes
du PKK, qui prétend détenir l'autori.
té sur le sud-est de l'Anatolie, auré
,ainsi prouvé que les Occidentaux,
placés en état d'alerte avec cette
série d'enlèvement, pouvaient se
passer des autorités turques qui
s'étaient engagées à libérer les tou~
ristes. Mieux, ils se sont fait un poin1
d'honneur à désigner les forces de
"ordre turques comme les principau~
obstacles à leur libération, comme
l'avait d'ailleurs sous entendu la
délégation humanitaire en annon"
çant qu'elle avait dû renoncer à un
rendez-vous pour récupérer les tou-
ristes en raison de "l'attitude de la
police spéciale turque qui l'a empê-
chée". Le PKK du même coup, a
voulu prouver qu'il savait se montrer
plus "magnanime" que les autorités
turques, qui n'hésitent pas à envoyer
en prison pour des années des Occi-
dentaux, dont dernièrement un jour-
naliste allemand, accusé d'avoir éta-
bli des contacts avec le PKK. Le PKK
pour sa part, avait "accusé" les tou-
ristes de ne pas avoir demandé
l'autorisation préalable de ses
antennes en Occident avant de se
rendre au Kurdistan turc.

Mais c'est surtout un véri-
table défi aux autorités turques
qu'ont lancé les rebelles kurdes, à la

veille du 9ème anniversaire du
déclenchement des hostilités contre
les forces de l'ordre turques, le 15
août 1984. Et non sans un certain
panache: après un mois de
recherches vaines des forces de
l'ordre turques, qui ont ratissé tout,
l'est de l'Anatolie, faisant au passa-:
ge de nombreux morts parmi les'
rebelles kurdes,ceux-ci ont libéré les
touristes français au nez et à la bar-
be des gendarmes turcs, à l'heure et
au lieu qu'ils avaient choisis, soit,
tout simplement, à l'endroit même où
ils les avaient enlevés. Un choix déli-
béré, si l'on en juge aux premiers
témoignages des touristes libérés,
qui ont fait état de longues "marches
commando" de nuit accompagnés
de leurs ravisseursdont ils n'auraient
donc subi, pQ,urseuls sévices, que
ce "trekking" forcé dans les mont
Taurus. Malgré ces déplacements
constants, 18 jours durant, les
rebelles kurdes ont donc tenu à
ramener leurs prisonniers au point
de départ pour les libérer...

Un terrible camouflet, un
véritable pied de nez aux autorités
d'Ankara, une démonstration de for-
ce aussi à destination du nouveau
Premier ministre, Mme Tansu Ciller
qui, dans des déclarations musclées,
s'était engagée à mettre un terme
définitif aux activités du PKK. Par
cette opération hautement "publici-
taire", les rebelles kurdes ont surtout
tenu à démontrer qu'après les coups
que leur avait portés l'armée turque,
que ce soit dans leurs bases du nord
de l'Irak ou en Anatolie, ils étaient
toujours capables d'agir et de se
déplacer à leur guise sur le territoire
qu'ils revendiquent.
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Des chars allemands
contre les Kurdes...

Un responsable de l'Asso-
ciation Turque des Droits de l'Hom-
mè a accusé le gouvernement
d'Ankara d'utiliser des chars livrés
par l'Allemagne pour combattre la
résistance kurde dans le sud-est
anatolien, dans une interview lundi
au quotidien allemand "Frankfurter
Allgemeine". L'armée turque utilise-
rait notamment des chars de type
BTR-60 pour détruire des villages
dans la régionde Dyarbakir,selon ce
responsable identifié par le quotidien
allemand comme M.Veznedaroglu.

Ce n'est pas la premièrefois
que de telles accusations sont lan-
cées contre la Turquie; leur légitinii-

Le Monde-11 août 1993

té ayant été prouvées l'an dernier,
elles avaient causé un froid sensible
entre Bonn et Ankara. Aussi le gou-
vemement allemand s'est-il empres-
sé lundi de demander à son ambas-
sade en Turquie de vérifier le bien
fondé de ces informations, d'autant
que Bonn avait mis en garde à plu-
sieurs reprises Ankara contre l'utili-
sation de matériels d'origine alle-
mande dans des conflits internes.

Depuis mars 1993, les
forces de sécurité ont détruit 108 vil-
lages pour priver le PKK de tout
appui logistiquedans la population et
pour interpeller ses militants, a ainsi
affirmé le porte-parole allemand. Au
total, 600 villages auraient été
détruits depuis le début de la rébel-
lion du PKK en août 1984. Ankara
cherche visiblement à "assécher la
mer pour attraper le poisson" a esti-

mé M. Veznedaroglou, en accusant
le gouvernement turc de diriger de
plus en plys d'opérations contre la
population civile.

6n 1992, une révélation
imilaireavait provoqué une crise
!ntre l'Allemagne et la Turquie.
.'Allemagne, qui fournit depuis leS".
Innées 60 du matériel usagé à l~
.urquie dans le cadre d'un accord de
'OTAN, avait décidé en mars de
iuspendre l'intégralité de son aide
nilitaire à Ankara de crainte qu'elle
n'utilise ces armes, puisées dans le
matériel de l'ex-RDA, contre la popu-

.lation kurde. Bonn avait ensuite-déci-
dé en juin 1992 de débloquer ses
livraisons d'armes après avoir obte-
nu d'Ankara l'assurance qu'elles ne
seraient pas utilisées à l'intérieur du
PID'S contre la minorité kurde.

En Tur~

Les quatre otages français
détenus par le PKK ont été libérés

les quatre touristes français
détenus en Turquie depuis I.
24 juill.t par I. Pal1ides travail.
leurs du Kurdistan (PKK) -
PI.rr. Fix. quarant.-trols ans;
Mich.1 Coudray.cinq\ftnt.-deux
ans; Robert Audoin. cinquante
et un ans et F.rnand Haron.
soixant.-slx ans - ont été Ilbé.
rés durant la nuit du lundi 9 au
mardi 10 aoOtdans la provine.
anatoll.nn. d. Van.

ISTANBUL
de notre correspondante

Selon Pierre Fix, l'un des otages,
que nous avons pu joindre dans
son hôtel à Van, la libération a eu
lieu en trois ou quatre étapes, des
«sauts de puce» le long d'une piste
de montagne. Les quatre homm~s
ont ensuite été transférés par véhI-
cule jusqu'à la route principale,
près de l'endroit où ils avaie!'t été
interceptés à un barrage routIer du

PKK. IlNous avons ~t~ largu~s en
pleine nature, à 90 kilom~tres de
Van vers minuit et demi ». a
déclâré M. Fix. Deux camionneurs
qui passaient les ont rapidement
trouvés et amenés au poste de gen-
darmerie le plus proche.

M. Fix et ses compagnons se
sont déclarés «euphoriques )). Les
quatres otages avalent été informés
il y a quatre ou cinq jo~rs ~e leur
libération prochaine, maIs n étalent
pas au courant des effo,rts. de
médiation déployés par un Jou~a-
liste turc Ismet Imset, du TurkISh
Daily Nèws, l'organisation, Méde-
cins du monde et la FondatIon tur-
que pour les droits de l'homme.

Après avoir obtenu l'a~cord ,de
principe du PKK pour la hbératlo,n
des six otaftes - les quatre FrançaIS
ainsi que 1mgénieur britannique et
son amie australienne, - la déléga-
tion s'était rendue dans le Sud-Est
anatolien. Les conditions de sécu-
rité et la présence, peut-être pas
fortuite des forces de l'ordre dans
les zones désignées pa~ le ~KK
pour le transfert des priSOnnIers,

avaient forcé les médiateurs à
abandonner leurs efforts et à 9uit-
ter la région lundi, après plusIeurs
tentatives de contact.

Traités
«.fec préf~nance»

Les quatre touristes sont évidem-
ment épuisés, ayant souffert de la
soif au cours de «marches haras-
santes dans la rocaille et le~ char~
dons. de nuit AI. Robert -:\udom, gUI
devait subir une opératIon du pIed
prochainement, «a tr~s bien tenu l~
coup à tel point qu'il se de~ande SI
l'op~ration est n~cessalTe ». a
déclaré M. Fix. C'est avant tout de
fatigue mentale que les quatre
hommes souffrent, après deux
semaines d'émotions fortes et d'~s~
poirs déçus. «Personnellement, J al
eu des moments de bas tr~s durs )).
a avoué M. Fix.

Les quatre hommes ont cepen-
dant été traités «tr~s correcteme~t,
avec pr~venance)) pa~ leurs ravl~-
seurs, avec lesquels Ils com~u,!l-
quaient par signes. Par la SUIte, Ils

avaient établi un petit lexique qui
leur permettaient d'échanger quel-
ques mots avec les combattants
'kurdes. La nourriture «à laquelle
rrt1~ estomacs et nos papilles
n'~taient pas habitués)) était pl~tôt
«sommaire )). Après la premIère
semaine, la responsabilité des
otages a été confiée à un groupe
«plus primitif, plus rude, plus gu~-
rillero», avec lequel le contact s'est
avéré plus difficile.

De temps à autre, les otag,es
étaient autorisés à éco~ter la rad,JO,
mais la réception étaIt mauvaIse
dans les vallées encaissées où leur
groupe se cachait.

Pour les trois épouses, Ginette
Coudray Josette Audoin et Pau-
lette Har~n qui se trouvent encore
à Ankara ainsi que pour les
parents de 'Pierre Fix en F~ance, l,a
longue attente est désormaIs termI-
née. Les quatre hommes sont
attendus à Ankara en déb,ut
d'après-midi et ils seront rapatriés
rapidement.

NICOLE POPE
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Tut~qI.lie-K'-lt~des
743 pers~nn~s tuéeè lors des trois derniers mois dans le sud-est anatolien

ANKARA, 11 aoGt (AFP) - 743 personnes, dont 443 séparatistes kurdes et 300
civils, ont été tuées au cours d'attaques rebelles et d'opérations de
représailles de l'armée turque depuis 10 mai dans le sud-est anatolien, a
annoncé mercredi à Van (est) le super-préfet de Diyarbakir, Unal Erkan.

Ces opérations ont en outre fait 297 blessés, dont 10 rebelles kurdes,
selon M. Erkan, cité pat~ l'agence turquè Anatolie, qui s'exprimait devant la
presse avant une réunion consacrée à la lutte contre le Parti des Travailleurs
du Kurdistan (PKK, séparatiste)

M. Erkan, chargé de la coordination de la lutte contre le PKK, n'a pas
donné de bilan .des victimes dans les rangs des forces de l'ordre turques.

Par ailleurs, 38 membres présumés du PKK, qui préparaient "des activités
sanglantes à Istanbul le 15 août" à l'occasion du neuvième anniversaire de la
rébellion kurde contre Ankara, ont été arrêtés lors d'opérations policières, a
annoncé mercredi la préfecture de police d'Istanbul.

L'insurrection du PKK dans l'est et le sud-est anatolien à majorité kurde
et les opérations de représailles de l'armée turque ont fait quelque 7.000
mot~ts (rebelles, civils, militaires et policiet~s) en nellf ans.

ce/bet~/ms

dantjamais semblé relever de l'affaire
des six touristes. Le PKKdans son com-
muniqué,avait d'ailleursannoncé la Iibé.
ratio~ sim~ltanée des quatre Français,
du Bntannlqueet de l'Australienne,sans
évoquer la libération de l'Autrichien ce
qui tendrai à signifier que cet autre e~lè- .
vement, qui suscite un mutisme étrange
de part et d'autres, et bénéficiant d'un
traitementséparé,pourraitconduirevers
d'autres pistes.

L'enlèvement de Ferhat
Tepe avait été revendiqué le 29 juillet
par une organisation inconnue, "Uni-
té turco-ottomane de vengeance",
pour protester contre les "assassi-
nats" du Parti des Travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste). Cette N ,organisation avait alors demandé .,...
également la libération des quatre ..
touristes français enlevés le 24 juillet ~
près de Tatvan et relâchés dans la ...
nuit de lundi à mardi par la rébellion E
kurde. Par ailleurs, le journal a
annoncé mercredi dans un commu-
niqué parvenu à l'AFP "être sans
nouvelles" depuis samedi d'une de ID
ses correspondantes, Ayse Ikac, .
âgée de 22 ans, qui, selon lui, a été .,
placée en garde à vue par la police
d'Istanbul.

TURQUIE

botto~ etMlle Miller,.qui étaient atten-
dus à Ankara mercredi, étaient ''très
fatigués", mais "en bonne santé" et
"ravis d'être libérés".

Reste le cas d'un autre touriste,
autrichiencelui-là,qui avait été enlevé il y

. a une dizaine de jours plus à l'ouest,
dans la région de Sivas. Le cas de ce
touriste, qui voyageait seul dans l'est de
la Turquie et dont l'enlèvement avait été,
également attribué au PKK, n'a cepen~

Assassinat d'un journaliste
dlun journal pro-kurde

Un journaliste du quoti-
dien pro-kurde Ozgur
Gundem, enlevé le 28

juillet à Bitlis (est), a été retrouvé
assassiné le 2 août au bord d'un lac
près de Sivrice, province de Elazig, à
250 km à l'ouest du lieu d'enlèvement,
a annoncé ce journal dans son édition
de mercredi. Selon le quotidien, le
corps de Ferhat Tepe, âgé de 18 ans,-
fils du président local à Bitlis du Parti
pro-kurde de la Démocratie (DEP)- a
été trouvé par une patrouille de la gen-
darmerie turque. Le corps de Tepe,
mOrt noyé, portait des traces de coup
sur le cou, selon le quotidien. Le jour-
nal If tenu responsable de l'assassinat
de Tepe un groupe de "contre-guérilla
turque", opérant contre la rébellion
.armée kurde dans le sud-est anatolien.

Libération de deux autres
touristes détenus

par le PKK
Avec quelques heures de

décalage sur le calendrier prévu et
annoncé par le PKK, les deux autres
otages détenus depuis plus d'un mois
par les rebelles kurdes, un Britannique
et sa cousine australienne, ont été libé-
rés dans la soirée de mardi. L'ingé-
nieur David Rowbottom et Tania Miller,
tous deux âgés de 28 ans, qui avaient
été capturés le 5 juillet par des guérille-

.ros du Parti des Travailleurs du Kurdis-
tan au cours d'une randonnée cycliste

. dans les montagnes de la région de
Tatvan, devaient être libérés en même

. temps que les quatre touristes Fran-
çais enlevés dans la même région le
24 juillet dernier et libérés dans la nuit
de lundi à mardi. Une erreur de syn-
chronisation, due selon certaines
soùrces, à des dissensions internes au
sein de la rébellion kurde, dont deux
groupes différents gardaient en capti-
vité les touristes. .

Différée de près de 24
heures, leur libération a finalement eu
lieu, mettant un terme au suspense. Le
gouvernement britannique, tout en gar-
dant son optimisme, avait montré des
signes d'impatience mardi et avait
réclamé une nouvelle fois la "libération'

. immédiate et inconditionnelle" .etes
deux touristes. Un porte-parole du
Foreign Office a indiqué que M.Row-

AFP 111535 AOU 93
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TURQUIE

Libération des derniers
touristes retenus par le PKK
Au moment où les otages français arrivaient à Paris,
un Britannique et une Australienne étaient relâchés.

A près la libération hier de deux tou- Français. Selon le Foreign Office. les
ristes. un Britannique et une Aus- deux derniers otages devaient être dé-
tralienne. détenus par le PKK (Parti tenus «par Ull autre groupe et dOllS Ull

des travailIeurs ~rdes). tous les étran- aUJ.recamp», et leur libération semble
gers otages de \.:eparti séparatiste ont av.èir causé des frictions au sein du
été relâchés. La veille. le PKK avait Ii- mOuvement séparatiste. Les deux tou-
béré quatre touristes français après dix-ristes qui sont arrivés hier à Ankara ont
huit jours de détention. déclaré avoir vécu «des journées diffi-
David Rowbotham et sa cousine. Ta- ciles»: «Nous avons dû faire des

nia Miller, âgés de 28ans; avaient été marches nocturnes» dans les mon-
capturés le 5 juilIet alors qu'ils effec- tagnes «sans savoir où nous allions».
tuaient le tour du monde à bicyclette. ont-illtexpliqué.
Le parti kurde. qui prône la lutte armée. Londres. tout en remerciant les autori-
a affirmé qu'ils auraient dû être relâ- tés turques pourleurcoopération dans la
chés en même temps que les quatre libérationdesotages.âconseilléaux Bri-

LE lVI<)NDE - 12 août 199_"'

tanniques de ne pas voyager dans l'est de
la Turquie. où s'affrontent l'année
turque et les rebelles séparatiStes kurdeS,
Pierre Fix. Michel Coudray. Robert

Audoin. Fernand Haron. les quatres
touristes français libres depuis mardi.
sont rentrés en France hier après-midi,
Le ministre de nntérieur. Charles Pas-
qua. et le ministre délégué aux Affaires
européennes. Alain Lamassoure. qui
les attendaient à leur descente de
l'avion. leur ont remis un message de
François Mitterrand: «Je me réjouis de
l'heureuse issue de l'épreuve que vous
vene<;de subir». écrivait le Président.
Des militants kurdes étaient présents

à l'aéroport de VilIacoublay. Ils ont
souhaité la bienvenue à« leurs invités»
avec des fleurs.
Les quatre touristes français ont. dé-

claré qu'« ils ne s'étaient jamais senti,~
menacés» et «n'avaient à aucun mo-
ment été maltraités ». «N~u$. aVOT/ßété
traités avec respect et parfois même
a~'ec délicatesse ». a souligné Michel
Coudray. Les ex-otages. qui n'ont pas

donné de précisions sur leurs conditions
de détention, ont simplement précisé
qu'ils avaient fait «neuf étapes pendant
les deux semailles de détenfioll ».« Nous
avons marché deux Iluits. parfois pen-
dant sept ci huit heures pour éviter les
hélicoptères turcs>,. ont-ils précisé.
Par ailleurs. le quotidien pro-kurde Oz-

gur Gundem a annoncé hier l'assasinat
a'un de ses journalistes. enlevé le 28
juillet à Bitlis, à l'est du pays. Une or-
ganisation inconnue. dénommée
~Unité turco-offomnne de vengeance»
avait revendiqué sa capture en signe de
protestation contre les« assassinats» du
PKK. Ce groupe avait aussi revendiqué
la libération de quatre touristes français.
Pendant ce temps. les affrontements

se poursuivent dans le Sud-Est anato-
lien. à majorité kurde. où l'état d'ur-
gence dure depuis 1987, L'insurrection
du PKK et les opérations de repré-
sailles de l'armée turque ont. fait
quelque 7000 morts (rebelles. civils.
militaires et policiers) en neuf ans.

D'après AFP

TURQmE : après les otages français

Les deux touristes anglo-saxons
ont été libérés par les séparatistes kurdes

La Turquie
sans politique

kurde
L'AFFAIRE d••• Ix otag ••

dét.nu. dan. l'•• t d. la
Turqul. par I.. .éparatl.t.. du
Parti d•• travalll.urs du Kurdl.-
tan (PKK) .t libéré.. mardi
10 aoOt. replace au premier plan
- c. que souhaltal.nt .. n. clout.
I.. ravl••• ur. - la qu•• tlon
kurde. cette épine flc,," dan. I.
pied du nouveau pr.ml.r mlnl.tre
d'Ankars. Tan.u Cm.r.

Au début du prlnt.mp. pour-
tant. fac. • un. .Ituatlon mill-
talr. d. plu•• n plu. précalr.. le
dlrlg.ant du PKKAbdullah Oca-
Ian avait annoncé un c•••• z-I.-
f.u unilatéral. Malgré la crl.pa-
tlon d'un. larg. parti. d. l'opl-
nlon turqu••• t .urtout d. l'ar-
mée. I•• autoritn aval.nt cIonné
l'Impr••• lon d. vouloir a.soupllr
- trop tlmld.m.nt c.rt •• - I.ur
po.ltlon, Mal•• I. 24 mal, un
ma•• acr. d. .oldat. dé.armé.
.onnalt I. gla. d. c.. fragil••
.. poIrs.

DEPUIS. la gu.rr. a r.prl.,
.ncor. plu. cru. Il.. L.

PKKa franchi un nouveau degré
dan. I. t.rrorl.m. en .'.n pr.-
nant non plu••• ul.m.nt aux sol-
dats et aux «protect.urs d. vii-
lag •• » millcl.n.
pro-gouvern.mentaux - mal.
au •• 1 aux f.mm.. .t aux
.nfant., Quant' l'armé ••• 11.
brGl. d.. vIIIag•• : la population
kurd.. prl.. .ntre mart.au .t
.nclum., souffre toujours davan-
tag•.

Sou. la m.nac. p.rman.nt.
d'un. off.n.lv. décl.lv. d••
forces armée.. qui •• pc\renttou-
Jours 1'«érsdlquer» .ur I. tarraln.
I. PKK a chol.t.d. lanc.r un.
contr.-off.n.lve médlatlqu•. La
vape d. prl••• d'otag •• dan.
da. con.ulat. turc•• n Europ•• I.
24 Juin, a marqué d. façon .pec-
taculalr. I. début d. c.tt. pha...
L.. -'p.ratl.te. kurd.. ont
accentué la pr••• lon en .'.n pr.-
nant aux Intérêt. tourl.tlqu ••
turc •. Il•• 'a •• ur.nt aln.1 un
larg. écho Int.rnatlonal tout .n
fraglll.ant un •• ct.ur économl-
que vital. Mal.. .n .x.rçant d••
vIol.nce•• ur I•• tourl.t •• i Il. n.
font que d.... rvIr leur cau... et
.'allc\n.nt un p.u plu. I•• gou-
v.rn.m.nt. d.. pay. occld.n-

Vingt-quatre heur.. après I..
quatre tourl.t.. frinçal. d'te-
nUi dans l'IIt de la Turquie (/,
Mond, du 11 lOGt) par le Parti
d.. travailleur. du Kurdl.tan
IPKK).Tania Miller. l'Inflrmlère
au.tralienne, et David Rowbot-
tom. l'Ing'nleur britannique, ont
't' lib'r'. au cour. de la nuit
du mardi 10 au mercredi
11 aoOt, dan. d.. condition.
.Imilalres. dan. la r'glon de
Tatvan. Dan. un communlqu'.
le gouvernement françal •• qui
."talt f6liclt' de la lib'ratlon

taux oö Il. ont I.ur. ba•••
arrl •••

POURM'" Cm.r. I. problc\m.
r•• t. .ntl.r : la vol. mill-

talr ••• t pavée d. .ang .t d.
.acrlflc ••. D'autant que chaqu.
vlctolr. d.. arm.. rl.qu. d.
pou••• r I. PKK• fair. pr••• lon
.ur d'autr •• t.rraln •. En outr ••
c.tt. qu.stIon continu. d. pe•• r
.ur I.. r.latlon. d. la Turqul.
avec l'Europe.

Un rc\gl.m.nt polltlqu. ..ralt
évld.mm.nt un. bl.n m.lII.ur.
.olutlon. M-. CIII.r •• mbl.
adm.ttr.. plu. n.tt.m.nt ,u.
••• prédéc •••• ur.. que ••
Kurd.. form.nt un. minorité
av.c ••• problc\m••• péclflqu••.
Mal.,outr. I. fait que I•• ang

des otages françal. et avait
remere" I.. autorlt" turqu.. , a
«r6It6r' Il totale condamnation
de toute form. de terrorisme et
.a d'nonclatlon de toute prise
d'otage ...

ISTANBUL
de notre correspondante

En route pour un tour du monde
à bicyclette, les jeunes lens avaient
~t~ enlev~s, le S juilIet dernier, près
du mont Nemrut. Peu aprb
minuit, ils ont ~t~ abandonn~s
dans une foret par leurs ravisseurs,
qui leur ont indiqu6 le chemin jus-

v.rsé r.nd chaqu. jour un peu
plu. dlfflcll. un. t.lI. solution. I.
preml.r mlnl.tr. n'•• t p8. perv.-
nu. ju.qu" pré•• nt • formul.r
clalr.m.nt .a polldqu. kurd•.

Pour n. rl.n arrang.r. la Tur-
qui••• trouve dan. un•• ltuatlon
économlqu. toujours trc\. dlffl-
cil. : I. déficit budgétalr. att.lnt
16" du PIS .t l'inflation a
.ncor. augm.nté pour att.lndre
plu. d. 70" .n rythme annu.l.
Sly ajout. I. fait que I. nouv.au
premi.r mlnl.tr•• '.at aliénée I••
caclqu.. d. son p8rtl d. la Ju.t.
Vol•• n I•• éliminant d. son gou-
v.rn.m.nt .t .n prom.ttant d.
vlgour.u.e. réform•• économl-
qu•• , L. ch.mln d. M-. Ciller
prom.t d'être partlcullc\r.m.nt
dI1ftcll •.

qu'à la route "rincipale. Un v~hi-
eule qui passait les.a amen~s jus-
qu'au poste de police le plus
proche. Tout comme les quatre
Français, ils devaient se rendre à
Van dans la matin~e de mercredi
et y prendre l'avion pour Ankara
dans l'après-midi. Le PKK esp6rait
à la fOIS attirer l'attention de la
communaut~ internationale sur sa
cause et porter un coup à l'indus-
trie du tourisme turc en enlevant
ces touristes .

Tensions
au sein du PKK

L'heureux d~nouement de cette
prise d'otales, apr~s des semaines
de tension, ne peut cependant pas
faire oublier les souffrances cau"es
à ces touristes innocents et à leurs
familIes, Les Français lib~r6s mardi
ont retrouv~ leurs ~pouses à
Ankara.

Un examen m~dical a confirm~
que leur sant~ n'avait pas ~t~ affec-
t~e par les conditions de leur
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d~tention. Ils ont cél~bré'(eur libé-
ration au cours d'un repas à l'am-
bassade de France. Les quatre
hommes ont d~laré qu'ils souhai-
taient revenir en Turquie.

L'ambassadeur de France à
. Ankara, François Dopffer, a
recommandé à tout touriste se ren-
dant en Turquie d'éviter la zone
où ont lieu les opérations militaires
et surtout de ne pas voyager de
nuit. M. Dopffer a souligné que le
gouvernement français n'avait eu
aucun contact avec les ravisseurs.
C'est à la demande des familles
que M. Ismet Imset, du Turkish
Daily News et l'orgamsation Méde-'
cins du monde avaient déployé des
efforts de médiation.

Les contacts des médiateurs avec
le PKK et les divers communiqués'
publiés par les représentants euro-
péens du PKK au sujet des otages
- parfois contradictoires - ont éga-
lement révél~ la complexité,de l'or-
ganisation séparatiste. Le nom
d'Abdullah Ocalan1 jusqu'ici diri.
geant incontesté au mouvement,
n'a pas été mentionné en relation
avec la prise d'otages, alors que
celui de Cemil Bayik, commandant,
de I!ARGK - la branche armée du
PKK- était fréquemment cité. Ce
développement tend à confirmer
les rumeurs de tension au sein du
PKK, rumeurs qui avaient com-
mencé avec l'attaque de Bingtll le
24mai dernier. Cette opération,

qUi avait causé hi motr de plUsde
30 soldats tures et avait mis fin au
cessez.le.feu du PKK, semblait
avoir été lancée sans l'approbation
d'Abdullah Ocalan et avait fourni
les premières indications d'une
politique divergente parmi les

'séparatistes kurdes.
La Turquie semble également à

la recherche d'une nouvelle politi-
que. Selon l'agence Reuter,
1 OIS personnes ont trouvé la mort
dans le Sud-Est anatolien depuis la
fin du cessez-le-feu.Pour reprendre
le contrÔle des opérations dans la
région, dominée par l'armée, Tansu
Ciller, le nouveau premier minis.
tre, a récemment annoncé une aug-
mentation du nombre des membres,
des «forces spécia/es». des unités
de .commando placées sous la res-
ponsabilité du ministère de l'inté.
.rieur qui seront entrainées spéciale-
ment pour lutter contre les
séparatistes kurdes.,

Dans le Sud~Ssi; lès.opérations
, se poursuivent. HUit personnes ont'
:trouvé lLmQ#riilJrij,U.oi'sque. l.e
PKK a ouvert le feu sur un mlm-
bus. Par ailleurs, un correspondant
du quotidien pro-kur!le OzgUr
GUndem, M. Ferhat Tepe, âgé de
dix-neuf ans, enhv~ récemment, a
~té retrouvé mort lundi. C'est le
sixième correspondant de ce quoti-'
dien tué dans des circonstances
mystérieuses depuis mai 1992.

NICOLE POPE

Kurd rebels
send asign .
ofhope
to hostages
FOUR Frenchmen held

captive by Kurdish
guerrillas for more
than two weeks in the

mountains of southeast
Turkey.were released on
Tuesday. Their release
raised hopes that freedom
might be Close for two other
foreign tourists, a Briton and
an Australian, kidnapped by
the Kurdistan Workers'
Party (PKK) on 5 July.

Pierre Fix, 43, Michel
Coudray, 52, Robert
A1.1,<!ouin,5.1, and remand

.Haron, 66, were found on a
road between the eastern
towns of Van and Tatvan
after midiüght, a French
'diplomat said. "They are in
good physical and psycho.
logical condition, but a bit
~hocked and very tired. They
had to walk a lot," he said.

{)oudray said their captors
Jl;id not mistreated them but
That he felt emotionally exh.
austed 'and needed a bath.

.British and Australian dip-
lomats said they hoped that
the release of the French.
,men heralded freedom for
the Australian Tania Miller
and her British cousin David
Rowbottom, both 28.

The release ended a ten.
day mediation effort by
Ismet Imset, a reporter
for the English-language
Turkish Daily News, French
.doctor Bernard Gral\ion, of
, the Paris-based relief agency
.Médecins du Monde, and
Yavuz Onen; of the Turkish
Human Righ~ foun$tion. ,

A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. - A.F.P. -

FRA0298 4 10190 TUR /AFP-EL26
T1.lt"q u i e -K w"d e s
Huit rebelles kurdes et un officier turc tués dans le sud-est de la Turquie

ANKARA, 12 aoQt (AFP) - Huit rebelles kurdes et un sous-lieutenant turc
ont été tués lors d'accrochages dans le sud-est de la Turquie au cours des
dernières 24 heures, a-t-on annoncé jeudi de source officielle.

Six rebelles kurdes du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK,
sépat"atiste) ont été tués lot"s lid'opét"ations effectlJées pat. des fot"ces de
l'ordre près de Savur et Dargecit" (province de Mardin), selon un communiqué
de la "pt"éfectIJl'''erégionale de l'état d'urgence" qui coot"donne la lutte contt"e
le PKK. Un sous-lieutenant a été également tué lors de ces accrochages.

Par ailleurs, deux membres d'un groupe du PKK qui tentait de s'infiltrer
en Turquie en traversant la région ft.ontalière turco-irako-syrienne de Silopi
(province de Sirnak) ont été tués dans la nuit de mercredi à jeudi, selon le
commun iqIJé.

L' insw"t"ection du PKK dans l'est et le sl.td-estanatolien à majorité kl_trde
et les opérations de représailles de l'armée turque on fait quelque 7.000
mOt"ts (t"ebelles, civils, militait"es et policiet"s) en neuf ans.

KG/mt"/jcf

AFP 121751
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PKK: Number one in narcotics smuggling
Turkish Daily News

ANKARA- Sources close to Belgian Interpol, relying on
an Interpol report, stated .that the outlawed Kurdistan Wor-
kers' Party (PKK) was mentioned more freguently each day
for involvement in international heroin and cocaine smugg-
ling, the Anatolia news agency reported on Friday.

The report stated that about 25 tons of heroin per year is
smuggled into the Netherlands, Belgium and Germany, ad-
ding that only 5 or 10 percent of this amount is ever seized.
One hundred nineteen Xurds holding. Turkish passports ha-
ve been arrested since 1992 in western Europe, security of-
ficials said, adding that there was evidence that those arres-
ted worked for the PKK.

The Interpol report explains that the PKK was not only
involved in smuggling heroin and cocaine, but was also ex-
torting money fro~ Tur~sh busin.essme~ and companies in
western Euro~ countnes. Turkish busmesses have asked'
security offiCiais for protection. In Belgium, 10 PKK memo
bers were arrested for extortion. .

Interpol said that most of the money earned from the drug
trafficking was used to buy weapons, adding that the PKK

also invested money in other illegal activities.
Sources stated that the PKK partnered with Colombian

cocaine smugglers after' establishing Turkish companies in
former East bloc countries.

The cocaine was sent from Colombia to Baltic seaports in
Poland, and then transferred to Turkish licensed trucks in
the Czech and Slovak republics. These same trucks have al-
so delivered cocaine from Germany to other European co-
untries. The report points out that the PKK, with its establis-
hed companies in Europe, uses a route through the Balkans,
crossing Hungary and Bulgaria.

Interpolhas received evidence in recent months linking
the PKK and Colombian mafia in drug smuggling operati-
ons, stating that 93 ~rcent of the narcotics traffic was under
PKK control. OffiCiaIs stated that a huge amount of money,
earned from heroin smuggling, has been transferred from
Belgian banks to banks in Turl(ey.

Interpol reports indicated that more than 200 Turks were
arrested for heroin smuggling in European Community (EC)
countries, adding that most of them came from the Southe- .
astern area of Turkey.

No news of missing journalist
Turkish Daily News

ANKARA. Administrators of the
pro-Kurdish Özgür Gündem newspa-
per and Turkish human rights activists
are worried that one of the newspaper's
correspondents, reported missing nine
days ago, may have been kidnapped by
security forces and could be dead.

Aysel Malkaç disappeared last week
after walking out of the newspaper's
bureau in Istanbul and has not been he-
ard from since.

The newspaper's editor-in-chief,
GurbeteIli Ersöz, spoke to the deputy
governor of Istanbul, who rejects the
theory that Malkaç was detained by
plainclothes policemen, a theory repor-
ted in Gündem.

Meanwhile, the London-based orga-

• Friends fear Malkaç
may have been killed

nization, Amnesty International, and
the watchdog group, International
PEN, have shown interest in the issue
and have asked for information on
Malkaç's disappearance as well as the
killing of journalist Ferhat Tepe this
week. Tepe, a Bitlis correspondent for
the same newspaper, was abducted
earlier this' month and was found dead
in neighboring Elazll province. The
newspaper has said he was tortured. A
brief autopsy showed that he drowned.
Tepe's father, Ishak, claimed earlier
that after the abduction, the comman-
der of the armored division in Tatvan
çalled him and demanded one billion

liras. A statement issued on behalf of
the illegal Turkish-Ottoman Revenge
Regiment, an anti-Kurd extremist or-
ganization, claimed responsibility for
the abduction and demanded, in exc-
hange for Tepe's release, the release of
four French tourists held by Kurdish
separatists. The tourists have since be-
en freed. Locals believe the organizati-
on is nothing more than a smoke-scre-
en for local security forces, accused in
the .past of acting like death squads
using the cover of the Kurdish Hezbol-
lah organization.

Induding Tepe, a total of 14 pro-
Kurdish journahsts have been killed in
Turkey since a coalition led by the
True Path Party (DYP) took office af-
ter the October 1991 elections.
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A Kurdish buildingworker in 'Ankara
,~ ..

Onlydeath comesto
US inthis. country
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He backs the territorial integrity of this
country" "If my grandfather gave his life for
the land ofthis country in World War 1, it is
my natural right to live in this co~try. I like
Istanbul as much as I like Diyarbakir," he
says. .

"To me, violence,includingthat of the
state and of the PIQ(, cannot solve the prob-
lem. Ifthere is a democracy in this country,
the Kurdish problem should be solved wit-
hin the framework of democracy and with
peaceful methods."

What is his opinion for a solution to the
Kurdish issue? His answer is sharp, clear
and to the point. "The removal of human
rights violations," he says.

Tohini, "If the Turkish state takes conc-
rete 'steps, recognizes Kurdish cultural
rights, stops seeing every Kurd as a potenti--
al criminal, and ends military pressure to
solve the question, the problem will solve
itself." '

On the other hand, the problem is not just
anational and regional question, hè belie- '

, •ves,but to him, inTurkey, there is also the
problem of social class, 'the relationship
between the oppressed and the oppressor.
The Kurdish problem is just the reflection
of these problems.

"In Turkey, the problem is not only the
Kurdish problem. There has been a class
struggle in this country. There has been a
labor-capital contradiction in Turkey.
Maybe the Kurdish problem was just a ca-
mouflage. An attempt by the state to artifi-
cially cover up the economic crisis, the gro-

. wing gap between the upper and lower clas-
ses."

Neither the PKK, .nor the state, he is "in
between two lakes," as the Turkish saying

,goes. A Kurd living in Ankara ... He is just a
building worker, who is in no position to
have.a say in the matter. He expresses his
feelings through music and songs. "Only
death comes to us in this country," hè.sighs.
He can play the saz, guitar and keybàard,
but he especially lilces playing the guitar.

"At fIrSt," he says; "my Kurdish friends
found it strange. But, my understanding of •
music is universal, not national. "

'sure fI:omthe state .since the Kurdish nation
has been under pressure. "My grandfather
was under pressure 50 ye:u:sago. My uncle

, was under pressure 10 years ago. I am now
under pressure," he adds.' He is concerned
by the ever growing tendency to present
Kurds as the enemy and of the creation of .
animosity between the Kurds and the
Turks. .

"We are now faced with the ~ger of po-
larization withTurkish people with whom
we have been living shoulder to shoulder
with for years. There has been no problem
between Turks and Kurds in Turkey. We
have lived like brothers," he says.

"I have more Turkish friends in Ankara
than Kurdish. But now, ~ertain circles are
uncomfortable about this friendship 'and
try to obs,truct it with some artificial provo-
cations."

On the subject of the,PKK, he adamantly
says he does not approve of the organiiati-
on, but adds it did not just appear from now-
here, it was.formed as a reaction to an age-
long policy of oppression and pressure.

"The PKK has appealed as a result of vio-
lenceand pressure-politics from the Tur-
kish state. In this sense, it is a counter-mo-
vement. Why do most of the Kurdish peop-
le support the PKK? For years Kurdish pe-

, , ople could not speak their oWn language,
nor could they sing their Kurdish songs.
Their culture has been assimilated by the
official ideology of the Turkish state."

"Thousands of Kurdish people have been
tortured, thousands have been killed. The-
se are all answers to the question," he aqds.

He cannot understand how, on the one
hand, the Turkish state says it recognizes
the Kurdish reality, and on the other hand, it
forms "a nationalist army," as well as dep-
loying secuiity forces, including comman-
dos and special crack teams, to the Southe-
ast.

"In war, a bullet does not have an address
to go to," he says when we ask about PKK
attacks against civilian populations. "I do
not àpprove, of the PKK. I do not support
,the actions of the PKK1 but I do not,approve
of the actions of the state, ei~er."

By Emre Gökalp 'I

He is a workman. He is a Kurd arid
living in the capita} of a country
where the clashes between th'e
government troops and the mili-
tants of the Kurdistan Workers'

Party (PKK), who claim to represent the
struggle for the iildepeildènce Of the Kur-
dish people, are ongoing, where dozens of
people are killed every day, and where each
Kurd is regarded as a potential criminal or
worse, a terrorist.

But, he loves Istanbul as much as he likes
DiyarbakIr. He loves Turks as much as he
likes Kurds. He likes Turkish folk music as .
much as he likes Kurdish folk music. And~ '
he dislikes the PK.I{'s policy as muchas he ,
dislikes the poJity of the Turkishstate.

He, whose uncle had been killed by a "co-
unter-guerilla" in the Southeast, ,is a Kurd
who has strived to "live" in Ankara for the
past ten years. More to the point, he was
forced to leave theSoutheast for work; A
Kurd who will be married to a Turk~sh girl
soon. A Kurd, who no matter how pessi-
mistic ordepressed he is,alwaystries to lo-
ok to the future with optimism, and never
loses his dream of a calm and peaceful Tur-
key. ,,'

We use the term Kurd, becausehe may
see himself as just an ordinary person, or
may have nothing to do with any illegal ac-
tivity whatsoever, he is still a Kurd, and one
who is living in a metropolis and who does
not like his Kurdish '

building-worker identity highlighted, .
and objects to being identified.

"If I am killed, no one will ask the reason
behind my death. Why? Because I am a
Kurd. I am a p.otential criminal and terro-
rist," he says.

"Unfortunately," he adds "we are now re-
garded as the enemy of the Turkish nation.
The state and its ideological apparatus, inc-
luding the colored press and TV stations,
try to label us as potential enemies."

He says he is not the only one under pres-

44



REVUE DE PRESSE, PRESS REVIEW,BERHEVOKA ÇAPÊ,RlVISTA STAMPA,DENTRO DE LA PRENSA,E.\SIN ÖZETi

.IS AUGUST 1993 TURKISH DAILY NEWS ON SUNDAY

Ahmet Cem Ersever.'
PKK finished if
contained in Botan
\~~;.;,If the,PKK is contained in the

;;i~:i;. area it calls Botan and
segments of the area are cut
off from one another, then,
despite their freedom of
action behind the lines and
support from abroad, internal
degeneration and conflict will
surely occur in those
contained areas.

O Here are the methods to fight
the PKK: An organization of
professionals must be set up,
an organization which is able
to deal with terrorism, which
enjoys requisite legal powers,
and which has authority to .
conduct operations and engag
in intelligence work internally
and internationally.
Furthermore, 1t must be able to
drag before the judge those
chiefs who manipulate and
order terrorists from abroad.
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activity against the, Turkish state which has only a
superficial sovereignty over the area. Up until 1989, it tried
to "free" the region from the state at whatever cost. The
importance of the region stems from its proximity to
northern Iraq and northwest Iran as well as its convenience
for terrorist activity.Passage to northern Iraq and Iran is
very easy from there. Exactly because the border is long
and thus hard to control. Besides, the connivance of those
two .countries at the settlement and training of PKK .
militants in their te rri tory 'supplies the PKK with an.

By Hayri Birler

The TON previously published an interview wit..l}
Ahmet Cem Ersever, a former major who
tendered his resignation while serving as
commander of the Gendarmerie Intelligence

Unit Command owing to his dissatisfaction with the way
the Turkish Army's fight against the PKK was being
fought. The interview contained his idiosyncratic views on
the organization and- its ties with foreign powers. Now
Ersever offers his opinions as to how the war against the
PKK must be fought.

If it were not for the locals' support for the PKK~
things wouldn't surely be as they are now. How much
backing does the PKK enjoy in areas where it is active?

"In such provinces as Gaziantep, Kahramanmara~,
Adlyarnan, Malatya, Elazlg, and ~anhurfa where Kurds are
the majority, even Kurdish-speaking locals are part of the
Turkish national identity thanks to the fact that they have
gone through a cultural, political, social, and economic

.transformation. So therefore a solution is in the offingin
such areas. It would be too much to say that even a potential
threat of Kurdish secessionism exists there. As long as the
locals there do not feel forsaken by the state, they will not
follow adventurist Kurdish policies. Only faced with
inconsistent state conduct, they will bow before terrorist
activity and might even help it strengthen and spread. In
that case, those that resist it against all odds will have to
leave the region for good."

How do you assess the situation in the East?
"In Tunceli, Erzincan,Erzurum, Kars" and Ago the

picture is a complicated one. Potential Kurdishseparatism
is not that strong, but it is also true that the total eradication
of the traces of past uprisings has not been possible. If the
.state influence in such provincesis kept intact, the PKK
threat is not 'such a big deal. But as PKK terrorist activity is
strong, the danger posed by Kurdish secessionism grows. If
we considerprovinces further s.outh in the region, we fmd
that in Bingöl, Mu~, Bitlis, Van, and Diyarbakir the threat
of Kurdish nationalism is strong and subject to foreign
influence. In case these provinces are kept under strict
control, very good, no problem. They will adapt themselves
to be part and parcel of our national identity -- though
belatedly and in a difficult way. The solution of the problem
is possible with short-term military measures and long'~
term economic,social, and cultural measures."

Would you say the same of five provinces within the
triangle formed by Syria, Iraq, and Iran?

"No. The sovereigntyof the Turkish state over the last 70
years in Siirt, Batman, ~lrnak, Mardin, and Hakkari has.
only been a superficial formality. Nothing like a common
culture, common political and' social goals, nor economic
coordination is possible there. The locals there are under
foreign influence and seem to have opted for a separatist
solution" which has been supported by the example of
(northern Iraqi Kurdish leader Masoud) Barzani's
nationalist struggle. Purging the locals of Kurdish
nationalism andtheir subsequent inClusion as part of the
Turkish identity is no easy feat to accomplish. Yet is it not
impossible. If a decent way of life is offered to these people
who are likely to reach a dead end in case PKK terrorism is
eliminated, it will be possible in the long run to suppress
secessionist thought in these provinces."

The area has been hard hitby PKK terrorism. Taking
this into account, along ,what lines would you suggest . '
the fight against the PKK should be fought? ,

."The PKK has named the region comprising ~lrnak,
Hakkari, Siirt; Mardin, Bitlis, and Van the "State of Botan"
and made it into the focal base of separatist guerrilla

exceiIent opporlÙnity. Despite all that, AbduiIah Öcalan
keeps saying that the moment their secessionist activity is
contained in Botan, the PKK had better surrender en masse.'
Exactly because under such a condition, PKK activity will
have been contained in a small,area and will be branded a
"mere local" struggle. If the PKK is contained in the area
that it calls Botan and segments of the area are cut off,from
one another, then, despite their freedom of action, behind
the lines and support from abroad, internal degeneration
and conflict will surely occur in those contained areas.
Guerrillas in Palestine, El Salvador,Bolivia and Peru and '
northern Iraqi Kurds failed because their activities were
contained in certain regions. The PKK became aware of
this in 1990 and gave up on the idea of "liberating" Botan,
.apparently thinking that such a policy was irrational arid
posed a great danger to the future of the organization', They
realized that it would have been a tactical mistake which
would have had terrible consequences had it not been-given '
up." ' , '

But then how to contain the PKK in Botan?
"Since the PKK bases its existence on the survival of the

region it calls "Botan" and thinks that its survival is possible
only if terrorist activity is rampant throughout the length
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in other states might prove impossible, let alone in Botan.
In order to make better use of them, security forces have to
get rid of PKK activity in Serh~t, Dersim, Southwest, and
GAP states. This could be possIble throug~ I~al .support.
When these regions are won over to the state s sIde, It ~11I ~
possible to come up with an 'antidote' to seceSSIOnIst
violence.

Apart from its militants in the mountains, what
support can the PKK count on in ~he reg~on?

"To give a satisfactory answer to thISquestIon, one has to

"T, he strategy to be urgently
adopted against the PKKis this:
Since armed conflict strengthens
Kurdish nationalism, it must be
annihilated. Since organized
groups of militants engage in
armed conflict, they must be
denied the chance to organize.
Since (PKKleader) Abdullah 'Apo'
Öca/an keeps the organization
alive, he must be done in."

make a detailed examination of the area consisting of the
provinces of Gaziantep, Kahramanmara~, Adlyaman,
Malatya, and ~anhurfa, where the PKK has proven most
intransigent, unwilling to bend before security forces. As in
other areas in the region, security forces have failed to curb
terrorist activity in these provinces. Mount Nurha1c and
Mount Engizak are PKK strongholds in their self-declared
Southwest state. If their bases hidden away in those
mountains are wiped off the map, the local population will
extend its heartfelt support to the state. That way,
Gaziantep and Kahramanmaras will have been saved from
the terrorist threat, the organization will have lost its ability
to recruit new members from among the locals, and the
contact between the urban and rural cadres of the PKK will
have been disrupted. In this region where the Kurdish
secessionist movement is relatively weak, it is possible to
initiate a strong anti-separatist movement and propagate it

both in the international arena and inside the country.
The PKK has started an operation from its northern states

to besiege the provinces in the so-called 'in-between'
regions. Forced shutter chl6ures, hunger strikes, ambushes,
arson attacks have become common recently. If such
tactics are spread to Southwest as well, the 'in-between'
area will fall. .

Then that will mean the whole regiori has become a
bigger Botan, the whole Southeast. If this comes off,
security forces deployed in the region will have to merely
protect their official residences, barracks, other official
buildings perhaps. The Southeast will be PKK property if
this region is lost."

What, then, can be done to save the "in-between"
region from possible PKK rule?

"The region must be kept alive until Botan is crippled.
This can be done by wiping out terrorists up north and in the
Southwest state. Thus will the PKK have been contained in
Bolan and its activity in Mardin, Siirt, ~lfI1ak, and Hakkari
curbed. To keep the 'in-between' region under control,
tacticalsuperiority both in cities and rural areas is
compulsory. To effect.tactical superiority in ruraI areas, the
annihilation of PKK groups is an absolute necessity. To
effect such superiority in city centers, preventing the PKK's
from front-line action is a must.This can be done through
efficient intelligence work, sound interrogations and
operations. Another thing ~at must be taken into account.
PKK leader Abdullah Ocalan's importance for the
organization is gradually increasing. If Apo loses his
footing, this will mean the end of the PKK as well, given the
current conflict between the PKK and the Kurdish
bourgeoise. "

'\':,~:\,..1\:~:f'i.r.tft~'~~lfl~.çg!J~lJtf>,.}ll.
.,' ",.the'areal! calls.Botall'aIJi:J\)',

',segments o(thearea' àre};
cut off (romone.another,'

then, .despite'tlJ,eir. fr~e.dQft!;:'
of action behind the lines,)
ancl,supportl(f!J!,~br9~fl': '

.l~!fl;~~~~~:F~:
in those cOrJtaine.cJ.~,"e.',~:.:;}:'ttt:,':;.. {;\',i:. 'i;', f.

"The solution of the problem in
16 provinçesjn the East and
Southeast IS possible. But the
sovereignty of the Turkish state
over the last 70 years in Siirt,
Batman, $trnak, Mardin, and ..
Hakkari has only been a superfIcIal
formality. Purging the locals of
Kurdish nationalism and then
instilling a sense of Turk;s~ ;d~ntity
is !JO easy feat to accomplIsh.

and breadth of the Southeast, countermeasures to be taken
against the PKK must surely ta~e this fact into ~c~oun~.

First, let's consider PKK desIgns on the admInIstratIve
structure of the region. Gaziantep, Kahrama~~ara~,
Adlyaman Malatya, ElaZlg, and ~anhurfa are wllhln the
areas that the PKK calls the states of '~outheast and G~P.'
Through efficient action, PKK t~rrorlsm co.uld be pu: an
end to in these 'states.' This is not dlfficul~ and.ls a necessl~.

It is also possible to wipe out terrorism In Kars, ;\gn,
Erzurum, Erzincan, and Tunceli, provinces included ln the
self-styled PKK states, Serhat and, Dersim. ~n en~ to
terrorist activity there may necessItate more intensIve,
coordinated, efficient state action, th,ough.

Then there are provinces stuck In between, such as
DiyarbakIr, Bingöl, Mu~, Bitlis, and Van. The PKK prefers
to call them such names as Amed, Middle, and Garzan
states. If proper action is taken against the Serha~ and
Dersim states in the north and the Southwest and GAP m the
west the PKK could be weakened in the said 'in-betwe~n'
state's. To suppress. PKK activity in Botan, those '10-
between' regions are of crucia,l importa!lce. ~ey serve. as
bases for security forces. If therr controlls lost, mterventton
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A fight has been fought against the PKK for so many
years. How come that the things have assumed such
proportions? .

"To me, it would be very wrong to assess the fight against
the PKK as one that has always followed the same lines. In
my opinion, until 1986, the struggle was carried ~ut along
rationallines. But from that date on, the whole thmg went
off track, all of a sudden, in an incomprehensible way, too."

What do you mean by "in an incomprehensible
way"? '

"If I elaborate on that particular word, I might be dragged
before the judge. Yet let me tell you this. Let me tell you
what's bound to happen if they keep' on offering the classic
remedy. Half of the population in Çukurova is Kurdish.
That is, Çukurova is some sort of a Kurdish state. There are
2 million to 3 million Kurds in Istanbul. To the PKK, that
means a war zone worth five to six states. 500,000 to
600,000 Kurds live in izmir. There are considerable
numbers of Kurds in Konya. Along the Aegean and
Mediterranean coasts where construction is big business,
there are great numbers of Kurds working on a temporary
basis. That is, the sphere of PKK influence may grow
bigger in case the campaign against the PKK fails further."

Faced with such realities, what line of urgent action
should be adopted against the PKK?

"The cure is hidden somewhere inside the disease. Since
armed conflict strengthens Kurdish nationalism, it must be
armihilated. Since organized groups of militants engage in

anucd conflict, they must be deprived of the chance to
organlzc.

Since Abdullah Öcalan keeps the organization alive, he
must be done in. Here arc the means wherehy to fight
against the PKK: An organization of professionals must be
set up, an organization able to deal with terrorist activity
and enjoying requisite legal powers. This organization
must be entrusted with authority to conduct operations and
engage in intelligence work both within and without the
country. Furthennore, it must be able to drag before the
judge chiefs who manipulate and order terrorists from
abroad." .

What medium- and long-term solutions would you
suggest,against PKK terrorism?

"Since t~e PKK feeds on foreign support through
ft..bdullah Ocalan, these channels of support must be
blocked up and their cooperation sabotaged. Since the PKK
enjoys the backing of certain European states, the stance of
such countries must be opposed, defeated if possible. Since
the PKK sees villagers, unemployed masses in cities, and
students as potential recruits, these people should be
protected, channeled into other pursuits. Since certain
circles abuse a certain portion of the masses to further their
political interests, they must be stopped.

Since the Easteill and Southeastern regions have failed to
become an integral part of Turkish economy, this must
urgently be done. These regions must be part of the national
culture. Since in these regions the administrative, judicial,
and security apparatuses are mere fonnalities, the state
must be made the sole sovereign power in the area."

Neuf ans de rébellion
Jjgguie: plus de 80 morts en deux jours

Au moins neuf personnes ont été
tuées et une vin,gtaine d'autres bles-
sées lors d'une mtervention des for-
ces de l'ordre turques hier à Digor,
province de Kars frontalière avec
l'Arménie, contre une foule qui «ten-
tait de {>rocéderà une manifestation
séparatiste illégale», a rapporté
l'agence turque Anatolie. Ce bilan
porte à près de 80 le nombre de
morts depuis quarante-huit heures
lors d'operations de l'armée tur9-ue
contre des militants du PKK et d at-
taques punitives de rebelles kurdes.

Les incidents ont éclaté lorsque
les forces de l'ordre turques ont or-
donné aux «membres» du Parti des
travailleurs du Kurdistan (PKK),
qui tentaient de manifester à Digor,
de se disperser. Neuf manifestants
ont été tués et 22 autres blessés
lorsque les forces de sécurité turques
ont «riposté» contre des «coups de
feu tires depuis la foule» bloquée à
l'entrée de Digor, selon la même
source. Cinquante personnes ont été
placées en garde à vue et un couvre-
feu a été décreté à Digor.

Ces incidents se sont produits à la
veille du ge anniversaire de la rébel-

lion armée du PKK contre le pouvoir
central d'Ankara, dans le sud-est
anatolien} déclenchée par une atta-
que rebel e contre deux postes de la
gendarmerie turque dans cette ré-
gion le 15 août 1984. Une guerre qui
a déjà fait au moins 6500 morts.

Le premier ministre Tansu Ciller
a récemment annoncé la création
d'une force spéciale de 5000 hommes
pour lutter contre les «terroristes sé-

paratistes», terminologie officielle
pour dési~er les militants armés du
PKK, qUI opèrent notamment dans
le sud-est anatolien frontalier avec
l'Iran, l'Irak et la Syrie.

Les défenseurs des droits de
l'homme estiment que cette mesure
risque «d'envenimer la situation et
d'accroître la tension» entre la popu-
lation à m8jorité kurde de cette ré-
gion et les forces de l'ordre turques,
qui. comprennent déjà des unités
spéciales semblables à celles de la
nouvelle force. - (ats-afp-LMil)
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TURQUIE~~~~~~~~~~~~~~L.O.~.E.~.A.T.~~~.O.G.R~~~15aOQtl993

10 ans de rébellion kurde
La rébellion kurde de Turquie entre au-

jourd'hui dans sa dixième année, mais
Ankara semblé convaincu de pouvoir
mettre un terme par des moyens mili-

taires à une guerre qui a déjà fait au moins
6.500 morts depuis l'attaque d'un poste de
gendarmerie le 15 aout 1984.

La guerilla a connu cet été un regain de
publicité quand le Parti des Travailleurs du
Kurdistan (PKK)a lancé une série d'attaques
à l'explosif contre des sites touristiques en
Turquie, blessant une vingtaine de touristes
étrangers. Ces attentats ont entrainé près
de 75.000 annulations de résérvations dont
~O.OOOde la part d'Allemagne. Il a égale-
m~nt enlevé.six t~uristes étrangers: 4 Fran-
,Ç8IS, un Britannique et une Australienne,
e~lachés sains et saufs fln début de
semaine.

Le Premier ministre Tansu Ciller a
téoemment annoncé la création d'une force
spéciale de 5.000 hommes pour lutter
c~tre les "terroristes séparatistes., termi-
n~logie officielle pour désigner les militants
armés du PKK qui opèrent notamment dans
fe~sud-est anàtolien frontalier avec l'Iran,
11r.ak et la Syrie, autres pays où vivent des
Kurdes.

Les défenseurs des droits de ; homme
en Turquie estiment pour leur part que cette
mesure risque .d'envenimer la situation et
d'a~c~oÎtre la tension. entre la population à
ma~rlté kurde de cette région et les forces
de l'ordre turques qui comprennent déjà
des unités spéciales semblables à celles de
la nouvelle force.

En accédant au pouvoir, à la tête de la
~~alition gouvernementale droite-gauche fin
JUin pour remplacer Suleyman Demirel
devp.nu chef de l'Etat, Mme Ciller avait

Ankara semble
convaincu de pouvoir

mettre un terme par des
moyens militaires à une
guerre qui a déjà fait au

moins 6.500 morts
annoncé son intention de règler par des
m~sures dém?cra!iques le problème de ce
qu elle l!.ppelal! le s.ud-est. sans prononcer
le mot ~urde. Ma~s elle ~nnonçait égaIe-
ment le total soutien politique à l'armée
pour anéantir le PKK•.

Manque de confiance dans
l'Etat

L'a~mée et la police spéciale, dont les
effectifs sont au nombre de 150.000

~...'.;c '9 personnes ont ét6 tuas et 22
blessé.. selon un premier bilan

lorsque lea forèea de l'ordre turquee
aontintervenuee hier' Digor. province
de Ka.... frontalière avec l'Arménie.
contre une foule qui "tel1tait de pr0-
céder. une manifestation s6paratiate
lfJégal.", a rapporté ••agence turqUe

,.,Anatolie. ' "

hommes dans la région contre des maqui-
sards ~u PKK év~lués à plus de 10.000,
poursUivent depUis plus d'un mois leurs
opérations aéro-terrestres de ratissage de
la frontière arménienne (à l'est) à celle
syrienne (au sud) en passant par les fron-
tières iranienne et irakienne, d'où s'infiltre-
raient le plus, selon Ankara. les rebelles
kurdes basés dans les pays voisins.

Près de 400.000 personnes de la région
apporteraient un soutien logistique direct au
PKK, selon un récent rapport de l'état-major
turc.

Les Kurdes orit déclaré lors d'une
tournée fin juillet du Premier ministre dans
le sud-est, .n'avoir plus de confiance en
l'Etat représenté dans la région uniquement
par les militaires •.

Des élus locaux, eux aussi, se sont
plaints de ~e manque de confiance, affir-
mant !=lueni des mesures économiques ni la
création de nouveaux emplois dans la
région •ne pourraient contribuer à la solu-
tion du problème. si l'on ne donne pas aux
Kurdes.les mêmes droits que dans le reste
du pays.

Des sociologues craignent que le conflit
ne transforme les combats locaux entre sol-
dats et guerilleros en haine entre Turcs et
K~rdes à I.'é.chelon national, l'armée rapa-
triant quotidiennement des dépouilles mor-
telles de jeunes soldats depois le sud-est
vers leur ville natale.

Après une trève unilatérale déclarée par
le chef de la rébellion armée kurde Abdullah
Ocalan de mi-mars au début juin -non
r~connue par l'armée-, la violence sépara-
tiste. et le.sopérations de l'armée turque ont
repns, faisant en moyenne plus d',une cen-
taine de morts par semaine.

ECF0020 4 F 0239 IRK /AFP-RB47
Energie

Les Kurdes achètent en dollars du pétt~ole au gouvernement irakien

SOULEIMANIEH (Irak), 15 aont (AFP) - Le kurdistan irakien contrOlé par
l'opposition kurde achète en dolllars depuis une sellaine du pétrole au
gouvernement irakien, a-t-on appris dimanche auprès des responsables kurdes.

Un contrat prévoyant notamment l'achat de 40 millions de litres de fioul a
été signé avec la co.pagnie Sadira qui représente le gouvernement, a indiqué
Ke.al Aziz, responsable pour Souleimanieh de l'une des deux principales
formations kurdes, l'Union Patriotique du Kurdistan de Jalal Talabani.

Le gouvernellent irakien a fait son offre aux kurdes après avoir suspendu
en juillet dernier ses négociations avec l'ONU pour une reprise limitée de ses
exportations de pétrole, ont indiqué à l'AFP deux hOllllesd'affaires kurdes qui
ont négocié le contrat, Abubekir Abdurrahllan et Khayrullah Saleh.

Quelque huit millions de litres d'essence ont déjà été acheminés de la
région pétolière 'de Kirkouk, contrOlée par le gouvernement, aux zones kurdes,
ont-ils ajouté, sans vouloir préciser co.bien le pétrole est payé.

M. Aziz s'est déclaré de son cOté "satisfait" du contrat, qu'il considère
COllileune "possibilité de t~ègler le problème du fioul pour l'hiver".

Le régime irakien illpose depuis octobre 1991 un blocus aux régions kurdes
qui échappent à son contrOle, les privant nota ••• ent des produits pétroliers.

lS-lIch/nas/ros
AFP 151315 AOU 93
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MIDI LIBRE-15 août 1993

Les armes du peuple kurde
par Yves CUAU

voir central vont régulièrement
s'allier avec le diable, c'est-à-
dire avec les plus mortels en-
nemis de l'Etat dans lequel ils
sont installés. Ils' feront, à
chaque fois, les frais de la ré-
conciliation ou du cessez-le-
feu entre les belligérants.

Ainsi, en 1975, lorsque Sad-
dam Hussein et le Shah finis-
sant par signer "accord d'Al-
ger. Ce dernier donne entière
satisfaction à Téhéran sur le
problème de la souveraineté
dans les eaux du Chatt al-
Arab. Mais en contrepartie, le
régime impérial abandonne du
jour au lendemain les troupes
du légendaire Mustapha Bar-
zani, qui menaient depuis plu-
sieurs années la vie très dure
aux forces irakiennes. Du jour
au lendemain, la «piste Bar-
zani »; qui permettait le ravi-
taillement des peshmergas,
est fermée. La résistance s'ef-
fondre. Le Shah, en fait, n'est
pas mécontent, après s'être
servi d'eux, de briser la puis-'
sance de ces Kurdes qui com-
mençaient à représenter un
véritable Etat dans l'Etat
Mustapha Barzani mourra en
exil.

• Tout est bien qUi finit bien.
La libération des otages fran-
çais et étrangers, enlevés au
Kurdistan turc par les rebelles
du PKK, étàit plus une opéra-
tion publicitaire qu'une action
terroriste. Il ne faut cependant
se faire aucune iIIusiolisur la
gravité du problème qui vient
d'être mis une fois de plus en
pleine lumière;, ,

Les Kurdes ne sont pas de
petits' saints, contrairement à
une idée un peu trop facile-'
ment admise en Occident et
dont l'épouse de FranÇois Mit-
terrand, par exemple, s'est
parfois faite le chantre. Leur
responsabilité est écrasante
dans l'effroyable génocide
dont furent victimes les Armé-
niens~Ce sont leurs tribus qui
ontpillé, massacré leslameli-
tables , convois' ,obligés p~r
l'armée turque ä quitter leur-s '
villes et leurs villages. ' '" '

En, Irak, Saddam' Hussein
'les, a longtemps autorisés ,à
venir se servir dans'Ies'villa~
geschrétiens du nord, au
point que' beaucoup, de tribus
avaient renoncé, à cultiver
leurs champs ou leurs vero,
gers.1l était beauèoup plus fa~
cile de pratiquer la vieillemé-
thode" de' la, razzia ' au
lendemain des récoltes ou
des cueillettes. Les,',Kurdes,
enfin, 'incarnent toujQurs, un
monde ,féodal, diviséentrè
des clans qui se ha'issent et

'dont les chefs règlent, 'des
comptes ancestraUx; ,

• Sort tragIque
Il n'en demeure pas moins
que leur sort est l'ün des piUs
tragiques de l'histoire contem-
poraine;lIs sont aujolird.'hui
plus de vingt millions a~cœur
du Moyen-Onent Malgré tou.-
tes leurs divisions, ils sont les
héritiers d'une, histoire' glo-
rieuse, pa~elit la 'même ,lan-
guee~ sont presque toüssun-
nites. Ils,ont au moins autant
de titres à revendiquer un Ètat,
que les Palestiniens,.' Mais ils
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sont, éclatés entre cinq Etats
et condamnés à rester un
peupl,esans terre. Ils sont
pourtant dix millions en Tur-
quie, six millions en Iran, trois
millions en Irak, 800.000 en
Syrie' et 350.000 dans l'an-
cienne,Union soviétique.

Leur destin a hésité au XXe
siècle. Au lendemain de l'ef-
tondrement de l'empire otto-
man, en aoOt 1920, le traité de
Sèvres signé par l,es Alliés
avec;.lanouvelle Turquie pré-
voit la création d'un Etat ar-
ménien et l'autonomie pour
les Kurdes. Mais trois années
plus tard, le traité de Lau-'
santle abroge celui de Sèvres.
Pourquoi? Les vainqueurs de
la Grande Guerre ont tout sim-
plement décidé de se rappro-
cher de la Turquie nouvelle
cfAtatui'kqui peUt représenter
I,.In,a.llié,utile. face à l'URSS
menàçante. Et les' énormes
'découvertes de pétrole au
Moyen"Orient ont conduit les
vainqueurs de la Première
Guerre mondiale à sacrifier
lesJntérêts du peuple Kurde à
I.eurs.égoïsmes nationaux.

IEternels rebelles
En Irak, les gisements d'or
noir les plus riches se trou- .Imprudence
vent dinsla région de Mos-
soul; en zoné de, peuplement Même scénario en novembre
kUrde. Il ~st plus facile d~ né- 1988, au lendemain du ces-
gocieravec,les autorités de sez-Ie-feu sur le Chatt al-Arab
E5agdad,squs protectorat bri- entre l'Iran et l'Irak. Les Kur-
tannique, qu'avec un éventuel des ,ont choisi l'occasion de
gpUvernement ~urde, dont la cette guerre pour se soulever,
souveraineté risquerait d'être une fois de plus, contre Sad-

'chatouilleuse. Et le Shah dam Hussein. Forts du sou-,
d'Irann'eritend pàs voir écla- tien de Téhéran~ ils ont com-
lerson' efTIpireet perdre line mis l'imprudence de quitter
région hautement stratégique. leurs zones refuges de la
Les,,' Kurdes, malgré, leurs montagne pour lancer des
grandes espérances de 1920 opérations offensives en
et'!a, force de leur sentiment plaine.
cl'appar:teniràune même Saddam va se retourner
èOnii'nùnaut~i resteront divi-oontre eux avec toute la puis-
~és.ehtre leLirscinq pays de 'sance de son armée, de re-
Melle,'tour du 'front iranien, pour les
."Cetteslt"uation va trop sou- , attaquer avec son aviation,
Yent les conduire à une politi- ses blindés, ses armes chimi-
que'quiserévèlera suicidaire. ques aussi, comme dans la
Çes éternels rebelles au pou- ville martyre d'Halabja.

Les Kurdes commettront la
même imprudence au cours
de la guerre du Golfe en se
soulevant une fois de plus.
Dès la fin des hostilités, Sad-
dam se retournera contre eux,
et il faudra que les Nations
unies décident de lancer
l'opération Provide Comfort
pour sauver du massacre et
de la famine des centaines de
milliers de réfugiés dans les
ultimes sanctuaires de la
montagne. Les Kurdes ira-
kiens vivent aujourd'hui sous
un parapluie onusien précaire.

Quant à la Turquie, il n'est
pas question pour elle de re-
noncer à une partie impor-
tante de son territoire et au
cinquième de sa population.
Elle mène donc une lutte quo-
tidienne contre ces rebelles
du PKK.

IPropagande
l'énorme majorité des Turcs
installés en Europe occiden-
tale sont en fait des Kurdes,
chassés par la misère et la ré-
pression. Ils sont plus de
400.000 ,en Allemagne, pllis
de 40.000 en France.

Les Palestiniens, qui sont'
beaucoup moins nombreux,
ont jadis réussi à médiatiser
leur cause à coup de détour-
nements d'avions et d'actions
terroristes. Il est probable que
l'enlèvement de touristes oc-
cidentaux. malgré son heu-
reuse issue, annonce un
changement de stratégie chez
les Kurdes. dont la lutte risque
de déborder bientôt le cadre
de la Truquie, de l'Irak ou dÈr
l'Iran. '

On peut. con~tater ~,
jourd'hui que dans la plupà~
des mouvements kurdes, et
malgré toutes leurs division$,
la référence à la stratégie des
Palestiniens est devenue per,
manente. On \connait les ré~
sultats de cette dernière, '
avant que Vasser Arafat ne
soit décidé à choisir une stra-"
tégi~politique.
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wala calkowlcle legalnej prokur-
dyjskiej Partll Demokratyeznej
(jej deputowani zasiadajll w par-
lamencie tureckirn) ulotkl I plaka-
ty z haslami "Demokraeja prze-
ciwko wojnle" I ..Pok6j natych-
mi ast" , •

Bojownik z Kurollstanu irackiego

Ale w my$1 oflcjalnej doktryny
wszyscy obywatele Turcji sit Tur-
kam!. Kurdyjskie miasta I wioski
nOSZIltureckie nazwy.

Na terenle Turejl pa rtyzan ci
ukrywajll sie wysoko w g6raeh.
",Nas;ze zlemie ~olonl! leq po-
wyteJ tnec:h &)'sieer metr6w - tar-
tuje,ieden z partyzant6w. - Ale I
tait panujemy tylko na ziem!. Niebo
nalety do armii tureckiej".

Zamieszkana przez Kurd6w
wschodnia Turcja to region naj-
bledniejszy i najbardzlej zacota-
ny. Choc! nledawno pani premier
Tansu Ciller przedstawlla pro-
gram refonn ekonomicznych,
kt6re mialyby rozwiaza~ problem
kurdyjski, armla woU Jak dotych-
czas l'Ozwlazania radykalne.

Tylko od ubleglego czwartku w
starciach miedZY wojsk1em a party-
zantamÏ IIlnelo 80 os6b. Represje
popychajll coraz wiecej chialaczy
kurdyjskieh do wstepowanla w sze-
reg! radykalnej PKK. W~r6d Trur-
dyjskJej inteligencjl odzywajll sie
glosy wzywajace do zawleszenla
broni. Ich apele traflajll jednak w
pr6tnie. Tut przed dzlewill~ rocz-
nicll wybuchu powstania kurdyj-
skiego turecka policia skonflsko-

Kurdowie chcteU uderzyé w turec-
~ Nrystyke, przyspanaJltClI ADkane
sporych dochod6w, a 1akte zwr6clé
uwage ~ata na swojll walke. Ale po
ostatnlch atakach PKK w oplnii mi~
dzyuarodow~ Kurdowie ralstnlellj.
ko terroryki. Doktryna bez-
wzglednego terroru, gloszona I pra-
Irtykowana przez partie Ocalana,
'spotYka sie te-tZ potepienlem Ich to-
dak6w :tY.illcychna BIlskim Wscho-
dzIe I na em!gracjl. Iracldm Kurdom
udalosiewyrw~ kawalekzlem!spod
panowania Saddarna Husajna I
utwo~ paflstewko (przez nikogo
ot1cjalnie nie uznawane I blokowane
przez wojska Irackie). Jedynym dia
nlch oknem na &wlatjest Turcja. Nic
dzIwneflo wlec. te oddzlaly PIŒ usi-
h.Q~ce tworz~ bazy wypadowe i
kryj6wld w lracldm Kurd.ystan.le nie
~ przez tamtejszych Kurd6w mile
wldzlane. 1Ym bardziej te kigajac
partyzaßt6w, tureclde lotnictwo %wy-
kle bombarduie cywihul wiosld w
lracldm Kurdystanie.

Historia Kurd6w, n~wiekszego
narodu bel panstwa (25 mln
Kurd6w tyje w TurrJI, Iraku. Ira-
nie. SyrU i Zakaulwiu), to dzleje
POWltaA, pacyf1karJlI deportarJl.

W Turcjl mieszka ok. 10 min
Kurd6w i stanowi, niemai jedn~
plllbt og6lu ludno$ei tego kraju.

Od tej pory po obu stronach zg1n.
elo 6,.5 tyslilca os6b. Oflcjalne !ta-
tystyki nie m6wlll jednak, lIu bylo
w~r6d nlch Turk6w, a lIu Kurd6w,
lIu tolnleny, tandarm6w I party-
zant6w, a l1u zwyklych cywil6w. Do
llczby tej nie wh,cza sie tet 2,5 tys.
tureckich Kurd6w, zastrzelonych
jesienill ubleglego roku w irackim
KLirdystanie,' gdzie pr6bowali sie
ehl'Oni~ przed armill tureck4.

We wsehodniej Turcjl od lat
obowillZuie stan wyjlltkOWY. Po
kr6tkim zawleszenlu broni na po-
cUltku tego roku, przyw6dea PKK
Abdullah Ocalan, zwany Apo,
oglosll w maju "wojne totalo,"
przeelwko Turcji zar6wno w kraju,
Jak Iza granlcll.

W maju Kurdowle jednoczdnie
zaatakowall tureckle plac6wkl dy.
plomatyczne w pleclu krajach Eu-
ropy. Uzbrojenl w lomy rozbljall
wystawy turecklch blur turystycz-
nyeh I wyposatenle' bank6w.

Na turecldm wybrzetu ("turysty-
cznym zagleblu'') wybuchly podio-
tone przez Kurd6w bomby. Na
wschodzle kraju partyzancl por-
wall sz~c1u zagranlcznych tu-
ryst6w (nledawno wyp~cl1i ich ca.
lych I zdrowych). Wczoraj jednak
porwall kolejn, tr6jke - dw6ch
Nlemc6w I Nowozelandczyka.

Mija dziewi~ lat ad dnia, w kt6rym tureccy Kurdowie rozpocz~1ipartyzancq wojn~ 0 utworzenie
niepodleglego Kurdystanu - pisze z Ankary specjalna wystanniczka "Gazety" Maria .WlERNIKOWSKA

powstancy
czy terrorysci
(P) Myâllwce I hellkoptery armll turecklej przez caIy dzlen
nJ8ko krl\i.l\ nad Diyarbakir, atollcl\ turecklego Kurdystanu.
W Wol8ku I pollc)1 w calym kr8)u ogfoszono alarm. R6wno
dzlewl4t~ lat temu mark818towaka Partla Pracy Kurdystanu
(PKK) rozpoczQhI wo).,., 0 utworzenle nlepodlegtego par\8twa
kurdY)8k1ego.
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International Herald Tribune -August 16,1993

Le Quotidien de la Réunion -16 août 1993

TURQUIE

Les Kurdes à la recherche
d'un nouveau cessez.le.feu

Turkish Kurds Said to Bolfi 3 Tourists
.DUSSELDORr(AFP) - Kurdish rebels abducted two Germans and

. a New Zealander ineastern Turkey on Sunday, the Kurd-Ha press agency
said here, reporting thé third abduction of foreign tourists in two months.

. The agency, which isclose to separatist rebels of Kurdistan Workers
Party, identified those held as Albrecht Christoph Lehman and Henry
Butler of Germany and Paul Thompson of New Zealand.
• They were seized for traveling without permits issued by the rebels,
Kurd-Ha said~ All were in good health and were being "treated like .
guests," it added. There was no immediate confirmation of the abduction
from the Turkish authorities. Last week the rebels released four French-
men, a Briton and an Australian woman abducted last month in two
separate incidents near Tatvan, in eastern Turkey.

la majcirjt~ des notables
kurdes de Diyarbakir estiment
qu'un nouveau cessez-le-feu
pourrait entrer en vigueur. dans
deux mois dans le sud-est anato-
lien à majorité kurdè, principal
théâtre de la rébellion armée
kurde depuis neuf ans.

les présidents locaux du bar-
reau, de l'Ordre des médecins,

:de l'association des hommes
d'affaires ainsi que celle des
Droits de l'Homme ont tous dé-
claré souhaité un nouveau
cessez-le-feu, au moment où les
activités du 'Parti des Travailleurs
du Kurdistan (PKK, séparatiste)
et les opérations de représailles
de l'armée turque se sont multi-
pliées à l'occasion du neuvième
anfliversaire de la. rébellion

'armée kurde contre Ankara, fai-
sant depuis jeudi soir au moins
quatre-vingts tués. .

les présidents des associa-'
tions socio-professionnelles de

.Diyarbakir souhaitent «revivre
de façon durable les deux mois
et demi de cessez-le-feu .., fai-
sant ainsi allusion à la déclara-

. tion unilatérale d'un cessez-le-
feu par le chef du PKK, Abdullah
Ocalan, du 20 mars au 8 juin der-
niers.

le Parti de la Démocratie (PO,
18 députés kurdes au Parlement
turc), qui avait lancé' début aoOt
une «campagne de sensibili-
sation .. au niveau national pour
une «paix tous azimuts .. s'est
vu interdire à Diyarbakir ses
tracts et affiches qui procla-
maient « la paix tout de suite .. et

. « la solution démocratique contre

.t;;fgueff9 ....

Des chasseurs-bombardierS::el
hélicoptères américains de:
l'armée turque survolent Diyar.-.
bakir, chef-lieu et la plus grande.
ville du sud-est anatolien, pen",
dant presque toute la joumée.
l'aéroport militaire de Diyarbakir
« ressemble à celui de Hanoi ..,
affirme un homme d'affaires
kurde. Venant d'Istanbul, il re:
toume dans sa ville natale pour
le!! cérémonies funéraires d'un
de ses neveux, qui avait gagné'
les montagnes et été tué jeudi
«sur le champ de bataille".

Sale
guerre

«J'espère que, désormais, nf
des soldats lures ni des gueril~
léros kurdes ne tombent sous les
balles de ceNe guerre sale (dé;
nomination rebelle de la lutte des
forces de l'ordre turque contre le
PKK) ", affirme-t-i1, d'un air triste.

le PKK, dirigé par Abdullah
Ocalan, dit cc Apo ", avait lancé
le 15 aoOt 1984 une lutte armée
dans les onze départements du
sud-est anatolien, soumis à l'état'
d'urgence depuis aoOt
1987 précédé de huit ans de loi
martiale, faisant depuis plus de
6.5OOmorts (rebelles, militaires,
policiers, civils, miliciens pro-
gouvemementaux) en Turquie et
2.500 morts rebelles lors d'une
opération d'enve~g/ure de
l'armée turque en' automne
1992 en Irak du nord .contre les
positions du PKK sur' les mOn~
tagnes frontalières avec. la Tur-
quie. .

Sud Ouest-16 août 1993

TURQUIE
Offensive anti-Kurdes

Ankara fait le forcing et engage ses meilleures
.troupescontre lès rebeHes kuIdes

Trente-quatre personnes, dont Ocalan, se trouverait à,ßamas ou
dix-huit rebelles kurdes, ont dans la vallée de la Bekaa au Liban,

.été tuées pendant le week~nd. au. contrôlée par les Syriens. .
Co~. d'attaques,.de.maquisards ,et Pour aider lesJorces de l'ordre'
~'opératiOJis des forees .del'ordre dans leur tâche, le gouvernement

'dans le sud-est de la Turquie, alors turc a créé la semaine dernière des
que la lutte année des séparatistes écoles de fonnation dont les instruc-
kurdes du PKK entrait hier dans sa teurs seront d'anciens commandos.
dixième année. A teme, l'objectif est de mettre

L'offensive actuelle du gouverne- sur pied une unité d'élite de 15 000
ment turc semble la plus importante hommes. Les « unités spéciales" de
depuis une incursion dans le nord de la police qui opèrent actuellement:
l'Irak en octobre 1992. . COl)trelePKK comprennent 2 BOO

Près de 7000 personnes - sol- hommes. Enfin, la Turquie dispose
dats, civilset séparatistes - ont trou- de quelque 150 000 soldats et gen-
vé la mort en neuf années de conflit, dannes dans le Sud-Est.
dont près de 1200 depuis le 24 mai,
date où le PKK a abrogé un cessez- _ Trois touristes - deux Allemands
le-feu unilatéral qui n'avait jamais et un Néo-Zélandais - auraient été
été accepté par le gouvernement. enlevés, hier, par des séparatistes
, La Turquie aècuse la Syrie et kurdes dans l'est de la Turquie, se- .
l'Iran d'héberger les rebelles Ion une agence de presse proche dlL.
kurdes. Le chef du PKK,Abdoullah }>KK.

Libération Champagne -16 août 1993 I

Turquie
..34 personnes tuées
pendant le week-end

34 personnes, dont 18 rebelles kurdes, ont été.
tuées pendant le week-end au cours d'attaques.
de maquisards et d'opérations ,des forces de l'or~
dre dans le sud-est de la Turquie; selon les infor-
mations parvenues à Ankara, alors 'que la lutte ar-
mée des séparatistes kurdes~,~ntrait dimanche
dans sa dixième année.

Neuf personnes ont été tuées el51 autresbles-.
sées, selon un nouveau bi/an cité par "agence
Anatolie, lorsque les forces de sécurité sont inter-
venues samedi à DiQor, dans la province de Kars,:
'contre une toule qUI "tèntait de procéder à une
manifestation séparatiste illégale".

Sept membres du. Parti des Travailleurs' du Kur-:
distan (PKK, séparatiste), dont deux femmes, ont
été abattus samedi dans la région montagneuse-
d'Elbistan, dans la province de Kahramanmaras,
au cours d'une opération de recherches de la.
gendarmerie, a rapporté Anatolie .par ailleurs.

La prétecture de Diyarbakir, qui coordonne ,Iii,
lutte contre le PKK, a fait de son côté état de la:
mort de dix autres rebelles lors de divers incidents:
survenus dans différentes provinces du Sud-Est.

Un rebelle et deux autres personnes, dont un:
adolescent 'de 13 ans, ont trouvé la mort après:
qu'un commando du PKK eut lancé une attaqu~
contre un village près de Gene (province de Bin::
gol), dans la nuit de samedi à dimanche, seioll
Anatolie. .'

Quatre cMls et un soldat ont été tués dans des
attaques simutt8nées lancées la même nuit pat
des rebelles contre deux villages de la région dé
Erzincan, a rapporté. pour sa part la chairie de t~
Iévision.~'EtAt, TRT-1. .
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Turq'Jie-Kurdes

URGENT
250 rebelles kurdes tués dans des opérations au cours du week-end

ANKARA, 16 août (AFP) - Au moins 250 rebelles kurdes du Parti des
Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) ont été tués par l'armée turque
lors d'opérations aéro-terrestt"es déclenchées samedi contre un groupe de 350 à
400 .aquisards dans le sud-est de l'Anatolie, selon des autorités turques
ayant requis l'anonymat.

Ce bilan provisoire non officiel porte à au moins 295 --dont 275 rebelles
kurdes-- le nombre des morts au cours du week-end, selon un décompte effectué
par l'AFP après les manifestations célébrant l'annivet"saire du déclenchement
de l'insurrection armée du PKK.

AL/ch ..

AFP 161507 AOU 93
Midi I_Ihre ~ 17 i/(llii I(N3

250 combattants ont été tués ce week-end lors d'opérations aéro-terrestres

Le gouvernement d'Ankara massacre
les rebelles kurdes en Anatolie
• Ce serait la plus sévère défaite infligée aux indépendantistes. Aucune
confirmation officielle de l'enlèvement, dimanche, de 3 nouveaux touristes
• Au moins 250 rebelles kur.
des du Parti des travailleurs
du Kurdistan (PKK. sépara-
tiste) onf été tués par l'armée
turque, lors d'opérations aéro-
terrestres déclenchées samedi
contre un groupe de 350 à 400
m4y'uisards dans le sud-est
anatolien.

Ce bilan non officiel provi-
soite porte à au moins 295
- dont 275 rebelles kurdes - le
nombre des morts au cours du
week-end, selon un décompte
effectué après les manifesta-
tions célébrant l'anniversaire
du déclenchement de l'insur-
rection armée du PKK.

Les opérations aéra-terres-
tres avaient été déclenchées
samedi dans le sud-est anato-
lien, contre 350 à 400 maqui-
sards rassemblés sur le mont
de Buzul, dims Ie triangle Cu-
kurca-Hakkari- Yuksekova.

Des unités de commando
.ont entrepris une opération
de recherche et de (nettoya-
ge J, après des bombarde-
ments de la région, à l'aube,
par des chasseurs-bombar-
diers et des hélicoptères Cobra
et Sykorsky. Ces bombarde-
ments ont duré près de 7 heu-
res sur la zone où six groupes
de rebelles venus de diffé-

rentes régions étaient rassem-
blés.

L'armée turque a entrepris
de poursuivre les rebelles qui
ont pris la fuite vers le nord
de l'Irak. Le préfet de Diyarba-
kir, Unal Erkan, en cha~e de
la région sous état d'urg~nce.
a laissé entendre qu.'il s'agis-
sait d'un des plus importants
reversdu~.

Ces bombardements aériens
avec des types d'armes non
précisés pourraient représen-
ter l'une des opérations les
plus meurtrières pour les re-
belles kurdes depuis le raid de
l'armée turque, à l'automne
dernier, dans le nord de l'Irak.

Cette opération 'contre des
camps de rebelles dans le
nord de l'Irak avait fait 2.000
morts en trois semaines dans
les rangs du PKK.selon un bi-
lan de l'armée turque confir-
mé ensuite par les dirigeants
de la rébellion.

Otages fantômes
Au chapitre des touristes

enlevés par les Kurdes, les
autorités turques affirment
depuis dimanche soir à Anka-
ra ne pas être au courant des

informations en provenance
d'Allemagne, annonçant le
rapt de trois touristes dans
l'est de la Turquie par des re-
belles kurdes. Il s'agir;;tit des
Allemands Albrecht Christoph
Lehman et Henry Butler et du
Néo-Zélandais Paul Thomp-
son.

~ 'llinistère turc de "inw.
rieur à Ankara a affirmé
n'avoir (aucune information J à
ce sujet et ne pouvoir ni con-
firmer ni démentir.

Cet enlèvement avait été ré-
vélé par l'agence kurde Kurd-
Ha, proche des rebelles kurdes
séparatistes du Parti des Tra-
vailleurs du Kurdistan (PKK),
dans un communiqué rendu
public dimanche à Düsseldorf
(Allemagne).

Selon Kurd-Ha, ces trois tou-
ristes auraient été capturés
par le PKK dans la région de
( Serhat J, qui est la dénomina-
tion par les séparatistes kur-
des de l'est de la Turquie au-
tour du mont Ararat (voir
l'infographie).

L'ambassade d'Allemagne à
Ankara s'est également refu-
sée à toute' déclaration, indi-
quant. comme le ministère al-
lemand des Affaires

étrangères à Bonn, qu'elle
n'était pas au courant de ces
enlèvements.

Quatre Français enlevés le
24 juillet dans la région de
Tatvan (est) par le PKK. ainsi
qu'un -fmtanniqu~~rune Aus"'
tralienne enlevés le 5 juillet
dans la même zone, avaient
été libérés ,sains et s.aufs par
leurs ravisseurs la semaine
dernière.
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Bagdad' riposte après un raid
américain au nord du pays
L'incident entre Américains et défense irakienne rompt le
cessez-le-feu décrété unilatéralement ce printemps. '

LA LIBERTÉ • LUNDI 16 AOÛT 1993

rUIIQUIE

La'luttedes
Kurdes entame
sa 10e'année
,75 rebelles ont été tués ce
week-end; venant s'ajouter
aux 7000 victimes qu'a déjà
faites ce conflit.
Le Gouvernement turc a intensifié ses
opérations militaires contre les sépa-
ratistes kurdes du Parti des travail-
leurs du Kurdistan (PKK). An moins
7S' rebelles kurdes ont été tués durant
le week-end, la plupart dans la pro- ,
vince de Hakkari,' frontalière avec'
l'Iran et l'Irak, alors que la lutte pour
un Kurdistan indépendant entrait hier
dans sa dixième année.

TRÊVE REFUSÉE
Les coups de main du Parti des tra-

vailleurs du Kurdistan ont débuté le
IS août 1984. Les premières cibles
étaient les villes d'Eruh et de Semdinli.
Près de 7000 personnes, soldats, civils
et séparatistes, ont trouvé la mort en
neuf années de conflit, dont près de
1200 depuis le 24 mai, date où le PKK
a abrogé une trêve unilatérale qui
n'avait jamais été acceptée par le Gou-
vernement.

WEEK-END SANGLANT
Durant ce week-end, au moins 7S

rebelles ont été tués par les forces de
l'ordre, selon des informations re-,
cueillies àAnkara. Neuf personnes ont
été tuées dans la seule ville de DigQr,
lorsque lesJorces de sécurité ont ou-
vert le feu contre Une foule qui, selon
l'armée, «tentait de procéder à une
manifestation séparatiste illégale». De
leur côté, les membres du PKK ont tué
un sergent de gendarmerie et quatre
villageois, ont rapporté des journalis-
tes. Le premier ministre Tansu Ciller a
récemment annoncé la création d'une
,force spéciale de 5000 hommes enga-
gés POUf:Jt:ttter,c.ontre les' «terroristes '
séparatistes», terminologie officielle
pour désIgner les militantS'irmés du
PKK qui opèrent dans le Sud-Est ana-
tolien. A terme, l'objectif est de mettre
sur pied une unité d'élite de IS 000
hommes. Enfin, la Turquie dispose de
quelqù(: ISO 000 soldats et gendarmes
dans le Sud-Est. Reuter/AFP
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Des avions améi-icains ont attaqué
hier un site de lancement de. missiles
irakiens en réponse au tir d'un missile
de ce site, a annoncé le Pentagone.
L'incident s'est produit dans la zone
d'exclusion aérienne au nord de l'Irak.

Quatre avions américains ont ob-
servé au cours d'une patrouille de rou-
tine dans la zone d'exclusion aérienne,
située au nord du 36e parallèle en Irak,
le tir d'un missile irakien SA3 d'un site
situé à 16 km de Mossoul, a précisé le
Pentagone. Un' porte-parole irakien
avait auparavant annoncé que des
avions américains avaient attaqué à
quatre reprises une batterie antiaé-
rienne irakienne.

«Agissant en légitime défense, en
réponse au lancement de ce missile,
deux F-16 ont lancé deux bombes à
fragmentation sur le site, puis deux F-
IS ont lancé des bombes à guidage

'laser sur le même site de SA3», a
déclaré un porte-parole du Pentago-
ne.

LA LIBERTÉ. MARDI 17 AOÛT 1993'

rUIIQUIE

Le sanglant
anniversaire de
la lutte kurde
Les violences du week-end
ont correspondu avec le ge
anniversaire de la lutte pour
un Kurdistan indépendant.
Au moins 2S0 rebelles kurdes du Parti
des travailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste) ont été tués par l'armée
turque lors d'opérations aéroterrestres ,
déclenchées samedi dans le Sud-Est
anatolien, ont indiqué des autorités
turques. Ce bilan non officiel provi-
soire porte à au moins 29S le nombre
des morts au cours du week-end, selon
un décompte de l'AFP.

Les opérations,' aéroterrestres
avaient été déclenchées samedi dans le
Sud-Est anatolien contre 3S0 à 400

, maquisards rassemblés sur le motit de
, , Buzul,.<>nt indiqué les autorités tur ..

Selon le porte-parole irakien, deux
véhicules ont également été endom-
magés dans l'incident. Les défenses
antiaériennes irakiennes sont entrées
en action pour repousser les attaques.
Il a indiqué qu'un militaire et un civil
irakiens avaient été blessés.

C'est la première fois que Bagdad
annonce une riposte de son armée
contre des objectifs alliés, depuis l'en- ,
trée en vigueur du cessez-le-feu qu'elle'
avait décrété unilatéralement à la
veille de l'investiture du président
américain Bill Clinton, le 20 janvier,
en signé de bonne volonté à son
égard.

FIN DU CESSEZ-LE-FEU?
Le cessez-le-feu concernait les deux

zones d'exclusion aérienne, établies
par les Etats-Unis, la Grande-Bretagne'
et la France dans le nord et le sud de
l'Irak pour protéger, selon eux, les'
Kurdes et les chiites de ce pays contre
l'armée du président Saddam Hus-
sein. ATSf AFP/Reuter

ques. Des unités' de commando ont
entrepris une opèration de recherche
et de «nettoyage» après des bombar-

, dements de la région par des chas-
seurs-bombardiers et des hélicoptères.
Ces bombardements ont duré environ
7 heures depuis l'aube samedi sur
toute la zone.

REVERS DU PKK
L'armée turque a entrepris de pour-

suivre les rebelles qui ont pris la fuite
vers l'Irak du Nord, selon les mêmes
sources qui se sont refusées à tout
commentaire et détails tant que les'
opérations n'étaient pas terminées.
Ces bombardements aériens pour-
raient représenter l'une des opérations
les plus meurtrières pour les rebelles
kurdes depuis le raid de l'automne'
dernier de l'armée turque en Irak du
nord. L'opération aéra-terrestre, tur-
que contre des camps de rebelles en
Irak du Nord avait fait 2000 morts en
trois semaines dans les rangs du PKK.

Plus de 7000 personnes ont trouvé la
mort dans le Sud-Est et l'Est anatolien
depuis le déclenchement de la rébel-
lion armée kurde le IS août 1984. Il
s'agit de civils, de membres des forces
de l'ordre et de rebelles tués lors d'opé-
rations de l'armée et lors de raids de
représailles contre des villages de re-
belles ou de membres des milices pro-
gouvernementales des «gardiens de
villages». ATS/ AFP
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International Herald Tribune, August 18, 1993

TRAVEL UPDATE
Kurdish Guerrillas Threaten Resorts

BRUSSELS (Reuters) -A Kurdish ~aratist group said Tuesday that
luacu could be carried out inpopular tourist spots such as Bodrum and
lUDir in western Turkey as part of the Kurdish secessionist stru~.

The National Liberation Front of Kurdistan said in Brussers that
{jurist spots in !"'estem T~ey ~uld be targeted. The grouP.has.been
tidnappmg tounsts sporadically ln southeastern Turkey, a regIon where
he conflict has becomevirtually a civil war. It was reported tohave taken
hr~ more towjsts hostage after r~leasiJ?gsix. "All tourist spots are in our
èglon of warmng," a representative said. .

He said ~ible targets could include the resorts at Bodrum and lznur.
'Kurds liVIngin these areas will take &&tionagainst tourist facilities" he
Named. The group said tourists should get its permission before traveling
n the southeastern region, where more than 6,900people have been killed
iÏnee 1984.

16 août 1993

Turquie:
offensive

anti- Kurdes
Alors que la lutte pour un Kurdistan

indépendant entrait hier dans sa
lOeannée, le Gouvernement turc a in-
tensifié ses opérations contre leS séparâ-
tistes du Parti des travailleurs du Kur-
distan (PKK). Au moins 75rebelles
kurdes ont été tués durant le week-end,
la plupart dans la province de Hakkari,
frontalière avec 11ran et l'Irak.

Les coups de main du PKK ont dé-
buté le 15août 1984. Les 'premières

cibles étaient les villes d'Eruh et de
SemdinIi. Près de 7000 personnes sol-
dats, civils et séparatistes, ont trou~é la
mort en neuf années de conflit, dont
près de 1200 depuis le 24mai dernier
date à ~quelle le PKK a abrogé un~
trêve unilatérale qui n'avait jamais été
acceptée par Ankara.

La guérilla a connu cet été un regain
de publicité quand le PKK a lancé une
série d'attaques contre des sites touris-
ti~ues dans le. pays, blessant une ving_
taine de touristes et en enlevant six:
quatre ~çais, un Britannique et une
Australienne, relâchés cette semaine.

Le premier ministre Tansu Ciller a ré-
cemment annoncé la création d'une
force spéciale de 5000hommes pour lut-
ter contre les «terroristes séparatistes».
- (ats-afp-reuter)

~lIJnèl~~ 17août1993

,
mas~acre~

~nAnatoli~
Au moins 250 rebelles kurdes

du Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK, séparatiste) ont
été tués par l'armée turque lors
d'opérations aéroterrestres déclen-
chées samedi contre un groupe de
350 à 400 maquisards dans le sud-
est anatolien.

Ce bilan non officiel provisoire
porte à au moins 295 - dont 275
rebelles kurdes - le nombre des
morts au cours du week-end, selon
un décompte effectué par l'AFP
après les manifestations célébrant
l'anniversaire du déclenchement
de l'insuITection armée du PKK.

Les opérations aéroterrestres
avaient été déclenchées samedi
dans le sud-est anatolien contre
350 à 400 maquisards rassemblés
sur le mont de BuzuI. dans le tri-
angle Cukurca-Hakkari-Yukse-
kova, a rapporté le correspondant
local de l'AFP citant des autorités
turques.

L'armée turque a entrepris de
poursuivre les rebelles qui ont pris
la fuite vers l'Irak du Nord, selon
les mêmes sources qui se sont re-
fusées à tout commentaire et dé-
tails tant que les opérations ne
sont pas terminées.

Ces bombardements pourraient
représenter l'une des opérations
les plus meurtrières pour les re-
belles kurdes depuis le raid de
l'automne dernier. - (afp)

Le Monde-17 août 1993

TURQlliE:
alors que les combats

s'intensifient

Le PKK auraitde nouveau enlevé
trois touristes

ISTANBUL
de notre correspond,nte

Quelques joun seulement après
la libération de six ota,es étran~
len, le Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK) aurait enlevé
deux touristes allemands et un
Néo-Zélandais, a annoncé,
dimanche 1S aoGt l'alence de
presse Kurd-Ha dans un communi-
qué publié au Liban. Malgré les
avertissements du PKK, explique
le communiqué, «trois touristes se
sont rendus au Kurdistan. Ils ont

~té capturés: premièrement parce
qu'/ls ont contribué à la sale guerre
de l'ttat turc en se rendant au Kur-
distan, deuxièmement parce qu '/Is
ont vloM les règles de l'ARGK [la
branche armée du PKK] ».

A l'ambassade d'Allemagne et à
celle de Nouvelle-Zélande, les
diplomates tentaient; lundi matin,
d'obtenir confirmation de la dispa-
rition de leun compatriotes. Selon
Kurd-Ha, les trois hommes,
Albrecht Christoph Lehman, Henry
Butler et Paul Thompson, auraient
été capturés dimanche dans la zone
de «Serhat », soit la région du
mont Ararat, neuf ans jour pour
jour après les attaques qui avaient
marqué le début du conflit armé
mené par les séparatistes kurdes
contres les forces de sécur~ -tur.
ques.

L'enlèvement de touristes étran-
lers, un développement récent,
marque une nouvelle direction de
la lutte du PKK. L'annivenaire de

ce conflit sanpant - qui a coGté la
vie à 7 000 penonnes - aurait pu
donner aux autorités turques l'oc-
casion de faire Je bilan de leur
action et der6viser leur position.
Mais les forcel de sécurité poursui-
vent la politique de répression qui
a permis au PKK, composé à l'ori-
aine d'une poignée de mf1itants, de
se transformer en un mouvement
orpnis6, bien implanté- llU'lCin de
la population du sud-est anatolien,
comptant quelque 10 000 combat-
tants, ainsi que des dizaines de
millien de sympathisants.

Samedi, plusieun millien de ces
sympathisants sont descendus dans
la rue, dans la ville est-anatolienne
de Digor, où les forces de sécurité
ont ouvert le feu, tuant dix mani.
festants et blessant une cinquan-
taine d llUtres. Dimanche, trois per-
sonnes ont trouvé la mort dans des
circonstances similaires à Malaz-
lirt, dans la province de Mus.

Les forces louvernementales,

plûs .déterminees' que jamais ê
anéantir le PKK, ont lancé ùr.
assaut massif contre les camps des
combattants kurdes dans la pro-
vince de Hakkari. Certains de ces
camps, proches des frontières ira-
kienne et ir&JIienne, sont situés à
plus de 3 000 mUres d'altitude.
Les combats se poursuivent mais
les premières estimations indiquent
que le PKK aurait subit des pertes.
importantes. Les chiffres, non
confirmés par des sources indépen-
dantes, mentionnés par la presse
turque, varient entre- SO et 2SO vic-
times.

Au printemps, le cessez-le-feu
unilatéral du PKK avait briève-
ment aPJx.>rté l'espoir d'une solu-
tion pohtique. Mais les «dun », .
dans les deux camps, ont eu le
dessus et l'inexorable montée de la
violence continue. Le conflit kurde.
entre dans sa dixième année et sa
solution semble plus éloilnée que
jamais.

NICOLE POPE
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Anatolie: sanglant anniversaire pour le PKK
Depuis 1984, les combats entre troupes d'Ankara et Kurdes du PKK ont tué quelque 8 000
civils. Dans le Sud-Est turc, la fureur de la répression répond au dogmatisme des rebelles.

Le 20 mal'S dernier, la célébration du nouvel an kurde a fait une centaine de morts.

RagipDURAN

'~J/JERA nON
li7 f\OÛT 1993

d'Elat, le colonialisme turC». D'autres ,
expressions comme« l'indivisibilité de '
la nation et de l'Etat », «terroristes sé-
paratistes» ou «lraÎlres à la nation»
nourissent la langue de bois oficielle.
Mais très peu de Kurdes les pronon-
cent. Deux mondes vivent en parallè]e ..
Celui de l'Etat turc et de ses policiers,
gendarmes et fonctionnaires. Et celui
d'une population qUt voudrail.voir sa
langue reconnue et enseignée, songe à
une certaine autonoinie, et se trouve
prise en étalf entre ]a répression éta-
tique et les actions terroristes du PKK.
Autre fait nouveau: 'Je PKK com-

mence à être ouvertement critiqué, y
compris par des personnalités loca]es
connues pour leurs «sympathies». La
défaite militaire du PKK en Irak du
Nord, l'automne dernier, grâce aux ef-
forts conjugués de l'armée turque et
des peshmergas kurdes irakiens de
Massoud Barzani, a été le révélateur
d'une faillite stratégique. Le PKK,
d' abord,n' a toujours pas su devenir un
parti politique et garde encore une
structure et une mentalité d'organisa-
tion purement militaire imprégnée de
marxisme-léninisme dogmatique. Aux
yeux des cadres du PKK, un petit pay-
san de 12 ans qui gagne les rangs de la
guérilla est beaucoup plus important
qu'un écrivain, artiste ou intellectuel
kurde. Le fonctionnement du groupe
n'est guère démocratique. «Le PKK,
c'est enfait Apo et sesjidèles », estime
un ancien prisonnier de Diyarbakir dé-
tenu pour ses sympathies. Le pouvoir

, d'un seul leader dans une organisation
qui a au moins 50000 membres «est
une grande comradiction, malgré la
clandestinité de ce parti ».
L'homme de la rue critique toujours

plus ouvertement l'impasse de la vio-
lence, mettant dans le même sac ]e
PKK et les forces de sécuri té (appelées
«forces d'insécurité» parmi les
Kurdes). «Offieiellemem je suis pro-
gouvernemental et je n'ai pas le choix,
car, pendant loule la journée, les gen-
darmes IIOUS suivent de très près. Mais
quand tombe la nuit et quand arrivelll
chez IIOUS des guérilleros, on ne peut
pas refuser de les aider; alors,je suis
pro-PKK pendant la nuit », avait dé-
claré Huseyin Ka]an, en mai 1992, de-
vant le juge de la Cour de sûreté de
l'Etat de Diyarbakir. Agé de 67 ans, il
ne parlait pratiquement pas le turc et
était accusé d'aider un groupe de ter-
roristês séparatistes. Il a été acquitté en
première audience, après quarante-six
jours de garde à vue.

ville du Sud-Est anatolien, les affiche;
du Parti de ]a démocratie (] 8 députés
kurdes au Parlement d'Ankara) récla-
ment« la paix lout de suite» et «une so-
lution démocralique conlre la guerre».
La police a saisi les tracts et les affiches
de cette campagne de« (apaix tous azi-
muts». Le directeur de la sûreté est ca-
tégorique:« Ils sollt laus pro-PKK.»
Au café du coin, le journal télévisé an-

nonce «la marI de 50 terrorisles sépa-
rali,He.I'» lors d'une opération de l'ar-
mée dans le district de Hakkari (à la
frontière turco-irako-iranienne). «Ils
menlcnl' où solllies cadavres? », lance
l'un des consommateurs. Un jeune ren-
chérit: «Mêmc s'il yen a 50 qui onl élé
lués, 50 autres valli gagner les mon-
tagnes.» Un autre intervient: «Oui,
mais hadji Abdul/ah (littéralement:
saint Abdullah, surnom sarcastique
donné au président et leader charisma- ,
tique du PKK. Abdullah Ocalan, éga-
Iement appelé Apo) a commencé el exa-
gérer ... Tam de sang pour rien ... » La

, discuss.ion se poursuit à bâtons rompus.
C'est nouveau, car, il y a un an,]e nom
même du PKK n'était pas prononcé en
public. Par peur. Les Kurdes de ]a ré-
gion usaient de surnoms transparerits:
les Montagnards, les Cousins, les Co-
pains annés, l'Organisation ou le Parti.
Nesim Sevinç, secrétaire géiiéral de

!'Association des hommes d'affaires
du Sud-Est anatolien (Gunsiad), garde
le silence sur ces questions: «Certains
mots sont interdits iei.» Lesque]s? Il
change de sujet, mais tout ]e monde les
connaît: «le Kurdistan, le terrorisme

guerre» entre les forces de sécurité
turques et les rebelles kurdes a tué en
une décennie plus de 8 000 personnes,
pour l'essentiel des civils.
Plus-d'un quart du budget national est

consacré, dans celle région. à la ré-
pression de la rébellion kurde, qui
entre dans sa di xième année. Le 15
août ]984, le PK K (Parti des tra-
vailleurs du Kurdislan), alors groupus-
cule marxiste~léniniste, lançait ]a lulle
armée «conlre le.\'w/oilia/isles turcs»:
Chaque année, cet anniversaire est
commémoré par des actions d'éclat
comme ]a fête de Newroz, le nouvel an
kurde, célébré le 21 mars. Deux dates
qui mettent sur les dents les forces de
sécurité turques quadrillant la région.
Aux 200 000 hommes de la gendarme-
rie et de l'armée s'ajoutent quelque
4000 «commandos» des forces spé" .
cia]es, et les 40000 «protecteurs de vi]~
lages», milice progouvemementale
formée d'habitants de la région.
La ville de Diyarbakir a toujours été

la capitale politique du nationalisme et
du séparatisme kurde, depuis les rébe]-
lions armées de 1925. Elle est le siège
de hi. «superpréfecture», ]e cœur du
dispositif de l'Etat d'urgence en vi-
gueur depuis 1987 dans ces onze dé-
partements du sud-est du pays, une
zone frontalière de ]a Syrie, l'Irak et
l'Iran où vivent 6 millions d'habitants
à majorité kurde. Avec des interrup-
tions plus ou moins longues, cette ré- .
gion a vécu en état de siège depuis ]a
fondation de ]a République kémaliste
en 1.923. Sur les mu.rs de]a plus grande

Au moins 250 rebelles kurdes du PKK
ont été tués par l'armée turque lors
d'opérations aéroterrestres contre un
groupe de 350 à 400 maquisards dans
le Sud~Est anatolien. Ce bilan
provisoire, non officiel, porte à au
moins 295le nombre des morts au
cours du week-end où le PKK
célébrait le neuvième anniversaire de
son «insurrection».

Diyarbakir, envoyé spécial
e vol Istanbul-Diyarbakir at-
territ. L'avion deligneseglisse
sur l'aérodrome de la «capi-
tale» du sud-est de la Turquie
dans un paysage d.: chasseurs-
bombardiers et d'hélicoptères
Cobra et Sikorsky. Les trente-

sept revolvers des soixante-neuf passa-
i gers sont rendus à leur propriétaire. Le
, port d'arme est un statut et une habi-
tude, dans une région où ]a «sale
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LA CAUSE PERDUE
DES KURDES DE TURQUIE

En 1923, le traité de Lau-
sanne consacre le partage du
Kurdistan entre cinq pays : la
Turquie, l'Iran, la Syrie, l'Irak
et l'Arménie. 22 millions de
Kurdes sont ainsi dispersés,
une situation qui ne risque pas
de c}Ianger puisque chacun de
ces Etats n'a nulle intention de
voir s'en aller une partie de son
territoire. Le gouvernement
turc lepremier, qui prœIame la
République « une et indivisi-
ble .. et refuse d'instaurer une
législation garantissant le droit
de la minorité. Le nouveau pre-
mier ministre, Tansu Ciller,
avait annoncéenjuin sa volonté
de régler par des mesures démo-
cratiques le « problèmè du sud-
est ... TIa depuis annoncé une
:~tation des « forœs spé-

Les divisions n'épargnent
pas les Kurdes eux-mêmes. Les
peshmergas d'Irak se sont bat-
tus contre des militants du
PKK. En Turquie, le PK!{ en-
tend être la seule voix des Kur-
des, quiconque n'accepte pas sa
politique de guerre totale par-
tage le sort des forces de l'ordre
turques. Les modérés du Parti
de la démocratie ont bien tenté
unecampagne nationale de sen-
sibilisation, demandant « la
paix tout de suite .., mais leurs
affiches ont été interdites à
Diyarbakir, la capitale du sud-
est, ville-symbole du nationa-
lisme kurde ...

Hélène ANGER

deux Allemands et un Néo-Zé-
landais ont été enlevés. « TIs
sont traités comme des hôtes ..,
affirment leurs ravisseurs, qui
ont libéré la semaine dernière
les quatre Français, le Britanni-
que et l'Australienne retenus
depuis le mois de juillet. Leur
tort: avoir traversé le territoire
kurde 88DS en avoir demandé
l'autorisation aux rebelles.

Car les Kurdes de Turquie re-
vendiquent la région du sud-
est. « Iß Kurdistan est notre
pays, aucune force ne poorra
nous eçulser de notre p~re
territoire ..,aplique un sépara-
tiste. Mais quel ~? Le
peuple kurde n'a pas d'Etat pr0-
pre. Le traité de Sèvres en 1920
entre les alliés et les Ottomans
reconnaissait pourtant cedroit.
La clause ne serajamais appli-
quée.

La zone de peuplement kurde
~

battants kurdes (soutenus par
des bases arrière dans les pays
voisins).

Une clause
jamais appliquée

L'acharnement des autorités
a conduit le PKK dans des re-
tranchements médiatiqu
reluisants. Le 24 join, lesÏl:
des montent une série d'atta-
ps contre les intérêts turcs en
J!.'urope. Les personnels de plu-
sieurs llIIlbslseadee et de consu-
lats sont pris en otage. Cet été,
les militants du PKK ianœnt
une campagne contre l'indus-
trie touristique turque,
deuxième source de devises du
pays, qui sert selon eux à « fi-
nancer l'anéantissement du
peuple kurde ...Lesrebelles s'en
prennent notamment aux tou-
ristes étrangers. Dimanche,

Sanglant
• •anmversmre.

Bilan
d'une guerre de
•••70 ans

Lege anniversaire du sou-
lèvement des Kurdes de
Turquie s'est terminé

dans le sang. Au moins 250 sé-
tistes du Parti des travail-k:du Kurdistan (PKK, mou-

vement de guérilla» ont été
tués ceweekâ par l'année
turque dans le sud~ anato-
lien du pays. Un des plus lourds
revers subis par les rebelles
dans cette « sale guerre ...

Le 15août 1984, des sépara-
tistes kurdes du PK!{ atta-
quaient deux postes de gendar-
merie dans cette région
frontalière de la Syrie, de l'Irak
et de l'Iran où les Kurdes sont
majoritaires. Ainsi débutait Ja
lutte armée des marxiste&-léni-
nistes du PKK « contre les 0010-
nialistesturcs .., à laquelle les
autorités turques ont Iipondu

une rép'esaion impitoyable.~t,~=i~~en moms d'une ~
eux une majorité de civils, et
plus de 600 villages détroits.

La lutte par811 pourtant dis-
proportionnée, puisqu'Ankara
mobilise environ 200 ()()()hom-
mes face à quelque 10 ()()()com-
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Demirel fearsnationalist
backlash to PKK violence
• 'Kurds should not be held responsible for killings' _ 'Some of my closest friends are of Kurdish origin'

Turkish Daily News
ANKARA- Presiden~ Süleyman Demirel has said that he fears

that separatist violence in Southeast Turkey will polarize the nati~
on, leading to a nationalist backlash. He has called on the Turkish
people not to hold Kurds responsible for separatist terrorism.

Referring to the consequences of the nine-year anned campa-
ign by the Kurdistan Workers' Party (PKK) in Southeast Turkey,
DemIrel told the TDN in an exclusIve interview that the Kurdish
people were innocent.

!'It is the gangs which are carrying out these murders. The fact
that these gangs are of Kurdish origin should not lead to enmity
against those people who say they are Kurds, because these peop-
le are innocent people, these are our brothers. If we feel enmity
towards them then Turkey will'be divided,!' he said. Reminded by
a:TDN editor that such a division had already started in Turkey,
the president continued:

!'That is what we are trying to stop. Why, when opening my
arms to the people of northçrn Iraq, do I saythat they are Kurds.
but they are stilI my'brothers? Because they are no different from
the people in Turkey.!' Demirel added that he had no problem
with the Kurdish people, pointing out that everyone, regardless of
their.ethnic origin, could holela state service position at any level.

Turkish Daily News
ANKARA- President Süleyman Demirel

is closing all doors on reforms related to
Turkey's Kurdish-origin population and has
disclosed that he is against any measures or
steps, even ift,aken in the name of democra-
cy, which could lead to the division of Tur-
key. .

Demirel, who spoke to Turkish Daily'
News editorsduring a luncheon on Mon-'
day, openly said ne wasagainst taking

• 'No concessions for the sake of preveming bloodshed'
_Demirel says democratic measures should not lead to division

measures in the name of democracy if theX
would be in the form of concessions and If
in the future they could endanger the integ-
rity ?f the country. .

HIS remarks were in reference to de-
mands for freedom of the unlimited use of
the Kurdish language and/or protection of
the Kurdish ~ulture m this country. Turkey
has a populatIOn of about 12 million Kurds,
the largest concentration of Kurdish people
in the Middle East region, but does not offie
cially recognize them as an individual iden-
tity. .

!'If democracy is to lead to the division of
a country, that ISnot democracy ... Democ-
racy shouldbe protected but Turkey should
not be divided,' Demirel said.

Referring to the violence in Southeast
Turkey, the president pointed out, "There
are men who have settled down on the
rocks and mountains of Turkey's Southeast.
They are armed with every kind of weapon.
Let us jl,lst thin.k thçy ar~ doing nothing.
Should we let them sit there? As a state,
should.we.allow them to just sit there, say-
ing they are doing nothing? These ~eople
have machine guns, rockets and guns. '

Stressing that a state could not allow any
armed force to exist in its territory other
than its own legitimate forces, Demirel crit-

Talabani to Turkey:

ILetls liberate Kirkuk, get the oill
By Emre Gökalp
Turkish Daily News

IRBIL, IRAQI KURDISTAN- Iraqi Kur-
dish leader Jalal Talabani on Tuesday called
on Turker, to support the Peshmargas in an
effort to 'liberate!' the oil-rich ~rovince of
Kirkuk froin Arab control and jomtly explo-
it the oil reserves. .

Talabani, in an interview with the Turkish
Daily News, said he was concerned about
Ankara's recent rapprochement with Bagh-
dad.

!'But now, I say this: Come and let us
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work together to liberate Kirkuk and run the
pipeline through Turkey. It is very easy if
Turkey supports us. We will open the 'pIpe-
line. A Turkish company will explOIt the
petroleum. This woula also be in accordan-
ce with the United National Security Coun-
cil decisions. Why should we lose the oil to
a war criminal?!'

Pointing out that a tripartite summit bet-
ween Turkey, Iran and Syria was actually
strengthening the pan-Kurdish movement in
the region, Talabani referred to this initiati-
ve as hostile. !'When these three countries

cooperate against the Kurds,!' he said, the
Kurds of these countries would join forces
against them. He said this could lead to very
danRerous consequences. Referring to Tur-
key s own Kurdish separatist movement, the
outlawed Kurdistan Workers' Party (PKK),
Talabani said its leader Abdullah Ocalan
was prepared for a cease- fire if Ankara res- .
ponded positively. Talabani expressed his
belief that there would be a second ceaseefi-
re by the end of this year and warned both
sides that "neither Kurdish violence nor
Turkish violence clm solve the problem.
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L'armée turque pilonne
les rebelles kurdes

of a village.
It is not the state which is shedding

blood ... The state is acting against this. I
know no second way. There is no other
way. Wherever you go in the world and if
you ask the layman JO the street saying we
have such a case in our hands, the reply will
be the same: 'Why are you asking this? Go
.and clean out your mountains and rocks'
will be their reply."

ration nationale du Kurdistan lié
au Parti des travailleurs du Kur-
distan (PKK, séparatiste), qui a
fait état de deux morts dans les
rangs des guerilleros kurdes.)

La presse turque donne le
chiffre de 250 Il :Dl morts Il la
suite des bombardements de
l'armée sur la région monta-
gneuse, en citant des autorités
civiles locales qui gardent l'ano-
nymat. Elle ne donne cependant
aucun détail sur des combats
qui seraient en cours entre des
commandos de l'armée et des
groupes de rebelles encerclés
qui tenteraient de s'échapper
vers l'Iran ou l'Irak.

CINQ CENTS ROOUEnES
8URLAYlW

Les autorités locales citées
par la presse ont par ailleurs fait
état d'une attaque contre la ville
de Yusekova proche de l'Irak
dans la nuit de dimanche Il lun-
di. Selon ces informations offi-
cieuses, les rebelles auraient
lancé 500 roquettes sur la ville.

Cette attaque contre Yuseko-
va, lancée par le PKK, aurait été
suivie d'accrochages qui au-
raient fait 2 morts dans les rangs
des forces de l'ordre selon des
journalistes de la presse locale
contactés Il Yusekova. Aucune
information indépendante
n'avait pu être obtenue sur la si-
tuation Il Yusekova, sous préfec-
ture de Hakkari, qui est une ville
clé sur la route de dégagement
vers l'Irak et l'Iran.

AU MOINS TROIS CENT
CINQUANTE MORTS

Les accrochages et affronte-
ments dans le sud-est et l'est
depuis jeudi ont fait au moinl
346 morts, selon un décompte
effectué Il partir de bilans par-
tiels officiels et officieux. dont
250 tués dans l'opération aéro-
terrestre de samedi. selon des
autorités turques ayant requis
l'anonymat.

Le bilan de cette opération a
été démenti hier Il Bruxelles par
un porte-parole du Front de libé-

CES dernières ont fait par
ailleurs état d'une atta-
que rebelle contre Yuse-

kova Il la frontière irakienne dans
la nuit de dimanche Il lundi.

Trois jours après les intenses
bombardements aériens de la
région de Haklcari proche des
frontières de l'Iran et de nrak
avec des chasseurs-bombar-
diers et des hélicoptères contre
un groupe de rebelles estimés Il
400, aucun bilan chiffré n'avait
pu être obtenu officiellement.
Les autorités affirment attendre
la fin des opérations de recher-
che qui pourraient prendre plu-
sieurs jours en raison de la con-
figuration du terrain.

L'état-rnajor de l'armée turque
contacté Il Ankara a confirmé la
poursuite des Opérationl rnais
l'est refusé Il tout commentaire
ainsi que les autorités civiles de
la luper préfecture de région de
Diyarbakir officiellement en
charge du maintien de l'ordre.

regime thatwould divide TurKey as democ-
racy."

Demirel further said, "I state it with full
openness, without any reason for doubt, that
I am not a person who likes to shed blood.
But the state is not shedding blood. The
state is guarding its borders. One or two
hundred men come and martyr 20 or 30
children there and leave.

They shed their own blood while doing
this. Then they come and cut up the people

icized state management of the past, ques-
tioning how so many separatists had man-
.aged to infiltrate Turkey and to settle on its
mountains.

"By not preventing this yesterday, the
state did not act like a state. This is where
the problem comes from. I am not saying
this to criticize any individuals, because the
state is not an individual."

Recalling that after taking powe~ as pri~e
minister he had made a speech m Parha-
ment on March 17, 1991, Demirel said "I
told the nation then that the mountains and
rocks were armed." "I pointed out that these
people were inflicting harm. That these peo-
ple were killing others, ignorant of whether
they were women or children, and that 98
percent of the victims were of Kurdish ori-
gin," he said.

"If a state cannot protect its borders, lands
and people, it is not a state," Demirel add-
ed.

When ;eminded by a TDN editor that the
situation in the regIOn was getting worse
and was much worse than last year, Demirel
said he did not agree. "This is not a matter
of better or worse," he said. "If Turkey was
not able to enter Cizre after 4 p.m. last year,
it can do it now.

And Turkey exists everywhere in this
country. Turkey's soldiers and police are in
even the smallest places of Turkey. If there
had been no measures, there would have
been [PKK] liberated areas this year." Com-
pared to a year ago when Demirel appeared
to hold more moderate views on the Kurds
and their rights, the president reflected a
toughened stance this week. . .

Referring to the people of the regIOn and
their demands for further rights, Demirel
said, "Some say the people want some
things and these should be implemented.
But would the bloodshed stop? Just the op-
posite, it would increase, because these
5,000 or 8,000 people with Kalashnikovs in
their hands will then say they have defeated
the Turkish Republic and tell the people
that there is more to demand: First a federa-
tion, and then an independent Kurd,ish
state." The presi~ent argued th.at such. a SItu-
ation would bnng further dIfficultIes for
Turkey. He ~so rejected the argument ~at
despite terronsm, the people of the regIOn
actually wanted further rights and freedoms
and in this way the people could be won to
the side of the state.

"In this case, there would be more blood-
shed and problems," he said.

Asked whether this meant the democratic
rights of certain people. w~re under si~ge
just because they were vIctIms of terronsm
as well, Demirel replied, "In no way. If de-
mocracy would lead to the division of a
country, it is no democracy ... But I do not
believe Turkey can be divided by democra-
cy.

Tolerating a man who has covered your
mountains and rocks with blood or giving
some concessions to fulfill his demands is
not dèmocracy. I am against identifying any
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Bilans contradictoires des opérations menées dans le sud-est anatolien

Bataille de chiffres autour des
combats entre Turcs et Kurdes
• Les soldats d'Ankara sont à la poursuite de nombreux commandos rebelles
refluant vers l'Iran ou l'Irak. 500 roquettes ont été tirées contre Yusekova
• L'opération d'envergure
commencée samedi contre les
rebelles kurdes, qui a fait au
moins 250 morts parmi ces
derniers durant le week-end
selpn un bilan non officiel
provisoire, .sepoursuivait hier
autour de Hakkari, dans le
sud-est anatolien.

Pourtant, les chiffres de per-
tes avancés par des sources
non officielles se contredisent
tous, tandis que manquent les
détails sur les opérations. Ce
qui montre que le gouverne-
ment turc tient à garder pour
l'instant confidentielles les in-
formations en provenance de
ce front.

Les autorités' turques ont
fait également état d'une atta-
que rebelle contre Yusekova,
à la frontière irakienne, dans
la nuit de dimanche à lundi.
Plus de 500 roquettes auraient

été tirés par les rebelles con-
.tre la ville.

Trois jours après les inten-
.ses bombardements aériens
de la région de Hakkari, pro-
che des frontières de l'Iran et
de l'Irak, avec des chasseurs-
bombardiers et des hélicop-
tères.contre un groupe de re-
belles estimés à 400, aucun
bilan chiffré n'avait pu être
obtenu officiellement.

Les autorités turques affir-
ment attendre la fin des. opé-
rations de recherches, qui
pourraient prendre plusieurs
jours en raison de la configu-
ration du terrain.

L'état-major de l'armée tur-
que a confirmé la poursuite
des opérations, mais s'.est re-
fusé à tout commentaire, ainsi
que les autorités civiles de la
super préfecture de région de
Diyarbakir, officiellement en

charge du maintien de l'ordre.
Les accrochages et affronte-

ments dans le sud-est et l'est,
depuis jeudi, ont fait au moins
345 morts, selon des bilans
partiels officiels et officipùx,
dont 250 tués dans l'opération
aéro-terrestre de samedi, se-
lon des autorités turques
ayant requis l'anonymat.

Pas de détails sur
les affrontements

Le bilan de cette opération
a été démentI.hier à Bruxelles
par un porte-pprole du Front
de libération 'nationale du
Kurdistan, lié au Parti des tra-
vailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste), qui a fait état de
deux morts dans les rangs des
guérilleros kurdes.

La presse turque d'hier
donne le chiffre de 250 à

300 morts à la suite des bom-
bardements de l'armée sur la
région montagneuse, en ci-
tant des autorités civiles loca-
les qui gardent l'anonymat.

Ellene donne cependant au-
cun détail sur des combats qui.
seraient en cours entre .des
commandos de l'armée et des
groupes de rebelles encerclés,
qui tenteraient de s'échapper
vers l'Iran ou l'Irak.

Cette attaque contre Yuse-
kova, lancée par le PKK,au-
rait été suivie d'accrochages
qui auraient fait 2 morts dans
les rangs des forces de l'ordre.

Aucune. information indé-
pendante n'avait pu être obte-
nue sur la situation à Yuseko-
va, sous préfecture de
H~kkari, qui est une ville clef
sur la route de dégagement
vers l'Irak et l'Iran.

En dépit de nouvelles menaces du PKK et de 90.000 réservations annulées

Tourisme: Ankara reste optimiste
Les séparatistes kurdes ne garantissent plus la vie des étrangers'
• Les responsables du tou-
risme turc à Ankara ont réaf-
firmé leur optimisme pour la
saison en cours, en dépit des
enlèvements de touristes et
des attentats à la bombe vi-
sant des sites touristiques at-
tribués aux rebelles kurdes.

• La Turquie pourra atteindre
ses projections de revenuS du tou-
risme de 27milliards de F pour
l'année 1993 malgré la terreur.,
a affirmé hier le vice-ministre
du Tourisme Korel Goymen.'

Pourtant, le Front de libéra-
tion nationale du Kurdistan,
lié au Parti des travailleurs du
Kurdistan (PKK,séparatis~e), a
lancé hier à Bruxelles un • a-
vertissement • aux touristes
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étrangers pour qu'ils ne se
rendent pas en Turquie, où
• leur vie ne sera pas garantie '.

• Tous les lieux touristiques
turcs. sont concernés par cet
• avertissement., . a déclaré
Kani :Yilmaz, porte-parole du
Front de libération nationale
du Kurdistan .• Les Kurdes ins-
tallés dans ces lieux procèderont
à des actions contre les installa-
tionstouristiques " a-t-il dit.

Près de 90.000 annulations
de séjours ont eu lieu à la
suite des attentats d'Antalya,
à la mi-juillet. a indiqué M.
Goymen. Pourtant. la Turquie
avait enregistré un boom toU-
ristique dans la première moi-
tié de 1993. Le nombre de tou-

ristes en provenance. des pays
de l'OCDEa augmenté de 23 %
dans les 7 premiers mois de 93
comparés à la même période
de 92, selon M. Goymen.

Pour les enlèvements de
touristes par le PKK,M. Goy-
men a affirmé ne pas avoir
observé d'impact particulier.
Quant au sud-est, théâtre
principal de la • guerre. entre
l'armée turque et le PKK,~le
tourisme est déjà frappé mortelle-
ment " a indiqué M.Goymen.

A cet égard, les familles de
deux Allemands, dont des sé-
paratistes kurdes ont annoncé
l'enlèvement dimanche, ont
confirmé .qu'ils passaient ef-
fectivement des vacances en

Turquie et que l'on était sans
nouvelles d'eux depuis dix
jours.

Mais le ministère allemand
des Affaires étrangères n'avait
toujours pas confirmation de
leur enlèvement hier.

Si le nombre des touristes
français avait déjà dépassé en
juin la barre des 300.000 at-
teinte en 1992. l'activité a fai-
bli en juillet après les atten-
tats du PKK.

Les voyagistes français,
interrogés en Turquie attri-
buent cette. baisse à '. la
conjoncture •• sans préciser s'il
s'agit de la crise économique
en France ou de la situation
en Turquie. Prudence ...
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des enlèvements de touristes
et des attentats à la bombe
visant des sites touristiques
attribués aux rebelles kurdes.

Cl la Turquie pourra atteindre
ses projections de revenus du
tourisme de 4,5 milliards de
dollars (27 milliards de francs)
pour l'année 1993 malgré la
terreur J, a affirmé, hier, le vice-
ministre du Tourisme, Korel
Goymen.

Le. accrochage. et affrontement. dan. le sud-est
et l'est du pay. ont fait au moins trol. cent quarante-

cinq mort •.

les familles de deux Allemands, dont des séparatistes
kurdes ont annoncé l'enlèvement dimanche, ont confirmé
qu'ils passaient effectivement des vacances en Turquie
et que l'on était sans nouvelles d'eux depuis dix jours,
a indiqué, hier, un porte-parole du ministère allemand
des Affaires étrangères,

Touristes allemands: dispnion confirmée

auraient fait deux morts dans
les rangs des forces de l'ordre,
selon des journalistes de la
presse locale. Yusekova, sous-
préfecture de Hakkari, est une
ville-clé sur la route de dégage-
ment vers l'Irak et l'Iran.
Saison touristique

Par ailleurs, les responsables
du tourisme turc à Ankara ont
réaffirmé leur optimisme pour
la saison en cours, en dépit

ration aéroterrestre de samedi,
selon des autorités turques
ayant requis l'anonymat.

le bilan de cette opération
a été démenti, hier, à Bruxelles,
par un porte-parole du Front
de libération nationale du Kur-
distan, lié au Parti des tra-
vailleurs du Kurdistan (PKK,
séparatiste). qui a fait état de
deux morts dans les rangs des
guerilleros kurdes.

Attaque contre Yusekova 7
la presse turque de mardi

donne le chiffre de deux cent
cinquante à trois cents morts
à la suite des bombardements
de l'armée sur la région monta-
gneuse, en citant des lautorités
civiles locales qui gardent l'ano-:
nymat. Elle ne donne, ce-
pendant, aucun détail sur des
combats qui seraient en cours
entre des commandos de l'ar-
mée et des groupes de rebelles
encerclés qui tenteraient de
s'échapper vers l'Iran ou l'Irak.

Les autorités locales citées
par la presse ont, par ailleurs,
fait état d'une attaque contre
la ville de Yusekova, proche
de l'Irak, dans la nuit de diman-
che à lundi. Selon ces informa-
tions officieuses, les rebelles
auraient lancé cinq cents ro-
quettes sur la ville.

Cette attaque contre Yuse-
kova, lancée par le PKK, aurait
été suivie d'accrochages qui

L'oPération d'envergure
commencée samedi contre les
rebelles kurdes, qui a fait au
moins deux cent cinquante
morts parmi ces derniers, du-
rant le week-end, selon un bilan
non officiel provisoire, s'est
poursuivie, hier, autour de Hak-
kari, dans le sud-est anatolien,
selon les autorités turques.

Trois jours après les intenses
bombardements aériens de la
région de Hakkari, proche des
frontières de l'Iran et de l'Irak,
avec des chasseurs-bombar-
diers et des hélicoptères, contre
un groupe de rebelles estimés
à quatre cents, aucun bilan
chiffré n'avait pu être obtenu
officiellement. les autorités af-
firment attendre la fin des
opérations de recherche, qui
pourraient prendre plusieurs
jours en raison de la configura-
tion du terrain.

l'état-major de l'armée tur-
que a confirmé la poursuite
des opérations mais s'est refu-
sé à tout commentaire, ainsi
que les autorités civiles de
la superpréfecture de région
de Diyarbakir, officiellement en
charge du maitien de l'ordre.

les accrochages et affronte-
ments darts le sud-est et l'est,
depuis jeudi, ont fait au moins
trois cent quarante-cinq morts,
à partir de bilans partiels offi-
ciels et officieux, dont deux
cent cinquante tués dans l'opé-

Turquie : la grande offensive
anti-Kurdes

KURDISTAN: ZWEI DEllfSCHE TOURISTEN
OFFENBAR WIRKLICH ENTFÜHRT

Die beiden im Südosten der Türkei vermißten deutschen
Touristen sind offenbar tatsächlich von Anhängern der
verbotenen Kurdischen Arbeiterpartei PKK entführt worden.
Die beiden Männer hätten zuletzt am 7. August Kontakt mit
ihren Angehörigen in der Bundesrepublik gehabt, teilte eine
Sprecherin des Auswärtigen Amtes gestern in Bonn mit. Sie
meldeten sich telefonisch aus Samsun an der türkischen
Schwarzmeerküste und kündigten an, sich mit ihrem VW-Bus
auf den Weg zum Berg Ararat in Kurdistan zu machen. Seither
fehlt von den beiden Männern, Christoph lehman aus Dresden
und Henry Butler aus Halle, jede Spur. Die kurdische
Nachrichtenagentur Kurd-Ha hatte am Sonntag gemeldet, die
beiden Deutschen seien gemeinsam mit einem Neuseeländer

~ ~e~~h~~~eE~:n~~i~~B~~~S ~~~~~~~~~~d;e~e es aber
- nach wie vor nicht, betonte die Ministeriumssprecherin. Die
<"Ei deutsche Botschaft in Ankara bemühe sich derzeit bei den
o türkischen Behörden vor Ort um weitere Auskünfte. Auch das
C':l türkische Innenministerium hat Berichte über eine Entführung

~ bislang nicht bestätigt. Die Angehörigen der beiden deutschen
Touristen erfuhren erst aus der Presse von-der angeblichen
Entführung und setzten sich dann mit dem Auswärtigen Amt in

<:u Verbindung. laut Kurd-ha wurden sie am Sonntag in der
~ Region von Serhat im Osten der Türkei mit dem Neuseeländer

~ verschleppt, den sie offenbar als Anhalter mitgenommen
~ hatten. Die drei Männer sollen sich in der Gewalt der
.....;j Volksbefreiungsarmee Kurdistans (ARGK) befinden, die als

militärischer Arm der PKK gilt.

INTFRNATIONAL HERALD TRIBUNE,
THURSDAY, AUGUST 19, 1993
~wiss ~ct A~t Turks inShooting

B.ERr. (R~~ers) -:- ~Wltzerland said Wednesday it had asked Turkey
to lift the dip[oma~c. ~unity of its ambassador, Toperi Kaye, and
another embassy offICIaifi Bern.

TJ.1eSwiss Fo~eign Ministry the request was connected with events
o~tslde the Turkish Embassy on June 24, when a Kurdish demonStrator
die90f gunshot wounds,

'J1leminisl!Y said Turkey had seven days to meet the request. A Bern
~gI~trate s~d the ambaSsador had said he ordered his staff to shoot in
the luf, ~ut Wltn~ r~rt~ embassy officials fired directly at demon-
~trators legs. This was CIted fi the request for lifting of immunity.
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I

rURQU'.

Le bilan des
victimes, kurdes
s'aggrave
L'armée turque a poursuivi
hier ses opérations mi/itaires
contre les rebelles kurdes
dans le sud~estde l'Anatolie.

Depuis le début de la vaste offensive,
lancée samedi, près de 300 membres
du Parti des travailleurs du Kurdistan
(PKK) ont été tués, selon les autorités.
A Ankara, l'état-major de l'armée a
confirmé hier la poursuite des opéra-
tions, mais il s'est refusé à tout com-
mentaire ainsi que les autorités civiles
de la préfecture de région de Diyarba-
kir. Depuis samedi, des chasseurs et
des hélicoptères bombardent la région
de Ha.k.kari, proche des frontières de

l'Iran et de l'Irak, où seraient retran-
chés plus de 400 rebelles kurdes.

Les accrochages et affrontements
dans l~ sud-est .et l'est. de la Turquie
~>nt~alt au moms 345 morts depuis
JeudI, selon un décompte de l'AFP à
partir de bilans partiels officiels et offi-
cieux, dont près de 300 tués dans
l'opération aéroterrestre lancée sa-
medi près de Hakkari.

BOMBARDEMENTS
. La presse turque d'hier donne le

chiffre de 250 à 300 morts à la suite des
bombardements de l'armée sur la ré-
gion montagneuse, en citant des auto-
rités civiles locales qui gardent l'ano-
nymat. Elle ne donne cependant au-
cun détail sur des combats qui seraient
en cours entre des commandos de l'ar-
mée et des groupes de rebelles encer-
clés qui tenteraient de s'échapper vers
l'Iran ou .l'Irak.

Les autorités locales citées par la
pr~sse turque hier ont, d'autre part,
faIt état d'une attaque des rebelles
contre la ville de Yusekova proche de
l'Irak. Selon ces informations officieu-
ses, les rebelles auraient lancé quelque
500 roquettes sOr la ville. Aucune in-

formation indépendante n'avait pu
être obtenue sur la situation à Yuseko-
va, une ville clé sur la route vers l'Irak
etTIran. ATS/AFP

Une offensive d'une rare intensit~
des forces armées turque5 à ""'"
droit de la résistance kurde.

Keystone

LE MONDE - jC) ({mÎt 199] .

IRAK: en appelant à l'intervention de l'ONU et de la France

Médecins du monde demande l'arrêt
des bombardements iraniens au Kurdistan

Médecins du monde arécem-
ment lancé un appel à « la commu-
nauté internationale; aux Nations
IInies ,et ail gOllvernemeflt fran-
çais )J, pour qu'ils interviennent
afin de mettre fin aux bombarde-
'n;eilts, par l'[ran, de divers objec-
tifs dans le Kurdistan irakien.
~ans. un communiqué, cette orga-
nisatIon non gouvernementale
affirme que l'armée iranienne a
pénétré, au début du mois d'août,
à 20 kilomètres à l'intérieur du ter-
ritoire irakien, et bombardé les
régions de Raniyah, Qalaa Diza et
les villages environnants.

Ce n'est pas la première fois que
de tels pilonnages ont lieu, l'Iran
cherchant à déloger une bonne fois
pour toutes du Kurdistan iJïlkien,
les opposant~ .kurges iraniens,g,ul,t
ont trouvé reruge, souvent',"811ec
leurs familles. Au mois de' mars
dernier déjà, Médecins du monde
et Aide médicale internationale
a.vaient protesté contre un bombar-
dementdu nord de t'[rakpar
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t'aviation iranienne. La cible du
raid était le siège du bureau poli ti-
q~e du Parti démocratique ëiu Kur-
distan d'Iran. Un hôpital tenu par
les deux organisations' humani-
taires avait été touché. Des Kurdes
irakiens et iraniens habitant à
proximité de l'hôpital avaient été
tués, ou blessés.

De passage récemment à Paris,
où ils étaient venus demander l'as-
sistance de Médecins sans fron-
tières et de la fondation France-Li-
bertés de Danielle Mitterrand,
deux responsables du ,parti mar-
xiste iranien Komalah nous ont
a,ffirmé, que. depu.is trois ou quatre
mOIs I [ran avait concentré des
forces à sa frontière avec l'Irak et
!llaintenait la pression par les bom-
bardements dans un double but:
«Pousser à bout le « gouverne-
ment» kurde irakien pour qu'il
demande aux Kurdes iraniens de
partir, et intimider l'opposition
kurde, iranienne à l'intérieur m~me
du Kùrdistan iranien.»

PassMté
occidentale

VerJ, Iii' roi-juillet, Téhéràn avait
dépêéhé dans le Kurdistan irakien
une délégation officielle avec 'pour
mission de demander aux autorités
locales de bâillonner les Kurdes
iraniens (le Monde du 21 juillet).
Selon les deux représentants
kurdes, les demandes de Téhéran
sont allées decrescendo. Au départ,
l'Iran voulait que lui soient pure,.
ment et simplement livrés tous le~'
opposants kurdes iraniens. Face au
refus de ses interlocuteurs, la délé-
gation a ensuite demandé l'expul-
sion de ces opposants « vers les par-
ties «arabes» du territoire irakien»
- c'est-à-dire celles q",i sont sous le
contrôle du gouveïnerlient de Bag-
Q1l4., ~ puis l'arrêt de toutes leurs
adivjtésde propagande, et enfin
l'äba'(1donde la lutte armée contre
htr~iine de Téhéran. « Toutes ces

.dèrriandes ont été rejetées », ont
assuré nos interlocuteurs.

Selon ces dem,iers, conscients
que leur présence, embarrasse leurs
hôtes et complique 'la situation du
Kurdistan iraki~n, les opposants
kurdes iraniens s'étaient repliés de
leur propre chefi loin de la fron-
tière, et avaient décidé de cesser.
leurs activités à pai1ir du territoire
irakien pour les reprëndre à l'i,nté,
rieur du Kurdistan iranien. Cela
n'avait pas empêché t'artillerieira~
nienne de continuer ses bombarde-
ments.

Le 22 juillet, soif quelques jours
seulement après le retour de la
délégation à Téhéran, une nouvelle
attaque iranienne avait été lancée
contre un village au nord de l'Irak.
Quatre soldats iraniens avaient été:
faits prisonniers. La situation est
telle que le « ministre» des pesh-.,
mergas (combattants kurdes ira-
kiens), Djabbar Ferman, avait alors
menacé de riposter aux attaques
iraniennes.

Bagdad a dénoncé, à plusieurs
reprises, les pilonnages iraniens.
Hormis une protestation verbale,
les pays de la coalition occidentale'
se contentent, quant à eux, d'obser-
ver les attaques iraniennes. Les
Kurdes irakiens et iraniens sont
scandalisés par cette passi vité alors
que, depuis le mois d'avril 1991, le
Kurdistan d'Irak est placé sous la
protection des forces aériennes de

'la coalition occidentale, basées en
Turquie.

MOUNA NAïM:



Le Conseil fédéral reprend le bras de fer
avec la Turquie et vise son ambassadeur

Le représentant turc à Berne Kaya Toperi «porte la plus haute responsabUité» dans lafusillade du 24 juin.
Berne demande, sans illusions, la levée de son immunité et celle d'un autre fonctionnaire.

YVES PETIGNAT
BERNE

Peter Kunz, le petit juge
d'instruction bernois, a
pris son temps; il voulait

être sûr de son affaire, tout véri-
fier, ne laisser aucune faille à la
raison d'Etat ou aux nécessités
diplomatiques. Et, il Y a huit
jours, il a enrm demandé à ce
que l'ambassadeur de Turquie
en Suisse, Kaya Toperi, soit offi-
ciellement impliqué dans la pro-
cédure pénale ouverte après la
fusillade du 24 juin au cours de
laquelle un jeune manifestant

kurde, 5cm~dtin Kurt, a trouvé
la mort.

Le diplomate,
constamment en

liaison radio avec ses
agents de sécurité. est

responsable de leur
comportement

Du coup, le Conseil fédéral,
qui avait louvoyé entre «digne

protestation» et résignation au
début juillet, hésité entre la dé-
monstration de force, avec décla-
ration de deux ministres, et la li-
gne basse d'un simple communi-
qué, redresse la tête. Il peut
désormais faire état d'une cer-
taine continuité dans son atti-
tude légaliste. Hier, il a chargé
l'ambassadeur de Suisse à An-
kara, Paul-André Ramseyer, de
transmettre au gouvernement
turc les demandes de levée d'im-
munité diplomatique de deux
nouveaux diplomates, dont l'am-
bassadeur Kaya Toperi lui-
mêmE'. La SuissE' a donné SE'pt
jOUf!j à la Turquie pour répon-

dre. Cela porte à six le nombre
de demandes similaires déposées
par la Suisse depuis le début de
l'affaire.

Et, là encore, personne ne se
fait d'illusions: comme les quatre
gardes turcs impliqués dans la
fusillade, l'ambassadeur et son
subalterne quitteront la Suisse
avant l'E'xpiration du dPlai. Mais,
cette fois, l'honneur helvétique
sera sauf, même si les relations
avec la Turquie risquent de s'en-
venimer. Kaya Toperi, ancien
porte-parole du parti au pouvoir,
est en effet une personnalité en
vue.

Ce document montrant un employé pointant son arme sur les manifestants a incliné le gouvernement à la fermeté.
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Pour justifier l'implication de
l'ambassadeur dans ia procé-
dure, l~ juge bernois . fait état
d'une interview télévisée dé
Kaya Toperi,le 28 juillet dernier,
au cours de laquelle. celui-ci a~-
rait admis avoIT donné l'ordre à
son personnel de tirer en l'ait;
lors de l'irruption des manües~
tahts kurdes devant les grilles -
ouvertes - de l'ambassade .. Or,
les investigations et des photos
oilt prollYé que les employés. de
Fambassade ont Visé les jambes
das manüestants, tuant un jeune :
Kurde et blessant plusieurs per-
sonnes dont un policier. De plus,
l'ambassadeur est resté cons-
tamlDen~ en liaison radio avec

ses agents de sécurité, il était
donc responsable de leur coni-
portement.

Dans une déclaration à la ra-
dio, il avait également .déclaré
être resté sur son balcon' et avoir
eu l'intention, lui aussi, de tirer
en l'air, mais que son arme
s'était enrayée. Or, il est établi
que des coups de feu sont partis
de l'intérieur de la résidence.
Dès lors, le juge estime que l'am-
b?-ssadeur poTte une grande res-
ponsabilité dans le déroulement
des faits et qu'il convient donc
d'éclaircir son rôle. .

Le diplomate dont la levée de
l'immunité est elle aussi deman-

dée est un employé des services
. techniques qui a été vu tirant en
direction des manifestants puis
ramassant des douilles autour de
l'ambassade. Lejuge bernois jus-
tifie cette double intervention
tardive par la complexité de l'en"
quête et la nécessité de vérifier
chacune des constatations.

Le' Conseil fédéral, en faisant
suite à la demande du juge,
maintient la ligne «respectueuse
du droit et de la justice» qu'il
s'est imposée depuis le 24 juin,
explique le vice-chancelier
Achille Casanova. Impuissant en
raison de la Convention de
Vienne qui assure une immunité
totale. aux ,diplomates, le Conséil

fédéral n'a pll jb"Sqtlja présent
qu'assister au départ de tous les
membres de l'ambassâde impli-
qués dans la fusillade. Les notes
de protestation sùisses à Ankara
ont fait l'objet d'une fill de non-
-recevoir. Mais le gouvernement
suisse souhaite simplement per~
mettre aux institutionSll'un Etat
de droit de travailler sans en-
trave «également dans l'intérêt
de la Turquie», selon Achille Ca-
sanova.

Mais, après le départ de Kaya
Toperi, le juge d'instruction
n'aura guère d'autres ressources
que de classer le dossier. C'est ce
que souhaite Ankara qui compte
sur le temps pour effacer les tra-
ces de-la fusillade meurtrière. 0

A.F.P. - AGENCE FRANCE PRESSE- A.F.P. - AGENCE FRANCE PRESSE- A.F.P. - AGENCE FRANCE PRESSE-

FRA0224 4 I 0~4'1 j,AFP,...PQ21
Turqui e-Kur"des
Les Kurd~5 affirment avoir tué 62 soldats depuis dimanche

ISTANBUL, 19 août (AFP) - Les rebelles kurdes ont tué 62 soldats depuis
dimanche dans le sUd-est Anatolien, ont affirmé des sources kurdespro~hes du
Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) dans des communiqués
parvenus à Istanbul. "

Selon l'agenceKurd~Ha, 40 soldats ont été tués mardi lors d'a~taques du
PKK contre la gendarmerie de Karabulak et un bataillon stationné à Dogubeyazit.

Au moins 417 personnes ont été tuées depuis jeudi dans l'est et le sud-est
d~ la Turquie, selon une compilation effectuée par l'AFP sur la base de
chiffres fournis de sources officielles et d'organisations proches de la
rebellion.'

Les bombardements aériens samedi de la région de Hakkari et des
accrochages dans cette zone du sud-est-anatolien ont fait selon l'armée turque
aU moins 300 morts dans les rangs des maquisards.

Des autor"ités civiles turques, r"eql..lérantl'anonymat, ont fait état de "250
à300 morts" samedi et dimanche parmi les rebelles, un chiffre qui a été
démenti par la sec~ion Suisse du "Comité du Kurdistàn", basé en Europe et
proche de la rebellion.

De son cOté le "Comité du Kur"distan" a affir"mé ql..le12 soldats et deux
rebelles avaient été tués dimanche soir lors d'une attaque rebelle contre
"tous les organismes d'Etat du district de Yuksekova", dans le sud-est de la
province de Hakkari.

L'agence Anatolie a rapporté pOUt" sa part jeudi que les corps de onze
rebelles avaient été retrouvés dans les régions d~ Yuksekova et de Semdinli à
la suite des opérations de l'ar'mée turque et que 5 rebelles, dont deux femmes,
ont été tués lors d'accrochages dans les régions de Diyarbakir et Bingoi.

Le "Comité dU Kurdistan" .a affirmé d'autre part que 20 personnes avaient
été "tuées par 1es forces de l'ordre" 1e week-end dern iet"à Di gor (est,
province de Kars) lors d'un affrontement avec les manifestants kurd~s qui
célébraient le 9ème anniversaire de la rebellion kurde. Les a~torités ttirques
avaient fait état de 10 morts.

KG/al/jmg
AFP 191400 AOU 93
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Le chef du PICKavait déclaré un cessez-le-feu
unilatéral du 20 mars au 15avril, prolongé pour une
durée indéterminée, auquel U a mis fin le ~ juin,
faute de négociation avec Ankara qui refuse de
discuter avec des «terroristes -. Apo avait alors
annoncé e un été sanglant _ et e déclaré une guerre
totale à la Turquie _.

Cette guérilla a connu, cet été, un regain de
publicité quand le PICKa lancé une série d'attaques
à l'explosü contre des sites touristiques en Turquie,
blessant une vingtaine de touristes étrangers. Ces
attentats ont atteint leur but : Usont entratné près de
75.000 annulations de réservations dont 60.000 df_ la
part de l'Allemagne. Le PICKa poursuivi son act~r:
d'intimidation en enlevant six touristes (quatre
Français, un Britannique et une Australienne),
relachés sains et saufs la semaine dernière.

Le premier ministre turc Tansu Liller a récem-
~ent annoncé la création d'une force spéciale de
5.000 hommes pour lutter contre les e terroristes
séparatistes -, terminologie officielle pour désigner
les militants armés du PICKqui opèrent notamment
dans le Sud-Est anatolien frontalier avec l'Iran,
l'Irak et la Syrie.

Dans cette zone, près de 400.000 personnes
apportent un soutien logistique direct aux
10.000maquisards du PICKque l'armée et les forces
spéciales - au total 150.000 hommes - n'am"lent
pas à juguler. Il est vrai qu'Us peuvent se replier de
l'autre côté de la frontière, en Irak, dans la zone
e libérée -, placée depuis avril 1991 sous la protec-
tion de l'aviation alliée ... Ce qui inquiète fort la
Turquie.

Au passage, Ufaut souligner que l'Irak accorde
plus de liberté aux Kurdes que l'Iran, la Syrie et la
Turquie. En effet, ces derniers ont le droit de parler
leur langue, disposent de vingt et un journaux, de
radio et d'une télévision émettant en kurde. Saddam
Hussein a admis leur présence à condition qu'Us ne
formulent pas de revendication territoriale.

Sous rEmpire oRoman
L'inextricable question kurde se pose depuis le

déclin de l'Empire ottoman, au XIX- siècle. Descen-
dants des Mèdes, parlant une langue indo-euro-
péenne, les Kurdes furent islamisés à la fin ?U
VU- siècle et Saladin, modèle de Saddam Hussem,
originaire comme lui de Takrit, était kurde.

Leurs princes surent habUement préserver leur
civilisation en acceptant la tutelle ottomane en
échange d'une large autonomie: «Ce statut parti-
culier, affirme Kendal Nezan, président de l'Institut
kurde de Paris, a assuré au Kurdistan près de trois
siècles de paix _.

Tout va se gater avec le déclin de l'Empire
ottoman. Le sultan de Constantinople essaie de
renflouer ses caisses en levant un impÔt chez les
Kurdes qui se révoltent. Les Kurdes et leur chef, le
sultan Cherü Pacha, ont un moment d'espoir à la fin
de la guerre de 14-18. Par le traité de Sèvres, en
1920, les Alliés promettent d'accorder l'autonomie
au Kurdistan, mais les rivalités entre Anglais et
Français qui se disputent le pétrole de la région de
Mossoul au nord de l'Irak, remettent tout en
question: Le traité de Lausanne et l'émergence de la
Turquie moderne de Mustapha Kemal ruinent les
espoirs kurdes.

A la fin de la Seconde Guerre mondiale, le
nouvel espoir né du minuscule Etat de Mahabad où
rèqne Pazi Mohammed est lui aussi anéanti par les
intérêts politiques britanniques et américains qui
jouent la carte du chah d'Iran. Les Kurdes n'ont plus
d'autre solution que celle de la lutte armée.

D.D.

Kurdes
sans patrie

tan (PKK), réside à Damas sous l'oeil ~~enveillant
d'Affez el-Assad, le président syrien et dirige, de là,
la lutte armée des Kurdes en Turquie du Sud7Est..

Fondé le 27 novembre 1978 par des militants
marxistes le PICKa mis à profit l'interdiction de 19
langue ~e après le coup d'Etat de 1980à Ankara
pour recruter près de 10.000 combattants sur le
thème de la revendication d'id",ntité culhlrelle.

De Barzani au PKK
Comme le génér~:d Barzani, figur~ emblé~a-

tique du Kurdistan, s allia au chah d Iran qw le
ravitailla en armement, pour mener son comb~
contre le parti Baas irakien, Abd~ah Ocalan, ~bt
« Apo -, leader du parti des travailleurs du Kurdis-

ILSsont vingt-deux miIlions de Kurdes dispersés
à travers le mdnde, Dix-sept millions d'entre
eùx sont en quelque sorte locataires de leur
« pays _, répartis dans cinq Etats ~ go:uver-

nements plutôt musclés: la Turquie, .10 Syne: 1~ran,
l'Irak et l'Arménie, ancienne république sovlé~que.
Comme les Palestiniens, les Tamouls ou les Eskimos,
les Kurdes' sont sans patrie. Pour en posséder une,
Us se battent depuis toujours. En vain., Est-;e pour
cela que les tribus kurdes ont la réputation d être les
plus belliqueuses de l'Orient? .

Leurs guerriers, les pechmergas (ceux qUI font
face à la mort) sont de redoutables c~mbattants,
marcheurs infatigables, sachant se tapir dans la
plus petite excavation et s'évanouir dans la nature
pour échapper à leurs adversaires. Coillés d'un
turban, vêtus d'un pantalon bouffant, le chalwar, la
cartouchière en bandoulière, Us résistent éternelle-
ment aux armées régulières turque, iranienne ou
irakienne. Cela ne les empêche pas d'être minés de
l'intérieur par des querelles internes de clans, des
rivalités de chefs, des diliérends idéologiques.

Ils peuvent ainsi faire le jeu des Etats de la
région. L'un des drames des dirigeants. kurdes,
partagés entre plusieurs pays, a toujours été de
céder à la tentation de s'aIlier, pour lutter contre leur
propre gouvernement, au gouvernement du pays
voisin, quitte à porter tort à leurs frères kurdes de
l'autre côté de la frontière.
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u.S. Je~Strike
IraqMÜJsile Site
After a Firing

Compiled by Our Staff From Dispatches
WASHINGTON - In an echo of the Gulf

War, United States aircraft pounded an Iraqi
anti-aircraft site in the northern air-exclusion
zone Thursday after it had fired two missiles,
the Pentagon said.

The Americans struck the Iraqi site first with
.... _ ~:_L ... _ ~ _ L __ 1 ... !...1_ _ • ~

Iraqi comments on recent air Strikes, described
the raid as "a vicious aggression."

The Pentagon said that it was among the
most serious incidents since President Bill Clin-
ton took office in January, buf that it was not
known whether this represented a change in
policy by President Saddam Hussein.

"Whether this is part of a new push by
.Saddam Hussein, you'll have to ask Saddam
Hussein," a spokesman said. "We're treating
this as an isolated incident."

Baghdad also issued a protest to the United
Nations, saying the air-exclusion zones im-
posed by the Gulf War allies on northern and
southern Iraq were illegal, and it warned of a
right to self-defense.

"lr~q reserves its full right to legitimate self.
defense in accordance with international law
AnrlUhp , TN rh~,.ti~.'~ th~ Tr!lln1C' -'1Q'~

A report broadcast by the slate-
run Iraqi news agency, monitored.
in Nic{)sia, said Iraqi anti-aircraft
guns had opened fire after the.
bombing and had later prevented
the U.S. planes from attacking an-
other defense battery.-

U.S. planes patrol Iraqto en-
force no-flight zones decreed by the.
West after the 1991 warto protect.
Kurdish rebels in the north and
Shiite Muslim dissidents in the
south. It was the 20th incident in
eight months in the northern and
southern zones, although not all of
those resulted in allied air attacks
On Iraqi sites.

The Pentagon ~11;..i two. Wl1VP.< nI
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LE NOUVEAU QUOTIDIEN - 20 août 1993

La Turquie
rappelle

son homme
à Berne
Et envisage des

mesures de rétorsion.

Selon l'agence de presse
turque Anatolia,_l'ambas-
sadeur de Turquie à Berne,

Kaya Toperi, pourrait être aC-
Cecté à un autre poste à l'étran-
ger. En outre, il n'est pas exclu
que la Turquie prenne des mesu-
res de rétorsion contre la Suisse.
Le gouvernement turc répondra
la semaine prochaine à la de-
mande du Conseil Cédéral de le-
vcr l'immunité diplomatique de
Stlnambassadeur à Berne et d'un
autre membre de l'ambassade
arm que l'enquête sur les événe-.
ments sanglants survenus le 24
juin dernier puisse se poursuivre
(LNQ d'hier). Un manifestant

kordé avait été abattu par un
membre de l'ambassade turque.

La Turquie a sept jours pour
réagir à cette demande. Alors
qu'il se trouvait à Moscou, le mi-
nistre turc des Affaires étrangè-
res Hikmet Cetin a déclaré hier
qu'il était «hors de question,.
d'accepter la demande suisse. Il
est prévu qu'il regagne Ankara
dimanche prochain. Selon Anato-
lia, il va convoquer la semaine
prochaine une réunion au Minis-
tère des affaires étrangères à la-
quelle participera aussi l'ambas-
sadeur de Turquie à Berne.

La Turquie pourrait aussi
prendre des mesures de rétor-
sion contre la Suisse, par exem-
ple en déclarant persona non
grata l'ambassadeur de Suisse
en Turquie. La Suisse a déjà de-
mandé la levée de l'immunité di-
plomatique de quatre membres
du personnel de l'ambassade
turque à Berne, mais sans suc-
cès, puisque Ankara a rappelé
ces personnes.

A.F.P. - AGENCE FRANCE PRESSE - A.F.P. - AGENCE FR~NCE PRESSE - A.F.P. - ~GE~.CE FR~NCE PRESSE-

FRA052ß 4 I 0255 RFA /AFP-BPBO
TIJl'~tpJi e-Kljl'~rfes
Offensive turque: 25.000 personnes r~fugi~es dans les montagnes, selon le
Comit~ du Kurdistan

BONN, 20 août (AFP) - Le Co.it~ du Kurdistan, proche du Parti des
Travailleurs du Kurdistan (PKK, s~paratiste),a affirm~ vendredi que 25.000
personnes avaient dû se r~fugier dans les montagnes à la suite de l'offensive
lanc~e par l'arm~e turque les 18 et 19 août contre les provinces de Yuksekova
et Cukurca, dans le sud-est anatolien.

"L'arm~e turque a bombard~ avec des chars et des unit~s sp~ciales les
provinces de Yuksekova et Cukurca", a indiqu~ le Comit~ du Kurdistan dans un
communiqu~ reçu au bureau de l'AFP à Bonn.

Dans la seule ville de Yuksekova, 100 magasins ont ~t~ d~truits,
pr~cise-t-il. Sur quelque 30.000 personnes vivant dans la province, 25.000 ont
dû se r~fugier dans les montagnes, qui sont "expos~es aux bombardements de
i'Etat turc", poursuit le communiqu~.

"Ind~pendamment de ces ~v~nellents des deux derniers jours, plus de 100
civils ont ~t~ tu~s au cours de la dernière semaine", ajoute le Comit~ du
Kurd'istan.

Un journaliste du quotidien Ozgur Gundem, Ferhat Tepe, a ~t~ r~cemment
enlev~ puis assassin~, et l'une de ses collègues, Aysel Malkoc, enlev~e peu

_ après, est-il encore indiqu~.
Le sud-est anatolien connaît depuis une semaine un regain de tension, avec

une op~ration d'envergure de l'arm~e turque contre la r~bellion kurde dans la
r~gion de Hakkiri, entrecoup~e d'attaques sanglantes du PKK contre des
objectifs turcs, notamment dimanche à Yuksekova.

vl/bs/l8fo
AFP 202353 AOU 93
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Le Courrier- ~O août 1993

IMMUNITÉ

L'ambassadeur
turque pourrait
être muté '
Ankara a rappelé Kaya '
Toper; «pour consultat;oßJ)~
Après' la demande suisse de levée de
l'immunité de l'ambassadeur turc à
Berne la Turquie a rappelé hier à
Anka~a M. Kaya Topen «pour consul-
tation». Pour sa part, le Conseil fédé-

rai envisage de déclarer M. Toperi
«persona non grata» si la Turquie re-
fuse la levée de son immunité. Celle-ci
devrait permettre d'interroger le di-
plomate turc sur la fusillade survenue
enjüin devant l'ambassade de Turquie
à Berne. "

En menaçant de déclarer M. Topen
«persona non grata», le Conseil fédé-
raI affirme son intention de recourir, le
cas échéant, à un geste de protestation
diplomatique radical, a indiqué hier
Achille Casanova, vice-chancelier de
la Confédération. La Turquie a de son
côté évoqué son refus d'entrer en ma-
tière, mais n'a pas encore rejeté offi-
ciellement la demande suisse.

DEMANDE MAL REÇUE

A la suite de son rappel en Turquie,
M. Toperi est attendu d'ici à dima'nche
à Ankara pour des «consultations»
avec le chef de la diplomatie turque,

'Hikmet Cetin, en tournée à l'étranger,
a déclaré mercredi qu'il était «hors de
question d'accepter la demande Suis-
se».

Le rappel à Ankara de l'ambassa-
deur turc pourrait en outre être défini-
tif, estimait pour sa part l'agence semi-
officielle turq ue Anatolie. Selon
l'agence, la nomination de M. Toperi à
un autre poste est imminente.

On déclare un diptomate indésira-
ble à la suite d'actes d'espionnage ou
d'une détérioration des relations. Le
stadè ultiine, jamais intervenu dans le
cas de la Suisse, est la rupture des rela-
tio'ns diplomatiques, AP

A.F.P. - AGENCEFRANCEPRESSE- A.F.P. - AGENCEFRANCEPRESSE- A.F.P. - AGENCEFRANCEPRESSE-

ECF0296 4 F 0141 FRA /AFP-XE48
Tourislle
Le.quai dtOrsay recommande la prudence aux touristes en Turquie'

PARIS, 20 août (AFP) - Le ministère des Affaires étrangères a renouvelé
vendredi ses recommandations de prudence pour les touristes français en
Turquie, où les séparatistes du Parti des Travailleurs Kurdes (PKK) ont
revendiqué l'enlèvement de deux touristes allemands et un néo-zélandai9.

Le ministère "recommande aux touristes se rendant en Turquie de faire
preuve de prudence" et de "s'abstenir de se rendre dans les zones où l'état
d'urgence a été instauré", a déclaré le porte-parole adjoint du Quai d'OrsayCatherine Colonna. '

Le ministère des Affaires étrangères avait déjà émis des recommandations
de prudence lors de l'enlèvement de qua~re touristes français, libérés le 10
août après dix-huit jours de détention par les rebelles ,kurdes de Turquie.

Ct"/ jmg/cad

AFP 201642, AOU 93

LE MONDE - 22 août 1993

TURQUIE: la lutte contre le PKK :~~ie~~~~ué~ac~~r?OO habitants

Après l'enlèvement revendiquéL'a'rm" e'e' au' raI't bombarde' par le PKK d~ ~eux touristes ~l1e-
mands, le minIstre des affatres

b' étrangères de Bonn, M. Klaus Kin-une VI',Ile de 30 000 ha Itants kill, a affirmé, vendredi, qu'«ilfaut
interdire rapidement le PKK» en

le- monta"nes, ou' elles seràient Ailemagne, même si cela pose desLes Comités du Kurdistan d'Eu- ~.. blè "d'qu M Kl'nkel a« exposées aux bombardements de pro mes JUTI I es, ,rope, proches d,es séparatistes IL' d Y k aussi écrit à son homolo~ue turc,
kurdes du Parti des travailleurs du 'Etat turc». e matre e u se. Hikmet Cetin, afin de lUI 'deman-
Kurdistan (PKK) oitt fait état, ven. kova, Necdet Buldan, cité, par les der de « vraiment tout faire» pour
dredi 20 aoOt, de bombardements comités du Kurdistan, a réitéré ces faciliter la libération des deux tou-

é d,informations auprès de l'agence rI'stes, M, KI'nkel a al'nsl' re';etté lesintenses de l'arm e turque, epuls Reuter. Les comités du Kurdistan ,
l'avant-veille, contre les villes de jugent que l'armée utilise dans la propositions de dialogue des ravis.
Yuksekova, et Cukurca, dans le région la tactique: «assécher la seurs qui réclament une interven-
sud-est anatolien, Dans la seule mer pour attraper le poisson,» Il y tion de l'Etat allemand.
ville de Yuksekova, 100 magasins, .a un an, dans la même région, les A Paris, le 9,uai d'Orsay a renou.
ont été détruits, précisent-ils, Sur troupes s'étaient livrées à une opé- velé; vendredI ses recommanda-
les quelque 30 000 habitants; ration similaire dans la ville de Sir. tions de «prud(lnce» à l'égard des
25 000 aUraien,t dO se réfugier dans 'nak, que la plus grande partie de touristes français, en Turquie, qui
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doivent «s'abstenir de se rendre
dans les zones où l'état d'urgence a
été instauré ». - (AFP, Reuter.)

a Quatre nouveaux touristes auraient
été enlevés dans l'est du pays, - Qua-
tre touristes, deux Italiens et deux,
Suédois, ont été enlevés jeudi
19 aoOt près de Dogubayazit, dans
l'est de la Turquie, non loin de la
frontière iranienne, par la rébellion
kurde, qui détient également deux
memands et un Néo-Zélandais, rap-
porte le quotidien pro-kurde Ozgur-
Gundem proche de la rébellion, Le
journal fournit les identités des qua.
tre touristes. Aucune précision
n'avait pu être obtenue samedi 'matin
auprès des autorités turques ni des
ambassades concernées, - (AFP.)



turkish daily news Friday, August 20, 1993,

IKDP leader Barzani: Operation
Provide Comfort should remain

By Emre Gökalp administration, noting that Iraq's becoming democra-
Turkish Daily News tic is what counts.

ERBll- Iraqi Kurdistan Democrat Party (IKDP) le- Recalling that an agreement had been made betwe-
ader Massoud Barzani said Thursday that the people en the northern Iraqi administration and the outlawed
in northern Iraq need long-term protection and for PKK (Kurdistan Workers' Party) organization one
that reason he said OperatIOn Provide Comfort sho- year ago, Barzani said the PKK is obliged to abide
uld continue to remain in force until a by that agreement and respect the laws
democratic change is experiencrd in of the regIOnal administratIon. "There is
the Iraqi administration. At :>. press no problem as long as it res~cts the ad-
conference in Erbil, Barzani saId he ministration and the laws,' Barzani sa-
and his colleagues had told Europe, id. Stressing that the PKK sometimes
the United States and Turkey of their violates the agreement and that such be-
desire for a long-term Operation Pro- havior is unacceptable, Barzan! said the
vide Comfort. Barzani recalled that IKDP is following such actions closely.
during his visit to Turkey last June, He said that the PXK cannot stay in the
he had told the same thing to Presi- region if it does not obey the regional'
dent Suleyman Demirel. He claimed administration and the laws.
Demirel told him, "if the international.. Referring to the IKDP's Il th conventi-
community gives up protecting nort- on, Barzani said that the convention has
hem Iraq, we will protect you." shown the international support for the

In reply to a question, Barzani said Massoud Barzanl Kurdish people. Hesaidbe was pleased
if the development of relations between Turkey and that Turkish deputies and representatives were parti-
Iraq harmed the people in the region, he and his col- cipating in the convention. The IKDP's 11th conven-
leagues would not want that development. Barzani tion, where the Union Party will officially merge
said they do not need Turkey's acting as an interme- with the IKDP, continued with sessions closed to the
diary between the Kurdish opposition and the Iraqi press. It will last until the beginning of next week.

Turkish tourism industry feels
effects of a German consumer law

Turkish Daily News
ANKARA- Turkish hotels and ot-

her tourist -related businesses are fe-
eling the effects of a German law
designed to protect the rights of
German tourists abroad, the Anato-
lia news agency reported.

The law allows for German vaca-
tioners to receive a partial refund of
the money they s~nt on their vaca-
tions if their holtday does not live
up to be what brochures given out
by tourist agencies described. The
German agencies, if forced to com-
pensate disappointed tourists, often
do not pay Turkish hotels the full
amount owed to them.

The compensation, accordi.n~ to
the German law, may be as hlgn as

50 percent of the price of the vacati-
on. In order to warn Turkish hotels
and tourist-related businesses of the
potential problem, parts of the law
were translated from German by a
Turkish tourism official, Suna Ge-
bizli.

According to the law, Gebizli sa-
id, a 10 percent refund is given to
tourists who find, despite informati-
on listed in the brochure given to
them, that their hotel room did not
have a balcony or view of the sea.

Ahmet Akta~, lecturer at Mediter-
ranean University's hotel and tou-
rism management school, said that
many German tourists trave.1edwith
cameras and documented every
shortcoming of their vacation, ta-

kin8 pictures of construction near
theIr hotels, for example. When
they get back to Germany, he said,
they received compensatIon for the
noise level.

DM 100 refund in
case of cockroaches
Tourism officials said that in one

case a tourist was given a DM 100
refund when he documented that
there was a cockroach in his hotel
room. Tourists have the right to re-
quest a refund of between DM 200
and DM 300 for spoiled food. For
example, if the tourist paid DM
1,000 for his vacation, then for "bad
service" he might request 25 per-
cent of the vacation payment which
is DM 250.
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US planes bomb
Iraq missile site

• Pentagon says the
American jetfighters
dropped cluster
bombs after they
were fired on

Reuters
BAGHDAD- U.S. planes dropped

cluster bombs on a mihtary position in
northern Iraq on Thursday, and Iraq
said a soldier and a civilian were
wounded.

Baghdad, accusing Washington of
aggression, said its air defenses re-
turned fire, forcing the American
planes to flee. "The American admin-
Istration committed this morning a
new act of aggression against an anti-
aircraft battery 20 km (f2 miles) west
of Mosul," an official s,Pokesman said
in a statement. "A mihtary personnel
was wounded and two. vehicles dam-
aged," he added. A civilian was
wounded when the planes "tried to ap-
proach the air defense battery for a
third time," he said. In Washington,
the Defense Department said on
Thursday U.S. jetfighters had dropped
cluster bombs and laser-guided bombs

. on an Iraqi missile site in self-defense.
The strike came after U.S. aircraft,

on a routine patrol of an allied-en-
forced air excJusion zone over north-

ern iraq, observed a missile launch
from a surface-to-air battery five ltJ 10
miles (eight to 16 km) west of Mosul,
the Defense Department said in a state-
ment

Two waves of attacks by four war-
planes. -- two F-4s and two F-16s --
were involved in the action, which ap-
peared to have destroyed the- missile
site, the Pentagon said.

The Iraqi spokesman said the patrol-
ling planes attacked the site three
times: at 8.55 a.m., 9.10 and 10.20.

He said twice the Iraqi anti-aircraft
crews fired back "at the American
planes which ran away from the area."

Meanwhile, U.S. Major Nancy Co-
chran, a spokeswoman for the U.S. led
allied coalition task force at Incirlik
airbase in southern Turkey, said the
planes returned to Incirlik safely. The
coalition air force has been based at
Incirlik since the end of the Gulf War
to monitor Baghdad's treatment of its
3.5 million Kurdish population in
northern Iraq. The warplanes fly daily
-reconnaissance flights over northern
Iraq.

The last confirmed attack by U.S.
planes on an Iraqi installation was on
July 25, when a U.S. F-4G fired a
HARM missile at an Iraqi anti-aircraft
missile site after the plane was tracked
by the battery's radar.

The allied coalition. air force in Tur-

key consIsts of'80 U.S., British, French
and Turkish planes. .

For the first time since U.S. attacks
on Iraqi anti-aircraft sites in southern
Iraq in the final days of former Presi-
dent George Bush's administration in
January, Baghdad said its ground crews returned fire on the
raiding planes. Iraq's accusation of U.S. aggression against it
co~trasts with statements in the past whIch were mild and
VOIdof fiery language. No signs of built-up tension between
,the t~~ adversaries are discernible at present, but Baghdad
t~levl~lOno~ Wednesday showed large-scale military exer-
CISesmv~lymg ~ks and rocket l~unchers, attended by De-
;fense MinIster Ah Hassan aI-MaJeed. The television also
screened footage of a meeting President Saddam Hussein
held on Wednesday with the army branch of the ruling Baath
Party.

U.S. pilots, patrolling air-exclusiori zones.in northern and
southern Iraq, and Iraqi ground crews have clashedsevéral.
times. The latest incident was on July 29 when two U.S. Na-
vy planes fired missiles at Iraqi anti-aircraft sites in the
south. The United States, France and Britain, which fought
Iraq in the 1991 Gulf War over Kuwait, imposed a ban on
Iraqi flights north of the 36th Parallel more than two years
ago to deter any Iraqi army attacks on rebel Kurds who now
control much of the north. A similar ban was later imposed
on southern Iraq to protect dissident Shiites who fled Iraqi
government forces after post-war revolts. In the north, the
latest incident took place on April19 when two F46s, target-
ed by the radar of an anti-aircraft missile battery, fired a mis-
sile In response. In all incidents in the past Iraq denied U.S.
reports that its ground radar provoked the attacks.

PKK abducts 12 soldiers as massive operations continue
• Observers say regional measures inefficient for discharged soldiers
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Turkish Daiiy News .
ANKARA- Despite assurances by top-level state

and military officials that Turkey is taking every me-
asure.to protect soldiers fighting separatist militants
in the Southeast, the Kurdistan WorKers' Party (PKK)
abducted at least 12 soldiers on Thursday.

The abduction came two days after Minister of De-
fence Nevzat Ayaz issued a statement in which he sa-
id "all necessary measures were taken for the safe
transport of military personnel" in the troubled region
where nearly 9,000 people have died in nine years of
violence.

Among the 12 soldiers were two specialist serge-
ant, former soldiers who joined the army ona profes-
sional basis after their discharge, the semiofficial
Anatolian agency said. _

Quoting Chief of General Staff Command Press
DirectorCol. Doäu SilahclOglu, the agency said that
the abducted soldiers had violated orders to wait for
air transport and took the intercity coach without in-
forming anyone. SilahclOälusaid that out of 735 sol-
diers who had completed their military services or
who were on leave in Van, 295 were transported by
air and a further 440 were scheduled to be carried by
planes on Thursday. • .

Ayaz had said on Wednesday that necessary mea.
sures had been taken and that 20,000, out of an annu~
a.J circulation of some 700,000 soldièrs, had been .
transported by air. .

Public sensitivity on the issue had flared up when .
more than 30 off-duty soldiers .and 5 civilians were '
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killed by ihe PKK near the Eastern town ôf Bingöl
last June.

Despite repeated assurances though, a team of jo-
urnalists recently visiting the Southeast region and fi-
ve separate provinces established that hundreds of
discharged soldiers were left on their own.

Most of the soldiers were seen traveling in buses
back to their homes, dressed in civilian clothes to co-
ver their identity. Even in the case of troop transports,
only two arrnvured vehiclés are normally attached to
convoy's.

In other devdopments on Thursday, sources said
six paramilitary village guards were kidnapped by the

PKK in Sason, Siirt.
Meanwhile, officials said the o~ration in the rura!

areas of Yüksekova and ~emdinII in Hakkari provin-
ce were continuing and that Il

bodies of PKK militants had been found. Earlier
Turkish newspapers had put the death toll of the mili~
tants as high as 250.

ln the western province of Edirne, police on Thuis-
day seized a trucICcarrying badges, walky-talkies and
propaganda tapes to the organization. The truck, bea-
ring Turkish lIcence plates, had registered its cargo as
"NATO cargo," an officiai said.

Shadow cast over democracy:

1~lklar impeached
mented to TDN on the decision. "I haven't been taken
to court hecause of any corruption or theft charge, its
because of what I thought and said. I've been in a strug-
gle so far for people who were subjected to injustice.
From now on that struggle will also be for my own
rights." He said as part of that struggle he might apply
to international bodies like the European CommissIOn

of Human Rights and the Inter-
national Court of Justice in the
Hague. I~Iklar sa)'s he was not
planning to reSIgn from the
Junior partner of the ruling co-
alition the Social Democratic
Pecple's Party (SHP), which he
had joined before the October
'91 election.

Shortly before the October
'91 elections, I~Ik.larand other
HEP deputies had agreed on an
election alliance with the SHP
and were elected to Parliament
as SHP deputies. Eighteen
Kurdish-origin deputies had
later resigned from the SHP
and rejomed the HEP. But
I~Ik.lar, a former trade union
leader and a respected name of
Turkish center-left poli tics,
stuck with the SHP as the
Diyarbakrr MP and became the
deputy speaker of Parliament.
Commenting oiiâie COnstitu-
tional Court decision when it
was first made, Parliamentary
Speaker Hüsamettin Cindoruk
had said he would examine the
file presented by the court and
try to do his best to prevent the
implementation of the deci-
sion. One way to do that was
to amend Article 84 of the
Constitution. But after the offi-

cial submission of the court decision, Cindoruk said he
would make no comment before closely inspecting the
report. Estimating that the HEP was gomg to be dosed
by the Constitutional Court, the HEP MPs had joined in
July another part)' called the Democracy Party (DEP),
whIch was establIshed by Kurdish activists.

Turkish Daily News
ANKARA- In a dramatic development which will in-

evitably cast a shadow over Turkish democracy at the
threshold of the 21st century, a Turkish court on
Wednesday terminated the parliamentary membership
of Parliament Deputy Speaker Fehmi I~1klar,an electciJ
representative of the Turkish nation. A Constitutional
Court decision impeaching
I~Ik.larand opening the way for
hIStrial, which could lead to the
gallows, has officially been sub-
mitted to Parliament.

The DiyarbakIr deputy is
charged with heading a pro-
Kurdish party in 1991 and mak-
ing speeches in favor of the
Kurdish people, regarded now
as a challenge to Turkey's indi~
visibility. The court decided on
July 14 that I~Iklar, as the for-
mer head of the pro-Kurdish
People's Labor Party (HEP), had
violated the Constitution and the
Political Parties Law by "divid-
ing the nation into Turks and
Kurds, and had described Kurds
as an oppressed nation," in his
speeches prior to the October
1991 elections. It had also de-
cided upon the closure of the
HEP. On Wednesday, the
court's so-called "Detailed Ver- ""m worried for
dict" was sent to the parliamen- democracy.
tary speakership, in a final step
to oust I~IkIarfrom the house. I've been In a struggle

The court decision lifts for people subjected to
I~IkIar'sparliamentary immunity In'ustlce so far. From
and opens the way to put him on I
trial for violating TurKish Penal now on, that struggle will
Code 125. The code concerns also be for myself ..
the "unity of the nation and '7:?
state" and suggests punishment
up to the death penalty for carrying out "separatist ac-
tions" and/or propaganda.

The ChiefProsecutor of the Ankara State Security
Court (DGM) said on Thursday that two separate cases.
against Ipklar will be opened with the mentioned
cnarges. I am worried for democracy," I~Ik.larcom-
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LE PELERIN MAGAZINE - 20 août 1993

La prise en otage et la libération de quatre touristes français
par les combattants du Parti des travailleurs du Kurdistan

a fait resurgir la question kurde . Un peuple qui, depuis près
d'un siècle, lutte pour affirmer son existence.

Shewki n'admet pas cette politique « de la
terre brûlée» : « Nous sommes contre la
violence. Nous aspirons simplement au
respect de nos droits par Ankara »; affirme
le secrétaire de l'Institut kurde de Paris.

La Turquie semble dorénavant mieux
admettre l'existence des Kurdes. Un budget
de 12 milliards de francs a été débloqué
pour moderniser le Sud-Est, « très en retard
par rapport à l'ouest du pays », confie
Tangsu Bieda, ambassadeur de Turquie à
Paris. M. l'Ambassadeur reconnaît d'ail-
leurs que « certaines erreurs, dues au cen-
tralisme et au patriotisme excessifs de ses
compatriotes, ont été commises mais que la
situation s'est améliorée. Les Kurdes,
ajoute-t-il, ont aujourd'hui des journaux,
peuvent parler leur langue et nous sommes
prêts à leur ouvrir des écoles et une chaîne
de télévision. Mais jamais nous ne remet-
trons en question notre intégrité territo-
riale. Et jamais nous ne permettrons aux
terroristes du PKK, manipulés par l'étran-
ger, de fonder une république marxiste-lé-
niniste indépendante. »

En attendant, la guerre fait rage. Une
guerre qui frappe surtout les populations
civiles: hommes, femmes et enfants ... « Il
faut que cela cesse! », admettent d'une
seule voix le secrétaire de l'Institut kurde
de Paris et l'ambassadeur turc. Peut-être
une note d'espoir? •

LUC BALBONT

Le Kurdistan (530000 knfl) se
partage entre cinq pays: l'/ran, l'/rak,
la Syrie, la Turquie et l'Arménie.
On compte aujourd'hui entre 23 et
28 millions de Kurdes. 100 000 en
Arménié; un million en Syrie (sur une
population totale de 10 millions
d'habitants) ; entre 6 et 7millions en
Iran (sur 43 millions) ; entre 3,5 et
5 millions en Irak (sur 15 millions) ;
et de 12 il 15 millions en Turquie
(sur 57 millions).

IRAN

ARMÉNIE

Bagdad.

'":l!~
VI

a:
l'imam Khomeiny, qui avait pourtant pro- ~
mis l'indépendance aux Kurdes en échange ~
de leur soutien à la révolution islamique,
déclare « qu'autonomie et démocratie sont
étrangères à l'islam ».

L'Irak a toujours mené une répression
féroce contre ce peuple apatride. Accusés
de s'être rangés aux côtés de Téhéran dans
la guerre Iran-Irak, les Kurdes sont même
massacrés à l'arme chimique à la fin des
années 80. En février 1991, profitant de la
défaite de Saddam Hussein dans la guerre
du Golfe, les Kurdes irakiens se procla-
ment indépendants. Autonomie précaire, la
nouvelle République restant sous la me-
nace d'une invasion de l'année de Saddam
Hussein qui n'attend que le retrait des
forces internationales surveillant la région
pour reprendre le territoire.

En Turquie, où le conflit est permanent,
20000 activistes du Parti des travailleurs
du Kurdistan (PKK, d'obédience commu-
niste) mènent, depuis 1984, dans le sud-est
du pays, des opérations sanglantes contre
l'Etat. « 20 000 militants sur une popula-
tion de 12 à 15 millions de Kurdes, c'est
peu! », estime Shewki. Comme la majorité
de ses compatriotes, et tout en souhaitant
une reconnaissance des autorités turques,

IRAK.Damas

SYRIE

TURQUIE

TROMPÉS ET MASSACRÉS

KURDES
Unpeuple slinsPIlYS

Notre malheur vient de la guerre
14-18 », résume Shewki, secrétaire
permanent à l'Institut kurde de Pa-
ris. De fait, c'est la défaite alle-

mande qui engendre le démantèlement de
l'Empire ottoman, allié de Berlin, et donne
naissance à de nouvelles nations au
Moyen-Orient. Composé de différentes tri-
bus qui vivent depuis plus de deux mille
ans sur un vaste territoire, le peuple kurde,
uni par une histoire, une langue et une cul-
ture communes, se retrouve écartelé entre
cinq pays: l'Arménie, la Syrie, l'Irak, l'Iran
et la Turquie. Des Etats qui, au nom de l'in-
tégrité de leurs territoires, mais aussi de
l'intérêt économique que représentent cer-
taines régions, comme le « Kurdistan ira-
kien» riche en gisements pétroliers, vont,
dès lors, réprimer toutes les tentatives d'in-
dépendance de ce peuple:.

Persécutés par Staline dès 1927, les
Kurdes d'Arménie sont déportés et dis-
persés entre les différentes Républiques du
Caucase. En Iran, la tentative d'instaurer
l'autonomie en 1946 se termine dans un
bain de sang. Et, trente-trois ans plus tard,
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Sanguinosi scontri in Kurdistan. Il Pkk chiede un riconoscimenlo internazionale della «causa» ma non rinuncia alla loUa armata

Turchia, la guerra sfiora gli ostaggi
I curdi avvertono: i rapiti sono in pericolo durante le battaglie con l'esercito

Manlfestazlone di curdi in Turchia e, nella foto piccola, Il leader del Pkk Ochèlan
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Nella capitale turca la
nuova offensiva curda e
la presa di ostaggi hanno
ovviamente suscitato
molto imbarazzo, come
era prevedibile. Per moI-
te ore le autorità si sono
ritiutate di Cornire qual-
siasi conCerma ufficiale
del rapimento. A seguito
delle richieste del nostro
ambasciatore ad Ankara
edel rappresentante
consolare di Smirne è
stata aperta una inchie-
sta volta ad accertare gli
ultimi spostamenti del
quartetto .caduto nelle
mani dei curdi. Una in-
chiesta che, verosimil-
mente, non Comirà alcun
elemento di rilievo, visto
che ormai i partigiani
curdi hanno avuto tutto
il tempo di organizzarsi e
di portare gli ostaggi in
un posto sicuro.

Fabrizio Dragosei

attacchi degIi uomini del
Pkk contro l'esercito re-
golare di Ankara. Secon.
do Conti turche, 18 milita-
ri sarebbero morti a se-
gÙito di queste azioni di
guerriglia. L'episodio più
rilevante si sarebbe svol-
to nella provincia di Igdir
proprio al confine con 1'1-
.ran, dove una postazione
turca è stata attaccata
dai curdi. Sedici soldati
sarebbero morti durante
l'attacco, mentre altri
due turchi sarebbero sal-
tati su una mina mentre
con illoro veicolo si reca-
vano ad aiutare i compa-
gni attaccati.

L'incursione dei pe-
shmerga nella zona a ri-
dosso del contine irania-
no conferma i sospetti di
Ankara sull'appoggio di
Teheran ai separatisti.
Proprio ieri, un disertôre
deI Pkk ha rivelato l'esi-
stenza di una serie di ba-
si in territorio iraniano
dove i partigiani si adde-
strerebbero all'uso di ar-
mi pesanti e alle tecniche
della guerrigIia.

ciso si sa ancora sul pos-
sibile nascondiglio scelto
per i rapiti, anche se tut-
to lascia credere che sia-
no stati trasportati in un
«santuario» al confine
con l'Iran 0 addirittura
all'interno deI territorio
dello Stato islamico che
da tempo assiste e pro-
tegge i curdi, nella sua
strategia anti-irachena (e
art'ti-turca) .

Le esperienze passate
Canno ritenere degne di
Cede Ie notizie secondo
cui i quattro starebbero
bene, visto anche che
non è certo nell'interesse
dei curdi inimicarsi l'opi-
nione pubbIica mondiale
generalmente Cavorevole
alla loro causa.

Eventuali trattative e il
possibile rilascio dei rapi-
ti potrebbero es sere
ostacolati dalla ripresa
delle azioni militari pro-
prio nella zona dove è av-
venuto il sequestro. Pro-
prio ieri nella Turchia
orientale sono ripresi gIi

ca Arca di Noé (che giura
di aver già individuato) e
che secondo le leggende
si sarebbe Cermata dopo
il diluvio sul monte Ara-
rat. L'altra italiana di na-
scita del gruppo, Anna
d'Andrea, è naturalizzata'
svizzera a seguito di ma-
trimonio. Cittadini sviz-
zeri sono pure gIi altri
due componenti la spedi-
zione, Giuseppe Rezzoni-
co e Nico Riccardo Pian-
ta entrambi ticinesi.

«I quattro ostaggi sono
in nostre mani e stanno
bene, ma non rispondia-
mo della loro sicurezza in
caso di operazioni milita-
ri turche», hanno ripetu-
to ieri ad Ankara i porta-
voce del partito curdo.

Appare assai probabile
che la cattura dei tre cit-
tadini svizzeri sia stata
un errore, in quanto la
guerrigIia curda non ha
alcun contenzioso aperto
con Berna: sarebbero
stati presi inizialmente
per svedesi. Nulla di pre-

DAL NOSTRO INVIATO

ANKARA - Con i cur-
di non si tratta, per non
toccare la suscettibilità
dell'alleato turco che Ii
considera' semplici crimi-
nali. Sembra essere que-
sta, almeno umcialmen-
te, la linea deI governo
italiano dopo il rapimen-
to dei quattro turisti che
si aggiravano' nei pressi
deI monte Ararat alla ri-
cerca dell'Arca perduta.
In realtà, come già hanno
Catto altri governi euro-
pei, è assai probabile che
ne lIe prossime ore la no-
stra autorità diplomatica
aprirà un canale riserva-
to per contattare gIi uo-
mini del Pkk e ottenere
cosi la liberazione dei ra-
piti. Le richieste avanza-
te finora dagli uomini
della guerriglia curda ap-
paiono assai moderate.
Al di là di questioni spe-
cüiche, a loro interessa
una sola càsa: proseguire
sulla strada di un ricono-
scimento intemazionale,
Cacendo un piccolo passo
verso l'obiettivo strategi-
co che ritengono oggi alla
loro portata. Che il mon-
do, cioè, la smetta di
ignorare la questione
curda e ammetta che esi-
ste il problema di un po-
polo senza terra che si
muove nelle aride regioni
al confine tra Turchia,
Iran, Irak, Siria e Arme-
nia.

@

Uno dei portavoce del
movimento ha sottoli-
neato che il Pkk vedreb-
be con Cavore una visita
di una delegazione parla-
mentare italiana nelle re-
gioni deI Kurdistan. «Sa-
rebbe una buona occa-
sione - ha affermato -
per vedere direttamente
la repressione messa in
atto dal govemo turco
nei confronti della popo-
lazione curda».

Per quanto riguarda i
quattro rapiti, sembra
ormai accertato che di
essi uno solo è unicamen-
te cittadino italiano. Si
tratta del capo spedizio-
ne, l'ingegnere in pensio-
ne Angelo Palego ehe
non ha esitato a mettere
se stesso e i suoi amici in
una situazione di estre-
mo pericolo pur di prose-
guire la ricerca della miti-
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ATROCITY
TIMES
Jonathan Rugman reports from
Istanbul on the paper whose staff take
their lives in their hands for publicising
human rights abuses in eastern Turkey
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PKK ate~kcs ilan edcrken, devlet güçleri saldmlara devam ediyor. 1.Nis:m'da
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TWO WEEKS ago 22.year-old
Aysel Malkac walked out of
her newspaper office into a

. tree.lined street in the centre
of Istanbul Her colleagues have not
seen her since. They assume she is
.dead,
, It is not an unreasonable assump-
tion. Since Ozgur Gundem (Free
Agenda) was launched May last year,
at least. eight of its journalists and
distributors have been killed in mys.
terious circumstances.

One, Hafiz Akdemir, was shot on
his way to work after receiving sev.

'eral death threats, His burial took
place under police supervision;whim
relatives tried to pick him up from
the morgue they saythey were
beaten. up. Other journalists have
been bundled into cars or shot in the
street by assassins who have never
beencaught

"I try not to go out on my own or at .
night," says Gultan Kisanak, aged32,
one of Gundem's editors. The paper's
representatives in Kurdish areas .of
:Turkey often sleep in their offices,
barriéading the door, but now that
Aysel Malkac is missing, journalists
in Istanbul are taking their own
precautions.

Ozgur Gundem has a staff of 200,
mostly Kurdish, and saysits mission
is to investigate and publicise human
rights abuses committed by the secu.
rity forces and PKK (Kurdistan
Workers' Party) rebels in the 12 provo
inces of eastern Turkey under emer.
gency rule. ,

"Anyone who wants to know
what's going on has to read it," says
Jonathan Sugden of Amnesty Inter.
national, ,which corroborates the
bulk of the hunianrights stories Gun.

•dem publishes.
For more than nine years PKK

,guerrjllas have been fighting for: a

homeland for Turkey's estimated III
million Kurds. The conflict has
claimed around 7,000 lives and is the
country's hottest domestic issue, but
Gundem has been one of very few
papers daring to publish information
contradicting the official version of
events. It has an unrivalled network
of contacts in. thè impoverished
towns and viI1ages where the PKK
recruits; the PKK's commander, Abd.

'uI1ah 0ca1an. even writes a column.
.under a false name from his hideout
somewhere in the Middle East

when the Turkish prime minister
recently called in national news.
paper editors to ask for their support
on the Kurdishissue, Gundem was
not invited. Its critics say its an unac.
ceptable outlet for the views of the
PKK, and that all the dead journalists
were probably PKK members.

"Some terrorists could secretly
have gone into journalism," says Yil.
dirim Aktuna, a government spokes.
man. "This needs investigating."
President Suleyman Demirel's res.
ponse to last year's deaths was:
"Those killed were not real journal.

, ists. Thev kill each other."
Amnesty says the paper is undeni.

ably partisan and does not tend to'
follow up reports of 'human lights
abuses committed by the PKK. but
that this is hardly just cause for eight
Gundem workers to be killed in mys.,
terious circumstances, without con.
clusive investigations into their
deaths. , '

When asked if Turkish security.
forces are deliberately' killing her'
staff, or sanctioning'others to do it~
for them, Gultan Kisanak replie~
chillingly "of course". She says: "It's
no good just saying they were pK!{
mWtants. The government should in;
vestigate their deaths and provide
evidence."

GUNDEM has a national cir.'
culation of 30.000, plus an.
other 10,000 in Europe,
where Kurdish workers in

Germany form the bulk of the reader.
ship. According to its general man.
ager, Gurbetelli Ersoz, the paper
could selll00,OOOcopies if its readers
an~ ~s~b~tors were, not subjected
to mtinudation campaigns.

More than 80 issues have been con.
fiscated, On one occasion police
turned up with a confiscation war .
rant before the issue hadeven been
printed. In January, the paper volun.
tarily closed down for four months _
the killing, prosecutions, harassment
aM surveillance had liecome too
much. ,

Earlier this month the body of an-
other Gundem journalist.. Ferhat
Tepc, was found buried in a grave-.

.yard in the south-eastern Turkish
province of Elazig, The' official
~utopsy said it was death by dro~n.,
,mg. but Ferhat's father (who had to'
dig up .his son) S<lid the body had
been blackened by torture.

He says he tape-recorded a tele-
phone conversation in which a man
sounding suspiciously like a known
Turkish army commander threat-
ened to kill his son, "Now you can
fecI the pain that the families of the
Killed soldiers feel," the voice
said,

Gundem's future is decidedly un.
certain. The Turkish state security.
court is trying to close it. down for
pr~aching separatist propaganda,
while the editors face possible fines
amounting to £500.000 and prison
sentences of up to 100years.

GurbeteIIi Ersoz is remarkably up-
beat "We believe ,somebody should
do what we do," she says. "In this
country too many things are hidden

'from _th~_J:lubliceye, "
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Has I,1klar or Democracy
Been Ousted from Parliament?

F ehmi 1~lklar, the deputy speaker of the Tur-
kish Parliament and Diyarbakir deputy for the
junior coalition government partner, the Soci-

al Democratic People's Party (SHP), was stripped
of both of those titles when the Constitutional Court
decision against him was officially submitted to the
Speakership office on Aug. 18.

The Constitutional Court had decided on July 14
that 1~lklar, as the former head of the pro-Kurdish
People's Labor Party (HEP), had violated the Cons-
titution and the Political Parties Law by "dividing the
nation into Turks and Kurds and had described
Kurds as an oppressed nation" in his speeches pri-
or to the October 1991 elections. It had also deci-
ded upon the closure of the HEP.

Shortly before the October '91 elections, 1~lklar
and other HEP deputies had agreed on an election
alliance with the SHP and were elected to Parlia-
ment as SHP deputies. Eighteen Kurdish-origin de-
puties had later resigned from the SHP and rejoi-
ned the HEP. But 1~lk:ar, a former trade union lea-
der and a respected name of Turkish center-left po-
litics, stuck with the SHP.

The so-called detailed verdict of the court ousted
this elected and respected member of Parliament.

"' haven't been taken to court because of any cor-

ruption or theft charge, its because of what I tho-
ught and said," 1~lklar underlines, while corruption
claims shake up both partners of the coalition.

The court decision which lifted 1~lklar's parliamen-
tary immunity, opened the way to put him on trial
for violating Turkish Penal Code 125. The code
concerns the "unity of the nation and state" and
suggests punishment up to the death penalty for
carrying out "separatist actions" and propaganda.
Right after the decision was submitted to Parlia-
ment, the chief prosecutor of the Ankara State Se-
curity Court (DGM), Nusret Demiral, announced on
Thursday that two separate court cases would be
opened against 1~lklar.

"I am worried for democracy," 1~lklar comments
on the Constitutional Court decision. "I've been in a
struggle so far for people who were subjected to in-
justice. From now on that struggle will also be for
my own rights." He says that includes applying to
international bodies like the European Commission
of Human Rights and the International Court of Jus-
tice in the Hague.

Many political observers believe it is not only 1~lk-
lar but also freedom of expression which was ous-
ted from the Turkish Parliament on the threshold of
the 21 st century.

He also had accused Nesln and other secularists
in Turkey of using his book to provoke Muslim fa-
natics, which led to the arson attack against the
Sivas hotel where Nesin and a group of intellectu-
als were staying at the time of the riot.

Rushdie's novel was banned in Turkeyafter ad-
verse public reaction when it was first published.
He has spent four years under police guard since
the late Ayatollah Khomeini declared his book
blasphemous and issued a death decree, or fat-
wa, against him.

Nesin says his renewed effort to publish "The
Satanic Verses" will include a campaign to lift the
ban on the book, in the name of freedom of exp-
ression.

And this time he says he has the backing and
cooperation of Rushdie.

Following two meetings with Rushdie in the
Rheinhotel Schulz in Koln, Germany, on Aug. 15-
16, through the intermediation of the. German wri-
ter Gunther Walraff, Nesin declared that they ha-
ve agreed to take a joint stand against fundamen-
talism! accusing Western governments of treating
the problem of religious fundamentalism with in-
difference.

;;;;~'J;t8~:~~:'~,;;:.f~;'):;,;:,;/':;:'>'_"',: :" ;< " " ::-::::,,:/~; __,-,>-' " ,'_' •1::,esin Strikes B.ck as SIvas ~s Proceed
~:;(':

"\ ......••..he Sivas trials concerning the July 2 funda-
,.,. mentalist arson attack in this Central Ana-i,>.a. tolian city which claimed 37 lives entered a

jlew phase last week. The first statements of mo-
'ire than one hundred suspects were taken by a
'SiVas court. Perhaps the fundamentalist slogans
.:sh()uted In the, court by the detainees, probably
q()lJ~to affect the judges, caused the Court of

.;,6,ppeals to shift the trials to Ankara for security.
i ln the meantime, Aziz Nesin, the leftist writer

dpublisher, has announced that he would pub-
ls~ Indian-born British writer Salman Rushdie's
, troversial novel, "The Satanic Verses," in Tur-

'tktsh: Nesin has been accused by the Islamist me-
'dia of provoking the reaction of "Muslims" in Si-
JYa~by publishing excerpts from the novel in the

left~wingdaily Aydmltk.
,. .'~~sln's publication and his speech during the

. Sultan Abdal festival, a celebration of the 17th
ptury Alawi poet, prior to the massacre, were

'~~erstood later ~s a reason for an Alawi-Sunni
:,,99flfrontation in SIVas.
::~;',,'Rüshdie accused Nesin after the massacre of
,;'pnoting the excerpts as part of a secularist cam-
7'~ign against Islamic fundamentalists in Turkey.
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Realizing the "Kurdish Problem"

ismet G.imset
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massive operation was launched by TurkeyA last week in the Southeast region, targeting
to destroy a major unit of the outlawed Kur-

distan Workers' Party (PKK) near the Iranian and
Iraqi borders.

Although initial reports leaked to the domestic
press claimed over 250 dead on the PKK side, it
now appears that the operation may have damaged
the state's longer term interests in the region rather
than actually serve to curb violence.

Witnesses are reporting an increase in the num-
ber of village raids and burnings over the past we-
eks, a new death squad campaign aiming at killing
pro-Kurdish activists in the region and ruthless poli-
cies targeting more and more of the civilian popula-
tion. All such practices are clearly raising doubts
about the true intentions of Ankara and those run-
ning the show for the time being.

It also appears that the presidency now lacks all
hope of finding a peaceful solution (or any solution
for that matter) to the Kurdish problem.

Talking to Turkish Daily News editors at a lunche-
on theprevious Monday, President Süleyman Demi-
rel reflected a hardened stance on the issue and
openly closed all doors to Kurdish reforms -- descri-
bing them as concessions on the country's integrity.

His views were those of the military, showing on-
ce again whois actually in charge of the Kurdish po-
licy, if anyone is really still in control.

Hürriyet newspaper's midweek bannering report
that 250 PKK militants had been killed has not yet
been proved authentic. By the time this issue of the
T.P. went into print, the death toll was still counted
in tens. And, looking at past experience, it hardly
matters how many militants are really killed since
mistaken policies force more and more recruits into
the arms of the PKK every day.

What is evident is that the operation concentrating
mainly on the rural zones of YÜksekova, Hakkari, is
in any case going to be portrayed as a major mili-
tary victory. Just like the 1992 operation launched
into northern Iraq during which a separatist death
toll of about 180 was inflated to "casualties of up to
4,000."

Now that Ankara has openly resolved on a military
solution to the crisis, Prime Minister Tansu Çiller al-
so appears to have carefully sidestepped any res-
ponsibility and has given over a.1Icommand to the
Chief of General Staff office.

But the cost is too great. More than Turkey can af-
ford... First, operations supposedly concentrating on
the rural zones have inflicted great harm on the lo-
cal civilian population. Secondly, local assessments
of the situation sent to Ankara are hardly close to
regional realities and the policy drawn in the Turkish
capital is no more than a policy drawn on misinfor-

mation.
When told of how many villages had been burned

down by Turkish troops over the past month and
that this "Vietcong-style" practice was actually recru-
iting for the guerillas, Demirel's first reaction was
one of surprise and immediate denial. "This cannot
happen," he said. "But I will check it out with Gen.
Güre~." Later, after consulting with Chief of General
Staff commander Gen. Dorian Güre~, the president
request~d a full report on the situation. According to
him, the military was denying all involvement in such
practices.

This denial, though, has little meaning when conf-
rOntedwith local accounts and witnesses of a policy
which is forcing Turkey day by day away from a las-
ting solution.

And, it brings no explanation to local claims that
two recent massacres, in Diyadin, Arif! and Bahçe-
saray, Van, were committed, not by the rebels, but
by government forces.

If any of these claims can be proved true by inde-
pendent international bodies, Ankara will obviously
end up in serious trouble.

Last week, a group of parliamentarians prepared a
report in which they said at least 500 villages had
been forcefully evacuated in the region.

Earlier, pro-Kurdish Democracy Party (DEP) depu-
ties claimed that nearly 400 villages had been torc-
hed by troops soas they could not be reused by
their occupants. .

The Turkish Probe, working through human rights
activists, DEP deputies and confirming its findings
with local sources, has established a handful of ra-
ids in the months of July alone. Obviously there are
plenty more claims to be confirmed, adding up to so-
me 100 raids in the recent months alone. But, these
examples speak for themselves.

On the night of July 2, for instance, a group of
PKK militants rë:iideda local gendarmerie station ne-
ar the Çelik village of Dargeçit, Mardin. On July 3,
troops entering the village gathered villagers into a
main square, torched all houses and allegedly shot
seven civilians -- all believed to be PKK supporters.
On July 4, an Emergency Law Governor's Office
statement claimed nine militants had been killed in
clashes. On July S, villager~ said seven of the dead
were civilians. One was a 70-year-old villager identi-
fied as Mehmet Kavakllorllu. This, however, was not
an isolated incident. On July 13, troops entered the
Kumur village of Mazidag, Mardin, and torched abo-
ut a dozen houses after evacuating them.

Between July 19 and 21, troops escorted by villa-
ge guards entered the KaYlkll, Güne~li, Kelekci and
Keçeli villages of Siirt. Witnesses said the gendar-
merie came from neighboring Mardin province. They
evacuated the villages. Güne~li was completely bur-
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ned down while the others were partially torched.
However, the people of Güne~li still refuse to move
out of the area and are settled down on the banks of
the Diele river, receiving assistance from other villa-
ges, the DEP and even the Siirt governor who was
reportedly very disturbed over the incident.

For the time being, the domestic press is kept un-
der control. Not a single newspaper other than pro-
Kurdish publications could file reports on what oc-
curred in Yüksekova city center. Not a single report
appeared on the smoke rising from the town of Çu-
kurca on Friday as all entrance and exit to and from
the city was prohibited. And, no one dared even to
write about the torched villages.

On August 16, the Sisi village of Lice, Diyarbakir,
was completely burned down. Reporters of Ist?nbul
newspapers were told not to file on the issue. Just
like after the incident in Ikizce village on the l;)lrnak-
Cizre road on July 16.

First six houses were hit by mortar fire and then
all were torched. Pictures of the village were publis-
hed in the TON but never found their way into the
Istanbul press.

The Turkish press is silenced, as it was in 1989
when under the-then Motherland Party administrati-
on, Turkey turned to tougher "Special Warfare" poli-
cies. But, similar to the example of the past, this si-
lence is actually damaging the country. Without any
strong criticism, the press is ending up losing its role
as the fourth force of democracy even though Demi-
rel maintains that its main goal "is to become the
first force." Again according to Demirel, democracy
is such a system that when it starts leading towards
a division, it is no longer viable. In his words, "a de-
mocracy which will lead to division is no democ-
racy."

More openly, the president and Turkey's comman-
ders still believe that any rights to be granted to the
Kurdish people will only serve to disrupt the indivisi-
bility of the country and bring Turkey to the point of
division. Period.

They don't want to hear anything of reforms, let
alone the freedom of the Kurdish language and/or
Kurdish language radio and television broadcasts.
As far as they are concerned, terrorism has to be
crushed once and for all. Even then, though, it is not
clear whether anyone will think of reforms. In a simi-
lar occasion with TON editors at the end of 1992,
Demirel had brought an interesting approach to the
argument on the Southeast. In his words, there was
no way to accept the demand of the local people as
a demand for democracy since they did not know
anything of democracy.

"If you don't know of something, you can't ask for
it," he had said then. Obviously, Ankara's current
policy is based on fear. Fear that any step taken in
the way of improvement will eventually lead to divi-
sion. That once the hand is given, Turkey will lose
its arm, as Çiller has put it.

This is actually a stance against the coalition pro-
tocol between the True Path-Social Democrat Popu-
list party coalition. A protocol which promises to see
all ethnic cultures as part of the rich mosaic of Tur-
key and protect them.

Ironically, the argument of current state officials is
based on maintaining the sovereignty of Turkey
whereas the argument which strongly challenges

them says the same.
Today, there are two views heard in Ankara, both

stemming from the fear that Turkey may be led to
the point of division in the future. The first is that of
the ruling officialdom. The second is of those who
claim the official policy in practice is the policy which
would inevitably divide Turkey.

Behind the scenes, the two flanks are debating
whose policy is a real threat to Turkey and which is
closer to dividing the country.

The only way to judge the legitimacy and chances
of success for Ankara's current policy is to look at
the "crisis assessment" it is based upon. If, as Tur-
kish officials claim, a Kurdish problem does not exist
in Turkey, such a policy would have a chance of
success. If, as Turkish officials claim, the crisis in
the Southeast is merely one of terrorism, there is a
chance of success.

And,)f killing or capturing each and every member
of the PKK will end the local violence, the problem
can be solved.

But, if there is a Kurdish problem, if the crisis is far
more complicated than a mere terrorism issue and if
after the death of each PKK militant more locals are
joining the organization, such a policy is doomed
from the very beginning. Because, it will be a treat-
ment introduced after a wrong assessment and one
which could kill the patient.

Since there is no Kurdish problem, Turkey's positi-
on may be understood. Perhaps this is why officials
are fearlessly persecuting pro-Kurdish politicians
and activists, why a court can strip a parliamentarian
of his immunity and allow another to attempt to send
him to the gallows only for making a speech, why
deputies can openly be threatened with death by
state security forces, why newspapers can be ban-
ned from distribution without court warrants and
why, under the Demirel era, a total of 14 journalists
writing on human rights and the "non-existent" Kur-
dish problem have been gunned down.

This mayalso explain the systematic campaign of
evacuating and burning villages as well as killing the
Kurds using death squads who never get caught.

In other words, seeing the issue as one of terro-
rism, Ankara may now be systematically dealing
with it as it would have dealt with the terrorists.

Currently, this policy is only helping the PKK and
bringing Turkey, step-by-step to the threshold of a
massive civil war.

Both sides are being sharpened and turning aga-
inst each other. The Turks, in general, have started-
to see the Kurds as the PKK. The Kurds, in general,
have started to see oppression as the Turks. In
short, the two peoples are now approaching the po-
int of an open confrontation.

"This," said Demirel last week, "is what I fear
most." But on the government side, steps taken in
way of creating a professional force to deal with ter-
rorism are only increasing this threat.

Either Turkey will have to accept there is a Kur-
dish problem and start trying to deal with it, or the
country is to face an even greater crisis, spreading
nationwide.

As long as the policy is based on denial of identity
and the actual problem, a solution cannot be expec-
ted. And, unfortunately, there will be much more blo-
odshed....
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Gearing Up .For "Operation Iraq?"

78

Ankara appears to be gearing up for another
cross-border venture into Iraq, possibly to
turn the incident into a military victory to co-

ver up for policy failures back at home against the
outlawed Kurdistan Workers' Party (PKK).

Immediately after the October 1992 operation into
Iraq, which was instigated by a written invitation issu-
ed through an Iraqi Kurdish official in Zakho who was
by then engaged by the Turkish intelligence, the mili-
tary announced its great victory. '

According to Turkish officials of that time, great da-
mage had been inflicted on PKK forces in the area.
and losses of the organization were around 4,000.
For weeks, the victory was highlighted as the end of
the organizatiol1.

Later, however, it was understood that the Iraqi
Kurds were better at giving the true casualty figures
and that Turkish figures had been inflated. PKK los-
ses throughout the operation were only near 180.
But hundreds of militants had managed to escape in-
to Syria' and Iran. About 1,500 others were moved
southward into Iraqi kurdistan.

One reason for this outcome was the style of the
operation. The other was the ethics of local Turkish
commanders. First, Turkish troops were "invited" to
Iraq without the knowledge of Iraqi Kurdish leaders,
and their presenceis said to have hindered the Kur-
dish Peshmarga operation already launched on the
PKK. Second, Turkey's secret request for a handing
over of all arrested PKK militants so they could be si-
lently "removed" wal?turned down. T,he Kurds belie-
ved that much would be unethical.

Today, the commanders who once boasted of bre-
aking the backbone of the PKK in Iraq are arguing
that the organization is back in its camps and carr-
ying out attacks on Turkey.

They are saying that the Iraqi Kurds allowed the
PKK to move and thus violated a protocol signed in
April between them and Ankara. What they do not
mention is that Ankara itself has failed to meet any of
the 13 items in this secret text. That the Iraqi Kurds
are far weaker than Turkish forces on the border and
that it is the duty of the Turkish forces to protect that
border, more than that of the Kurds.At least, this is
the argument which the Kurdish side has brought up.

According to military figures, the PKK is said to ha-
ve about 1,500-2,000 militants in Iraqi Kurdistan and
has carried out at least two recent raids into Turkey
over the border. An attack on a military patrol earlier
this month and a subsequent raid on the Üzümlü
gendarmerie station are cited as examples of this.
Last week, the Gendarmerie command in Ankara de-
livered a memorandum to the representatives of Iraqi
Kurdish movements and called for immediate mea-
sures to be implemented against the PKK. "Or else,"
warned the note, "relations will become very negati-
ve... We will have to bomb the territory."

For years, Turkish bombings in northern Iraq have

hurt civilians more than the PKK, and appear to have
been initiated only to draw Iraqi Kurdish hatred to-
wards this organization. This time, however, the
Kurds are wary. Not only do they claim that the
2,000 militants figure is exaggerated and the real
number of PKK fighters in their territory is no more
than 300, but they also argue Ankara may be invol-
ved in a major scheme. According to Turkish Probe
sources, Gendarmerie Commander Gen. Aydin liter
was to visit Patriotic Union of Kurdistan (PUK) leader
Jalal Talabani and Kurdistan Democrat Party (KDP)
Chairman Masoud Barzani around the 12th of Au-
gust. The visit was planned but never took place.

Later, the Iraqi Kurds sent a message to Ankara
but not a single military official was willing to reply
and tell them what Ankara wanted from them.

The Kurds say they are willin'g to cooperate and
could deal with the PKK swiftly. The PKK already
has serious problems with Barzani's movement and
has come to the point of clashing with It .

But, they add, unless the Kurds are told what An-
kara expects, there is nothing to do. In nationalist
circles, meanwhile, talk of a greater Kurdistan and a
federal system is spreading. Earlier, PKK leader Ab-
dullah Öcalan had warned that Turkey may be plan-
ning on a federation based on friendly Kurdish for-
ces, namely village chieftains, village guard com-
manders and assimilated Kurdish politicians. .

Last week, there was talk among nationalists that if
the Iraqi Kurds agreed "to join Turkey," a federal so-
lution could be considered and this would serve to
suffocate the PKK movement. There is even guess-
work now on whether Turkey could act and unite the
Kurds of Iran, Iraq and Syria for such a solution.

Far from reflecting regional realities and the true
balance of forces, such scenarios unknowingly show
that acknowledging the Kurdish identity and being
part of the debate are actually positive positions.

But, this changes nothing as far as military plans
with regard to northern Iraq are concerned.

Turkey's commanders have pledged to deal with
the PKK by the end of the winter, but all observers
agree that based on the current policy, this is' impos-
sible. Thus, by the middle of next year, Turkey is bo-
und to start debating the requirement of martiallaw,
which mayalso be part of a master plan. Also. both
the political management and certain forces may ag-
ree that for the sake of credibility alone, an operation
into Iraq would serve to save Ankara's position.

The Kurdish movement, believes that once Ankara
realizes it cannot cope with the PKK in Turkish terri-
tory as easily as it thought, the attention will turn to
them. They say the current buildup is based on this
and is a threatening development.

As for the PKK, it is using Turkish territory more
now. Unless its bases in Turkeyare dealt with, there
is little hope that a cross-border operation will to curb
violence....
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Iraqi Kurds rebuff PKK

Mesoud Barzani

• KDP says the PKK was
excluded from the recent
convention in order not to
harm relations with Turkey

Turkish Daily News
IRBIL/ANKARA-The Iraqi Kurdish leadership

rebuffed the Turkish secessIOnist Kurdistan Wor-
kers' Party (PKK) once again by excluding them
from last week's convention of the Kurdistan De-
mocratic Party (KDP) of Iraq.

The KDP has asked the PKK "not to come" to
the II th Convention of the KDP held in Irbillast
week, in order not to harm the Iraqi Kurds' relati-
ons with Turkey, a senior Party official said.

Mesoud Barzani, the leader of the KDP, descri-
bes the distanced relations between the Iraqi Kur-
dish leadership -- which declared a parliament and
a government for a "federal Kurdistan within Iraq"
a year ago -- and the PKK:

"The PKK is obliged to abide by the agreement
it signed with the Iraqi Kurdish administration and
respect its laws. There is no problem as long as it
respects our administration. But it cannot stay in
our region if it violates our rules." That the PKK
was excluded from the convention, which was at-
tended by many political figures and representati-
ves of political parties not only from Irag, but also
from Turkey, Iran and Syria, has been cnticised by
the Kurds in Turkey who are relatively close to the
PKK..For example, Yasar Kaya, the head of the
p~o-Kurdish Democracy Party (DEP) of the Tur-
kish"parliament was quoted in the pro-Kurdish da-
ily Ozgür Gündem on Mondax as saying the ab-
sence of the PKK in Irbil was 'higly criticized" by
the participants.

But It is not only the KDP which seems to be on Iraqi Kurdish leadership for pennission to
shaky tenns with the PKK in the Iraqi Kurdish re- open its office. .
gion. . h . K d' h th P .. The Iraqi Kurds consider the PKK to be

For the ot er mam ur IS party, e atnotlC the Turkey's problem and think Turkey
Union of Kurdistan (PUK), the PKK is "a kind of should deal with it.
opposition party" staying in Iraqi Kurdistan as gu- . "Why doesn't the Turkish government
ests. The Peshmarge (fighting) Affairs Minister of solve the problem in a democratic way,"
the Iraqi, Kurdish Parliament, Jabber Farman, many local people ask.
draws tile limits of the status of the PKK neatly: According to them, PKK members are
."We will not allow the PKK to violate the agree- their brothers, whatever they do. And they
ment and to attack Turkey from our land," have no problem with the PKK as long as

Both the KDP and the PUK refer to an agree- they do not attack Turkey from Iraqi Kur-
ment they have with Turkey on jointly maintaming distan. The II th convention of the KDP
security on the Turkish-Iraqi border. The agree- has showed once again that the Iraqi Kur-
ment was reached after a maJor cross-border mili- dish leadership wants to stay on good
tary operation by Turkey agamst the PKK military tenn~ ~ith Turkey, the ~nly safe Iifelin.e
camps in Northern Iraq last Autumn for some forty to outsIde world for IraqI Kurds for the b-
days. . me bein~. The Iraqi Kurds excluded "their

In practical tenns it means not allowing the-PKK brothers from an Important convention -~
to use Northern Iraq, which is assumed to be cont- hel~ for the first time in Iraq since the es-
rolled by Iraqi Kurds, in their hit-and-run attacks' tabhshment of the KDP in 1946 ~- in or-
against Turkish targets. The PKK had also imRQ- der not to endanger their ties with Tur-
sed embargoes on the humanitarian aid supply for key..
the Iraqi Kurds last year prior to the Turkish opera-
tion, which had been one reason for the Iraqi
Kurds' collaboration with the Turkish armed forces
in the cross border operation .

Another reason for the current "cold" atmosphe-
re between the PKK and the Iraqi Kurds, as tenned
by a high-rankin~ KDP official, is that the PKK is
seen as competitIOn for the traditional Iraqi Kur-
dish leadershIp. This can be seen in the closure of
the lrbil office of a pro-PKK magazine, Welat, last
month, after the magazine failed to apply to the

PKK abducts
fou r tau rists
• West resists PKK demands

for talks on hostages
• Three Swiss and one Italian

who were kidnapped are all
Jehova's Witnesses

ReUler/(fDN
ANKARA- Seccessionist Kurdish militants have kid-

napped four Afghan tourists and two Turks from a bus
at a roadblock in southeastern Turkey, officials said on
Monday.

Officials in Diyarbakir said the abductions took place
at about 10 p.m, (2000 GMT) on Sunday near the villa-
ge of Bahçeci in Batman province on the road between
Van and Diyarbaktr. With the latest kidnappings the
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Lira not a medium
ofexchange

in N. Iraq

number of fore.ign tourists kidnapped and held by the
outlawed Kurdistan Workers Party (PKK) has increa-
sed t\>11. '

Turkish authorities 'searchedfor seven Western tou-
rists on Monday and Western diplomats ruled out nego-
tiations with the secessionist Kurdish militants who ha-
ve kidnapped them. Observers say that the Afghans are

, the fIrStexample for the PKK abductions from an Eas-
tern country. '

The PKK, which abducted three Swiss and an Italian'
in eastern Turkey on Thursday, has demanded that their '
governments negotiate directly fortheir release.

"This is absolutely excluded," Italian ambassador Lu-
igi Fontana Giusti told Reuters."There will be no dea-
hng under blackmail. Our contacts are only with the
Turkish authorities." His comments echoed those made
by th~ Swi.ss foreig.n ministry in Berne. "We will not
negotiate dlrectly,wlth the PKK. The Turkish authoriti-
es are responsible for security in Turkey" spokesman
Franz Egle said on Sunday. ' '

The .sec~ssionist PKK, wagin,ga nine-year-old armed
campaIgn 10 southeast Turkey, ISalso holding two Ger-
mans and a New Zealander kidnapped earlier this
month. '

rI has kidnapped a total 001 foreign tourists since
1991 but has releaSed unharmed all except the eleven seized
in August. ,

On August 10 the rebels freed four Frenchmen, a Briton
and an Australian taken in two separate kidnappings in July.
Their .gov~rnment~ say no deal. was made for their release:
A SWISSdIplomat 10 Ankara said there was no news,On'the
whereabouts of the four latest kidnap victims -~Giuseppe
Rezzenico, Nico Pianta and his wife Anna, all from the
Swiss canton of Ticino bordering Italy, and Italian Angelo
Palego. He said they had been travelhng by car in the Mo-
unt Agn (Ararat) area of eastern Turkey near the Iranian
border. The four are reported to be Jehovah's Witnesses
who went to the regionto seek the remains of Noah's Ark

, Jehovah's Witnesses are a Christian fundamentalist sect
which rejects'a11 other religions and denominations, belie-
ves in the imminent end of the world and refuses to accept
civil authority where it clashes with its own principles.
. The PK~ sees kiqnappin,g foreignersas a ,way of attrac-

tmg attentIOnto the mcreasmgly bloody struggle in southe-
ast Turkey, which has cost about 7,000 lives since 1984.
The PKK demands that foreigners seek its pennission to vi-
sit the region and accuse tourists in general of indirectly
funding what they call TurkeY.'s"dirty war" against Kurds.

Turkey has stepped up military action against the PKK
since. May but there are few signs of an early end to the
confhct.

Meanwhile, PKK militants kidnapped and then released
t':V0British .tourists in southeast Turkey ~vernight, a British
d'l)lomat said on Mnday. " ,
, She said the pair, both born in 1971, had been seized at a

rebel roadblock in Batman province on Sunday evening.
They were held for the night but were abandoned by their
captors when Turkish troops attacked the area 10 the
morning. Security forces escorted them to the town of
Batman.

In a later development, the Diyarbaku-based Regional
Governor's Office revealed that the two Britons were freed
as the result of a security operation, in which eight militants
of the PKK were killed 10 a clash with, ','

security forces. The office also said that two Afghanis'
were liberated, without elaborating whether the two were
among the four Afghani tourists announced to be abducted'
by' the PKK. In another incident, four PKK militants were
killed by security forces in a clash in the village of Kazan'
near ç ukkurca, Hakkari province, which began with
militants firing on the soldiers.
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• Turkish lira accepted for exchange into Iraqi dinars
but not as a medium of exchange by Iraqi Kurds

• US dollar remains môst popular currency

By Emre Cökalp
Turkish Dally News

ANKARA/IRBll- The Turkish natio-
nal currency is not accepted as a medium
o~ excha~ge in Iraqi Kurdistan, confir-
nung earher reports that the controversial
plans to allow the lira to circulate in this
poverty-stricken area had failed. The lira, culation of tbe Turkish lira," Massoud
ISaccepted for exchange into Iraqi dinars Barzani, leader of the Iraq Kurdistan De-
but the holders of lira will be turned mocrat Party told those attending a press:
down by shop owners, who found the conference last week in the Kurdishtown
Turkish government's stand during the of Irbil.
recent dinar crisis as "unstable and unre- After intensive economic and political
liable." consultation, the Turkish government de-

One can easily exchange the lira on .cided not to take the economic risks of a'
the open market, but for shopping the tailor-made lira operation to help the lra-
most popular"currency, like elsewhere in qi Kurds but suggested a natural circula-
the world, remains the U:S. dollar. tIOnof liras in the troubled region. At the

Only two months and a half after the end of May, Turkey gave a c~ticar go-
"dinar crisis," which had reportedly for- ahead to IraqI .Kurdsfor a free circulatIon
ced the residents of the region onto the ùf Turkey's convertible national currency
brink of starvation, the dinar is still the in place of the then-worthless Iraqi dI~
most-widely used currency. A shock de- 'nars. Ankara's pennission did not requi-
cisionfrom the Baghdad administration re any specific monetary operation desig-
to withdraw the 25-dinar banknotes from ned by the Turkish government.
circulation had forced the Iraqi Kurds to The then-spokesman for the Turkish
search for alternative currencies. Foreign Ministry, Volkan Vural, had said

Iraqi politicians think the lira circula- in a written statement that the Turkish
tion in tlie area will not solve the people's currency was convertible and that Turkey
:structural economic problems, mostly did not have a say over its free flow out-
dominated by low incomes and a high side the country. "
cost of living, fueled significantly by the V~ral said although Turkey'believed
western embargo on lrag. that It was most SUItable to solve the

"I do not thmk the existing problems problem inside lraq anci made a request
in our land can ~e resolved with the cir- to the Baghdad government a(),;ordingJy,

it was not possible for Turkey to prevent the Iraqi Kurds
from using the Turkish currency. Turkish economic l'lanners
had warned about possible negative repercussions of an un-
requited money pnnting for humanitarian purposes but the
Foreign Ministry was keen on a government-induced plan to
help the Iraqi Kurds.
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L'ambassade de Turquie a profité
d'une fuite à l'Office des réfugiés

sur ces déclarattons pour aCCuset ce
ressortissant kurde «d'agissements
contre le code ~nab. Les délits'poli-
tiques contre l'honneur de la Turquie
sont passibles de peines de plusieurs
années d'incarcération. On sait depuis
les coups de feu tirés fin juin de l'am-
bassade de Turquie à Berne sur des
Kurdes comment ce pays réagit contre
ses concitoyens qui demandent l'asile
à l'étranger.

L'INTERPRÈTI DE CONFIANCE
«Rundschau» pense avoir trouvé

l'origine de la fuite: les procès-verbaux
de la Polilce de Berne consignant les
raisons des demandes d'asile à l'inten-
tion du canton et de la Police fédérale
étaient rédigés avec le concours d'une
certaine Nevin Karad~ Un nom que
l'on retrouve men.tionné à titre de se-
crétaire dans le prOœs-verbal de l'am-
bassade turque dénonçant le ressortis-
sant kurde en question comme «en-
nemi de l'Etat». Cette interprète offi-
cielle des offices d'asile suisses a tra-
vaillé pour l'ambassade jusqu'en
1986; son travail à la Police bernoise a
cessé avant cette date, et elle n'avait
jamais travaillé directement pour l'Of-
fice fédéral des réfOgiés. Les œuvres
d'entraide estimment qu'elle détenait
dés informations sur un grand nombre
de requérants d'asile.

UNE FAIlILU EN DANGER
Les autorités -la Police municipale

bernoise ed'actuel Office fédéral des
réfugiés - confirment les informations

De,srenselgn,ements confiden-
tiels, lesdocoments cORcer-
nant une procédure d'asile et
des documents officiels suis-
ses ont atterri à l'ambassade

de Turquie au début des années 80.
Les soupçons se portent sur une inter-
prète qui remplissait également la
fonction de secrétaire de l'ambassade
de Turquie à Berne. Le Kurde qui
avait présenté cette demande d'asile
est actuellement l'objet d'une procé-
dure politique dans son pays.

L'émission «Rundschau)) a dé-
montré mercredi soir, à l'aide de deux
documents officiels turcs de 1984, que
l'ambassade turque à Berne et le Mi-
nistère de la justice d'Ankara étaient
tenus au courant de manière 9étaillée
des.déclarations qué le Kurde Mehmet
TopaI avait. faites aux autorités suis-
ses, lors de sa demande d'asile en avril
1982.

EN IIAINS DES TURCS
Les deux documents turcs citent

plusieurs papiers officiels suisses -
dont un émanant de la Police des
étrangers de la ville de Berne et un
autre de la Police fédérale - docu-
menis obtenus par l'ambassade de
T<urquieà Berne et transmis à Ankara.
Vun de ceS documents est vraisembla-
blement le procès-verbal de la de-
mande d'asile. Il comporte le récit par
le requérant kurde du massacre de
1978 dans sa provincenataIe du Kara-
man Maras.

La justice d'Ankara a pu se fonder

Des documents suisses confidentiels en mains turques: c'est ce qu'a révélé la. Té/~vision
alémanique. L'affaire remonte aux années huitante. Un cas probablement pas Isole.

fournies par la «Rundschau)), en rele-
vant que les dossiers de l'époque
n'existent plus et qu'il est impossible
de faire des recherches. L'Office des
réfugiés n'exclut pas que de pareils cas
d'espionnage aient eu lieu ailleurs. La
déléguée à l'information Vera Britsch:
«Nous avons mis des dispositifs de
sécurité en place pour les procédures
d'asile, mais ils ne peuvent être effica-
ces à 100 %».

Les représentantes des œuvres d'en-
traide voient ainsi leurs soupçons
confirmés. Porte-parole de l'EPER,
Catherine Webernote: «Il ne s'agit pas
d'un cas isolé ou d'un accident». Ca-
therine Weber estime que la possibi-
lité de transmission des données et la
peur que les renseignements fournis
soient transmis aux autorités des pays
d'origine incitent les requérants(es)
d'asile à ne pas fournir les nbms et les
informations concernant des tiers vi-
vant en Turquie, surtout s'ils exercent
des activités politiques. D'un point de
vue juridique, «ce ou cette requé-
rant(e) ne remplit pas son obligation
de collaborer et risque de ne pas obte-
nir le droit d'asile et d'être renvoyé(e)
dans son pays)), estime Catherine We-
ber. Mehmet TopaI vit aujourd'hui
légalement en Suisse. Il s'est marié et a
retiré sa demande d'asile. Il lui est
impossible de retourner en Turquie.
Les membres de sa famille qui vivent
dans un village kurde sont régulière-
ment menacés par la sécurité turque.
Entre-temps, son frère a demandé
l'asile en Suisse. Les autorités le lui ont
refusé.

BEAT LEUTHARDT

Loin des soupçons aux preuves
Le cas d'espionnage dont le requérant
kurde Mehmet TopaI a été victime
n'est pas uh cas isolé. Les aut?rités
suisses, les requérants, les réfugIé~ et
les œuvres d'entraide en sont parfaIte-
ment conscients, mais il est extrême-
ment difficile d'apporter des preuves.
Cela fait dix ans que les milieux des
œuvres d'entraide attendent d'avoir
une preuve. Des soupçons ~on~rets
existaient depuis 1985, en particulier à
l'égard de deux interprètes tu~s et
d'un troisième, iranien. Deux mter-
prètes auraient été licenciés par l'Of-
fice fédéral des réfugiés. On ne peut
cependant en ol>tenir confirmation,
leurs noms n'ayant pas été consignés
et personne ne pouvant ou ne voulant

s'en souvenir. L'espionnage au niveau
de l'asilè semble relever du domaine
de la protection de l'Etat et de la raison
d'Etat.

Le service de presse de l'Office des
réfugiés rappelle qu'il dispose d'u~e
liste de 300 à 400 interprètes - un chIf-
fre qui paraît cependant très élevé -
dont 200 employés à plein temps. Un
accident est donc toujours possible.
«Au moindre soupçon permettant de
penser que l'interp~ète entreti.ent. des
contacts avec certames orgamsatlOns
ou avec un Gouvernement, l'inter;
prète est soumis à un examen», dé-
clare la déléguée à la presse Vera
Britsch, qui affirme que si les souçons
subsistent, l'OFR n'hésite pas à se pas-

ser des services des personnes mises en
cause.

Les œuvres d'entraide estiment,
quant à elles, qu'on ne doit tolé~er
aucun accident quand il y a des vies
humaines. L'OFR admet que l'on ne
procède pas à des contrôles de sécuri-
té, ce qui est inadmissible dan.s un.
domaine aussi délicat que celUI des
demandes d'asile. Le Ministère public,
lui, n'hésitait pas - si l'on s'en réfère à
ses fichiers -à surveiller de près les
étrangers et en particulier les réfugiés.
D'autre part, la pression politique
exercée sur les autorités chargées des
questions de l'asile pour accélérer. ,ll--
mouvement a mené à engager les ID-
terprètes immédiatement disponi-
bles. B.L.
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Tr~rite et une personnes mortes en trois semaines à cause de la chaleur dans
le Kurdistan irakien

ZAKHO (Irak), 23 août (AFP) .- Trente-et une personnes sont mortes à cause
de la chaleur dans le kurdistan irakien, privé d'électricité depuis trois
semaines, a-t-on appris auprès de l'UNICEF à Zakho.

Les autorités kurdes 10,cales'dans la pl'~oviricede Dohouk, q'.tiéchappe
depuis 1991 au contrôle du gouvernement irakien, s'abstiennent de donner une
explication à cette coupure du courant. Cependant, de sources bien informée
kurde, on indique que ce sont les autorités de Bagdad qui ont coupé le courant
à partir de. la centrale de Mossoul, plus au sud. '

Selon un rapport du Fonds des Nations unies pour l'enfance, les décès ont
été recensés dans les hôpitaux du gouvernorat de Dohouk. En outre, près de 500
.personnes souffrant de diarrhée ont été admises dans les hôpitaux, précise le
l'~appol'~t..

L'UNICEF a fait état d'une grave détérioration des conditions sanitaires
dans êe gouvel'~nol'~at,à la suite de la paraI ys ie des sel'~Vices san itah~es et
hydrauliques. Elle a exprimé la crainte d'apparition "dans les deux à trois
semaines, d'épidémies telle que la typhoïde, le cholél'~aet l'hépatitell,

soulignant qUe "les autorités de la province n'étaient pas capables de faire
face à ces difficultésll

••

Is-ea/nas/br
AFP231107AOU 93

LA LIBEItTÉe MARDI 24 AOÛT 1993 '

ENI.' VE"EN T KURIJE

Berne n'a pas " '
prévu denegoeier
aveclePKK
On ne savait toujours rien
hier sur la détention des. trois
Suisses et de l'Italien enle-
vés en Anatolie.
1.6s autorités helvétiques n'ont pas
reçu d'exigences de la part des Kurdes
ravisseurs, ont indiqué hier les Affai- '
res étrangères. De son côté l'ambassa-
deur de Suisse en Turquie,.Paul-~dré
Ramseyer, a ét~ reçu hier au Ministère
turc des affaires étrangères pour la
troisième fois depuis l'annonce de '
l'enlèvement. Aucune information n'a
filtré sur le contenu des entretÏims. '

Les premiers contacts avec Ankara
révèlent un climat de coopération,a
indiqué le porte-parole des Affaires
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étrangères, Franz Egle, èl1 dressant le
bilAn des efforts entrepris pour la libé-
rätion des époux Nico et Anna Pianta
et de Giuseppe Rezzonico. Les trois
Tessinois,' accompagnés d'un ami ita-
lien, Angelo Palego, ont été enlevés
jeudi à Dogubeyazit, près de la fron-
tière, iranienne.

CELLULE DE CRISE
La ,cellule de Crise ri1ise en place

samedi ,à Berne sous la direction de
l'ambassadeur Franz von Däniken ne
dispose pour l'heure d'aucunelnfor-
mation sûre quant à la localisation et à
l'état de santé des otages. Ses membres
poursuivent leurs efforts en vue d'as-
surer une libération rapide des otages.
Des contacts sont également en cours
avec le Gouvernement italien, a pré-
cisé M. Egle; Hi,"r,.Ies Affaires étrangè-
res.il'avaient pas no~ plus reçu d'exi-
gences de la part des ravisseurs. «Au- '
cune négociation n'est prévue» avec le
Parti des travailleurs.du Kurdistan
(PKK), a indiqué le porte-parole.

'.Berne discute avec le Gouvernement
, ;turc, compétent en matière de.sécurité
. 'sur le territoire:turc.

Selon li,n communiqué en prove-
nance de Düsseldorf, cité ce week-end
par l'agence italienne ANSA; les ravis- '

.seurs kurdes exigent cependant de
s'entretenir directement avec les Gou-
vernements.suisse et italien de la libé-
ration de leurs ressortissants. Le..mi-

nistre itällen de l'Intérieur, Nicola
Mancino, a annoncé hier l'envoi du
préfet de police Nicola Simone pour
collaborer avec les autorités turques

CESSER LE TOURISME
En échange d'une libération,les mi-

litants du PKK demandent également
que les pays dont sont or:iginaires les
otages cessent d'envoyer des touristes
en Turquie. Ces pays,doivent en ,outre
refuser leur assistance à la Turquie
dans les domaines économique, tech.
hique et politique, afin de ne PilS par-
ticiper indirectement au «massacre»
du peuple kurde. Selon l'agence kurde
Kurd-Ha, les otages sont traités en

, «hôtes». .
Les quatre touristes ont été enlevés

par l'Armée populaire de libération du
Kurdistan. Il s'agit de l'aile. militaire
du PKK, qui milite pour l'indépen-'
danc~ du peuple kurde et des tertitoi-
res qu'il occupe dans I~est de la Tur-
quie. Le PKK a justifié son acte en
faisant valoir que les touristes ne dis-
posaient pas d'un permis les autori- .
sant à se rendre dans cette région du
pays. Selon ANSA, les trois Tessinois '
et leur ami italien sont des témoins de

.Jéhovah. Ils étaient partis à la recher-
che de l'arche de Noé, dont l'épave se
trouverait à proximité dl,lMont Ararat
(5165 mètres; estt1e la Turquie). '
. ATS
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Les demandeurs d'asile submergent Moscou
Somaliens, Kurdes ou Irakiens, ils se retrourent noyés dans le Dot des miséreux qui errent à trarers la capi/ale.

de notre envoyée spéciale
IrIM de CIIKOPP

Ils dorment à la belle étoile,
devant un feu de bois, installés
sur des cartons ou des matelas
de fortune. Depuis le début du
mois, une cinquantaine de So-
maliens campent en plein Mos-
cou, près du siège du Haut
Commissariat aux réfugiés
(HCR) des Nations unies, pour
protester contre les conditions
d'accueil qui leur sont faites en
Russie. Des Irakiens, Kurdes
ou chrétiens, ont également or-
ganisé une « tournée .. des am-
basSàdes occidentales pour at-
tirer l'attention sur leur sort.

Tous expriment les mêmes
plaintes: la 'Russle, qui a signé
en janvier dernier la Conven-
tion de Genève, n'en respecte
pas les engagements. « On
nous laisse sans abri, affirme
Mohamed Ahmed. Plusieurs
d'entre nous font l'objet de
mauvais traitements de la part
de la milice. Quant au statut de
réfugié, on ne nous l'accorde
pas. ..

Que sont venus faire des ré-
fugiés du tiers monde dans la
galère russe ? Ils se retrouvent
noyés dans le flot des miséreux
qui errent à travers la capitale,
des migrants des anciennes
Républiques de "empire sovié-
tique qui ne trouvent pas de lo-
gement et des sans-abri qui se
comptent par milliers. les de.
mandeurs d'asile invoquent
leur bon droit mais les Russes
ne les entendent guère.

Au premier étage de l'im-
meuble où s'est installé au
mois de mal le HCR, Juan
Amunategul, délégué régional
des Nations unies, se débat
dans un labyrinthe. « En théo-
rie, dit-il, tout est conforme. Le
président Eltsine a ratifitJ en ftJ-
vrier la Convention de Genève

qui avait été signtJe en janvier.
Elle est entrtJe en vigueur au
mois de mal. (...) Mals, dans les
faits, rien ne fonctionne ... A
grand-peineJ. en collaboration
avec l'ONG Equilibre, le HCR a
loué une maison de repos dans
le district d'Istrinski : .. EI/e est
surpeup/tJe et les conditions de
vie y sont assez lamentables,
dit Juan Amunategul. Nous
cherchons des centres de va-
cances vides, des pensions ...
Mals fi y a d'tJnormes obs-
tacles. .. D'abord celui du Ser.
'vice fédéral de migration
(SFM) : .. /I estimait que ce
n'était pas à nous d'entre-
prendre ces dtJmarches ... Puis
aux autorités locales : .. El/es
refusent la plupart du temps de
recevoir des tJtrangers ...

les chiffres les plus fantai-
sistes circulent à Moscou sur le
nombre total des demandeurs
d'asile. le HCR en a répertorié
20.o0Q. Selon un expert du
Service fédéral de migration, Il
y aurait entre 400 000 et
500 000 étrangers en Russie.
Anatoli S.tadnlkreconnaTt que
.. tous ées gehs hesdrit pas au-
jourd'hui des demandeurs
d'asile au sens propre, mais
beaucoup risquent de le deve.
nlr. C'est une vtJritable bombe à
retardement ...

Anatoli Ivanovitch Stadnik
est un homme débordé. Il envi-
sage le pire. Mals Il Insiste sur
le fait que les llitmigrés ne vI-
vent pas plus mal, et même
parfoiS mieux, que les réfugiés
russas qui futent les zones de
'conflits aux eonins de "empire.

Malgré quelques bonnes
volontés, le courant passe mal
entre le HCR et le SMF russe.
Pour le SMF, l'organisation des
Nations unies privilégie les ré-
fugiés étrangers au détriment
des populations russes dépla-
cées.

Les «transitniki »
le HCR affirine qu'il ne de.

mande pas mie'lx que de s'oc-
cuper des .. déplaoM .. Il
mesure de S8S moyens, mais
quê le SMF ne fournit aucune
information sur eux •.~ ~
sont-ils ., Où sont-ils 7 Quels
sont leurs besolns'7 Nous n'en
savons rien, dlt,Juan Amunate-
gui. /I faudrait en premier lieu
dtJtermlner qui .. t réfugitJ et qui
ne l'est pas ...

Dans cet univers kafkaien,
le HCR distribue une carte au
cachet des Nations unies : elle
certifie que le porteur est un de-
mandeur d'asile dont 18 statut
est en vole de règlement. l8S
Somaliens, placés directemen,
sous mandat du HCR, ont une
carte spéciale. Mais ces pa.
piers ne sont pas pris en consi-
dération par les miliciens. Plus
d'une fois déjà ils en ont fait
des confettis.

Au SFM on lève les bras ail
ciel. " Comment voulez-vous
que nous accordions le statut
de réfugiés aux étrangers alors
que nous ne pouvons pas, ma-
tériel/ement, honorer ce sta-
tut ? 1/ faudrait trouver un loge-
ment, dOnner une aide, placer
... Mlllmts dans les kales.
leur apprendre le russe, Iftf'r
proposer un travail ... Avec quel
bu.t?,

les fonctionnaires des. ser-
vices d'immigration russes ne
se font guère prier pour expri-
mer leur désaccord avec la
Convention de Genève. Ils n'en
comprennent pas les buts et vi-
tupèrent le département des
drolts de l'homme du ministère
des Affaires étrangères : .. I/s
veulent paraTtre aux yeux de
l'Occident Sans voir qu'en Rus.
sie nous vivons tous ou
presque comme des réfugiés,
dit une secrétaire. I/s ne com-
prennent pas que le flot ne ces-
sera plus jamais de grossir ...

Devant le campement des
Somaliens, rue Selesnevska,
un milicien discute avec un
p.assant. le milicien crache par
terre : « I/s sont mieux habillés
que nous, ils reçoivent des dol-
lars des Nations unies, ils sont
venus en avion de chez eux ...
Tu as assez d'argent, toi, pour
prendre l'avion ? ..

Dans les provinces/le >maJ~
entendu est enlZore plus pro-
fond. Tousles responsables 10-
CIWJ( affirmen' que fa
population est foncièrement
hostile à l'Installation d'étran-
gers. « /I faudrait, dit Anatoli
Stadnik, ouvrir des centres de
transit pour Itre en conformité
avec la Convention de Genève.
Mais personne n'accepte de
céder un terrain. Les régions
demandent quelque chose en
échange. SilJU moins on leur
proposait un pont, une école,
une route, une antenne médi-
cale .....

Selon les premières en-
Quêtes menées par le SFM,. à
peine 5 % à 10 % des migrants
seraient de véritables réfugiés.
« Tous les autres, affirme
M. Stadnik, sont des gens qui
veulent rejoindre l'Occident ...

On les appelle les « transit-
niki ". Ils stagnent sur le ter~i-
toire russe. Certains, admet le
HCR, se livrent à des « acti~
tés criminelles ", d'autres cheri.
chent le sésame, un faux visA
pour tenter leur chance à la
frontière des pays baltes, d'où
ils espèrent gagner la Scandi-
navie.

Au SFM, on fulmine :
« L'Occident n'en veut pas,
nous n'avons pas les moye(ls
de subvenir à leurs besoins et
eux refusent de repartir. La
Russie est en train de devenir
le dépotoir de tous les gueux du
monde ...

I.e.
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K'urdistan irakien :ca 'Î morts
de' chaleur en quinze jours
"ZAKHO,- Trente-et. une personnes sont mortes à cause de la
chale,ur dans le Kurdistan irakien, .privé d'électricité depuis trois,
semaines,
Les, autorités kurdes locales dans la province de Dohouk, qui
é~h!lP'pe depUIS ,1991 au contrôle du ,gouvernement irakien,
's abstlenn'ent de donner une explication à cette coupure du
courant, Cependant, de sources bien informée kurde, on indique
que ce sont les autorités de Bagdad qui ont coupé le courant à
partir de la centrale de Mossoul, plus au sud, ,
Selon un rapport du Fond,Sdes Nations unies pour l'enfance, les
décès ont été recensés dans les hôpitaux du gouvernorat de
Dohouk, En outre, ,près de 500' personnes souffrant de diarrhée
ont été admises dàns les hôpitaux, précise le rapport, '
L'UNICEF a exprimé la crainte d'apparition dans les deux à trois
s,emaines: d'épidémies telle que la typhoïde, le choléra et l'hépa-
tite, souligna~t que les aut,or,ités de la province n'étaient pas
capables de faIre face à ces difficultés, ' '

LE MONDE - 24 AOÛT 1993 ,

Kurds,
forced to
free UK
tourists
KURDISH rebels kidnapped
two British tourists from a bus
in south-east Turkey but later
abandoned them when they
themselves came under fire
from government troops yes-
terday, Reuter reports from
Ankara. '

The 'Kurdistan Workers
party (PKK) was still holding
seven other tourists - three
Swiss, one Italian, .two Ger-
mans ânda New Zealander -'
seized this m'onth to draw

, attention to their' separatist
campaign inTurkey's south-
east. '

A diplomat:~t1 the Britorul;
a man and woman, were seized
,at a rebel roadblock near the
town of Kozluk in Batman
province on Sunday evebtng.

Their kidnappers forced
them to walk into the moun-
tains, where they were joined
:by two Turkish,hostages.

They spent the night in the
rebels' hands but were turned
loose In 'the morning when
security forces, fired on the
area, making their way to the
town of Batman. '
, Security forces killed eight
guerrillas in clashes with the
kidnappers, the emergency
rule governor's'office said.
"The PKK has abducted a
total of 27 foreign tourists
since 1991but haS released au
unharmed, except the seven.

On August 10 the rebels
freed four Frenchmen, a Briton
and an Australian taken in two

: separàte kidnappÏligs inJuly. '

TURQUIE

Les séparatistes kurdes ont pris
quatre nouveaux' otages

Les comités du Kurdistan de plu-
sieurs capitales européennes ont
confirmé, samedi 21 août, les infor-
mations données le matin même
par le journal prokurde Ozgur-Gun-
dem, qui faisait ,état de l'enlève-
ment, dans le sud-est anatolien de
la Turquie, de quatre nouveaux tou-
ristes occidentaux accusés, comme
leurs prédécesseurs, d' «être entrés

, dans le Kurdistan sans les auto;isa-
tions' nécessaires»' (le Monde daté
22-23 août). Il s'agirait en fait de
trois Suisses -' Berne a confirmé
leur enlèvement - et d'un Italien.
Les autorités helvétiques sont dans
une situation délicate, car leurs rap-
ports avec le gouvernement d'An-
kara se sont tendus après la mort
d'un manifestant kurde devant
l'ambassade de Turquie en Suisse
au mois de juin, lors d'une fusil-
lade. « Il s'agit de deux affaires dif
ftrentes et nous sommes sûrs que le
gouvernement turc sera coopératif»,
affirme un communiqué du porte-
parole du département suisse des
affaires étrangères.
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Alors que des'.opérations miH-
taires de grande envergure s'y pour-
suivent, le premier ministre, Tansu
Ciller, s'est rendue, samedi, dans h:
sud-est, pour la deuxième fois
depuis son arrivée au gouverne-
ment. 'Elle a refusé de parler de
«problème kurde », en mettant l'ac-

,cent sur le «sous-développement))
de cette région et en rappelant j'oc-
troi de 200 millions de doUars
(environ 1,2 milliard de francs)
annoncé il y a un mois, auxquels
elle a ajouté, samedi, 100 millions
supplémentaires.

Le premier ministre a averti les
Kurdes que cette aide ne pourrait
leur apporter la prospérité et le
développement «que s'ils aidaient
l'Etat à hadiquer le terrorisme sépa-
ratiste )). Mme Ciller s'est heurtée à
l'indifférence de la population qui,
selon les témoignages recueillis par
l'AFP, accuse les grands proprié-
taires - dont beaucoup sont députés
- de confisquer ces fonds pour les
investir ailleurs. - (AFP, Reuter.)

,Le Télégramme de Brest
24 août 1993

'kURDISTAN IRAKiEN
CHALEUR MEURTRliRE

31 personnes s~nt mortes à
cause de la chaleur dans le Kurdis-
tan irakieI}. privé d'électricité de-
puis trois semaines, a-toOn appris
auprès de l'UNICEF à Zakho. 'les
autoritéS kuroes locales dans la
province' de -,Ocihouk, qui échappe,
dépuis 1991 ,au contrOle du gou-
vernement irakien, s'abstiennent
d,e donner une exp,lication à cette
coupure du courant. Cependant"
des sources kurdes indiquent que
ce sont les,autorités de Bagdad qui
ont coup'é le courant à partir dè, la
centrale de Mossoul, plus au Sud.

l'UNICEF à fait état d'une grave
détérioration des conditions seni-
taires, 'danil 'ce gouvernorat, à la
suite de 'la paralysie. des services
sanitaires et hydrauliques.



Pas de nouvelles des otages suisses
prisonniers d'un Kurdistan en guerre

De jour, c'est l'année qui tient le pays. La nuit, il appartient aux rebelles kurdes du PKK.
Reportage aux confins du territoire où sont détenus trois Tessinois et leur compagnon italien.

3
@HEURES

MARDI
24 AOÛT 1993

-'

En débarquant à Diyarbakir, la capitale
du nationalisme kurde en Turquie, la

tension est immédiatement palpable. Près
du tannac qui côtoie les installations mili-
taires une dizaine de chasseurs et des
avion~ transporteurs de troupes sont ali-
gnés, prêts à décoller. Des F-l~ Starfigh-
ter passent au-dessus de nos têtes, en pe-
tite formation, dans un bruit d'enfer, en
laissant derrière eux une forte odeur de
kérosène.

Cette atmosphère de guerre demeure
sensible lorsque l'on quitte Diyarbakir. Sur
la route qui mène à Cine, près de la fron-
tière irakienne (voir infographie ci-contre),
des chars M-113 sont installés à tous les
carrefours et des contrôles réguliers sont

REPORrAGE
KURDISTAN
Philippe DUMARTHERAY

effectués par des soldats extrêmement ten-
dus. L'un d'eux nous arrête peu avant
Mardin, ville située sur un éperon rocheux
qui domine une plaine et la Syrie toute
proche. «Où allez-vous?» - «Au Kurdis-
tan.» Notre réponse plonge le militaire
dans une grande perplexité. TI se risque
pourtant à formuler une nouvelle question.
«Quel Kurdistan?» - «Au Kurdistan
d'Irak.» En réclamant cette précision, ilad-
met l'existence d'un Kurdistan turc,
contrairement aux autorités politiques et
militaires qui s'acharnent à nier cette mi-
norité de 12 à 15millions de personnes.
Sur une colline toute proche, une inscrip-
tion gigantesque: «Once Watan» «<Notre
patrie»). Elle traduit la volonté d'Ankara dè
maintenir cette région sous le giron turc.

Le sud-est du pays - le Kurdistan turc
- vit sous tension. Aux opérations de ra-
tissage de l'armée font écho les coups de
main spectaculaires du PKK (le Parti des

travailleurs du Kurdistan), doni une des
dernières opérations a été l'enlèvement
des trois citoyens suisses et de leur com-
pagnon italien. La lutte armée des sépa-
ratistes kurdes, commencée il y a neuf
ans en Turquie, a pris des allures de
guerre totale depuis le 8 juin dernier,
date de la fin du cessez-le-feu unilatéral
décrété par le PKK. Bilan: 6000 à 10000
morts. Des chiffres sujets à caution, les
militaires turcs surestimant volontaire-
ment les coups portés aux miliciens du
PKK.

A Idil, près de Midyat, la ville porte les
stigmates de récents combats. La plupart
des maisons sont criblées d'impacts de
balles. C'est tout près de là, à Batman, que
quatre autres touristes étrangers ont été
enlevés dimanche dernier par le PI(g,
avant d'être fmalement libérés par l'ar-
mée.

Au Kurdistan, l'année turque est omniprésente. Mais sitôt la nuit tombée, les rebelles reprennent possession du terrain. Sygma
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De jour, les forces turques contrôlent la
région. L'armée règne en force avec pas
moins de 200 .000 hommes. Dans les diffé-
rents villages, dont.bon,nombre sont.cb.ré-

,tiens, des milices progouvernementales,
composées d'environ 50000 hommes su~
pléméptaires, patrouillent dans les cam:
pagn~. '

Le PKK occupe le terrain
Omniprésence trompeuse. Sitôt la nqÎt

venue, le PKK reprend possession du Ui~
rain, l'armée se contentant de contrôler les
grands axes et les villes principales. Le
PKK peut alors compter sur le soutien, ou

"tout au moins sur la neutralité, des popu-
'lations kurdes et sur la topographie des
lieux. Les montagnes et les frontières
de l'Iràn et de l'Irak, toutes proches,
lui servent de refuges.

L'armée turque ne reste, bien sûr,
pas inactive. A Zakho, à une"quin-
zaine de kilomètres à l'intérieur. du
.KUrdistan irakien, nolß.', voyons
quelques jours plus tard des fusées
éclaitantes qui tentent de détecter la

présence de soldats du PKK. Des
obus s'abattent alors sur les cimes en-
vironnantes, faisant vibrer le sol sous.
nos pieds. Des coups de semonce à
l'adresse des Kurdes irakiens: Ankara

, ne saurait tolérer que le PKK puisse
trouver refuge en Irak. Au besoin,
l'armée turque est prête, comme en
automne dernier, à poursuivre les re-
belles sur sol irakien.

Berne'
:,. " , ,. .' , ' ,",' ..,ne~negoCler<;l'pas'

g=~~~~co~{:iÎl=esé~:
leui-anU Giùseppe~ZZ()nico, les •trois
Suisses erilevés, dans l'~~ de la Turquie ..
Le Département des ¥faires étrangères'
n'a~~ aucune indication ,s~ quanr~~'
lieu dedéteIltion et n'avaitpasnbnplûS

,reçu d'exigences de la part des ravissellJ:S•.
«TIn'y a,pas de négociation pré'vueavec,

le Parti. des travailleurs du Kurdistan»,'
précisait-on officiellement.

La cellule de crise mise en place samedi
«poursuit ses efl'orts:en vue d'obtenir la li-

.bération des' otagês;) 'Notre ambassadeur
à Ankara, Paul~André RaInseier, a été

,reçu hier matin au Ministère des affaires
étrangère turc. Si aucune information n'a

: filtré sur le contenu deseritretiens, le
porte-pàtoledu DFAE fi Berne a soùlign~
que les Contacts avec les autorités turques
montraient que «la collaboration est
bonne~.La,demande de levée de l'~u-
nité d.e l'~hassadeUrt\.trcen Suiss~ ne

"semble döncpas influenCer négativement
, le déroulement des opérations relatives à
Ja,prised'otages.KayaTo~ raml;>~-
:detirraPPclé eh eonSlÎltatiQhà ArikMa.
.auraitd'àilleurs déclaré lui-même qu'il ne
.:~eIldraitpas à Berné. :
:{"Des ,contacts .ont:égal~eI1t ..été pris
.av~lëgouverne~erit_de.IWllle,un res-
"•sortissap.t italien étant retenu avec les
• trois 'Tessinois;Berneràppell~en outre
',qu'il 'déc()p.seilleauxtçtl1'iste,s suisses de
,se rendredan.s It:!sud-èst deJa Turquie.
"', M. PB avec les agences 0

Belle étoile et pâtes au beurre de brebis
Taimerais dire aux fa-« tJ milles des Suisses

que, s'ils sont traités comme
nous l'avons été, elles n'ont

.pas trop de souci ~ se faire.
'Car je sais que, pour l'en-
tourage, l'attente se révèle
pénible et angoissante. Pour
nos proches, ce fut une
'épreuve.» Pierre Fix, 43 ans,
:.professeur d'italien à Luné-
,ville (Meurthe-et-Moselle), a
connu voilà quelques se-
maines le même sort que
nos compatriotes tessinois

. et leur camarade italien cap-
turés jeudi à Dogubeyazit.
Deux Allemands et un Néo-
Zélandais se trouvent égale-
ment dans la même situa-
tion, tandis que, le 10 août
dernier, un Britannique, un
Australien et, quatre Fran- '
çais (parmi lesquels Pierre
Fix) étaient libérés après
deuxsemainesdedétentiop
(voir nos éditons' du . 11
août).

Au moment de leur eI1lè-
vement, Pierre Fix èt, ses
trois compagnons effec-
tument un circuit touris-

, tique organisé par l'agence
Marmara. Le groupe com-
prenait 26 personnes.

«Notre bus a été arrêté en
même temps qu'un autocar
local dans lequel se trou-
vaient des Turcs.' J'ai
d'abord cru qu'il s'agissait
de soldats. TIs nous ont fait
asseoir dans un pré, puis; au
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bout d'une demie-heure, ils
ont pointé au hasard quatre
personnes et nous ont de-
mandé de les suivre. J'ai
juste eu le temps de
prendre mon passeport, je
pensais à un contrôle
d'identité. TIs nous ont fait
monter au sommet d'une
crête, et, brusquement, ils
étaient une cinquantaine.
TIs se sont dispersés et nous
sommes restés avec quatre
gardiens.»

- Dans quelle langue
avez-vous communiqué?

- Quelques mots d'an-
glais et de français. Nous
avons élaboré un petit
lexique de mots kurdes
utiles pour la vie quöti-
dienne.

~ Où vous ont-ils emme-
nés?

- Lés trois premières
nuits nous avons marché
dans la montagne, dans des
éboulis et ,dans l'obscurité
totale. Des lampes de pOche
auraient permis de nous re-
pérer. li s'agissait de s'éloi-
gner du lieu de notre eI1lè-
vement. C'était dangereux
et très pénible. Heureuse-
ment, j'avais des tennis que

,j'avais achetées polir mar-
cher dans les montagnes
suisses (réd. Pierre' Fix
connaît bien la Gruyère) ..
Mais les autres portaient
des sandalettes. On leur a
fourni des' chaussures de

sport, par. la suite. li faisait
très froid la nuit. J'étais en
bermuda, on m'a' donné un
pantalon et une parka.

- Où dormiez-vous et
que mangiez-vous?

- A la belle étoile. Les
deux derniers jours, nous
avons reçu des couvertures.
Chaque soir, deux Kurdes
allaient chercher à manger
dans un petit village situé à
plusieurs heures de marche
du lieu où nous étions ins-
tallés, au bord d'une cas-
cade. Nous avons mangé
des galettes de pain, des
pâtes, du beurre de brebis,
du riz. A boire, il y avait de
l'eau, du thé; parfois ils ra-
menaient du' Coca et du
Fanta. Nous avions des cou-
verts, des gamelles, on sen-
tait qu'il y avait un budget
pour nous fournir un certain
matériel devant assurer
notre confort. TIs communi-.
quaient avec le chef par cas-
sette enregistrée qu'un mes-
sager allait porter et
chercher. C'est par une de
ces cassettes que nous
avons appris que l'ordre
avait été donné de nous li-
bérer.

- Vous ont-ils parlé p0-
litique?

- Oui, ils nous ont expli-
qué poUrquoi nous étions
leurs invités. Le mot «pri-
sonnier» n'était pas de mise.
lis se voulaient toujours ras-

surants, voire prévenants, et
se montraient préoccupés
par notre sécurité.

- Avez-vous eu peur?
- Oui, tout de même. Au

début, notamment, lors-
qu'ils nous ont alignés
contre un mur. TIs étaient
armés. Mais, surtout, nous
avons eu peur en perma-
nence d'un accrochage avec
l'armée turque. Nous y pen-
sions à chaque instant, et
cela nous angoissait. Heu-
reusement, cela n'est pas ar-
rivé.

Propos recueillis par
Francine Bnmschwig 0

Pierre FIX, ex-otage français
des Kurdes: "Nous avons
été bien traités." Reuter
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DEMANDE DE RAPPEL

Les représailles d'Ankara aggravent
l'imbroglio turco-kurdo-suisse
En demandant le rappel de l'ambassadeur suisse et de deux diplomates, Ankara a franchi un
pas de plus dans l'escalade. Sale affaire corsée par l'enlèvement des Tessinois. •

Les formes de protestation

Les otages prioritaires

SANS NOUVELLES DES OTAGES

passé le 7 juillet, lors-
que la. Suisse a fait ve-
nir l'ambassadeur de
Turquie pour lui remet-
tre une protestation
contre la fusillade sur-
venue à Berne. Le rap-
pel de l'ambassadeur
de Suisse et de deux ât-
tachés précède la décla-
ration «persona non
grata». La note turque
n'est qu'une invitation, a
précisé à l'ATS Walter
Kälin, professeur. ATS

Conseil fédéral. Pour
celui-ci, la première
priorité est actuellement
la libération le plus rapi-
dement possible des
trois Tessinois enlevés
par «des extrémistes
kurdes». Ses efforts
sont rendus plus diffici-
les par la mesure prise
par Ankara'. Le Conseil
fédéral réitère avec
force qu'il attend une
entière coopération des
autorités turques. AP

moment particulièrement défavora-
ble, puisque trois touristes tessinois
sont toujours otages de rebelles kurdes
dans l'est de la Turquie. S'exprimant
dimanche à la télévision, le conseiller
fédéral Flavio Cotti avait encore loué
la collaboration avec les autorités tur-
ques et déclaré que l'affaire de l'am-
bassade n'avait pas eu d'effet négatif
sur les efforts entrepris pour libérer les
trois otages.

Un groupe de spécialistes des Affai-
res étrangères dirigé par l'ambassa-
deur Franz von Daeniken forme la cel-
lule de crise qui s'efforce d'obtenir leur
libération. La Suisse collabore avec les
autorités italiennes, allemandes et
francaises dans cette affaire. AP

traînant le rappel forcé
des diplomates et la
rupture diplomatique. Si
les rencontres de diplo-
mates ne suffisent pas,
les Gouvernements dis-
posent d'autres' voies
pour signifier leurs dés-
accords. A commencer
par l'envoi d'une note
de protestation par am-
bassade interposée ou
par la citation de l'am-
bassadeur du pays
tiers. C'est ce qui s'est

fédérale. Le conflit a
pour origine le compor-
tement inacceptable de
membres de l'ambas-
sade de Turquie à Ber-
ne. Absolument rien ne
peut en revanche être
reproché à l'ambassa-
deur de Suisse et à ses
collaborateurs. Ils s'en
tiennent strictement aux
lois turques. «La de-
mande de rappel ne
peut trouver aucune jus-
tification», selon le

La diplomatie dispose
de toute une palette de
possibilités pour expri-
mer ses protestations.
Celles-ci vont des sim-
ples discussions bilaté-
rales à la r!Jpture des
relations. La demande
émise hier par la Tur-
quie de rappeler l'am-
bassadeur de Suisse à
Ankara est une des for-
mes graves. Viennent
ensuite la déclaration
«persona non grata» en-

Le Conseil fédéral a
protesté «avec une ex-
trême vigueur» contre la
demande de rappel de
l'ambassadeur de
Suisse en Turquie et de
deux autres membres
de l'ambassade. Il «re-
grette profondément
que le Gouvernement
turc empêche le dérou-
lement d'une enquête
judiciaire conforme à
l'Etat de droit», a indi-
qué hier la Chancellerie

Ce conflitdiolomatique arrive à un

Lejuge d'instruction bernois chargé de
ce dossier a déclaré lundi soir à la télé-
vision alémanique qu'il allait proba-
blement bientôt devoir suspendre l'en-
quête.

Le ministre turc des Affaires étran-
gères, Hikmet Cetin, a une fois de plus
répété hier devant les caméras de télé-
vision de son pays que le personnel de
l''ambassade avait agi en état de légi-
Ume défense le 24 juin dernier. Il a
ßjouté que l'attitude des autorités suis-
ses pouvait être considérée comme un
sQutien indirect au terrorisme.

TOPER. « DÉ.JÀ AFFECTÉ»

Le Ministère turc des affaires étran-
gères a d'autre part communiqué hier
que la demande helvétique de levée de
l'immunité diplomatique de Kaya To-
peri, ambassadeur de Turquie à Berne,
était refuséé et que ce dernier avait
déjà été affecté à un autre poste.

Mercredi passé, le Conseil fédéral
avait demandé à Ankara de lever l'im-
munité de Kaya Toperi et d'un autre
membre de l'ambassade afin que l'en-
quête sur les événements sanglants
survenus le 24 juin dernier puisse se
poursuivre. Un manifestant kurde
avait à l'époque été abattu par un
membre de l'ambassade turque. Neuf
personnes, dont un policier municipal
bernois, avaient en outre été blessées.
Plusieurs manifestants kurdes ont dû
répondre de violation de domicile de-
vant la justice helvétique.

Il faut probablement remonter à la
Seconde Guerre mondiale pour trou-
ver un cas similaire, a précisé Chris-
tian Meuwly, porte-parole au DFAE.
La demande de rappel d'un ambassa-
deur ne constitue toutefois pa!; ~ me-
sure la plus extrême avant la rupture
des relations diplomatiques. Les auto-
rités turques auraient pu aller encore
plus loin en déclarant que Paul-André
Ramseyer était persona non grata.

La démarche d'Ankara constitue
une mesure de rétorsion à la demande
de levée de l'immunité diplomatique
de l'ambassadeur,Kaya Toperi. Celui-
ci a regagné Ankara vendredi passê.
Auparavant, la Turquie avait déjà rap-
pelé quatre collaborateurs de l'ambas-
sade turque à Berne que les autorités
suisses avaient identifiés comme étant
les auteurs de la fusillade ayant coûté
la vie à un Kurde. Ankara, avait aussi
refusé de lever l'immunité de ces qua-
tre employés.

La justice suisse ne pourra par con-
séquent pas demander de comptes aux
responsables de la fusillade mortelle.

Entre la Suisse et la Turquie, les
relations déjà fort tendues de-
puis deux mois sont au plus
bas. Hier, le Gouvernement
turc a donné une semaine à la

Suisse pour rappeler son ambassadeur
à Ankara, Paul-André Ramseyer, ainsi
que deux autres diplomates, le chef de
chanc~llerie Jean-Pierre Baumeyer et
l'attaché chargé des problèmes concer-
nant les réfugiés Heinrich Maurer.
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T~MOIGNAGE

La survie menacée
des Kurdes d'Irak

De retour d'une mission dans un hôpital du Kurdistan irakien pour cc Médecins du
Monde », Bernard Devalois craint le pire si les organisations humanitaires lâchent prise .

ISABELLE VICHNIAC

pation directe des services offiNels
iraniens à ces assassinats ». Elle
rejette, à cet égard, « toute justifi-
cation culturelle ou religieuse du"
non-respect des normes univer-
selles en matière des droits de,
l'homme». '

D'autre part, la sous-commis-
sion « condamne fermement» les
violations des droits de l'homme
qui continuent d'être commises
en Iran: exécutions de prison-
niers politiques; lapidations, tor-
tures et autres traitements dégra-
dants, flagellation publique des
femmes, persécutions incessantes
infligées aux Kurdes et aux
Bahai's, harcèlement' des familles
de réfugiés politiques.

La sous-commission regrette
que, depuis plus d'un an, le gou-
vernement iranien empêche le
représentant spécial de l'ONU de
se rendre dans le pays. Elle,
déplore aussi le fait' que, malgr.é.
les accords conclus, Téhéran-
n'autorise toujours pas les délé~'
gués du Comité international de'
la Croix-Ro\lge (CI CR) à remplir'
leur mission, c'est-à-dire à visiter
les prisonniers.

Une commission de l'ONU
dénonce les assassinats d'opposants

iraniens à l'étranger
GENÈVE

Condamnant le régùne de Téhéran

de notre correspondante
La ,sous-commission des droits

de lihomme des Nations unies
vient d.'adopter, par vingt voix
contre trois et deux abstentions,
une très. sévère résolution contre
le 'régïine iranien. Le texte
dem'ande expressément à Téhéran
de coopérer à l'enquête sur l'as-
sassinat du professeur Kazem
Radjavi, tué, le 24 avril 1990,
près de son domicile genevois. Le
Ju~e d'instruction, Roland Chate-
lam, avait affirmé que « un ou
plusieurs services officiels iraniens
étaient directement mêMs» à cet
assassinat. Il avait souhaité que
des enquêteurs puissent se rendre
à Téhéran, mais sa demande n'a
jamais reçu de réponse.

Estimant que « les gouverne-
ments doivent être tenus respon-
sables des tentatives d'assassinat
et des actes d'agression perphrés
par leurs agents dans d'autres
pays, ainsi que des mesures déli-
bérées visant à inciter à de tels
'actes, à les sanctionner ou à les
toMrer », la résolution condamne
les assassinats à l'étranger de res-

'sQrtissants iraniens tout en préci-
sant qu'elle présume « la partici-

,de laquelle a iravaillé l'anesthé-
siste lirnougeaud assure l'activité
chirurgicale pour une population
d'envirOn 500.000 personnes.

. Une d(zaine d'opérations par jour,
parfÇl1s même plus, dans des

'c09Öitions particulièrement pré-
caires. « A peu près deux tiers de
chirurgie classique et un tiers de
chirurgie de guerre, c'est-à-dire
des enfants, des femmes et des
hommes atteints d'horribles bles-
sures ou victimes de terribles sé-
quelles... "

• « Dans cette atmosphère irres-
pirable, les gens nous témoignent
cependant une extraordinaire at-
te~tion.. Nous sommes gardés

•nUit et Jour par des Peshmer~as
en armes et tout le monde s ef-
force de nous être agréable".
Aucun Etat ne se préoccupant de
leur sort, les Kurdes prennent le
plus grand soin des organisations
non gouvernementales qui réùs-'
sissent à tenir le coup. '

« Irakiens et Iraniens qui n'at-
,tendent probablement que le dé-
part des missions humanitaires
pour en finir, font tout pour nous
décourager". « Médecins sans
'Frontières", par exemple, a re-
,noncé: un de ses militants ayant
été e~éc!-lté. « Il reste quelques
organisations européennes dont
trois françaises: Médecins du
,Monde, Equilibre et France-Li-
b~r:tés. Les Kurdes comptent
d ailleurs beaucoup sur la France
en particulier à travers la per~
sonne de Danièle Mitterrand, te-
nue en très haute estime".

.PAS d'eau potal'Ie, une« chaleur terrible, la vio-
lence armée au quoti-

dien de tous côtés, le tout dans
!'indifférence internationale: c'est
I~tenable et. m.ême les organisa-
tions humanitaires risquent de se
décourager "... ,

Au terme d'un mois de labeur'
éprouvant dans "hôpital kurde de
Ranya, en territoire irakien à une
trentaine de kilomètres de ia fron-
tière iranienne, le Dr Bernard De- '
valois s'interroge gravement sur
la survie même des populations
kurdes. '

Violence
permanente

Répondant positivement à la
demande impromptue de « Mé-
decins du Monde" (grâce à la
compréhension du chef du ser-
vice anesthésie-réanimation et dit
la direction du CHRU de Li-
moges), Bernard Devalois est M-
rivé à Ranya à la mi-juillet. « La
région est administrée par lEis
Kurdes q'ui ont élu leur propre
~arlement. Ma!s la désorganisa-
tion est complete. La population
manque de tout, victime de l'em-
bargo international qui. frappe
toujours l'Irak, aggravé par le blo-
cus du pouvoir irakien qui va
jusqu'à couper l'électricité de
temps à autre. '

Et, comme la situation des
Kurdes d'Iran et de Turquie n'est
guère plus enviable, l'étau se res-'
serre sur les montagnes où
convergent les réfugiés ".

Le plus impressionnant, c'est le
climat de violence permanente: L'enjeu
« Tout le monde est armé. Irak et d l'
Iran entretiennent des factions si ,', e eau
bien que le moindre différènd
tourne au conflit armé.

Au moindre prétexte, les
troupes iraniennes tirent au mor~
tier sur la ville; nous avons dû
d'ailleurs nous replier en Turquie
p~ndant quatre jours pour cette
raison. Et puis il reste des mines
partout dans la montagne et ce
sont les enfants qui payent un
lourd tribut " ...

Aux yeux de Bernard Devalois
ce n'est pas le pétrole qui consti~
tue l'enjeu, mais l'eau. « Les
montagnes du Kurdistan c'est le
château d'eau de toute là région
explique-t-i!. L'Irak et l'Iran ainsi
que la Turquie dans une moindre
mesure, considèrent que celui qui
contrôlera le Kurdistan sera le
maitre..o'où un accord tacite pour
a~éa.ntlr les Kur~es. Si les orga-Une dizaine nlsatlons humanitaires, le dernier
rempart, viennent à abandonnerd'opérations je redoute un véritable génocide:
Un pe!-l à l'image du drame quepar jo~r co!:'nalssent les populations

, chIItes dans le sud de l'Irak: il n'y
A l'hôl?ital, la petite équipe de a plus de témoins, ni aide huma-

« MédeCins qU, Monde" au sein nitairé, ni média ".
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~ Monde - 26 août 1993

Après l'expulsion de trois diplomates helvétiques

Le ton monte entre
la Suisse et la Turquie

Les relations déjà tendues entre
la Suisse et la Turquie se sont net-
tement dégradées après l'expulsion,
mardi 24 ao6t, de l'ambassadeur
de Suisse à Ankara et de deux de
ses attachés (nos dernières éditions
du 25 août). Une mesure qualifiée
d'« injustifiée» par un communi-
qué du Conseil fédéral helvétique,
réuni le même jour à Berne.

Les autorités turques ont donné
une semaine à l'ambassadeur de
Suisse à Ankara, Paul-André Ram-
seyer, et à deu,,- de ses attachés

diplomatiques, Jean-Pierre Bau-
meyer et Heinrich Maurer, pour
faire leurs bagages. En annonçant
cette expul$ion, le gouvernement
t,urc a ajouté que Kaya Toperi,
~mbassadeur de Turquie en Suisse,
ne regagnerait pas son poste.

Ce dernier est au cœur de la
crise diplomatique entre Berne et
Ankara depuis la mort de Semset-
tin Kurt, un Kurde tué lors d'une
fusillade pendant une manifesta-
tion devant l'ambassade de Tur-
quie le 24 juin, Mercredi dernier,

Berne avait donné une semaine à 0 Mise en garde des Kurdes ira-
Ankara pour lever son immunité kiens aux séparatistes du PKK en
diplomatique ainsi que celle d'un Turquie. - Le Parti démocratique
autre fonctionnaire turc. Une du Kurdistan d'Irak (PDK), dirigé
requête rejetée par Ankara qui par Massoud Barzani, devait ache-
avait précédemment refusé de lever ver, mardi 24 ao6t, à Erbil, son
.l'immunité de quatre autres de ses ,onzième congrès, en se prononçant
diplomates, qui ont tous été rappe- pour un Irak fédéral et contre tout
lés en Turquie. «Le gouvernement diaiogue avec le régime de Saddam
suisse regrette profondément que le .Hussein. Dans un discours,
g~uvernement ~urc rende i,!,po~ib/~ M. Barzani a affirmé qu'il ne lais-
l ,o~vertur~ ~ une enquet~ Jud,- serait plus les séparatistes kurdes
ClalTe !). a tndlq~é le. Cons.ell fédé- de Turquie (PKK) agir librement
rai, ajoutant qu Il lUI serait désor~. dans le nord de l'Irak: «Nous ne
ma~s plus .difficile. de fair!= Iibére~ lleurl permettrons pas de travailler
troIs t~un.stes ,sulsse~ enlevés en contre nous dans les régions kurdes.
TurquI~, Jeudi dermer, pa! ies Nous les avons beaucoup aidés
sépar.atlstes kurdes. du Parti des après le coup 'd'Etat en Turquie. en
travailleurs da'Kurdlstan (PKK). - 1980. mais ils nous ont accusés
(Reuter. AFP.) d'être des féodaux et ont appelé à

nous combattre ». - (AFP.)

Tension in Cizre
• Many detained in massive security operation,

security forces chant anti-PKK slogans on streets
Turki..J: [lA il>' N'w,

ANKARA- Tuncisit spèI.:Îaiforces t~-
ams and 'security forces, chanting anti-
PKK slogans, launched a massive ope-
ration in Cizre, ~Irnak Thursday and
detained more than 100 people, a
member, of parliament revealed on
Thursday.

The ~Irnak deputy of the pro-Kur-
dish Democracy Party (DEP) Selim
Sadak told the TON that the special te-
ams had surrounded Cizre in the early
hours of the morning and searched ho-
uses one by one, detaining more than
100 people.

"AccordinO' to the information that I
have, specia1 teams fired in the air
shouting anti-PKK slogans before the
operation," said Sadak.

According to local sources, the poli-
ce teams cl1anted slogan.; such'as
"Down with the PKK" and "Cizre will
be a graveyard for LlefKK."

Governor of eizre Umer Adar con-
firmed to the TON that the operation
had taken place and that "30 to 40 sus~
pected people" had been detained. He
denied that the "rally" by security for-
ces had taken place. '

Deputy Cizre Mayor Mehmet I~lkçl
affirmed that many people were taken

into custody after 'the operation by se-
curity forces in Cizre and also said his
house has been attacked by special for-
ces teams two days ago.

"Special forces teams threw two
hand granades at my housetwodays ago
and opened fire with automatic weapons,
destroying my car. A number of snaps
and houses were also destroyed by the
special forces teams. We are under im-
mense pressure," said Isikci.

12 killed in Southeast
At least 12 people, including seven mi-

litants of the Kurdistan Worker's Party
(PKK), were killed in the troubled and
dominantly Kurdish-populated Southeast
Thursday, the Anatolia news agency re-
ported.

Four Kurdish militants were killed bv
security forces during operations in the
rural areas of HaH,an's Köprii lü village.
Meanwhile, three PKK militants were kil-
led in a clash with government troops in
~Irnak.

In a separate incident, PKK mi~itants
killed four civilians when they opened fi-
re on a bus .at a roadblock in the township
of Kozluk ID Batman. Also, in Bingöl, a
guard was killed by separatist militants.

Meanwhile, PKK militants attacked mi-
litary houses in Dargeçit, Mardin and se-
curity forces returned fire. In a clash that
took place between Kurdish militants and
secunty forces, 17 shops were totally bur-
ned while a number 0 houses were dest-
roy~d. Jn a~Olher development, several
foreIgn tounsts were wounded Wednes-
day when an unknown attacker threw a
gasoline bomb at them in Istanbul. The
assailant escaped after the attack in the
city's Topkapi district.

Gazioglu: "The number
of PKK deaths in the latest
security operations is about 1000"
Interior Minisler Mehmet Gazioglu Slaled at

a. Thursday press conference held al Ihe
Interior Ministry Ihallhe outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) suffered a serious
number of casual1ies al Ihe hands of security
forces in the lalest securily operations. "The
operalions are continuing. We have come a
very long way in the last one and one-half 10
Iwo momhs. '

The number of PKK members killed in Ihe
latesl securily operations is near one thousand.
We ha\'e been able 10 account for Ihis many
deaths. The PKK has fonned special burial
learns Ihal are Irying 10 conceal Ihe number of
their Josses. These learns are hiding Ihe deaths
and aTe burying Iheir dead in creek beds,"
Gazioglu said.
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Iraq; Kurdish leader Jalal Talafbani:

'Wehave a chance
to topple Saddam'

90

• "We were not powerful enough
before to topple Saddam'

• 'If Ankara asks me, /'1/ do my
best to enp the bloodshed'

By Emre Gökalp
Turkish Daily News

IRBIL, IRAQI KURDISTAN- Iraqi Kurdish
leader Jalal Talabani said that the Iraqi Kurds have
a chance to.topple Saddam Hussein ~at they have

, never had before, adding, "He, is in a very weak
'position, and his credibility continues to eb~
away." In an interview with the TDN at Mekteb-I
Siyasi, the head~arters of his Patriotic Union of
Kurdistan party (PUK), in Irbil over the weekend,
Talabani voiced his belief that action against Sad-
dam is in the offing, pointing out that the Iraqi op-
position was working more actively and more stra-
tegically than ever before.

"I don't think that he will be brought down to-
morrow or next week or next month, but we have
never been so powerful and 'we now have real a
chance to topple Saddam, to end his regime," said
Talabani.

Talabani stated, that although the Iraqi' Kurds
have good relations with Turkey and are working
to improve those relations, they are aware that An-
kara IS trying to improve its relations with Bagh-

, dad. , ,
"But this is natural," he said. ';Since Turkey is a

member or the international community and
NATO, it must respect the resolutions of the inter-
national community."

Regarding the tripartite meeting between Tur-
key, Iran and Syria, Talabani said he felt that this
meeting did ncitbode well for the Kurds. '

"This meeting is very threatening: it is actually
encouraeing the pan-Kurdish movement in KurdI-
stan, ana challenging the sovereignty of Iraq," said
Talabani. "Kurdish, Turkish, Iranian and Arab
hard-liners are our brothers and they are support-
ing each other. On the other hand,democrats and
socialists and progressive elements among the
Kurds, Turks, Iranians and Arabs are also our
brothers, but they are not supporting each other. In
these circumstances, such meetings will strengthen
the pan-Kurdish movement."

Talabani also pointed out that this meeting is
not only dangerous for Iraqi Kurdistan, but also for
Turkey, Syria and Iran. He stressed, however, that
the Iraqi Kurds will not be frightened. '

"Why don't they hold a meeting to solve the
problem in Nagorno-Karabakh? Why don't they
hold a meeting to stop the civil war in Afgham-
stan? Why don't they hold a meeting to solve the
Cyp,rusproblem?" ,

Wh)' do they hold a meeting to watch and to
discuss Iraqi Kurdistan?'!

Iraqi Kurdish leader Jalal Talabani

'Second cease-firè in the offing'
Meanwhile, Talabani ..alsoexpressed hisbelief

that there would be a second cease-fire between
Turkish government forces and the outlawed Ku~.-
distan Workers' Party (PK,K) by the end of thiS
year if Ankara responds positively, and pledged to
do his utmost if Ankara asked him to end blood-
shed. "I haven't lost hope for a cease-fire and
peace. I think it is possible to try again and this
time succeed. If the Turkish side asks me to try for

, another cease-fire, I will do my best to end the
bloodshed," said Talabani. ,

"However, I believe that unless both sides are
convinced that they cannot achieve their goals
through violence, there will be no peac~: You will
remember that [PKK leader Abdullah] Ocalan de-
clared a unilateral cease-fire but there was no posi-
tive response from the Turkish side. Both sides are
now fighting with new tactics, but in the end, both
sides will reach the co!)clusion that fighting will
not solve the problem. Ocalan is now ready to de-
clare another cease-fire as soon as Turkey agrees,
and I will encourage him to keep this option
open." He accepts that at the time of the first
cease-fire Turkey was not in a position to consider
a political sol!!tion, after the sudden death of Presi-
dent Turgut 0 zal, which Talabani describes as a
great loss for Kurdish, as well as Turkish, people.
He also added that he had recently contacted
Ö calan to discuss the release of the kidnapped
tourists. "He responded positively and releaseâ the
hostages."



Conceding, however, that the ~I5K had made
mistakes Talabani said that the killing of .~3sol-
diers in BingöI was a crime. "If I v.:ereMr. 0 ~alan,
I would not declare war. I woul4 gIve.Mrs. ç IIle,ra
chance. She is a mother and a sIster of all lurklsh
citizens," said Talabani. . .

"You know. I s~nt.30 year~ of my,lIfe m,the
mountams; I have studIed tlle)I.story. ~f war f~om
~ent Chtnato-thë.Cuban !fllssil~COSIS.1.~lIe~e
that we have entered àn era m whIch negotIation IS
the accepted way to solve inte~ationa1 disputes.
History bas proved that war wIll not solve ~ur
problems. We cannot reach our goals through VIO-
lence."

Purchase of Swiss-made
spy-plane is suspended

Turkish Daily News
ANKARA- The Turkish government has

suspended the purchase of a Swiss-made re-
connaissance plane, because of the restrictions
that the Swiss government may put on its use,
official sources said on Tuesday. '
, The Pilatus plane, equipped with Westing-

house instruments, whIch provides facilities
for day and night reconnaissance of land tar-
gets, was to be used for border security, espe-
cially along Turkey's border with Iraq and
Iran. This expanse ofTurkey's border is where
the outlawed (PKK) militants infiltrate the co-
untry to conduct armed attacks aoainst Tur-
kish citizens. Officials. who askeâ not to be

named, noted that Switzeriand had 'placed an
anns embargo on Turkey before, clalming that
the m!litary material sold to Turkey was being
used In suppressing the Kurdish uprising in
Southeast Turkey. The Swiss gov'ts sensitivity
over the use of Swiss-made 25,mm Oerlikon
machine guns for the annored combat vehic-
les under production in Turkey was a factor in
the decision of the Turkish ~ov't to sign an al-
ternate deal with the Frencn company GIAT
last year. Turkish concerns are also based on
claims by government sources that the Swiss
government has interfered with Pilatus' con-
tacts with some Southeast Asia countries, en-
dangering those purchases. For example,
Switzerland is opposed to the company's put-
ting additional fuel tanks underneath the
wings of the plane, saying that they could just
as well be used as pylons for weapon pods.

PKK raids villages, kills ten people
Turkish Daily News

ANKARA- Militants of the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) on Monday raided the vil-
lage of AkçaYlr near Sirvan, Siirt, killing seven
people, five of them children, and wounding
three others. "

According to the announcement from the Of-
fice of the Emergency Rule Regional Governor,
two of the raiders were killed by the village
guards. Also on Monday, security forces killed
eight separatist terrorists while freeing two Brit-
ons and two Afghans reportedly kidnapped hours
earlier by the terrorists. The abducted tourists
were flown to DiyarbakIr by helicopter where
they answered reporters' questions.

One of the Afghan tourists said they had come
to Turkey to see their relatives in Van. One of the
British tourists said he and his friend had gone to
Van for a sightseeing tour.

As a result of the security operations, security

forces killed two more terrorists. The Britons
were believed to be returning from a visit to Lake
Van. The Afghans use the same route after enter-
ing Turkey from Iran.

In a separate incident on Monday, PKK mili-
tants stopped vehicles on the highway close to
the town of Dogan~ehir, Malatya, and killed one
person and wounded two others. Malatya Gov-
ernor Saffet Ankan Bedük said that the separatist
terrorists set a tanker loaded with diesel fuel on
fire. PKK militants also raided a village near Ihç,
Erzincan, and killed the parents of the village
headman (muhtar). Erzincan Governor Recep
YazlclOglu said that the terrorists escaped after
clashing with the village guards.

In Istanbul, police arrested 29 persons who
were determined to have participated in the activ-
ities of the illegal PKK organization. They were
caught as they were trying to slage a demon-
stration to mark the foundatIon anniversary of the

outlawed PKK organization.
In Tekirdag, police arrested five other mem-

bers of the separatist organization. They were de-
termined to have been involved in the burning of
a vehicle belonging to the StateSupply Office
(DMO) and the bombing of a restaurant In Çorlu.
In Adana, police caught 20 PKK militants, two of
them women. According to the announcement
from the office of the security director, among
the arrested militants were some of the organiza-
tion's regionalleaders.

Republican People's Party (CHP) Parliamen-
tary Group Deputy Chairman Ali Dinçer said
Tuesday that the people in Turkey's southeast re-
gion have lost their confidence in the state. In a
Joint press meeting he held with CHP Kars Depu-
ty AtIlla Hun, Dmçer explained their observa-
tIons during their four-day visil in the region. He
claimed that people were abandoning the region
because their lives were in danger.

iDITOS

Le Kurdistan irakien est pris
en tenaille par ses voisins

Le Kurdistan irakien a
bénéficié des retom-

bées de la guerre du Golfe
pour arracher, de facto, une
très fragile autonomie. Du
même coup, un vent d'es-
poir a souffié pour tous les
Kurdes de Turquie, d'Iran
et bien sûr d'Irak, qui ont
vu là, même s'ils ne
l'avouent pas ouvertement,
un premier petit pas en di-
rection d'un futur Kurdis-
tan indépendant.

L'expérience du Kurdis-
tan irakien ne tient pour-
tant qu'à un fil, et en fin de

PHILIPPE
DUMARTHERA y

chef de la
rubrique étrangère

compte c'est bel et bien la
Turquie, l'Iran et dans une
moindre mesure l'Irak qui
scelleront son sort. Pour
s'en convaincre, il a suffi
d'entendre les propos des
députés turcs invités au Ile
Congrès du Parti démocra-
tique du Kurdistan (PDK)

qui s'est terminé mardi soir
à Erbil. Engin Güner, du
Parti de. la mère patrie, a
ainsi expliqué sans ména-
gement que les structures
mises en place au Kurdis.
tan d'Irak n'étaient pas un
Etat, car «nous n'accepte-
rons jamais un Etat», mais
tout au plus une «organisa-
tion destinée à gérer l'aide
internationale». Une for-
mule très restrictive qui ne
laisse guère d'espoir aux
Kurdes puisque le seul mot
autonomie est encore tabou

po~U' Ankara. La Turquie,
qui est confrontée aux
Kurdes du PKK (parti des
travailleurs du Kurdistan),
redoute, en effet, que l'épi-
démie ne s'étende et
qu'elle ne soit condamnée,
un jour, à accepter l'irrémé-
diable, c'est-à-dire le dé-
membrement de l'Etat na-
tion turc forgé par Atatürk.

Massoud Barzani, le chef
du PDK, a sans doute com-
pris le message. Lundi soir,
lors d'une allocution télévi-
sée, il n'a pas hésité à
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condlunner --fermement fes
séparatistes' kurdes turcs
qui utilisent l'arme du ter-
rorisme. Dans la foulée, il a
également assuré la Tur-
quie qu'il ne laisserait plus
'la liberté d'action aux PKK
.au Kurdistan irakien. Sera-
ee suffisant pour amadouer
Ankara, qui peut à tout mo-
ment fermer sa frontière et
condamner ainsi à terme
«l'autonomie» du Kurdis-
tan irakien?

Mais, pour les Kurdes
irakiens, le danger ne

vient pas que du Nord. A
l'Est, l'Iran a récemment
commencé un travail de

•sape en bombardant, jour
après jour et systématique-
ment, des villages du Kur-
distàn irakien. Officielle-
ment;il s'agit pour Téhéran
de casser les reins ~ux

peshmergas des mouve-
ments de résistance kurdes
iraniens (le PDKI, le PDKI-
direction révolutionnaire et
les communistes du' Ka-
-mala) qui trouvent refuge
le long de la frontière entre
l'Irak et l'Iran .

Mais, à Téhéran, on pour-
suit bien sûr d'autres buts.
Il s'agit avant tout de fragi ..
liseI' le Kurdistan irakien
qui est l'embryon d'uri fu.,
tur Etat irakien fédéral.
formé par les chiites (50%
de la population), les sun-
nites(20%) et les Kurdes
(30%). Là encore, Téhéran
redoute que l'épidémie ne
s'étende. L'Iran risque en
effet, un jour, de devoir
rendre quelques comptes à
ses minorités kurde, azéric
et balouche notamment.
qui subissent le joug isla-
mique.

, Paradoxalement, l'Irak
ne représente, pour' ,Uns- .
tant, qu'une menace' secon-
daire. Sur-dam Hussein et
ses sbitüs, sont toujours
dans If' t:rl.limateur de Wa-

. shington, qui trouve là un
terrain idéal pour faire
croiTl~que le nouvel ordre
international n'est pas
mort-né. De ce fait, la
marge de manœuvre de
Bagdad au Kurdistan ira-
kien est extrêmement
étroite.
. Quelques coups de fel;
sur la ligne de front et dE"
attentats généralemen1
guère meurtriers sont le~
signes les plus évidents' dè
la pression irakienne.

Plus dangereuSement,
Saddam Hussein uti-

lisE' ..h ~élr:te économiCJ1Jp'

pour affaiblir les Kurdes
irakiens. En coupant les
raccordements de l'eau et
de l'électricité dans le nord
du Kurdistan irakien, Bag-
dad a plongé la région de
Zakho et de Dohouk dans
une situation délicate. Des
centaines de personnes
s'entassent actuellement
dans les hôpitaUx, victimes
de diarrhée, et les organisa-
tions internationales crai-
gnent l'apparition d'épidé-
mies de typhoïde et de
choléra.

Là encore, l'objectif est
précis: il s'agit de tirer un
trait sur «l'autonomie,> du
Kurdistan irakien. Au be-
soin en mettant, une nou-
velle fois, la population à
genoux.

Ph.Dyo

Kurdes en liberté sUlVeillée
JEUDI

26 AOÛT 1993

Plus de deux ans après la guerre
du Golfe, les Kurdes sont aux leviers

de commande dans le nord
de l'Irak, où il tentent de résister

aux visées de leurs voisins. Chronique
d'une émancipation bien fragile.

KURDISTAN IRAKIEN
Philippe DUMARTHERAY
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•
•Ma,s.$oud8a,rzani •

. "Nous •• 'YÛU11iS Rosh -Bayany est le nouvéau
ministre de l'Intérieur du Kurdistan

. voulons. i.ra1den. Aujourd'hui, il est récompensé,
'l'instauration • lui l'ancien peshrrierga du PDK (Parti•du fédéralisme • démocratique du Kurdistan) qui a com-

JO • . battu vingt-deux ans durant dans les
:au sein de • montagnes, contre les troupes ira-
l'Irak, nous • kiennes. Il fait partie de la nouvelle élite
voulons:la dé- • kurde, porte un complet-veston et se dé-

mo/WV'~fze'et les : place dans une M.ercedtee~btél,anchehartéu~
vI UN • -de gamme aux VItres ID es, esco e

droits de • par une camionnette tout terrain sur la-
• quelle a été installée une mitrailleuse,

l'homme. Nous • comme en Somalie. .
voulons l'unité.. Deux ans après l'insurrection qui a

Virvilà les ol-viec- • .permis l'installation d'un gouvernement
vu VJ : «autonome» au Kurdistan, cette région

tifs de notre • du nord de l'Irak connaît un répit pré-
iie Congrès,' • caire. «Nous respectons les frontières de
qui' se tient • nos voisins, mais nos voisins tentent de

• mettre un terme à notre démocratie et à
pour la pre- :~ notre liberté.» Et Younis Rosh Bayany
inière fois au •. avoue que l'Iran est le pays le plus me-

• . naçant avec ses incursions et ses tirs
Kurdistan. • d'artillerie répétés contre les villages
J'envoie un • kurdes. Une analyse que ne dément pas
'»'ln'SSage a' • le chef de la sécurité, Karim Sindjary,
flUf:), : qui souhaite cependant «garoer les
toutes les na- • meilleurs relations possibles avec Téhé- .
tions pour • l'an» .

•qu'elles •
•

nous /' /' : REPORTAGEaident. la la
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Massoud Barzan/, le ehef du POl( lors du 11e Congrès du parti qui s'est tenu la semaine
dernière à Erbil. P'1ntos Dumartheray

Une politique: l'unité
Pour faire face à la menace extérieure,

les Kurdes irakiens ont subtilement joué
le jeu de la démocratie en mai 1992 et ils
ont, depuis lors, encore resserré les
rangs. Aujourd'hui, un gouvernement de
coalition rassemble, à parts égales, les
deùx principales forces politique, le PDK
du clan Barzani et l'UPK de Jalal Tala-
bani. Un même partage des tâches que
l'on retrouve dans l'embryon de l'armée
de 30 000 hommes et des forces de p0-
lice. Mais faute de crédits pour leurs
équipements, les policiers portent tou-
jours l'unifonne irakien! Officiellement,
l'heure est ainsi à l'unité en dépit des
querelles de clans qui secouent périodi-
quement le Kurdistan irakien, comme le
prouvent les incidents meurtriers qui
ont opposé, à la mi-août, des militants du
PDK et de l'UPK à Dohouk.

Cette «autonomie», qui a pennis rap-
parition d'une classe politique, n'a pas
pour autant faire disparaître la misère
sociale qui trouve, pour une part, ses ra-
cines dans l'embargo imposé par l'ONU
à l'Irak, et par voie de conséquence au
Kurdistan irakien. Dans le même temps,
Bagdad filtre également le passage des
biens sur la ligne de front avec le Kur-
distan. Ce qui n'empêche pas des mil-
liers de Kurdes de se rendre, chaque
jour, à Kirkouk. (sous contrôle irakien
mais peuplé majoritairement par des
Kurdes).

A Suleymanié, la grande ville du sud,
le marché semble bien approvisionné.
Les apparences sont pourtant trom-
peuses. '<Vousvoyez des fruits et des lé-
gumes, du riz et du sucre. Mais dites-
vous bien que nous n'avons pas les
moyens d'acheter ces produits.» Ce
jeune policier d'un trentaine d'années,
aux yeux bleus très pâles, sonne la
charge. Immédiatement une dizaine de
Kurdes se pressent autour de lui pour
abonder dans son sens. «Je gagne 250 di-
nars (environ 11fr.!). Je ne m'en sors
pas. Un seul kilo de riz me cot1te 35 di-
nars, 1kg de viande 70 dinars.»

Le vice-ministre de l'Industrie, Hawat
Khafur, nollS révèle dans son vaste bu-
reau, à Erbil, la «capitale» du Kurdistan
irakien, que l'industrie compte une di-
zaine d'entreprises. Or actuellement, la
plupart des usines marchent au ralenti
ou sont fennées. Dans une fabrique de
ciment, les pièces de rechange et le pé-
trole font défaut. Dans celle de ciga-
rettes, le manque de colle a provisoire-
ment stoppé la production. Une viile
comme Suleymanié compte ainsi près
de 70% de chômeurs.

Les stigmates de la misère
Mais les villageois qui habitent près de

la frontière iranienne ont encore un sort
moins enviable. A Said Sadik, par
exemple, sur la route qui mène de Su-
leymanié à Halabja, la ville gazée en
1988, 20 000 personnes s'entassent sur
les ruines d'un village détruit à la dyna-
mite par les hommes de Saddam Hus-

sein. Une mère de six enfants, qui habite
une modeste cabane de deux pièces,
nOl~sassure que sa famille ne mange gé-
néralement que «du pain avec parfois
des tomates ou de la pastèque». Ses en-
fants portent sur leur visage les stig-
mates de cette alimentation déséquili-
brée.

Tous les habitants des 4000 villages
détruits par les troupes de Saddam
Hussein ne sont, cependant, pas aussi
mal lotis. Les organisations humani-
taires ont effectué sur place un travail
remarquable, à l'instar de Caritas qui a
favorisé la reconstruction de 12 000
maisons. Il n'en demeure pas moins
que ces organisations doivent travailler
avec le KRO (The Kurdistan Recons-
truction Organisation) qui dépend étroi-
tement du PDK de Massoud Barzani,
comme le reconnaît implicitement Jürg
Krummenacher, .directeur de Caritas.
Du coup, ce sont les zones où le PDK
est bien implanté qui ont le plus large-
ment profité de la manne occidentale.

Le poids de l'Iran
Au nord de Suleymanié, en direction

de la frontière iranienne, la guerre est au
rendez-vous. Dans les environs de Ra-

niya, les villages, où sont installés no-
tamment des réfugiés kurdes iraniens,
subissent jour après jour les tirs de l'ar-
tillerie iranienne. Le chef de la police de
Raniya, Bayan Assad Balean, un parti-
san de Jalal Talabani, nous confinne par
ailleurs que les Kurdes iraniens ont des
bases au Kurdistan irakien. Une affir-
mation qui reçoit un début de confinna-
tion lorsqu'il décide de nous emmener,
personnellement, auprès des dirigeants
de l'opposition iranienne, qui ont des lo-
caux dans cette ville de 50 000 habitants
adossée à des montagnes dépourvues de
toute végétation.

Pistolet à la ceinture, un chef du
PDKI-direction révolutionnaire (un parti
kurde iranien), Jalil Gadani, nous pré-
cise que ses hommes sont installés à
trois quarts d'heure de route de Raniya,
dans une vallée boisée d'où ils lancent
des opérations contre le régime de Té-
héran. «Nous menons le même combat
que les Kurdes d'Irak. Au XXIe siècle
on aura un Etat indépendant.» En atten~
dant, l'Iran poursuit ses bombardements
intensifs. Avec, à la clé, un message p0-
litique très clair: le Kurdistan irakien est
sous très haute surveillance!

Ph. Dyo

93



@HEURES
VENDREDI
27 AOÛT 1993 A la découverte

des palais de Saddam
Au nord du Kurdistan irakien, le maître de Bagdad donne un aperçu de sa mégalomanie.

Visite guidée dans la vallée des trente-cinq châteaux.

L'air est frais, le paysage grandiose. Au
sommet d'une montagne, à plus de

1500mètres d'altitude, un château de style
bunker domine la vallée avec, en léger

. contrebas, un héliport. Nous sommes à
50 kilomètres de Dohouk, près de la petite
.ville d'Ashawa, dans la portion du Kurdis-
tan irakien qui échappe depuis deux ans
au contrôle de Bagdad. Pour parvenir à ce
nid d'aigle, il a fallu parcourir une quin-
zaine de kilomètres sur une route qui au-
rait fait pâlir les cyclistes du dernier Tour
de France.

Cette route a été construite sur l'ordre
de Saddam Hussein et son unique fonc-
tion est de relier les différents palais que
le maître de Bagdad s'est fait construire
dès. 1986, pour lui et les chefs des diffé-

rents pays arabes, sur les contreforts de
cette vallée. Le premier était ainsi destiné
au roi Hussein de Jordanie.

Près d'Ashawa, au pied de la montagne,
un autre palais nettement plus imposant,
flanqué de quelques pavillons, trône au
milieu d'un espace verdoyant. C'est le Ver-
sailles de Saddam. Autour du bâtiment
principal, plusieurs lacs ont été amenagés
pour permettre à l'héritier de Saladin de
s;adonner à la pêche à la ligne en compa-
gnie de ses hôtes de marque. Aux alen-
tours, un torrent a été canalisé pour for-
mer toute une série de cascades.
Aujourd'hui, des enfants kurdes prennent
leur revanche en occupant le terrain. Les
lacs et les cascades de Saddam ont des
airs de piscine publique.

Une destruction en règle
En pénétrant. à l'intérieur du palais, le

spectacle est hallucinant. Au milieu de ce
qui devait être une salle de réception, une
famille de réfugiés kurdes mange à même
le sol. A l'écart, quelques poules picorent
à quelque distance d'un feu qui noircit les
parois et les plafonds, en forme de vagues,
richement décorés .. «Nous sommes là de-
puis huit mois, avec une dizaine d'autres

, familles: Saddam a détruit nos villages
pour faire construire ses châteaux. Main-
tenant,' nous n'avons plus rien. Nos
champs ont été dévastés. Mes enfants sont
obligés de gagner leur vie en faisant des
petits boulots à la ville.»

La rancœur de cette mère de famille

L'Imposant chAteau d'Ashawa a été saccagé par des réfugl~ kurdes en colère.
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n'est pas feinte. Les murs de cette im-
mense salle sont recouverts de graffiti qui
sont autant d'insultes à l'adresse du
maître de Bagdad. Quant au palais, il
donne l'impression d'avoir subi un bom-
bardement intensif. Toutes les tuiles
vertes du toit, fabriquées en Italie, tous les
dallages en marbre précieux, toutes les
fresques aux armes de Saddam et du pro-
phète chüte. Ali ont été consciencieuse-
ment fracassés. Manifestement, la haine
des Kurdes à l'encontre de Saddam a
trouvé là un terrain d'expression privilé-
gié.

Emmenés de force
De retour dans le nid d'aigle de Saddam

Hussein. mille mètres plus haut, le palais
a lui aussi été saccagé, mais surtout pillé.
Nous retrouverons des plaques de marbre
et de plâtre à quelques kilomètres de là, à
Spindare, où vivent près de 400 personnes.
Ce village a été détruit à plusieurs re-
prises, la dernière fois en 1988 lors d'une
offensive contre les provinces situées le
long de la frontière avec la Turquie. Après
cette attaque, qui a mobilisé 60 000 soldats
irakiens, les habitants de Spindare ont été
emmenés de force dans des camps dans la
région d'Erbil, au sud du Kurdistan ira-
kien, où ils sont restés pendant trois
longues années. «Nous avions la permis-
sion d'aller en ville de temps à autre, mais
ma femme et mes enfants étaient retenus
en otage», nous révèle le chef du village.

A Spindare, aujourd'hui reconstruit par
Caritas, une majorité d'enfants ont les
yeux bleus et les cheveux blonds: c'est
une des retombées de l'exil d'une dizaine
d'années de Mustafa Banani et de ses
hommes dans l'ex-Union soviétique!

L'attachement de Saddam
Dans ce coin du Kurdistan irakien, l'his-

toire de Saddam Hussein et celle du clan
Banani est, du reste, étroitement liée. A

une trentaine de kilomètres de Spindare
se trouve, en effet, le village-de B~, le
fief du clan Banani. Selon Hamid, .un in-
génieur kurde qui travaille depuis trois
ans pour Caritas, «le père de Saddam Hus-
sein a été policier à Barzan et son propre
frère y a vu le jour». Faut-il voir là la rai-
son de l'attachement du maître de Bagdad
pour la région?

Un attachement qui n'a pas empêché le
chef de l'Etat irakien de s'acharner sur
Barzan, qui a été détruit en 1975, en 1983'
et en 1988. Aujourd'hui, le village adossé
au flanc t1'une montagne est, certes, par-
tiellement reconstruit. Mais il est surtout
habité pM' des dizaines de veuves qui oc-
cupent des petites maisons de trois pièces
avec des poutres et des portes en bois, qui
leur conferent une atmosphère alpestre.
Là encore, la griffe suisse de Caritas est vi-
sible.

Sur les hauts du village, d'autres mai-
sons, financées par le Gouvernement alle-
mand, sont en cours de construction. Elles
seront Occupées par une partie des di-
zaines de milliers de femmes et d'enfants
qui ont trouvé refuge en Iran. «En 1983,
huit mille hommes ont été arrétés par les
soldats ifakiens, on ne les a jamais revus.
Aujourd'hui, nous avons à, nouveau un
peu d'espoir, mais il n'y a hélas plus de
travail pour les habitants. Notre campagne
a été dévastée. Nous n'avons plus d'ani-
maux domestiques», se lamente Cheik
Abdullah, le chef du village, Un Barzani,
comme tous les autres!

Quant à Massoud Barzani, le chef du
Parti démocratique du Kurdistan" il a pu
avoir un aperçu de la mégalomanie de
Saddam Hussein. En 1991, lors des négo-
ciations sur l'autonomie du Kurdistan, le
chef d'Etat irakien lui a offert ... un palais
à Salaheddine, sur les montagnes qui sur-
plombent la «capitale» Erbil.

Ph. Dy 0

Un territoire
sous perfusion

1\ la fin de la guerre du Golfe, en
.l"'1mars 1991, les Kurdes irakiens se
soulevaient en profitant de la pagaille
qui régnait en Irak. En quelques jours,
tous les centres urbains tombaient
sous la pression populaire aux mains
des peshmergas, les combattants
kurdes. A Bagdad, Saddam Hussein or-
donnait immédiatement une contre-of-
fensive meurtrière. Près de deux mil-
lions de kurdes fuyaient alors en
direction de la frontière turque. Ces
images sont encore gravées dans
toutes les mémoires avec ces milliers
de femmes et d'enfants pataugeant
dans la boue en quête d'eau, de nour-
riture et de sécurité.

Après pas mal de valses-hésitations,
l'Occident décidait de créer une zone
de protection pour les Kurdes sous
l'égide de l'ONU. Les Etats-Unis inter-
disaient alors à Bagdad toute opération
aérienne au nord d4 36e parallèle. A
l'automne de la même année, les pesh-
mergas kurdes se soulevaient à nou-
veau et agrandissaient par la même oc-
casion leur «territoire».

Deux ans et demi plus tard, le Kur-
distan irakien reste un cas à part. For-
mellement, il fait toujours partie de
l'Irak, comme le soulignent avec insis-
tances ses nouveaux dirigeants. Paral-
lèlement, ce territoire «autonome» dé-
pend du bon vouloir des pays
occidentaux et de la Turquie qui lui
permettent de vivre sous perfusion.

Ph. Dy 0

•
•

Un des trente-cinq palais avec son petit lac affJflciei qui devait permettre à Saddam et à
ses h6tes de pêcher à la ligne .
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Les forces de sécurité ont fait échouer
.une nouvelle tentative d'enlèvement de touristes

Après s'être emparés de quatre nouveaux
touristes; dont trois Suisses (le Monde du
24 aoot), les séparatistes kurdes du Parti des

.travailleurs du Kurdistan (PKK) ont tenté, dans
la nuit du dimanche 22 au lundi 23 aoOt, de
renouveler l'opération .. lIs ont enlevé dans le
sud-est du pays quatre personnes, qui
seraient deux Britanniques et deux Afghans.

Mais "enlèvement a towné court. Selon des
sources officielles turques, des témoins de
l'enlèvement ont donné l'alerte et les forces
de sécurité ont libéré les otages, lundi, tuant
pendant l'attaque huit séparatistes. Une diplo-
mate britannique a indiqué, de son côté, que
le commando du PKK a rélâché les quatre
personnes quand la zone où il les détenait a

été attaquée. Des diplomates suisses, italiens,
allemands et néo-zélandais, dont des ressor~
tissants sont aux mains du PKK, se sont réu-
nis, lundi. Ces pays souhaltent\travailler à la
libération de leurs otages sans avoir pour
autant de contacts directs avec le PKK,
comme le' demandent les séparatistes. -
(AFP, AP, Reuter.)

« Une saison en dents de scie»

Des hôtels
pleins pour l'automne

riche en devises. Mais les touristes
en provenance de l'ancienne Union
soviétique (1,2 million en 1992),
qui ont détrôné l'AlIemagne au pal-
marès des. visiteurs étrangers,
demeurent une source de revenus
importante pour la Turquie, même
si, dans leur cas, il s'agit bien
entendu davantage de petit com.
merce que de tourisme tradition-
nel.

L'attrait des palais et mosquées
d'Istanbul, l'ancienne eapit.ale otto-
mane, n'est pas saisonnier. Istanbul
est une destination populaire pour
s'évader, le temps d'un week-end
ou d'une petite semaine, durant
toute l'année. Ses hôtels cinq
étoiles sont bien équipés pour l'or-
ganisation de congrès et de sémi-
naires. Quelque 5000 oto-rhino-la-
ryngologistes venus du monde
entier' se sont récemment réunis
pour le plus grand congrès qu'ait
connu Istanbul. «Nos grands hOtels
sont pleins pour cet automne )),
affirme un porte parole de la
TUROB.

L'industrie du tourisme a trébu-
ché, mais elle semble avoir, jusqu'à
présent, évité une crise sérieuse.
Pourtant, les hÔteliers et les
agences de voyage retiennent lelir
souffie, sachant que chaque inci~
dent, même mineur, est inévitabl&-
mènt suivi d'annulations. « C'est
une saison en dents de scie, conclut
M. Espinosa. On commence à etre.
philosophe, on attend l'année pro-
chaine.» .

NICOLE POPE'

plupart des déflagrations n'ont
causé que des dégâts mineurs. Le
30 juillet, la presse avait annoncé
qu'une explosion dans la station
égéenne de Kusadasi avait fait dix-
huit blessés, dont six touristes
étrangers. «Les blessés n'ont souf
fert que qUelques coupures sans gra-
vité. Ils ont été traités sur place )),
affirme le directeur de Nouvelles
Frontières, dont la succursale est
située près du lieu de l'attentat.
«( En Europe, il y a une psychose
qui n'est pas justifiée. ))

La' situation en Turquie n'est,
pour l'instant, nullement compara-
ble à celle de l'Egypte où les tou.
ristes étran$ers eux-mêmes sont la
cible de mIlitants islamiques. Le
PKK essaie de porter atteinte aux
secteur du tourisme, tout en évi-
tant de verser le sang de touristes
occidentaux, ce qui risquerait de
ternir son image et d'éroder la tolé-
rance des gouvernements euro-
péens. La Turquie n'est d'ailleurs
pas le' seul pays méditerranéen
souffrant d'instabilité sociale et
politique. Les touristes d'aujour-
d'hui doivent tenir compte de ces
facteurs, dit.-on, ou rester chez eux.
. A{lrès la libération des quatre
touristes français enlevés le 24 juil-
let dernier, l'ambassade de France
avait conseillé aux visiteurs d'évi.
ter la région du sud-est anatolien
où des opérations militaires de
grande envergure sont en cours.
Dans le reste du pays, en revanche,
le risque est limIté.

L'industrie turque du tourisme,
mise à rude épreuve par la guerre
du Golfe d'abord, pUIS par la fer-
meture de son accès routier via la
Yougoslavie, a plutôt bien résisté.
Sa diversite est probablement un
facteur de son sq,ccès. Les estivants
européens, attirés par les pinèdes
ombragées et les eaux turquoise de
la Méditerranée et de la mer Egée,
constituent évidemment la clientèle
la plus recherchée, puisque la pluJ

«Psychose
ilfiustiliée »

vent de panique avait brièvement
souffié mais, affirme un responsa-
ble de l'association, la situation est
à nouveau presque normale. «( Cette
infuence a été temporaire, l'effet est
dJjà passé )), affirme M. Aren, qui
reconnaît avoir reçu des annula.
tions en juillet, mais s'affirme
satisfait des réservations pour fin
août et septembre. «( Nos établisse-
ments sont pleins.)) .

Les opérations du PKK qui,
depuis juin, ont pris pour cible les
intérêts touristiQ,ues de la Turquie,
n'ont pas rédUIt les rentrées de
devises par rapport à l'an dernier,
mais elles ont sérieusement freiné
une expansion qui promettait,
d'être spectaculaire cette année.
Selon la TUROB, le nombre des
visiteurs étrangers était en augmen-
tation de 40 % par rapport à l'an-
née précédente en mal. Un mois
plus tard, cette hausse était réduite
à 7 %. Aujourd'hui, elle semble
s'être stabilisée en-dessous de
20%.

Nouvelles Frontières/ qui orga-
nise quelque 200 circuIts par sai-
son, sans compter les randonnées
et autres aventures, avait déjà dou-
blé ses chiffres en juillet. M. Espi-
nosa estime cependant avoir reçu
près de 30 % d'annulations au

.cours des deux derniers mois. «11 y
a des ventes, mais elles ne font que
compenser les annulations) expli-
que-toil.

Les voyagistes en Turquie, turcs
ou é.rangers, s'indignent de l'im-
portance démesurée accordée par
les médias occidentaux à là cam-
pagne du PKK ..A l'exception d'une
explosion à Antalya, qui avait
causé la mort d'un employé turc, la

Face aux menaces du PKK, l'industrie touristique a. trébuch~
mais elle semble avoir, jusqu'à présen4 évité une crise sérieuse

ISTANBUL
de notre correspondante

Certains touristes ne seront
jamais dissuadés de se rendre en
Turquie, malgré les efforts du
PKK: « Ils [le PKK] n'ont jamais
exécuté d'otages étrangers. n'est-ce
pas? Tout le monde ici est très
sympathique », déclarait un jeune
routard irlandais qui voyageaIt pai-
siblement dans la province de Agri,
où le PKK avait annoncé avoir
enlevé, dimanche 15 aofit, deux
Allemands et un Néo-Zélandais.

Tous les touristes ne partagent
cependant pas sa joyeuse insou-
ciance, à en juger par les soupirs
exaspérés des voyagistes locaux.
«( Personne n'a pu ne pas être
affecté)) affirme Jean Espinosa, le
dIrecteur en Turquie de Nouvelles
Frontières. «( Depuis juillet, les
ventes stagnent complètement.))
Sept millions de toumtes avaient
rapporté 3,7 milliards de dollars
(environ 22 milliards de francs) à
la Turquie en 1992. Huit millions
de visiteurs et 4,5 milliards de dol-
lars étaient attendus cette anitée.

«Bien sar, ces événements ont eu
une influence négative )), confirme
M. Aren, de la compagnie Silkar,
propriétaire de plusieurs «Club

.Robinson », des villages de
vacances destinés.avant tout à une
clientèle allemande. A l'évidence,
les Allemands, les visiteurs euro-
péens les plus nombreux (1,1 mil-

.lion en 1992), sont également les

.plus rapidement effrayés. Les pré-
visions optimistes pour 1993
(1,5 million d'Allemands) ne se
concrétiseront pas. Le nombre de
visiteurs français - 247 000 en
1992 - demeure modeste, même si
le cap des 300 000 avait déjà été
franchi eri juin cette année.

L'Association des hÔteliers et
agences de voyages tllrcs (TURÖB)
admet que les premiers attentats à
la bombe, à Antalya en Juin, ont
secoué le secteur du tourIsme. Un
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«Nous ne toucherons pas à un seul cheveu
de ceux qui sont retenus dans la montagne»

Le PKK enlève des touristes étrangers pour démontrer qu'il contrôle le territoire et pour imposer à l'Europe
l'urgence de la question kurde. Reportage sur les lieux où trois Suisses sont toujours captifs.

ALAIN CAMPIOTTl
ENVOYÉ SPÉCIAL

DANS LE KURDISTAN TURC

Croyez-vous qu'ils vont
ff nous enlever? Est-ce
" que cela peut nous ar.
river à l'hôtel?)) Cette jeune
Américaine d'origine asiatique
est manifestement terrorisée par
ce qu'elle vient d'apprendre: le
rapt, la semaine dernière, un peu
plus au nord, d'Anna et de Nico
Pianta, de Giuseppe Rezzonico et
de leur compagnon italien An-
gelo Palego. Elle s'irrite contre
son mari qui, pour faire bonne fi-
gure. se moque de son inquié-
tude. Leur petit garçon, lui, sau-
tille sans souci au milieu des rui-
nes de la citadelle de Van. ce qui

reste sl\r une arrête rochêtlS~,
de l'antique ville fondée il y il

vingt .leuf siècles et qui fut la ca-
pitalP des Arméniens avant le gé-
nodde. Formidable cadre pour
une tragédie: les chaînes volca-
niques, ocre et beige, encerclent
la grande nappe bleue du lac de
Van, trop salé et presque mort.
Ces Américains qui découvrent
sans l'avoir cherché le rude cas-
se-tête kurde, doivent être les
derniers touristes dans le Sud-
Est turc, en tout cas les derniers
à Van.

Depuis que le Parti des travail-
leurs du Kurdistan (PKK) a dé-
placé ses actions militaires vers
le nord, le long de la frontière
iranienne, après des déboires

tôté irakien, Van est au cœur de
la guérilla, et de la zone des ré-
cents enlèvements: des Britanni-
ques' ont été pris puis relâchés
dimanche près de Batman, à
l'ouest; des Français ont étélibé-
rés sur la route qui longe le lac
entre Bitlis et Van; les Tessinois
et l'Italien ont disparu au nord,
près de Dogubayazit.

La ville nouvelle (kurde à 80%)
a été construite à deux kilomè-
tres de la citadelle. loin du lac.
C'est l'habituelle misère kurde,
ce sous-développement et ce dé-
labrement qui font qu'on a l'im-
pression de changer de pays
quand on passe en Turquie
d'ouest en est: rues rarement as-
phaltées, souvent défoncées,

maisons prises entre gravats et
poussière; mais les marchés, jus-
qu'à la nuit, sont plantureux.
seule richesse apparente; assise
sur le trottoir, devant un dispen-
saire médical, une femme tient
dans ses bras un enfant dont la
maladie a fait un vieillard mou-
rant. La population de Van a
doublé au cours des dernières
années à cause de la guerre: les
villageois des montagnes fuient
les combats ou, comme dit le
PKK. sont chassés par l'armée
qui détruit leurs maisons.

La gendarmerie et les soldats
en tenue de combat. portant par-
fois gilet pare-balles, sont très
présents dans la ville. «Et vous
ne voyez pas tout: des unités de
contre-Jtuérilla se déplacent en

Le Kurdistan turc. Formidable cadre pour une tragédie. SYGMA
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véhicule à plaques civiles», af-
firme Remzi Kartal, dont la voix
est couverte par un hélicoptère
militaire qui survole les toits.
Kartal, dentiste bien mis, est
aussi député à l'assemblée d'An-
kara du parti de la démocratie
(DEP) qui en a une vingtaine. Le
DEP est au PKKce qu'en Irlande
lè Sinn Féin, parti légal. est à
l'IRA, mouvement armé illégal:
une façade, qui permet à la gué-
rilla d'avoir une action politique
publique. «Nous avons les mê-
mes objectifs, dit sans détour
Remzi Kartal, mais I10us les
poursuivons par des moyens dif-
férents.» Un Etat kurde, une Tur-
quie fédérale? «Tout est possi-
ble, ajoute le député. Mais nous
luttons d'abord contre un Etat
qui bafoue la démocratie et tous
les droits des Kurdes.»

Des nouvelles des otages suis-
ses? Dans un sourire, il n'en dit
d'abord pas plus que les porte-
parole du PKK en Europe: ils se
portent bien, et la Suisse sait ce
qu'elle doit faire pour les libérer.
Pour le reste, il ne sait rien et
renvoie aux canaux qui existent
pour s'adresser au PKK, et qui
sont bien connus. Et quand on lui
demande ce qu'il pense de la
prise d'otages comme moyen de
lutte, il vous retourne la ques-
tion: «Dites-moi ce que nous de-
vons faire pour que la question
kurde existe vraiment aux yeux
du monde! Le PKK montre ainsi
que c'est lui, dans cette région,
qui contrôle le territoire. Et peut-
être qu'enfin on se mettra à par-
ler sérieusement de nous. Mais
ne vous faites pas de souci: per-
sonne ne touchera à un seul des
cheveux de ceux qui sont retenus
dans la montagne.» Pendant que
le député parle près de l'entrée
d'un hôtel, tous ceux qui passent
viennent le saluer respectueuse-
ment, le plus souvent en l'em-

brassant. Le «mouvement» -
comme ils disent pour désigner
le PKK et tout ce qui l'entoure,
est installé dans la place, à Van
comme dans les autres villes tur-
ques. Il y a son journal. l'Özgur
Gundem, dont la rédaction locale
est tenue par un manchot au vi-
sage rude et hâlé, Yusuf Gacim,
dont la main droite a été empor-
tée par une grenade dans un
combat de rue. «Vingt fois la po-
lice est venue dans nos locaux,
de nuit, pour perquisitionner et
elle vil nt encore de me deman-
der de quitter la ville. Je resterai,
bien sûo> Devant lui, le dernier
numéro du journal (à nouveau
interdit à la distribution) an-
nonce en «une» une déclaration
d'Abdullah Ocalan, le chef du
PKK: il promet que la guérilla
aura l'an prochain trente mille
combattants; en dessous, la
photo d'un hélicoptère Sikorsky,
avec indication de son coût et de
tout ce que les Kurdes pour-
raient faire avec cet argent.

Le responsable local de l'Asso-
ciation de la défense des droits
de l'homme, le libraire Nazmi
Gür, ne se cache guère d'être lui
aussi un sympathisant du PKK.Il
vient de mener une enquête pour
démontrer que, dans le campe-
ment de paysans semi-nomades
de Sundus Yaycasi, où le gouver-
nement prétend que le PKKa or-
ganisé un massacre, les assail-
lants, étaient, de l'aveu des sur-
vivants, des hommes des forces
de contre-guérilla. Son associa-
tion a publiquement offert de
prendre en charge les otages
suisses et italiens quand le PKK
les libérera. S'ils sont récupérés
par l'armée turque, avance-t-il,
ils risquent d'être tués, et le gOU"
vernement affirmera que c'est la
guérilla qui les a abattus!»

Les otages ont été pris avec
leur voiture (qui a disparu) et

TURQUIE
Gaziantep•

peut-être à cause des plaques
étrangères qu'elle portait. Cela
rappelle les risques que pren-
nent les imprudents qui s'aven-
turent, en Cisjordanie occupée,
avec un véhicule portant des pla-
ques israéliennes. Le parallèle
avec la situation palestinienne ne
s'arrête pas là. Le PKK recourt
au rapt dans une situation de fai-
blesse, quoi qu'il en dise, comme
les Palestiniens avaient passé
aux actes de terreur après leur
Septembre noir en Jordanie. Car
la guérilla kurde a subi de sévè-
res défaites l'automne dernier
dans ses bases arrière du nord
de l'Irak, où des peshmergas de
Massoud Barzani, qui ont noué
une alliance paradoxale avec la
Turquie, lui mènent la vie dure.
Les délégués du PKK ont été ex-
clus du congrès que le TDK de
Barzani vient de tenir à Irbil,
dans le Kurdistan irakien. Le
cessez-le-feu qu'Ocalan avait
proclamé au printemps n'a dé-
bouché sur rien, et les combats

ont repris de plus belle.
A ce PKK peut-être affaibli,

Tansu Çiller n'est pas venue of-
frir la paix des braves. Le pre-
mier ministre était dimanche à
Van, et dans trois autres villes de
la région. A de petites foules ras-
semblées par les partis de sa
coalition, elle a promis des inves-
tissements massifs si la popula-
tion fait le bon choix: celui des
forces armées. Elle a affirmé que
«personne ne pourra séparer
Turcs et Kurdes qui ont vécu si
longtemps ensemble». Mais elle
n'a dit qu'en privé qu'il faudrait
songer à créer des programmes
radio- TV en kurde, et une éduca-
tion kurde, qui ne menaçeraient
pas l'unité du pays. «Elle n'ose
pas dire cela en public, constate
le député Remzi Kartal, car le
vrai pouvoir ne lui appartient
pas. Il est entre les mains du
Conseil national de sécurité, do-
miné par des généraux qui ne
sont prêts à reconnaître aux Kur-
des aucun de leurs droits.»

18 killed in Southeast
• Policeman shot and

killed in Istanbul
Turkish Daily News

ANkARA. At least 14 militants of the
outlawed Kurdistan Workers' Party
(PKK) have been killed by security forces
during operations and PKK militants have
killed two civilians in the dominantly
Kurdish-populated So.utheast, the Anato-
lia news agency reported on Friday.

Six militants were killed in a clash
with security forces in the rural area ofçukuréa, Hakkari.
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In another dèvelopment, security forc-
es killed three Kurdish militants in Perva-
ri, Siirt and three others in a clash in
Bingöl province.

They also found the bodies of two mil-
itants near Yükselcova in the eastern
pro\ince of Hakkari.

In .separate incidents. PKKmîlitlÛlts.
raided the village of Dedeli in PaUlos,
Mn kiUin:ijûardan;dp'I'Di~'I~y
Veni~fes;'in~è:~il1~iè~ly~,~'ùtlll
lri Ihç, En,inc,an, 'oneci\1ilian was~iqçq
.and another was abducted by the Kurdl.sh
militants; in the SiIvan township-pC

~iyarbaklrprovince two civilianswere
.killed artd tliree others were wounded by
unidentified gunmen. . ...i\":

Policeman murdered
in Istanbul
Meanwhile, a policeman was shot dead

by unidentified gunmen in Istan,b..."U.J. 's.,
Mahmutbey district Friday, Anatolia.

'~e;;kilf~~hfleP~~~~i~.~~.
ward his house. . •..••....•.•......\.

The three unidentified assailants man-
aged to escape by walking away after.theincident. ...•'.' .•..

CZ) ~::: 0-
cu .....
c:= cô
~ C':l-..- Vl-- ::s
C'::$ gp""'C)

~...c::: :::.CZ) -t5~ S~ -===' ~+--0



REVUE DE PRESSE-PRESS RnlEw-Bl'RHEVOKA ÇAPÊ-RlVISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN ÖZETi

LE MONDE - 29 AOÛT ]993

L'impossible bilan

TURQUIE

Le conflit dans le Sud-Est anatolien
aurait fait en trois mois

un millier de morts parmi les Kurdes
Lea combats dans le Sud.Eat anatolien de le Turquie tnn"

forcea de a6curit' et lea "paratiate. kurde. du ~artl d•• trav"'"
du KurdiatIn (PKK.mandate.lénini.te' ont fait un mlllt., d. mortttft
trol. moi. chez lea rebelles. a affirm' le mlnlatre d. l'Iftt.... tJt,
Mehmet Gazloglu. dont lea propoa étaient rappott'. ",."clt,dl
27 août par la pr.... turque. Maia ce bilan, comme les pr'c6dentl.
est sujet à caution, car ces affrontement. se doublent d'une guerre
psychologique : chacune des deux parties se tilrgue de pertis chit
l'adversaire souvent surestimées, et dont la réalité est difficile à
vérifier compte tenu, notamment, des conditions géographiques dans
lesquelles se déroulent accrochages, embuscades et bombarde.
ments.

ISTANBUL
de notre correspondante

«Quatre cents morts [du PKK)>>,
annonçait, mardi 17 aollt, la presse
turque, relatant l'offensive militaire
contre les camps du PKK en cours
dans la province de Hakleari. Le mer.
credi, cent combattants kurdes
étaient « ressuscith Il mystérieusement
et le nombre des victimes citées par
les quotidiens tombait à trois cents.
La propagande et la désinformation
sont des armes utilisées dans tout
conflit. La presse turque, très natio-
naliste, soutient, à sa façon, ('effort
des forces gouvernementales.

Pour ces forces de sécurité, qui
affirment depuis des mois être sur le
point de venir à bout du PKK, le
succès se mesure en combattants
tués. La récente rencontre entre le
chef de l'état.major et les rédacteurs
en chef des grands quotidiens a pro-
bablement contribué à les convaincre
de claironner les pertes du PKK. La
mort de soldats turcs, mentionnée
plus discrètement, ne fait plus les
grands titres.

Dans cette guerre médiatique, le
PKK n'est pas en reste. Dans leur
« bilan du /5 août /984 au 9 août
/993 Il, les séparatistes kurdes affir.
ment avoir abattu 13 518 soldats et

2 507 «protecteurs de village» (p1'()o
gouvernementaux), mais limité reurs
propres pertes à 3041, des chilTrts
llussi peu crédibles que ceux de la
presse turque. Le PKK affirme égaIe-
ment que des vill~eois et des soldàts
refusant de participer aux combats
ont été jetés d'hélicoptères. ~our sa
part, le décompte de l'agence Reuter
avance un nombre total dClSmorts,
depuis 1984, proche de 7 000. OIns
les faits, la comptabilité exacte eSt
impossible à tenir.

L'assaut lancé dernièrement contre
les campa du PKK est soutenu 1*
l'aviation et l'artillerie, qlolipilonnent
les montagnes où sont dissimullts iès
combattants kurdes. L'ampleur (le
l'opération suga~re des ~rtes
humaines importantes, mais les tad&-
vres éventuels, éparpillés dans la
rocaille à plus de 3 000 mètres d'alti-
tude, ne seront probablement jllmais
retrouvés. Le quotidien Milliyet, pour
justifier la soudaine réductiOn du
nombre des victimes, citait récem.
ment un général turc affirmant que
les combattants du PKK découpent
les corps de leurs camarades tombés
durant ces attaques et les dissimulent
dans des sacs en plastiqlSc!

Après neuf ans de conflit, la situa.
tion est si confuse dans le Sud. Est
anatolien que le flou ne se limite pes
à la comptabilité des victimes. Accro-
chages, alTrontements meurtriers et
autres massac~ ütt. rèlath presque
quotidiennement. Les circonstances
exactes de ces év4nements. sont sou.
vent difficiles Il UiIlneI': ..he! sources
indépendantes se font rares dans
cette région où la polarisation est
telle que les témoignages manquent
souvent d'objectivité.

Guérilla
et vendettss

Ces problèmes politiques viennent
se greffer sur les nvalités viUageoigeS,
les vendettas familiales qui Jt'larquent
encore la société kurde: le patchwo~
des villages pro-PKK ou pro-gouver-
nementaux se dessine souvent SUT
des lignes de démarcation tribales
bien antérieures à la formation du
PKK.

Les causes du conflit qui oppose
aujourd'hui séparatistes kurdes et
forces gouvernementales semblent
claires. Mais les massacres du pkK
ou les attaques de miliciens pro-gou-
vernementaux révèlent souvent des
couches successives d'histoire locale.
C'est ainsi que le massacre, en juin,
de six femmes et enfants dans le
village de Kifr.Deli, un hameau qui
avait opté pour le camp turc, a, sem-
ble.t.i1, été pe~tré par le PKK.
Mais certains Villageois demeutent
convaincus que les militants kurdes
n'étaient pas motivés uniquement
par une vengeance politique mais
également par une vendetta liée à
l'enlèvement d'une femme du village
plusieurs années lluparavant.

De même, le massacre de vinat.
huit villaaeois à. BasbagIar, en juillet,
alors attnbué au PKK (le Monck du
8 Juillet), semble en fait avoir ,h. un
raid de représailles après la mort à
Sivas de trente-sept défenseurs de Ie
laïcité de l'Etat, attaqués et brQlés
par une foule de sympathisants isla-
mistes.

Les chiffres sont peu dignes de f~l
les circonstances des accrochaaes nw
établies, mais la souffrance des habi-
tants de la région, sans oublier èeUe
des familles de soldats turcs tués
dans ce conflit auquel ils n'avaient
pas choisi de participer, est bien
réelle.

NICOLE POftE

A. F. P. -'. .. !\.F. P. - . . A. F. P. - . A. F.P. - A. F. P. - . .. A. F. P. -'.
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Tut~quie-KI.ll'~des

Neuf civils tués par des rebelles kurdes dans l'est anatolien

ANKARA, 29 aoQt (AFP) - Neuf civils ont été tués par des rebelles kurdes
au cours des dernières 24 heures près d'Elazig, dans l'est de la Turquie,
a-t-on appris dimanche de source bien informée.

Des rebelles kurdes ont emmené 14 habitants du village de Bagli
Yoncalibayir, dans la région d'Elazig, et en ont fusillé neuf à quelques
kilomètres de la localité, a-t-on précisé de .ême source.

Quatt~e villageois ont réussi à s'échapper mais un autre a été pris en
otage et emmené par les rebelles, selon la même source.

ym/fzb/mfo
AFP 291725 AOU 93
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ECF0092 4 F 0391 LBY /AFP~AK74
~nergie-Eco.
MEES: l'Irak écoule du pétrole chez les Kurdes, en.Iran et en Turquie

NICOSIE, 30 aout (AFP) - Les Kurdes irakiens achètent avec des devises des
produits pétroliers au gouvernement irakien, qui écoule également des
hydrocarbures en Iran et en Turquie, a affirmé lundi l'hebdomadaire spécialisé,
Middle East Economic Survey (MEES), publié à Nicosie.

"En apparence, 1es 1ivrai sons aux Kurdes d'essence, de kérosène et de
'gazole provenant des champs de Kirkouket de Mossoul (nord) font suite à un
'accord entre des. sociétés privées des deux bot"'ds",affirme le MEES, sans
préciser sa source.

Mais ."en .réalité", les ventes de produits pétroliers aux Kurdes irakiens
se font pas le biais de deux sociétés irakiennes privées "liées appat"'elllment"à
l'Organisation de l'industrialisation militaire irakienne (DIM), ajoute la
revue.

Les Kurdes payent "au comptant et en devises", à raison de quelque 8 cents
américains le litre d'essence, précise le MEES •
. Le gouvernement de Bagdad a ainsi "allégé" le blocus énergétique qu'il
impose d.puis, 1991 aUx régions ~urdes du nord du pays contrOlées par des
formations hostiles au gouvernement de Bagdad, estime le MEES.

A titre de comparaison, le litre d'essence est vendu dans les régions
contrOlées par les forces gouvernementales à 0,07 dinar irakien, soit 0,1 cent
~méricain au taux, du marché noir, indique le MEES.

Le dollar vaut au taux officiel 0,3 dinar irakien, mais le billet vert
s'échange .actuellement à quelque 70 dinars, la morinaie irakienne connaissant
une dépréciation constante depuis la mise en place par l'ONU d'un embargo
contre l' ~rak pciur sanctionner son inva.iondu Koweit, en aout 1990,

En outre, l'OIM livre également. par camions 10.000 à 20. 000 bat"'ilsde
produits pétroliers par jour à l' Iran, provenant des régions centt"'eet sud de
l'I~ak, ~texporte également, par le. biais de camions turcs, des produits
pétroliers en Turquie, affirme le MEES.

Les exportations pétrolières irakiennes ver. l'Iran et la Turquie
constituent une ~iolation de l'embargo international imposé à l'Irak depuis
trois ans.

Les formations contrOlant le Kurdistan irakien prélèvent des taxes sur le
produits pétroliers pénétrant dans leurs régions ainsi que sur les
marchandises qui y transitent en provenance d'Iran à destination de Bagdad,
selon la revue.

mch/flas/tj ..

AFP 301159 AOU 93

INTERNATIONAL DERAED TRIBUNE,
FRIDAY, AUGUST 27,1993

Baghdad Denounces 2Ex-Envoys
BAGHDAD (Reuters) - Iraq dismissed the defection t9 Britain of

two of its ambassadors, denouncing them on Thursday as "blank car-
tridges" and "bankrupt castoffs,"

In its first reaction to the defections Tuesday by Hisham Shawi, 62,
who was ambassador to Canada, an<;lHamed Jubouri, 61, ambassador to
Tunisia until he retired last week, Iraq insisted that their departures
would do nothing to undermine the govemment of President Saddam

;Hussein, Both men have pled$ed to work with opposition groups in exile
for the overthrow of the. Iraqi govemment.

''The need for them will vanish and they will be doomed to darkness
and eternal disgrace," said the ruling Arab Ba'ath Socialist Party newspa-
per, Ath Thawra. "The two were blank cartridges with nothing inside but
empty voice a.1idsmoke." The paper said they were "bankrupt castoffs,
without honorand national feelings,"
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L'INDÉPENDANT.:- 28 août 1993

Guérilla kurcle : 17 morts
dans le sud-est de la Turquie
ANKARA. :- Dix-sept personnes ont trouvé la mort dans le
sud-est de la Turquie où s'affrontent l'armée et les rebelles du
'Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK),Les soldats turcs ont tué
'trois. rebelles kurdes hie.r dans la province de Bingoi et découvert
les cadavres de deux autres près de Yuksekova (province orientale,
de Hakkari), ont déclaré des responsables de la sécurité. Des
gendarmes ont en outre abattu trois combattants du PKKprès du
village de Yeni Aydinlar (province de Siirt) . .
Six Kurdes ont été tués par "armée jeudi, près de la ville de
tukurca (province de Halskari) . .
Le gouverneur de la province d'Erzincan a déclaré que le PKK
avait tué jeudi un civil et en avait enlevé un autre au village de
Vukari Armutlu. L'agence ajoute que deux civils ont été tués et
trois autres blessés jeudi par des inconnus à Silvan (province de
.Diyarbakir) .
En outre; à Istanbul, la police a déclaré que trois agresseurs non
identifiés avaient abattu un policier qui retournait chez lui après
son 'service de nuit.
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Notre envoyé spécial a repris le chemin des quatre touristes tessinois et italiens enlevés
par le PKK,au pied du mont Ararat, dans l'est de la Turquie. Un lourd silence

entoure ces disparitions, dont toutes les traces semblent effacées.

A Dogubayazit, l'omertà kurde
s'est refermée sur les otages

Le Département fédéral
des affaires étrangères
(DFAE)n'avait pas reçu hier
de nouvelle information sur
les touristes suisses enlevés
par les rebelles kurdes. Il
poursuivait néanmoins, à
Berne comme à Ankara, ses
efforts et a lancé un nouvel
appel aux ravisseurs. Ceux-ci

sont traités en 4<hôtes» et
sont en bonne santé, a indi-
qué de son côté un membre
du Comité Kurdistan. Les exi-
gences du gouvernement
suisse sont compréhensibles,
estime Mehmet Zengin, un
des deux responsables de la
section suisse du Comité Kur-
distan. Mais les revendica-

tions des ravisseurs restent
identiques: Berne doit pren-
dre des contacts directs avec
les rebelles. Jusqu'à présent,
une telle démarche n'a pas
été entreprise. La Suisse re-
fuse de tels contacts avec les
séparatistes et poursuit son
dialogue avec Ankara. Par
ailleurs, les combats se sont

pour.;ui"is eulrp les fllrteS
armée's turques et .les rebel-
les kurdes, faisant une cin-
quantaine de morts la se-
maine dernière. Dans les six
mois à venir, Ankara veut en
outre engager quelque 20 000
hommes supplémentaires
dans la lutte. ATS

L'arche de Noé se trouve-t-elle sur le mont Ararat? Les Tesslnois Anna et Nlco Planta en étalent convaincus puisqu'lis étalent partis à la
recherche du biblique bateau quand le PKK les a enlevés ily a dix jours. JAMES PHIUPPIN
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Or, les Français à aucuri moment
n'ont fait allusion à ces bombar- .
dements.

ALAIN CAMPIOTTI
ENVOYÉ SPÉCIALEN TURQUIE

Le bureau d'information
aux touristes, malgré une
enseigne pétante dans la

rue, n'est plus que le logement
de son gardien: il a jeté un mate-
las parmi les papiers épars.
L'homme, hirsute, pas rasé, est
allé chercher une charrette tirée

. par un âne pour emmener le der-
nier meuble du bureau. A quoi
bon informer, désormais? De
touristes, il n'yen a plus à Dogu-
bayazit. Au mur reste collé un
plan délavé des promenades pro.
posées dans la montagne et, sur
la porte vitrée, une page arra-
chée dans l'édition française
d'une feuille imprimée à Ankara,
Newspot: «L'arche de' Noé se
trouve-t-elle sur le mont Ara-
rat?», demande un long article
illustré d'un plan et d'un croquis.
Anna et Nico Pian ta, Giuseppe
Rezzonico et Angelo Palego, leur
ami italien, en étaient convain-
cus puisqu'ils étaient partis à la
recherche du biblique bateau,
guidés par les travaux de Palego
et la foi de leur secte quand le
PKK les a enlevés près de la ville
il y a dix jours. Où sont-ils main-
tenant? Là-bas, au Nord, oil le
mont Ararat dresse son énorme
cône enneigé, et où la guérilla
kurde cherche depuis peu à dé-
velopper son action? Plus proba-
blement au sud, où des monta-
gnes plus basses vallonne nt vers
la frontière iranienne, toute pro-
che, qui fait là un coude dans la
continuité du territoire turc,
comme pour offrir aux ravis-
seurs et à leurs otages, en cas de
besoin et d'offensive des forces
d'Ankara, un abri plus sûr.

A Dogubayazit en tout cas,
toutes traces du passage d'es
Tessinois et de l'Italien semblent
s'être effacées, comme des ronds.
dans l'eau. A l'Hôtel Isfahan, qui
se présente comme le rendez-
vous des expéditions vers l'Ara-
rat, et où doivent descendre la
plupart des étrangers, le Kurde
de la réception refuse d'ouvrir le
livre des passages et montre par
son ton revêche et son regard
fuyant qu'il ne souhaite pas. un
~change plus long. A l'Hôtel
Urartu, un étudiant iranien en

.transit, intéressé par l'histoire

.de ces enlèvements,. offre des
services d'intermédiaire. SaIlS

.plus de résultats. Le livre de l'hô-
tel a retenu le passage de deux

..Suisses il y a peu, mais pas de
Tessinois et pas d'Italien. Et les
nombreux Kurdes qui traînent

.leur oisiveté dans le salon d'ac-
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cueil font mine de .ne pas avoir
entendu parler d.'étrangers pris
par le PKK. Même mutisme,
même surprise dans trois autres
des nombreux petits hôtels de
Dogubayazit, qui donnent à la
ville, kurde en majorité, un petit
air de prospérité, gagnée grâce
au tourisme, que n~ont pas les
autres villes de l'Est. La police el-
le-même, participant à cette
sorte d'omerta kurde, n'a rien à
dire, se réfugie derrière des diffi-
cultés de traduction. Mais il faut
dire que, pour le journaliste en
situation pas très régulière, il
n'est pas recommandé de poser
dans ces parages trop de ques-
tions trop insistantes à des hom-
mes en casquette ...

Pour aller à Dogubayazit
quand on vient de Van, il faut
prendre une route qui frôle - là
où la frontière fait un coude, jus-
tement - le territoire iranien. La
région est peu sûre. Ankara af-
firme que le PKK a des bases
juste derrière la frontière (ce que
Téhéran, comme toujours, dé-
ment). «N'y allez pas!», disaient
à Van les amis de la guérilla, af-
firmantqu'il ne fallait pas tant
craindre les militants, mais l'ar-
mée qui tue et rejette ensuite la
responsabilité sur le mouvement
kurde. En fait, la route est pres-
que bonne. Les soldats des pa-
trouilles motorisées sont si peu
inquiets, ce samedi, qu'ils rou-
lent sans casquè et les contrôles
sont bon enfant. Les sympathi-
sants du PKK, immergés dans
des propagandes permanentes;
finissent par croire à leurs pro-
pres exagérations, et. à leurs
mensonges.

«Le régime de ce pays
nIest pas

démocratique, dit-il
. en écarquillant

les yeux
et en baissant la voix.

Il nous écrase»

Ils disent ainsi que l'armée
.turque bombarde la région où les
otages sont retenus, mettant leur
vie en danger. Mais à Van, ils af-
firment aussi que de violents
bombardements ont été prati-
qués sur la zone (près du la~de
Van) où quatre Français ont êté
relâchés.iI y a trois semaines,
rendant périlleuse la libération.

volte de ceux qui savent que le.
pays, à Istanbul, est aussi opu-
lent. A Agri, le vent brûlant vous
nourrit de sable et de poussière.
Les oies picorent les ordures en- .
tre les maisons délabrées. Les.

En fait, il suffit de parcourir la gens ont l'air fourbus, comme
Turquie de l'Est pour compren- s'ils avaient derrière eux trop
dre que cette guerre ne peut d'Histoire, dont il leur est resté
guère être visible, et qu'elle est ul}e pauvreté que viennent dis-
d'abord nocturne. La nature traire les détestables pollutions
parle. Les distances sont énor- utiles d'Occident. La bagnole et
mes et la terre est nue. En plaine la télévision. Là, le bien le plus
ou en montagne, hormis les sur- commun semble être lesac-pou-
faces cultivées, la végétation est belle; il tient même lieu de pa-
à peu près inexistante. Pas d'ar- nier à.pliin dans !es restaurants.
bres, sinon dans les villages, et si
pauvres qu'ils ne cachent rien. Et Agri, c'est l'armée. La
Les montagnes brunes, elles-mê- guerre devient soudain visible.
mes, sont lisses comme la peau Des patrouilles de réservistes
d'un vieil hippopotame, avec des marchent dans les rues, baÏon-

. plis et des rides qui ne peuvent nette au canon, coiffés de cas-
être des abris. Terrain peu pro- ques qui rappellent ceux de l'an-
pice à une guerre de guérilla. clenne armée est-allemande. La
Des combattants, de jour, y se- circulation des véhicules militai-
raient aussi visibles, du ciel ou res est permanente.

.d'un sommet, que des fourmis Dans l'hôtel':'" si l'on peut dire
sur la paume d'une main. Les dé~ - qui ouvre sur le carrefour cen-
placements des hommes du PKK tral, la présence d'un journaliste
ne peuvent se faire que de nuit, a vite été repérée. Au milieu de la
et vers les villages, si l'armée n'y nuit, un officier qui consulte le
est pas, pour se cacher et se pré- registre à la réception est embar-
parer, ou pour y attaquer des rassé d'avoir soudain devant lui
soldats turcs ou les miliciens que celui dont il cherchait l'identité
l'Etat y entretient. On comprend sur le papier. Le moteur de sa
pourquoi les villages paient dans voiture tourne devant l'entrée.
cette guerre le plus lourd tribut: Plus loin, des policiers' fouillent
population chassée, maisons dé- toutes les voitures civiles qui
truites . .on comprend aussi que passent.
la guérilla, dans ces conditions, a
un besoin absolu des bases ar- Un petit homme maigre fait un
rière établies de l'autre côté de signe de la tête et m'emmène à
la frontière, en Iran, en Irak, en l'étage dans sa chambre, le mi-

nuscule carré où il vit avec uneSyrie (et maintenant en Arménie,
affirment les services secrets bonbonne de gaz et un peu de
turcs), et qui servent aussi les vaisselle. C'est un instituteur, en-
calculs des voisins de la Turquie. voyé pour quatre ans d'Izmir

dans le Far East. Sa classe est
A l'ouest de Dogubayazit, la. dans un village, mais il préfère

route presque droite court au vivre en ville pour pouvoir boire
milieu d'une large vallée - ver- . un coup, le soir, sans avoir sur le
sant sud, la montagne commence dOli les p.arents d'élèves et
en terrasses, sur lesquelles les •l'imam. Il n'a pas pu échapper à
parcelles cultivées dessinent des . cet exil. A 18 ans, à Istanbul,on
carrés jaune clair et brun foncé. lui a déjà fait payer de deux ans
En bas, de 'grands troupeaux for- de prison un militantisme politi-
ment des taches mouvantes que trop extrême: gégène aux
autour des tentes des nomades . doigts, aux orteils, au. pénis,
russes. L'ensemble est saisissant «mais pas trop».
d'ancienne beauté. Un convoi mi-
litaire roule lentement vers l'Est. A Agri, avec quelques col-
Il vient d'Agri, où est le C"omman- lègues, il a voulu créer un syndi-
dement de cette zone frontière, .. cat d'enseignants. Les services
qui possède aussi une grande du gouverneur lui ont fait com-
base très visible à Patnos, un peu prendre qu'il ne fallait pas insis-
I d ter. «Le régime de ce pays n'est

p us au su . pas démocratique, dit-il en écar-
Pour qui veut connaître l'ari- quillant les yeux et en baissant la

dité désolée qui fait la vie des ha- voix. Il nous écrase.» Si un Turc
bitants du sud-est de la Turquie, exilé dans leur région le dit, com-
c'est par exemple à Agri qu'il ment pourrait-on s'étonner que
faut aller. Cette dureté, ajoutée à les Kurdes, dont on veut en plus
l'oppression subie par les Kur- nier l'être, aient versé dans la
des, suffirait à expliquer la ré- . fureur? 0
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4 Turkish Probe August 31, 1993

Kurdish Violence Shifts
to the Northeast

The outlawed Kurdistan Workers Party (PKK)
has been shifting its nine-year old armed
campaign in the southeast of Turkey further

north since late this spring.
To be more precise, the Bingöl attack on May 24

in which more than 30 unarmed soldiers and 5 civi-
lians were killed can be regarded as a milestone in
that campaign. The attack had brought an end to
the unilateral ceasefire which had been announced
by the PKK leadership in March 1993. The leaders-
hip in Syria had denied any knowledge of the attack
when they first heard, but later had to claim respon-
sibility for it. The attack had been carried out by the
"Amed" region commander of the PKK, $emdin Sa-
klk, who is known for his autonomous intentions re-
garding the Central Committee of the organization.
Amed region, which covers parts of the provinces
of Diyarbakir, Mu~ and Bingöl, was later supported
by "Dersim," Tunceli, parts of Erzincan, Erzurum
and "Serhat: parts of Erzurum, Kars, I~dlr, AOn,
Van regions. The combined activity started to spre-
ad in an area so as to draw an arch beginning from
Turkey's border with Iran and Armenia at DoOube-
yazit, largely surrounding the Lake Van from its
north then bending south to Diyarbakir.

One characteristic of the region is that it has al-
most no physical contact with PKK bases in nort-
hern Iraq. The groups here are believed to have lo-
gistical contact with their bases in Iran and Arme-
nia. Another characteristic of this region is its rat-
her mixed demographic structure with respect to
the more homogeneous Kurdish southeast.

A third characteristic of the region is its mixed reli-
gious structure. Kurds, Arabs and Turks living in the
southeast are mostly Sunni Moslems. But in the
arch there are Shiite Azeris, Shiite Turks, Sunni
Turks, Alawite Turks, Alawite Kurds and Sunni
Kurds. Moreover, Erzurum is one of the provinces
in Turkey where Turkish nationalism is strongest.

When all those factors come together, the PKK
factor in the region may turn into ethnic and per-
haps religious conflicts among ordinary people.

That also depends on the attitude of the Turkish
security forces while dealing with the PKK attacks.
Political analysts say that if the Turkish security re-
peats its "mistake" in the southeast, such conflicts
may become real. According to the analysts aswell
as some government officials, the way to handle
the problem safely is to differentiate between the
PKK and the ordinary Kurdish citizens.

Some political analysts also draw attention to
another dimension of the new PKK campaign. The
mentioned rp.gionof the armed campaign is on the
possible routes for the Azerbaijan-Turkey crude oil
pipeline project. The PKK's Bingöl attack, in fact co-
incided with a technical study by the international
group of companies involved in the project which

was to include field inspections. When combined
with a worker abduction incident in $Irnak the next
day -- which later turned out to be a fake one -- the
western partners of the project had asked for a
postponement. A second attempt was postponed in

. June when the PKK launched a rocket attack on oil
.storage facilities in the eastern province of Batman.
The coincidences lead some analysts to speculate
whether the recent PKK decision to shift its nine-ye-
ar old campaign •• in which more than 7,000 people
have been killed -- further north is related to regio-
nal oil politics. They add that the PKK might be ac-
ting in line with the interests of some countries -- or
companies -- who are against or excluded from the
pipeline project. One speculation for that is Arme-
nia.

Does the PKK Have Links With Armenia?:
One high ranking Turkish intelligence officer says it
would be too "naive" to assume that the Armenians,
as traditional and bitter enemies of the Turks, "wo-
uld waste an opportunity to help other enemies of
the Turks." Another official says there is little doubt
that there was assistance of some sort, but they
say they are not able to produce solid evidence for
that. Turkish intelligence sources also say that they
are just starting to focus on the Armenia-PKK link.

There are actually unconfirmed reports about
PKK camps in Armenia and military training provi-
ded to PKK militants by the Armenians.

Intelligence sources say the reports claim there
are at least six camps in Armenia: three between
the OkçuoQluand Güllübudak villages in Leninakan
province of Armenia, by the Turkish border; one
three kilometers away from the town of Mazdaian;
one two kilometers from the town of Misis; and one
near the town of Colga. Sources also believe that
the PKK militants are using Zengezor and Markara
regions to cross into Iran and Turkey. The reports
claim that the militants fight on behalf of Armenian
forces in Nagorno-Karabakh against Azerbaijan,
both in return for camps and to gain combat experi-
ence against Turkish forces. Lachin region in Azer-
baijan which is under Armenian occupation since
last year is another place claimed to be used by the
PKK under Armenian supervision. Armenia had an
unsuccessful attempt last year to make Kurds es-
tablish a satellite Kurdish state in Lachin. Turkish
press goes as far as to say that Armenians give he-
licopter training to PKK militants. Armenian officials
categorically deny any kind of relation with the
PKK. But the Armenian Writers Union does have a
relationship with the secessionist Kurdish organiza-
tion. The Union has awarded PKK leader Abdullah
Öcalan -- who lives in the Syrian capital Damascus,
and in Ber Elias in Lebanon from time to time -- an
honorary membership earlier this year. •
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FRA0138 4 I D241 TUR /AFP-ME71
Tut~q u ie-Km'd e s
Des t~esponsables 'km~des lancent un appel, au cessez-le-feu

ANKARA, 1er sept (AFP) - Deux responsables kurdes ont lancé un appel au
gouvernement turc en vue de la conclusion d'un cessez-le-feu entre rebelles
kurdes de Turquie et forces de sécurité turques, dans un communiqué diffusé
mercredi par l'agence de presse kurde KURD-Ha, reçue à Ankara.

MM. Abdullah Ocalan, chef du PKK (parti des Travailleurs du Kurdi~tan -
séparatiste), et Kemal Burkay, chef du PSK (parti socialist~ du Kurdistan -
modét~é) demandent au gOI.lvet~nement tl.tt'Cd' "àbandonnet' son attitllde erronée,
d'accepter la réalité nationale kurd~ et de reconnaitre tous les droits
légitimes du peuple kut~de", selon le communiqué.

"Une déclat~at ion de cessez-le-fel.1 mutuel et le début d' un pt~ocessus de
dialogue pol it ique sont pt~iot'itait~es (••• ), les peuples tl.tt~cet kl.trde le
veulent et le gouvet~nement (tUt'c) doit t~espectet~ cette demande", pOI.tt'sl.litle
texte.

Selon KURD-Ha, le communiqué a été publié à la suite d'une rencontre lundi
entre les deux responsables kurdes. L'agence de presse, qui est proche du PKK,
ne précise pas où la rencontre a eu lieu mais indique que le communiqué est
~até de Beyrouth.

Le PSK, fondé en 1974, et le ~KK, fondé en 1978, sont interdits en
Turquie. Cette dernière organisation est considérée comme la branche politique
de la rebellion que les Kut~des de Turquie mènent contre le gouvernement
d'Ankara depuis 1984.

CE--mo/mf
FRA0450 4[5'0182 RFA /AFP-WQ04
Turquie-Kurdes-JO
Le PKK appelle le CIO à ne pas choisir Istanbul pour les JO de l'an 2000

BONN, 2 sept (AFP) l'organisation séparatiste kurde PKK a appelé les
respon~ables du sport olympique à ne pas c~oisir Istanbul pour les Jeux
Olympiques de l'an 2000, dans une déclaratIon diffusée j~udi par l'agence
Kurd-Ha reçue à Benn. ' , , .

"Istanbul fait pat~tie d'une zone de guet~t~e et nous avons 1 IntentIon
d'intensifier nos actions dans la ville", a déclaré un porte-parole d~ PKK
'cité pat~ KUt'd-Ha. Selon lui, "accot~det~ les Jel.lxolympiql.te,s~ la Tl.lt~q':lle,un
'Etat dont les escadt'ons de la mot't massact~ent nott'e po~ulatlon, set'alt une"
récompense à un Etat terroriste et serait.une approbatIon de ~~ sa~e gue~~e ,

le PKK (Parti des Travailleurs du Kurdlstan) réclame en ~~~te 1 exclu~lon
de la Turquie de toutes les compétitions internationales, affIrmant que
"1"Etat t1_tt'cutilise des at~mes chimiques". _ ..

Istanbul est en cumpétition pour accueillir les JO de l'an ~Ouu avec.
Berlin, SydMeY, Pékin, Manchester.et Brasilia. la décision définitive dOIt
être prise le 23 septembre à Monaco.

cpb/hc/ms

AFP 021934 SEP 93
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KURDE MAIS BONNE
'lè•.touristes retenus en otages par, les combattants kurdes en Turquie pour-
'ront' savourer cette pub parue dans Il Le Figaro Il (31/8) pour un Il pays
syoonyme de bonté et de tranquillité. un pays où tout est plaisir Il.

~omme l'aHlrme sur la photo le couple de mannequins:

"Nous rentrons de Turquie.
J'y serais bien resté un mois de plus:'

Rien de plus facile: Il paraît que certains autonomistes kurdes oHrent le
gîte et le couvert gratis.
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CROISSANCE - N° 363 - SEPTEMBRE 1993

Ecartelés entre Irak,
Turquie et Iran, les
Kurëles attendent leur
aù~tonomiedepuis ...
1920. Promise par
les Européens, celle-ci
a touiours été déniée
par Bagdad, Ankara
et Téhéran.
Portrait d'un peuple
en souffrance.

Kurdistan,
l'Etat fantôme

Depuis plus de deux
ans, le Kurdistan d'Irak
est sous perfusion inter-
nationale. Après l'éta-
blissement d'une cc zone
de sécurité ", placée
sous la protection d'une
force multinationale, la
quasi totalité des Kurdes
qui avaient pris le che-

par Dominiqup Lagarde

la situation demeure
précaire. Les pressions
de Bagdad se sont no-
tamment traduites par la
suppression, depuis dix
huit mois, du paiement
des salaires des fonc-
tionnaires et par des li-
vraisons au compte-
gouttes, qu'il s'agisse de
produits alimentaires ou
de carburant. Le Kurdis-
tan est en outre soumis
à l'embargo international
imposé par l'ONU à
l'Irak. La levée de la
sanction pour cette
seule région reviendrait
à reconnaître implicite-
ment qu'elle ne fait plus

.~ partie de l'Irak. Un pas
o que la communauté in-l ternationale n'est pas

..u près de franchir.
Résultat : malgré la ri-

min de l'exil en 1991 chesse - agriculture et
sont rentrés chez eux. puits de pétrole - de leur
Avec l'aide du Haut- pays, les Kurdes restent,
Commissariat pour les deux ans et demi après
réfugiés (HCR) et d'une la fin de la guerre du
quarantaine d'organisa- Golfe, des assistés. Les
tions humanitaires qui usines sont arrêtées, les
travaillent sur place, les investissements stop-
maisons et les villages pés, et la population
ont été reconstruits. sans travail. Les élec-
Dans les plaines, les tions organisées en mai
champs sont de nou- 1992 avaient permis la
veau cl,Jltivés.Pourtant, mise en place d'un
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«parlement» et d'un
«gouvernement», et
suscité beaucoup d'es-
poir au Kurdistan. Mais
ce«gouvernement» n'a
pas les moyens budgé-
taires de son autonomie.
A cela, s'ajoute les pres-
sions exercées par Bag-
dad : maintien d'une
force de plusieurs di-
zaines de milliers
d'hommes sur la ligne
de démarcation entre le
Kurdistan et la zone
sous contrôle du gouver-
nement central, .sup-
pression brutale en mai
dernier de billets de
banques, camions de
vivres piégés, etc.

A l'origine de cette
précarité, il y a l'atten-
tisme qui continue de
prévaloir dans la com-
munauté internationale
en ce qui concerne

l'avenir du régime de
Saddam Hussein, et le
refus de cette même
communauté internatio-
nale de se prononcer
sur l'avenir politique du
Kurdistan.

ESPOIRS
DECUS

Car les Etats-Unis
avaient espéré, en 1991,
à l'issue de la guerre du
Golfe, que les révoltes
des Kurdes irakiens au
nord et des chiites au
sud .précipiteraient la
chute du leader irakien.
Il n'en a rien été.
Au printemps 1991,
parallèlement au lance-
ment de l'opération
« Provide Comfort» pour
l'aide aux réfugiés
kurdes, des discussions
sur le statut du Kurdis-
tan s'engageaient une

fois de plus entre Bag-
dad et les deux princi-
paux mouvements
kurdes irakiens, le
Parti démocratique
du Kurdistan (PDK)
de Massoud Barzani
et l'Union patriotique
du Kurdistan (UPK)
de Jalal Talabani. Elles
échouèrent' de nou-
veau, Bagdad enten-
dant exclure de la zone
autonome l'essentiel
des richesses pétro-
lières du Kurdistan.

Les Kurdes d'Irak
n'envisagent pasaujour-
d'hui le retour de l'auto-
rité centrale au Kurdis-
tan sans un changement
de régime à Bagdad qui
s'accompagnerait, pour
eux, d'un nouveau sta-
tut. En attendant, ils de-
mandent aux Nations
Unies de leur accorder

. de l'Onu.
Sous la ~rotectlo~nt" de la paix au
Le princlp~1 ,,~ar c'est la 1or.ce
Kurdista~ lfal<l~~sée à Incirhl<,
multinationale I 't d'une 10rce
en 1urquie. Il s a~1 ui a poura~~~~~~~~~~~~i~~~~a~~~~~~~:~i~

en 1aisant peser s de nouvelles ex~c
intervention en ca Ell comprend 7
contre les Kurdes. bo~bardiers et apPdS

, chasseurs peu plus
aVions, aissance, dont un rticipen'
de re~~énsont américains. '{ 6~it Mirag'
I~ mOil ent la France - avec Grande
egalem C 135 ravitailleur -, la 'ntien dl1 et un . uie Le mal ,
Bretagne et la TI~r~as~d'Incirlil<depe'
cette torce sur vernement turc,
l'accord du gou six mois.
renouvelé toUS les I ues dizaines de
parallèlement, q~e qNations unies,
"gardes bleus" t' ~:r l'acheminemer
chargés de pr~ e t le personnel
l'aide alimentaire \eautorisés à patre
humanitaire, ~onl'Iral<auXtermes c
dans le nord e tre l'ONUet Bag'
accord conclu en

73 ANS DE REVES D'INDEPENDANCE

la trahison des Européens
Au lendemain de la Première guerre mondiale et du
démembrement de l'Empire ottoman, les Alliés envisagent
de créer un Kurdistan indépendant. Le traité de Sèvres,
signé le 10 août 1920, p,reconise «l'autonomie locale p'our
les régions où domine I élément kurde, situées à l'est ae
l'Eupfirate, ou sud de la frontière méridionale de
l'Arménie, telle qu'elle pourra être délimitée
ultérieurement, et ou nord de 10 frontière de la Turquie
avec la Syrie et la Mésopotamie». Mois après 10 victoire
de Mustapha Kemal en Turquie, les Alliés reviennent sur
leur décision. Le traité de Lausanne, signé en 1923,
consacre 10domination de 10 Turquie, ae l'Iron, de la
Gronde-Bretagne (pour l'Irak) et ae 10France (pour la
S,rie) sur le Kurdistan. Des révoltes éclatent pendant
I entre-deux guerres en Turquie et ou Kurdistan irakien. Le
8 juillet 1937,la Turquie,l'frak,l'Iran et l'Af~hanistan
concluent à SaadabaéJ (Iran) un traité visant 0 coordonner
la lutte contre l'irrédentisme kurde.

Une autonomie diversement interprétée
Après la Seconde guerre mondiale, les Kurdes font
brièvement l'expérience de l'autonomie avec la république
de Mehabad p'roclamée en Iran ou début de l'année 1946,
avec l'appui ae l'URSS. Mois l'armée iranienne met fin à
l'expérience en décembre de la même année. Et c'est en
Irak que va se concentrer, pendant les vingt années qui
suivent, l'essentiel de l'activisme kurde, avec, en
{'articu/ier, entre 1961 et 1963, un mouvement
Insurrectionnel d'envergure dirigé par Mustapha Barzani.
En 1970, les autarités irakiennes et les mouvements kurdes
irakiens se mettent d'accord sur le principe de
l'autonomie. Mais les négociations qui suivent achoppent
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en particulier sur les délimitations géogra'p'hiques de 10
région -les Kurdes veulent la ville pétrolière CIeMossoul,
ce que Bagdad refuse - et, en 1974, le flouvemement
irakien promulgue unilatéralement sa 101d'autonomie, .
aussitôt rejetée par les mouvements kurdes. La résistance
des Kurdes d'Irak s'eHondre un an plus tard, à la suite des
accords irano-irakiens d'Alger: les deux lX?ys s'engagent
à cesser de soutenir leurs opposants mutuels. Elle
reprendra à partir de 1980, avec la guerre Iron-Irak.

la répression
En Iron, 10guérilla kurde tente de profiter de la chute du
Chah pour prendre le contrôle du Kurdistan. Mois le projet
de constitution retenu par Téhéran écarte le principe éJ'une
autonomie pour les minorités ethniques et l'armée
islamique ecrQse dans le sang - plus de 18.000 morts
entre 1980 et 1984.10 rébellion. En Turquie où, devenu
«région militaire», le Kurdistan était resté fermé à tout
étranger jusqu'en 1965, l'état de si~e est à nouveau
instauré en 1978 et étendu en 1979, à 10suite d'un regain
d'activité des mouvements irrédentistes. En 1984,le
Premier ministre turc de l'époque, Turgut Ozal, annonce
un accord avec l'Irak pour une «action coordonnée»
contre les rebelles Kurdes.
La fin de la guerre irano-irakienne va renforcer la
répression tant en Irak qu'en Iron. Le 22 mors 1988,
l'aviation irakienne bombarde à l'orme chimique des
villages du Kurdistan dans la région d'Halabia, faisant
5.000 morts et autant de blessés. La guerre du Golfe va
redonner à 10question kurde une dimension
internationale. La rébellion des Kurdes d'Irak dons le nord
du pays est suivie d'une brutale reconquête par l'armée de
Saddam Hussein, qui jette des centaines de milliers de
réfugiés sur les routes. Ap.rès une première of'é.ration
d'aiâe, les Alliés décide ae créer ou Kurdistan irakien une
«zone de sécurité», placée sous leur contrôle.
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Zone de peuplement kurde

République autonome du Nakhitchevan

Paradoxe tragique:
partagés entre cinq
nations différentes
- Turquie, Iran,
Irak, Syrie et ex-
URSS-, les Kurdes
restent sans Etat. Ils
vivent sur un
territoire morcelé,
grand comme les
4/5 de la France et
dans des régions
montagneuses
d'accès difficile.
leur identité repose
en grande partie
sur une langue
commune, d'origine
indo-européenne.
les Kurdes ont eu
leur propre âge
d'or qui a duré trois
siècles. Commencé
en 1514 avec la fin
de la domination
mongole, il s'est
achevé en 1850,
avec la soumission
de ce peuple à
l'empire ottoman.
Musulmans, les
Kurdes sont sunnites
dans leur très
grande majorité.

I.["'~",,(' Zone soustraite
à l'autorité de Bagdad \.

SYRIE

Limite sud de la zone d'exclusion
aérienne fixée par l'Onu

Région autonome kurde d'Irak
(depuis 1974)

Projet de Kurdistan indépendant
de la Turquie (1920-23)

République de Mehabad (194546 Iran)

•••••

........,~.
~e-':0(}~Qj

>.v.e-
~e-I>

l',.;, 1----
un traitement spécial,
qui ne les assimile pas à
l'Irak de Saddam Hus-
sein et qui tienne
compte de leur autono-
mie de fait. Or, la com-
munauté internationale
est particulièrement sou-
cieuse d'éviter le
moindre geste qui pour-
rait être interprété
comme un encourage-
ment à l'irrédentisme
kurde.

Personne en effet ne
souhaite l'éclatement de
l'Irak, et moins encore la
création d'un Etat kurde.
Les Etats arabes alliés
de l'Occident, et notam-
ment les pétromonar-
chies, sont favorables
au maintien de l'intégrité
territoriale de l'Irak, prin-
cipalement parce qu'ils

ne veulent pas que ce
pays soit durablement
affaibli face à l'Iran, ni
voir Téhéran asseoir son
influence sur la région
chiite du sud de l'Irak.
Le régime iranien ne
veut surtout pas d'un
Etat kurde qui encoura-
gerait l'irrédentisme de
ses propres Kurdes. Il
en va de même pour la
Turquie, l'un des rares
pays à avoir rétabli les
ponts avec le régime ira-
kien en y envoyant au
printemps dernier un
chargé d'affaires, une
décision précisément
liée aux inquiétudes
d'Ankara au sujet du
Kurdistan.

L'afflux de réfugiés
kurdes en 1991, puis la
création de la zone de

sécurité dans le nord de
l'Irak ont eu pour effet
de relancer les opéra-
tions de la guérilla kurde
en Turquie.

L'AXE
TEHERAN-ANKARA

Le Parti des Tra-
vailleurs du Kurdistan
(PKK), principal mouve-
ment de guérilla kurde
en Turquie, a profité de
l'anarchie de l'après-
guerre pour installer de
nombreux camps dans
la partie irakienne du
Kurdistan. Les affronte-
ments dans le Kurdistan
turc ont fait plus d'un
millier de morts au cours
de l'année 1992. Les au-
torités d'Ankara ont mul-
tiplié les pressions sur

les partis kurdes d'Irak
pour obtenir d'eux qu'ils
mènent, en octobre
1992, une vaste offen-
sive contre les bases du
PKK au Kurdistan ira-
kien. Parallèlement, des
troupes turques sont en-
trées à plusieurs re-
prises en Irak pour répri-
mer les troupes du PKK
au nom du cc droit de
suite».

Par ailleurs, en no-
vembre 1992, la Turquie
obtenait de l'Iran et de la
Syrie, dans le cadre d'un
accord de sécurité, qu'ils
s'engagent à cesser leur
soutien aux combattants
du PKK. Le 10 février
1993, les ministres des
Affaires étrangères turc,
syrien et iranien, réunis
à Damas, réaffirmaient
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UN PEUPLE, DES STATUTS

C'est earadoxalementen Irak que, sur le p'apier, les Kurdes ont le plus de droits. Les
autorités irakiennes ont reconnu en 1970 l'existence d'une nation kurde et son droit à
l'autonomie. L'accord passé alors avec les mouvements kurdes portait sur la publication,
dans un délai de quatre ans, d'une loi sur l'autonomie. En 1974, la loi d'autonomie du
Kurdistan, promuf9uée par Bagdad après l'échec des négociations avec les formations
kurdes, était re;etée l'or ces dernières, notamment parce ~u'el/e excluait la ville de Kirkouk
de la région du Kurdistan. Le texte p'révoyait néanmoins la mise en place d'une assemblée,
susceptible de prendre «les décrets législatifs nécessaires au développement de la Région et
à l'équipement social, culturel, économique à caractère local, dans les limites de la politique,
générale de l'Etat", et d'un «conseil exécutif". Le même texte faisait du kurde la langue
oHiciel/edu Kurdistan «à coté de la langue arabe", ainsi que «la langue de l'enseignement '
PfJurles Kurdes de la Région". Sauf en ce qui concerne ce dernier volet linguisti9ye, la loi
d'autonomie sera largement vidée de son contenu par la mise en l'lace systématIque, par
Bagdad, à tous les postes, de Kurdes ((ralliés". Au printemps 1997,apresla guerre du
Golfe et les combats au Kurdistan, de nouvel/es négociations ont eu lieu entre le PDK,l'UPK
et le gouvernement de Bagdad sur le statut du Kurdistan. Mais, comme vingt ans
auparavant, après un «accord de principe", les discussions Ontachoppé sur les limites
territoriales du Kurdistan... et par voie de conséquences, sur le partafle de sa richesse
pétrolière. Auiourd'hui, le Kurdistan irakien bénéficie d'une autonomIe de fait, sous la
protection de la coalition an ti-irakienne. Les Kurdes y ont organisé des élections en mai
1992. Ik ont depuis un «gouvernement" et uri «parlement", où sont représentés à parité le
PDKet l'UpK.
En Iran, là révolution avait suscité des espoirs vite déçus chez les Kurdes. Des négociations
avaient été amorcées entre le PDKIet le tout nouveau pouvoir de Téhéran, en vue d'une
autonomie administrative et culturelle. Mais el/es devaient tourner court avec l'adoption
d'une constitution écartant le principe de l'autonomie pour les minorités ethniques.
En Turquiè l'existence même d'un peuple kurde était niée ;usqu'en 1991. Dans l'optique
;acobine des kemalistes, l'appartenance à la nation est territoriale et les droits sont les
mêmes, pour tous les citoyens de la république turque, «une et indivisible". Aucune minorité
n'a par conséquent le droit d'exister en tant que tel/e. Les Kurdes sont décrits comme des
((Turcsde l'Est'; ou des ((Turcsmontagnards", et l'usage même de la langue kurde est
interdit. Il faudra attendre 1991 l'our que, devenu p'resident de la Répu5/ique turque, Turgut
Ozal, dont la mère était kurde, leve l'interdiction d expression p'ublique en kurde,
reconnaisse une culture kurde et autorise quelques medias kuré/es. C'est en 1991 aussi, que
pour la première fois, un groupe indépendant kurde entre au Parlement sous l'étiquette du
,«Parti du Travail du Peuple". '

"

dans un communiqué
commun leur attache-
ment à l'intégrité territo-
riale de l'Irak etder:nan~
daient indirectement un
assouplissement, des
sanctions contre Bag-
dad. Une position qu'ils
réitéraient ,au cours
d'une nouvelle ren-

contre, cette fois à Té-
héran, au début du mois
de juin. Les efforts d'An-
'kara pour affaiblir la
guérilla kurde ont en
partie porté leurs fruits.
Damas aurait diminué
son so.utien au PKK et
les Kurdes d'Irak ont lar-

gement prêté main forte
aux troupes turques. En
contrepartie, la Turquie
continue à accepter sur
son territoire l'aide hu-
manitaire destinée au
Kurdes irakiens...

En mars, le leader de
l'UPK, Jalal Talabani
tentait de jouer les mé-
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Südtirol
für Süd-Kurdistan
Politische und materielle Hilfe zugesichert
Ein nicht alltäglicher Besuch im Juni in Bozen (Südtirol): drei Tage lang halten sich hohe kurdische Politiker
aus dem quasi unabhängigen Süd-Kurdistan (UNO-Schutzzone im Nordirak) auf Einladung der Gesell-
schaftfÜr bedrohte Völker-Südtirol und der Südtiroler Volkspartei SVPim autonomen Südtirol (Italien) auf.
Die fünf Politiker, Dr. Kerkuky, Vizemini-
sterfürHumanitäre Hilfe, Dr. Bamarni, Vor-
sitzender des Außenausschusses des kurdi-
schen Parlaments, Dr. Khurshid Omar, Lei-
ter der Konservativen Partei, Dr. Arslan,
Vorsitzender der Partei der Turkmenen Kur-
distans und Yonadam Kanna, christlicher
Assyrer, Vizeminister für Wiederaufbau
und öffentliche Arbeiten, trafen mit einer
Reihe von Südtiroler Politikern aller Par-
teien zusammen. Für die Gesellschaft fÜr be-
drohte Völker-Deutschland nahm Nahostex-
pertin Irina Wießner an der Reise teil.

Die fünf Politiker erörterten mit den Au-
toren des Bozner Entwurfs für eine Charta
der Rechte der europäischen Volksgruppen
(s. pogrom 171) die Brauchbarkeit rechtli-
cher Schutzmechanismen und völkerrechtli-
cher Absicherungen in Europa und Nahost.
Mit Vertretern der Dolomiten-Ladiner (4 %
der Südtiroler Bevölkerung, die ein ge-
schlossenes Siedlungsgebiet in den Dolo-
mitentälern Gröden und Gader-Abtei-
Enneberg bewohnen) besprach man die
Frage des Schutzes und der Förderung von
Subminoritäten im Rahmen autonomer
und/oder mehrsprachiger Gebiete, wie es
sowohl Süd-Kurdistan als auch Südtirol

sind. Südtiroler Abgeordnete des italieni-
schen Parlaments sagten zu, in Rom die Fra-
gen der Aufbebung des Embargos gegen
Nordirak, der Aufbauhilfe und der Unter-
stützung bei der Räumung von Minen - von
denen ein erheblicher Teil aus italienischer
Produktion stammt - aufzuwerfen. Der
grüne Europaabgeordnete Südtirols, Alex-
ander Langer, versprach weitere lntiativen
in Straßburg und Brüssel.

Mit Landeshauptmann Durnwalder, dem
Südtiroler Ministerpräsidenten, wurden
schließlich erste Hilfsprojekte vereinbart.
So wird die Gfb V-Südtirol noch im Sommer
1993ein aus den Mitteln der Südtiroler Lan-
desregierung gefOrdertes Hilfsprojekt zu
Gunsten von acht kriegszerstörten Dörfern
bei Mossul durchführen. Für 1994ist bereits
die Finanzierung eines weiteren Entwick-
lungsprojekts zugesagt. Außerdem will man
sich in Bozen dafür einsetzen, daß Süd-Kur-
distan aus dem Katastrophenfonds der Au-
tonomen Region Trentino-Südtirol weitere
Mittel für Soforthilfe erhält.

Im Rahmen einer öffentlichen Veranstal-
tung in Meran berichteten die fünfPolitiker
aus Süd-Kurdistan über den schwierigen
Wiederaufbau ihres Landes. Aus verschie-

denen Blickwinkeln (PDK, PUK, Konserva-
tive Partei, Turkmenen, christliche Assyrer)
gingen sie auf die Möglichkeiten der staatli-
chen Neuordnung dieses Raumes ein und
betonten die Notwendigkeit politischer In-
itiativen, um die Sicherheit und das wirt-
schaftliche Überleben dieses einmaligen
"demokratischen Experiments" der Kurden
in Nahost zu ermöglichen. Für die SVP ver-
sicherte Gastgeber Dr. Hubert Frasnelli;
daß die Kurden und die anderen kleineren
Völker Irakisch-Kurdistans mit der politi-
schen und materiellen Hilfe Südtirols sowie
der Unterstützung ihrer Anliegen in Rom
rechnen könnten.

Besuche bei Südtiroler Bergbauernhöfen,
in einem Elektrizitätswerk und auf Schloß
Südtirol beendeten diesen in Südtirol viel-
beachteten Aufenthalt der Delegation. Die
Südtiroler Gfb V wertet diese Initiative als
einen ersten gelungenen Schritt zum kon-
kreten Beistand unseres Landes für ein
Volk, das in den vergangenen 32 Jahren
einen ungeheuren Preis fUr seinen Wunsch
nach Freiheit und Achtung der Menschen-
rechte gezahlt hat. •

Thomas Benedikter, Gjb V-Südtirol

v.I. n. r.: Dr. Frasnel/i (SVP), Dr. Arslan, Dr. Bamarni, Dr. Khurshid Omar, Thomas Benedikter
(GfbV-Südtirol), Irina Wießner (GfbV-Göttingen) mit ihrem Südtiroler Gastgeber beim
Freitzeitprogramm Foto: Archiv pogrom

Dr. Kerkuky (links) und Yonadam Kanna bei
der Podisumsdiskussion Foto: Archiv pogrom

109



REVUE DE PRESSE-PRESS REVIEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RIVISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN ÖZETi

Drei Fragen im Mittelpunkt des Besuches

Der Südtiro/er Ministerpräsident, Landeshauptmann Durnwa/der, übergibt Unterlagen über die
Entstehung des Südtiro/er Föderalismus als Gastgeschenke Foto: Archiv pogrom

1. Die Kurden im Irak. wollen sich überein-
stimmend nicht mit weniger als dem Status
eines Teilstaates innerhalb eines zu schaf-
fenden föderalen Irak zufriedengeben.
Bloße Autonomie reiche nicht mehr aus.
Auch müßten alle kurdischen Gebiete die-
sem Teilstaat angehören, der seinerseits
allen Minderheiten und kleineren Völkern
alle Rechte garantieren wird. Die internatio-
nale Staatengemeinschaft und die Alliierten
des Golfkrieges müssen den Schutz Ira~
kisch-Kurdistans weiterhin garantieren: die
UNO-Soldaten sollen bleiben, das Flugver-
bot nördlich des 36. Breitengrades muß auf-

: recht erhalten werden.
2. Unter wirtschaftlichem Aspekt sehe

Irakisch-Kurdistan dramatischen Zeiten
entgegen. Es unterliegt immer noch einem
doppelten Embargo:jenem derUNO gegen
den Irak und demjenigen Bagdads gegen
Kurdistan. Überdies gelangt nur ein äußerst
geringer Teil der humanitären Hilfslieferun-
gen an den Irak auch nach Kurdistan. Ob-
wohl sich die Kurden im Golfkrieg und in
der Zeit davor gegen Saddam Hussein erho-
ben hätten, würden sie auch zwei Jahre
nach Kriegsende noch immer doppelt be-
straft. Bagdad betreibe zudem eine inflatio-
näre Geldpolitik und versuche, Irakisch-
Kurdistan, das noch immer den irakischen
Dinar als Währung verwenden müsse, zu
destabilisieren. Alle irakisch-kurdischen
Parteien fordern daher die Aufhebung des
Embargos zumindest gegenüber dem Kur-
dengebiet.

3. Kurdistan riskiere 1993 einen neuen
"Winter des Hungers, des Frierens und der

Massenflucht". Zwar sei die Ernte gut ausge-
fallen, doch könne die kurdische Regierung
sie aus Geldmangel nicht aufkaufen und da-
her die Versorgung der Bevölkerung nicht
gewährleisten. Bagdad und andere Kräfte
versuchen, mit dem inflationären Dinar
Massenaufkäufe von kurdischem Weizen zu
tätigen. Statt Lebensmittellieferungen brau-
che die kurdische Regierung daherGeldmit-
tel, um die eigene Produktion im Land hal-

ten und die Landwirtschaft stabilisieren zu
können. Kurdistan leidet zudem an extre-
mem Treib- und Brennstoffmangel. Wenn
sich diese Probleme zuspitzen, droht eine
neue Massenflucht in Richtung Türkisch-
Kurdistan, wie im Frühjahr 1991. Die Staa-
tengemeinschaft, insbesondere Europa,
solle Irakisch-Kurdistan mit mindestens 6
Mio. US-Dollar zu Hilfe kommen. •

Thomas Benedikter.

Programmpunkte in Bonn und Hannover
Im Rahmen ihres anschließenden Deutsch-
landbesuches traf die kurdische Delegation
in Bonn u .a. mit Vertretern des Auswärtigen
Amtes, des Auswärtigen Ausschusses des
Deutschen Bundestages (Unterausschuß
fUrMenschenrechte und Humanitäre Hilfe)
sowie Vertretern. der Friedrich-Ebert-Stif-
tung und der SPD-Bundestagsfraktion zu-
sammen.

Einen besonderen Programmpunkt bil-
dete der Empfang im Niedersächsischen Mi-
nisterium fUr Bundes- und Europaangele-
genheiten in Hannover am 25. Juni durch
Minister Trittin. Er sagte der Delegation
weiÙ:re politische Unterstützung und wirt-
schaftliche Hilfe zu.

Im Anschluß daran folgten intensive Ge-
spräche und Informationen im Deutschen

.Institut fUr Föderalismusforschung, wobei
der Föderalismus als Zukunftsmodell für
Kurdistan sehr kontrovers diskutiert wurde.
Der turkmenische Delegierte, Dr. Arslan,
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befürchtete, auch in einem föderal geglieder-
ten Kurdistan würden die Interessen der
turkmenischen Bevölkerung nicht genügend
berücksichtigt werden. Der Vertreter der
Konservativen Partei, Dr. Omar, sieht im Fö-
deralismus den "Selbstmord Kurdistans"
und dessen "Liquidierung durch Arabisie-
rung" und schlug eine Konföderation aus
zwei Staaten nach dem Vorbild der ehemali-
gen Tschecho-Slowakei vor, wo eine lang-
same Herausbildung zweier souveräner Staa-
ten ohne Blutvergießen stattgefunden habe.

Den Abschluß des offiziellen Programms
bildete ein Empfang bei Vertretern der
Evangelischen Kirche Deutschlands am
gleichen Tag. Dabei brachte man den Anlie-
gen der Delegationgroßes Interesse entge-
gen und unterstützte die politischen Forde-
rungen der Kurden, vor allem die der Aufhe-
bung des innerirakischen Embargos gegen
den Nordirak. •

Gabi Martin

Ziegen und Schafe für den
Neub~ginn
Im Sommer 1993 führt die GfbV-Südti-
roI ein Kleinprojekt fûr den Wiedc auf-
baù Süd-Kurdistans durch, das aus Mit-
teln der Südtiroler Landesregierung und
Spendengeldern finanziert wird. Es geht
'um. die Wiederentwicklung der Klein-
viehhaltung (Schafe und Ziegen) in acht
kriegszerstörten Dörfern bei Agte (Mos-
sul), die von Christen besiedelt werden.
Dieser Beitrag in Höhe von etwa 55000
DM wird den rückkehrwilligen Familien
eine Starthilfe bieten. Zur Durchfüh-
rung des Projektes arbeitet die GfbV-
Südtirol auch mit erfahrenen Freunden
der GfbV-Deutschland in Göttingen

. und dem Arbeitersamariterbund-
Deutschland ASB zusammen. 1994 soll

. ein Anschlußprojekt folgenund so ein
auf Dauern angelegter Beitrag fûr den
wirtschaftlichen Neubeginn geleistet
w~den. •

Thomas Benedikter
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I KURD I$'''"l'flA~;!,)j;';> '.
Aufruf des Parlaments
Irakisch-Kurdistans

::i'!i ,','ii;" f l'IÜIli(EI'
Ahmadiyya protestieren gegen

(Auszüge) Ereignisse in Sivas
Die Bilanz von Krieg und Völker-
mord an den nationalen Minder-
heiten im Irak während der letz-
ten 31Jahre: Mehr als 4500Dörfer
und 25 kleine Städte wurden dem
Erdboden gleich gemacht, über
zwei Millionen Einwohner Kurdi-
stans (Kurden, Assyrer, Turkme-
nen u. a.) wurden aus ihren Hei-
matorten in Zwangslager im Sü-
den des Irak deportiert oder ins
Exil gezwungen. Hunderttau-
sende flohen in den Iran, in zahl-
reiche Staaten Europas und nach
Amerika.

Das aus den ersten freien Wah-
len Irakisch-Kurdistans hervorge-
gangene Parlament beschreibt in
einem uns kürzlich zugegange-
nen Aufruf die heutige Situation
im irakischen Teil Kurdistans:
o die zerstörten Dörfer und
Städte warten auf ihren Wieder-
aufbau;
o Produktionsstätten und Behör-
den in Irakisch-Kurdistan müssen
ihren normalen Betrieb erst wie-
der aufnehmen;
o mehr als zwei Millionen Flücht-
linge aus Irakisch-Kurdistan war-
ten darauf, in ihre Heimat zurück-
kehren und sich am Aufbau des
Landes beteiligen zu können;
o 3,5 Millionen Kurden (sowie
die Angehörigen der anderen in
Kurdistan lebenden Minderhei-
ten; Red.) leiden wegen des Re-
gimes Saddam Husseins unter
einem doppelten Wirtschaftsboy-
kott (gegen den Irak und inner-
halb des Irak durch Saddam ge-

gen den befreiten Norden; Red.)
und benötigen jede erdenkliche
Unterstützung.
o Die Familien der Opfer der
"Anfal"-Offensive (razzia-ähnli-
che Strafexpeditionen des iraki-
schen Militärs während der 80er
Jahre, Massaker, Deportation und
Gefangennahme von Anhängern
des Barzani-Stammes und der
Dorfbevölkerung besonders aus
den Grenzgebieten und dem Ge-
birge; d. Red.) bitten um Hilfe.
o Der Erfolg des demokratischen
Experiments Irakisch-Kurdistan
und seine neu gewonnene Frei-
heit sind angesichts des Wirt-
schaftsboykotts und der damit
verbundenen Knappheit und
ständigen Verteuerung aller Gü-
ter in Gefahr.
Ô Die Freiheit Irakisch-Kurdi-
stans ist ein Symbol der Hoffnung
für alle. Alle Demokraten und Hu-
manisten, Männer wie Frauen,
sind aufgerufen, diese Demokra-
tie zu stabilisieren und ihr zum Er-
folg zu verhelfen. •

Gabi Martin

Das ParlariDeat ruft '~'S~adêD .
Zlllll Z'lfeck der FllrdeniD det
I>emokratie [Il ' ,,'StaD.'.ur. IDemi'
,allell',europlisdt

, SonderkoDtëlf eine
Deutsches Soaderk

" Berliaet Spiarkass
" Konto. Nr. 740005

IJLZlOOSOOOO

Am 2. Juli 1993fand in der mittel-
anatolischen Stadt Sivas das 4. Fe-
stival zu Ehren des Dichters und
VOlkssängers Pir Sultan Abdal
statt, an dem sich eine große An-
zahl bekannter türkischer Linksin-.
tellektueller, Proffessoren, Sän-
ger, Maler und Schriftsteller betei-
ligte. Unter ihnen war auch der 78-
jährige Übersetzer von Salman
Rushdie, Aziz Nesin. Sein Kampf
um gerechtere Verhältnisse in der
Türkei und seine Kritik am Islam
haben ihm mehrere Jahre Haft so-
wie Hausarrest eingebracht.

Beim "Sturm" fundamentalisti-
scher Gläubiger auf das von ihnen
in Brand gesteckte Hotel, in dem
sich die Konferenzteilnehmer auf-
hielten, verbrannten 37 Men-
schen bei lebendigem Leib in den
Flammen, Nesin überlebte.

Zu denen, die ihre Empörung
darüber unüberhörbar äußerten,
gehörte auch die Ahmadiyya-
Muslim Bewegung. Die Ahma-
diyya sind eine ihrem Selbstver-
ständnis nach muslimische Glau-
bensgruppe, die in Pakistan als
"Irrgläubige" verfolgt werden (vgl.
pogrom 171/93,S. 57).Aus Protest
gegen die Ermordung türkischer
Bürger durch den türkischen Mob
in Sivas veröffentlichte die deut-
sche Zentrale der Ahmadiyya-
Muslim Bewegung am 7.5.1993
folgende Pressemitteilung:

"Entsetzt haben wir von der Er-
mordung türkischer Bürger durch
sogenannte Fundamentalisten er-
fahren müssen, deren einziges
"Verbrechen" darin bestand, daß
sie die vom Koran gesetzlich ver-

kündete Glaubens- und Gewis-
sensfreiheit in Anspruch genom-
men haben. Im Namen der 25000
in Deutschland lebenden Mitglie-
der der weltweiten Ahmadiyya-
Muslim Bewegung des Islams
möchten wir den Angehörigen
der Opfer unser tiefes Mitgefühl
zum Ausdruck bringen. Gleich-
zeitig fordern wir die für die Tat
verantwortlichen Menschen auf,
sich auf das von dem auch von
ihnen verehrten Heiligen Prophe-
ten Muhammad (Friede sei auf
ihm) praktizierte und gelehrte To-
leranzgebot zu besinnen und ihre
unisiamischen Gewalttaten zu be-
reuen, um nicht noch einmal An-
laß für derartige Gt:ausamkeit zu
werden, wie wir sie jetzt in Anato-
lien erleben mußten. Es sei ihnen
in Erinnerung gebracht, daß die
Religion, der sie sich zugehörig
fühlen, Islam heißt, und daß Is-
lam bedeutet, Frieden zu verbrei-
ten. Aggressive Gewalt, wie sie
gegen türkische Intellektuelle an-
gewandt wurde, rechtfertigt der Is-
lam nicht. Wir betonen, daß es
dem Buchstaben und Geist des
Koran widerspricht, andere umzu-
bringen, nur weil sie einen ande-
ren Glauben, eine andere Weltan-
schauung haben. Ihnen gegen-
über, so sagt es der Koran, sollen
wir mit Weisheit argumentieren.
Die Ahmadiyya Bewegung des Is-
lam verurteilt die Übergriffe und
Untaten von Anatolien entschie-
den, sie finden in der Lehre des
Propheten Mohammed keinerlei
Grundlage." •

Gabi Martin

Exposition
sur le massacre des Kurdes

C'est la section de Ville-
neuve-d'Ascq, présidée par
Paulette Touzard, qui a pré-
senté, à la Maison de la
jeunesse et de la culture de
Saint-André, une exposition
intitulée «Massacre des
Kurdes ", réunissant une
cinquantaine de toiles de
15 artistes kurdes, réfugiés
politique en France et venant
de plusieurs pays du Moyen-
Orient.

Dans Ie catalogue, Paulette
Touzard précise " La
LlCRA continuera sans
cesse son combat pour " le

plus jamais ça ", pour ne
pas oublier et rendre la di-
gnité aux innocents morts
parce qu'ils étaient considé-
rés comme des êtres infé-
rieurs, parce que différents ...
par inculture, par ignorance.

" EI/e continuera son travail
d'éducation, d'information
des jeunes, afin que ces en-
fants, nos enfants, construi-
sent une société plus frater-
nel/e, plus humaine.
" EI/e continuera à transmet-
tre son message pour la fra-
ternité, la solidarité, en sen-
sibilisant l'opinion, sur la

montée oe tous les extrémis-
tes responsables des mas-
sacres et cela, afin de re-
trouver dans le regard plein
de désespoir de tous les en-
fants traumatisés par is.
crùauté et /'irresponsabilité
des adultes, cette joie de
vivre, cette pureté, cette in-
nocence, qui ne devrait ja-
mais quitter le monde mer-
veilleux de l'enfance
heureuse.
«Ces situations n'arrivent
pas qu'aux autres. "
Par ailleurs, la section s'est
associée à la manifestation
de Lille marquant la journée
nationale commémorative
des persécutions racistes et
antisémites.
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News Service 109/93

AI INDEX: MDE 13/WU 03/93 EXTERNAL
1 SEPTEMBER 1993

IRAN: AMNESTY INTERNATIONAL CONCERNED AT REPORTS OF ABDUCTION OF IRANIAN
NATIONAL IN TURKEY

Amnesty International is concerned at reports that an Iranian national,
Mohammad Ghaderi, was abducted at his house in Kirshahir in Turkey on 25
August 1993. Mohammad Ghaderi is a former memberof the Kurdish Democratic
Party of Iran (KDPI). According to reports, two men, who introduced
themselves as Turkish police officers, entered his house and took him away.
His whereabouts since then remain unknown. On 28 August 1993 another
Iranian national, Bahram Azadifar, who was a member of the KDPI, was found
dead in hls house in Ankara. He was reportedly visited by two men disguised
as Turkish policemen who killed him instantly.

Amnesty International is concerned for Mohammad Ghaderi 's safety in
the light of Bahram Azadifar's assassination and previous incidents
involving the murder or kidnapping of Iranian opposition activists outside
Iran. Such incidents include the kidnapping in June 1992 of Ali Akbar
Ghorbani, also known as Mansour Amini, close to his home in Istanbul. His
mutilated body was discovered several months later in Turkey.

Amnesty International has sought assurances from the Turkish Minister
of Interior that all efforts are being made to ascertain the current
whereabouts of Mohammad Ghaderi.

turkish daily news - September 1, 1993

Raid and curfew in Dogubeyazlt
Turkish Daily J\'ews

ANKARA-A curfew was imposed in the
eastern town of Oogubexazlt on Tuesday
following an attack by mIlitants of the out-
lawed Kurdistan Workers' Party (PKK)
Monday night, officials said. A high-ran-
king official who asked not to be named
told the TON by telephone that some ~OO
PKK militants attacked the town -- whIch
is close to Turkey's border with Iran -; with
rocket launchers and long-barreled rifles.
. Q\:Ioting governor Ismet Metin of Agn
province, the Anatolia news agency repor-
ted that 1he attack took place at around
.10:30 p.m.local time and that the security
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forces pushedthe militants back by retur:
ning fire. Anatolia said th.at th~ ~ain tar~'
&ets of the attacks :- publIc bUIldIngs and
tne police residences-- were damaged. '

No causalities were reported. Some inha.
bitants of Oogubeyazlt contacted by the
TON said that the police had announced on,
loudspeakers the curfew in the morning'
hours and that they were not aware what
was häppening outside .

Pointing out that the PKK has been shif7
ting its armed campaign northward from
the Southeast since last year, security ex-

TURKEY

Armenia
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pens say Dogubeyazlt is one of the or-
ganization's primary tar~ets in the shift,
together with the neighDoring towns of
Igdir and Diyadin. The three towns sur-
round Mount Agn (Ararat) to the West,
forminga cre~cenf that Jinks,l~rkey's-
border with Armema to Irati (see atcom-
panying map).

Shops in allthree towns closed down
on Auoust 15 this year following a PKK
directi~e calling for their closures in ce-
lebration of the ninth anniversary of the
beginning of the armed campaign of the
PKK; a campai~n which has claimed
more than 7,000 Jives so far.

PKK militants had carried cut anoL~er~

atta~k in Dogubeyaz1ton July 27 against
the I!endarmeriê station, barracks, secu-
rity'headquarters, and state construction
sites. One soldier was killed in the raid.
A simultaneous attack on public buil-
dings jn Igdir was also staged.

Local officials in Dogubeyazlt clai-
med that the secessionist organization
was trying to provoke a clash between
local Kurds and Turks.

Five killed in clashes
Four alleged militants of the PKK we-

re killed in two separate clashes with se-
curity forces as they attempted to raid
Bel!i!a~.ç mar in the southeastern pro-

vince of DiyarbakIr and Gür~enli, Ger-
cü~in Batman province, offiCIaIssaid.on
Tuesday. Official sources also revealed
that a railroad \\orker in the town of Ke-
mah in the eastern province of Erzincan
was killed by a oroup of gunmen who
abducted the worler from a train station
at around 9 p.m. local time Monday. The
worker's bullet-riddled body \lias found
on Tuesday one kilometer from the stati-
on The Regional Governor's Office in
Diyarbakir also said that 4 alleged mili-
tants of the PKK had given themselves
up to the security forces in the eastern
province of Bingöl.

..........
SHP, still important for
Turkey.s Kurdish population
• Party's chairmanship candidates

took up the Kurdish issue at the
regional SHP meeting in
Diyarbakir

Turkish Daily News
DIYARBAKIR/ANKARA- A regional meeting

organized by the Social DemocratPeople's Party
(SHP) headquarters in the southeastern province
of DiyarbakIr has shown that the population in
the region, mainly ethnic Kurds, have not comp-
letely lost their hope in this party.

Despite the presence of the pro-Kurdish De-
mocracy Party (DEP -- the new name for HEP;
the People's Labor Party) founded by the Kurdish
deputies who defected from the SHP, and the pro-
Islamic Welfare Party (RP), which has found sup-
port in the region, the people expect solid steps
from the SHP and from whoever is chosen as tts
new leader.

The candidates who are running for chairmans-
hip in the election at the SHP convention on Sep-
tember II and 12 were assessed as to their app-
roach to the Kurdish problem at the Diyarbalör
meeting 'on Monday. The candidates, namely
SHP Parliamentary Group Deputy Chairman Ay-
dm Güven Gürkan, Ankara Mayor Murat Kara-
yalçm, Izmir Mayor Yüksel Cakmur, and a foun-
der of the Social Democracy l>artyof 1983, Tolga
Yarman, concentrated mamly on this "burning"
issue in their statements. A democratic solution to
regional problems, which all fourSHP chair-
manship candidates broughl up in their state-
ments, found the most positive responsein the
audience.

Provincial and township chairmen, SHP ma-
yors, administrative board members, convention
delegates and grassroots supporters of the SHP in
this region believe that the Kurdish problem can
be solved with a democratic 'approach which the
SHP can promote. Their disappointment with the
SHP admmistration, especially after the party ca-

me to power as a coalition partner with more po-
wer and say in government policies, could be cle-
arly seen on their faces. Certainly party politics
wiIIplay an important role in the choice they wiII
be making in ID days time, and there is the dan-
ger that the new administration will also go along
the same line as the previous one. That is, a furt-
her delay in the implementation of democratic
measures plus necessary investment, and the es-
calation of the problem to a point when a desirab-
le solution may become impossible. The regional
p~.rtynetwork has shown its preference towards
Gurkan.

This was evident from the moment the plane
carrying the SHP delegation landed at DiyarbakIr
airport. Even so, Karayalçm also gained much at-
tention and found support at the meeting. It was
confirmed once again that the race for Erdal Ino-
nu's seat will be between these two candidates.

Changing the Constitution for more democracy
and more freedoms was Karayalçm's main theme
in addition to the unity of the SHP. Karayalcin
underlined that candidates should bring forth
party unity rather than criticizing each other. He
promised his fight will be against the prevailing
order and not his fellow partisans. He received
the biggest applause when he said that a citizen of
the regIOnsnould be free to give a Kurdish name
to his/her child and also when he rejected the use
of violence as the solution to the Kurdish rrob-
lem. Karayalçm rejected charges that he wil take
the party more to the center and forget about its
leftist principles.

Gürkan stated that Kurdish citizens do not want
a separation from Turkey, but rather to live as
equal citizens in this country. He said that the
"golden'key" to the problem is a "democratic gu-
arantee and equal rights."

"We should certamly protect ourselves against
terrorism but the solution cannot come through
violence. Priorities should be given to justice, hu-
man rights and freedoms," he stated. He said for-

mer Prime Minister Süleyman Demirel had re-
cognized the "Kurdish reality" but did not go any
further than that. Gürkan also criticized his party
saying that if the SHP had not discharged seven.
KurdIsh deputies from the party on the grounds
that they attended an internatIOnal meeting of
Kurds four years ago, the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) could never find support in
Turkey.

çakmur went far enough to say that none of
Turkey's problems can be solved unless the Kur-
dish problem is settled. He, like the other candi-
dates, said that the Constitution should be chan-
ged and that the National Security Council be dis-
solved. çakmur underlined his fight against the
military regime in the past and his deep roots in
Turkey'ssocial democracy while atthesame.time
attacked the other candidates as being newcomers
in this movement.

Yarman, the last to address the Diyarbaktr me-
eting, had difficulty finding an attenl1veaudience,
despite his efforts to address them in Kurdish
from time to time. Hehowever drew attention to
the danger of yet another split in the SHP after
the convention.

Citizens in this region are now waiting to see
the SHP after its September convention. Those
who gave their views to the TDN at the Diyarba-
kIr meeting specifically underlined. that they are
expecting effectual steps from this party.

They said that among the three social democra-
tic parties, the SHP is the only one that still has
the chance of regaining the people's confidence
here.

They also said that the SHP should gain
strength and merge with Deniz Baykal's Republi-
can People's Party (CHP) as soon as ~ssible.

SHP headquarters will continue Wtth the regio-
nal meetings in the Black Sea coastal province of
Ordu today. Karayalçm, being from the Black
Sea region, is expected to get more support in Or-
du.

Meanwhile, SHP Ankara provincial organizati-
on Chairman Ytlmaz At~ said in a press confe-
rence Tuesday that Ankara's convention delegates
will be voting in favor of Gürkan's chairmanship.
Ates stated that only one out of the 44 delegates
declared that his vote would be for Karayalçm
and that there are two who are still undecided.
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Swiss recall Ankara envoy
Turkish Daily News that Toperi was in constant radio contact with the security

ANKARA. Switzerland's ambassador to Turkey and two forees.. .
of his colleagues left Ankara on Tuesday shortly before a The judge said it was urgent thatToperi be questioned to
Turkish deadline in the growing rift between the two co- detenmne criminal res~onsibility. '
untries, officials said. The departure of Switzerland's dj~lo- "The Federal Council has decided to recall from Ankara
mats follows Turkey's refusal to submit its ambassador and the Swiss ambassador Paul-Andre Ramseyer and the two
embassy personnel in Bern to Swiss ' . ., embassy staff members Heinrich Mau-
questioning over the shooting death rer and Jean-Pierre Baumeyer," a
of a Kurdish demonstrator outside Swiss Foreign Ministry statement said.
the Turkish embassy last June. Swit- But it added: "The Federal Council on-
zerland said on Tuesday it was recal- ce more underlines its protest against
ling its ambassador and two other TurkeY's unjustified demand for the re-
embassy employees from' Ankara, in call of the ambassador and the two em-
line with Turkey's demand last week. bassy staff."

The two countries have been loc- Ramseyer's deputy, Urs Breiter, the
ked in a diplomatic row sinee the Ju- statement said, would continue to serve
ne shooting of 29-year-old Kurdish in Ankara at the level of char~e d'affai-
demonstrator Semsettin Kurt. res, in order to maintain SWllzerland's

Turkey had demanded the recall of presence in Ankara. Switzerland would
the Swiss diplomats last week in res- also send another diplomat to Ankara
ponse to Bern's demand for the lif- to strengthen its embassy. The Turkish
ting of the diplomatic immunity of Daily News has learned that Ambassa-
its ambassador, Kaya Toperi, in con- dor Ramseyer and the two embassy
nection with the killing of Kurt. staff members left Turkey on Tuesday

Kurt was killed by a ricocheting by ship from the holiday resort of An-
bullet fired from the Turkish Em- talya.
bassy compund as angry supporters The Swiss government also called in a
of the outlawed KurdIstan Workers' statement for the immediate release of
Party (PKK) tried to storm the em- Kaya Toperl three Swiss nationals kidnapped by
bassy. Toperi said later that shots had Kurdish separatists in eastern Turkey.
been fired in the air and in front of the demonstrators by It said Switzerland was in close contact with the Italian
embassy staff and not at them. He charged the Swiss police and German governments, with whom it had decided upon
with responding late to his distress call1eaving embassy a common policy on recovering hostages captured by Kur-
staff with no choice but to defend themselves. dish separatists. Diplomatic sources indicatethat the com-

'The Swiss judge assigned to the case, Peter, Kunz, said inon policy mentioned in this"context iS;:ä~decisionby the
he wanted to question Toperi as he was the senior person three countries not to enteranyface-to:face negotiations
responsible in Bern and because Toperi had said on Swiss with the PKK.
television that he had ordered embassy security personnel They did not discount the possibility that they may ne-
to shoot in the air. Kunz said that it was clear that shots we- vertheless be in contact with the organization through sur-
re fired at the demonstrators' legs and that it was possible rogates. (Reuters, AP)
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AFFAIRE rURQUE

'Les diplomates
s'en vont
L'ambassadeur de Suisse en Turquie,
Paul-André Ramseyer, et deux de ses

; collaborateurs, Heinrich Maurer et
Jean-Pierre Baumeyer, ont quitiè hier
Ankara. Le Conseil fédéral «souligne
encore une fois son désaccord à l'égard
de la dem;mde injustifiée 'de la Tur~

't

9ui~» de rappeler ces trois diplomates,
indIque le Département fédéral des
affaires étrangères. Le Conseil féderal
continue par ailleurs à œuvrer pour la
libération des deux Suisses retenus par'
des rebelles kurdes.

Urs Breiter, jusqu'à présent sup-
pléant de l'ambassadeur, dirigera
l'~mbassade en qualité de diargé d'af-
faires, a précisé le communiqué des
Affaires étrangères. En outre un colla-
borateur diplomatique a été envoyé à
Ankara en vue de renforcer le person-

, nel sur place. M. Ramseyer et ses deux
collaborateurs ont quitté mardi.la Tur-

qUie: «Pour des taisons privées», ils
sont partis eh voiture et n'arriveront
en Suisse que la semaine prochaine, a
précisé Franz. Egle, porte-parole des
Affaires étrangères.

La décision du Conseil fédéral de
rappeler l'ambassadeur de Suisse et les
deux attachés répond à la demande de
rappel de ces trois personnes qu'avait
formulée Ankara le 24 août dernier:

Le jour où il rappelle son ambassa-
deur en Turquie, le Conseil fédéral réi-
tère son appel à la libération des deux

. Suisses détenus par des rebelles kurdès
depuis le 19 août. Il reste «grandement
préoccupé» de leur sort», indiquent
les Affaires étrangères. ATS
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Ultimatum turc respecté: l'ambassadeur
Ramseyer a quitté la Turquie hier matin

Beme a dépêché à Ankara un dipl~mate chargé du dossier des otages suisses.

La Suisse s'est pliée aux exi-
gences de la Turquie. Sommé

par le Gouvernement turc de quitter
le pays au plus tard le 31août à
midi, l'ambassadeur de Suisse à An-
kara, Paul-André Ramseyer, s'est
exécuté bier matin peu avant l'expi-
ration de l'ultimatum. Deux de ses
collaborateurs, Heinrich Maurer et
Jean-Pierre Baumeyer, ont quitté la
Turquie en même temps que lui,
pour les mêmes raisons politiques.

L'ambassade suisse à Ankara
n'est pas Pour autant fermée. Urs
Breiter, jusqu'à ce jour suppléant
de l'ambassadeur Paul-André
Ramseyer, dirigera l'ambassade en
qualité de chargé d'affaires. Sa
mission consiste à «assurer la
continuité de la présence suisse en
Turquie», selon le Département
des affaires étrangères (DFAE).

Fait nouveau, un collaborateur
diplomatique a été spécialement

dépêché à Ankara pour renforcer
le personnel Bernhard Gasser, un
Alémanique, sera responsable, sur
le terrain, du suivi du dossier des
otages.

Situation délicate
Hier, le Conseil fédéral a encore

une fois soUligné «son désaccord à
l'égard de la demande injustifiée
de la Turquie. Le Gouvernement
turc avait donné sept jours à la
Suisse pour rappeler ses trois di-
plomates. Cette démarche d'An-
kara constitue une mesure de ré-
torsion aux décisions prises par le
Conseil fédéral à la suite des évé-
nements sanglants survenus le
24juin dernier devant l'ambassade
de Turquie à Berne. Un manifes-
tant kurde avait alors été abattu
par un membre de l'ambassade, et
neuf autres personnes blessées.

n semble peu probable que ce

conflit diplomatique s'envenime
davantage. D'une part, les deux
pays sont liés par d'importantes
relations commerciales .. D'autre
part, Berne se trouve dans une si-
tuation délicate depuis que de&re-
helles kurdes ont enlevé deux Tes-
SlDOlS, le 19août dernier.
Officiellement, la Suisse refuse de
négocier directement avec les ra-
visseurs. Elle compte donc sur le
soutien du Gouvernement turc
pour régler cette affaire. D'ow l'im-
pression qu'une rupture des rela-
tions diplomatiques entre les deux
pays est hautement improbable.

Hier, le Conseil fédéral a répété
sa grande préoccupation pour le
sort des otages suisses et a déclaré
tout mettre en œuvre pour leur li-
bération. La Commission des af-
faires étrangères du National a ap-
porté son soutien à ces efforts.
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incorrect policy and recognizing the
Kurdish national reality and all the legi-
timate ~ghts of our people," the state-
ment SaId.

"Above all, the two sides must stop
shooting- and a political dialogue pro-
cess should be started," it s'aid.

Turkey refuses to have any dealings
with the PKK, which it regards as a ter-
rorist group seeking to divide the co-
untry. The two men ended a long 'politi-
cal feud in March when they jointly
backed a unilateral cease-tire declared
by the PKK. The PKK appeared. to ob-
serve the truce for two months, but Tur-
kish security forces did not reciprocate.
The cease-tire collapsed in May when
PKK militants killed more than 30 unar-
med Turkish soldiers and tive civilians
in Bingöl.

Turkish Daily l'f.ews
ANKARA- Abdullah Ocalan, leader

of the outlawed Kurdistan Workers'
Party (PKK), and Kemal Burkay, leader
of the outlawed Kurdistan Socialist
Party (PSK), met again last Monday to
discuss recent developments regarding
the Kurdish issue in Turkey, Gennany-
based pro-PKK Kurd-Ha news agency
reported Wednesday.

ln a story datelined from Beirut, Kur-
Ha quoted a joint statement by Ö calan
and Burkay accusing Turkey of causing
more bloodshed. They also said that
Turks and Kurds alike wanted an end to
violence in the mainly Kurdish Soùthe-
ast.

"A just solution to the problem, and
thus peace in our country, depends on
the Turkish government abandoning its

..
Ocalan-Burkay meet again

Vural denies possibHity of raids on PKK camps in Syria
Turkish Daily News

ANKARA- A senior policy advisor to
Prime Minister Tansu Çiller denied
Wednesday press reports that Turkey
would threaten to bomb outlawed Kurdl-
~tan Workers' Party (PKK) camps in Syr-
Ia.

Volkan Vural, foreign policy advisor to
the prime minister, told reporters Turkey
had no intentions to engage in cross-bor-
der raids of PKK camps in Syria.

"Turkey believes tnat Syrian promises
not to lend support to acts of terrorism

aimed to destroy Turkey's unity and integ-
rit y, are still valid, and expects the coun-
try to behave in accordance with these
pledges," Vural told reporters.

Mass circulation daily Sabah. on
Wednesday claimed that a special envoy -
- a close confidant of ç iller -- would be
sent to Damascus to warn that unless Syr-
ia curbed all PKK activities, Turkey
would be obliged to raid the militants'
camps on Syrian territory.

It claimed the envoy would tell Syrian
officials that Turkey was willing to in-

crease the flow of water from the Euphra-
tes river, to provide the country with elec"
tricity and increase trade relatIOns and ti-
nanclalloans to Damascus.

"All that is wantedin return is for Syr-
ia to put all PKK activity under control,
and to curb its maneuvers," the Sabah ar-
ticle said. .

It added that Turkey would not be mak-
ing any "implausible" demands such as
t.~e arrest of PKK leader Abdullah
Ocalan's and the mass extradition of all
PKK militants.
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.1,OOOplus PKK militants
killed inthe last 6 weeks.

_ About 200 security personnel and _ 11 more killed in Southeast,
400civilians killed in same period curfew lifted in Dogubeyazlt

LE MONDE

. Turkish Daily News ,
ANKARA- In the last six weeks, 1,020

militants oftheoutlawed Kurdistan Workers'
Party (PKK) were killed in clashes with Tur-
kish secuiity forces, Prime Minister Tansu
Çillerrevealed Wednesday. • . .

In a s~ch she delivered in her True Path
Party's (UYP) parliamentary group-meeting,

. Çiller said that the bodies of 593 t>KKmili-
tants were found by state security forces and
the rest had been destroyed or buried in mass
graves by the PKK. She said in the same pe-
riod 443 suspected PKK militants were ar-
rested and some 500 left the organization --
53 of them giving themselves up to the secu-
rity forces.- She said it was not possible for
the outlawed organization to Dear such a
loss. Çiller added that in the same period 198
~embers of the Turkish security forçes.were
killed, 340 were wounded ana 29 were abo.
ducted by PKK militants. Civilian casUàlties
for the period were 378 killed and 405 wo-
unded.

According to figures given by the prime
. minister, the total number of people killed in!
.violence related to Kurdish secessionism just
during these six weeks is almost 1,600. Also,
21 rocket launchers, 630 anti-tank rockets;
431light weapons, 2 mortars, 101 radios, 67
mines, 211 grenades and large quantities of
àmmunition and other logistic materiel were
seized from the PKK.

Çiller said that the government was deter-.
mined to finish off the PKK, which had "tur-

1er septembre 1993

. c TU)lQUIE :Iescem-"tiidans le'

. SUd.Est au.tonen. .. Diil-sept per.

. sonnes;' dont" quinze sépanïtistes
kUroês, .ont. été tuées dans le Sud.
Est de la Turquie;'mardi 28 sep-
tembre;selon, leS services de 8!X:U-
ritéturcs; .Par ailleurs, la cour de
sOreté'dc' l'Etat d'Izmir a
coildamnéiitercredi A la peiné 'de
mort pourbomicidè et terrorisme
un responsable du PKK, le Parti
destravaillieun du Kurdistan. C'est
latl'Olïitrne condamnation.' Ala
peine' ~.ta.le:PfOnon~,:par~e
.cour en deux, jour. con~fé des
membresdu,PKIt;...(Reuter;Aff;j
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ned into a ruthless terrorist company and
drugs mafia." She said special commando te-
ams have been formed and new vehicles and
heliçopters will be procured in order to en-
hance the reconnaissance and observation
capability of the Turkish Armed Forces.

The pâme minister said the isslie of
struggling against terrorism should be taken
as a matter superior to party politics, and she
would start meetings WIthoilier parties in the
Parliament in the coming weeks.

11 more killed
Officials said ön Wednesday Il more pe-

ople were killed in incidents related with the
Kurdish secessionist movement In southeast
Turkey, over Tuesday night and Wednesday.
Security forces killed five militants of the
PKK in a clash near the eastern town of Mus
on Wednesday, and the bodies of three ot-
hers were found after a battle in the southe-
astern province of Hakkari.

A sliepherd in Yücebelen, Kemahof the
eastern province of Erzincan was killed by
the PKK militants, the .'

pr~vi~cial gov~rnor repOrted. .
A Jumor Turkish army officer was killed

and a soldier wounded on Monday in a clash
in Tunceli province. .

The officials said PKK militants had killed
a bus driver at a roadblock on the Erzurum-
Erzincan highw~y in eastern Turkey late on

2 septembre 1993

c TURQUIE: l'ambassadeur de
Suisse a quitté, Ankara. - L'ambas-
sadeur de Suisse en Turquie, Paul-
André Ramseyer, et deux de ses
principjlux collaborateurs ont
quitté Ankara, mardi 31 aoOt. La
Turquie avait décidé leur expulsion
la semaine dernière (le Monde du
.26 aoOt). La tension entre les deux
pays fait suite A la mort d'un mani-
festant kurde devant l'ambassade
de Turq\ue A Berne, en juin. Trois
touristes suisses sont toujours aux
mains des séparatistes kurdes du
Parti des travailleurs du Kurdistan
(PK.K).Beme a également
~inaildé mardi le.ur libération. -
(AfPJ . ,

Tuesday night. The ~\lS was set on frre. .
Meanwhile, officIals announced that the curfew imposed

on the eastern town of Dogubeyazlton Tuesday following a
PKK rocket attack on the town Monday night was lifted on
Wednesday, with the situation "returning to normal". Local
sources said 20 people were wounded in the raid and the tire
returned by the security forces and taken to the hospital.

Local sour.ces also reported that a Turkish air operation
was started on Wednesday against the PKK bases in mourita.
inous areas in the Mu~-Bmgöl-Bitlis triangle. '

PK.Kmilitants kidnapped at least 43 villagers in southeasl
Turkey, but later released 23 of them, the Anatolian new~
agency reported. It quoted officials as saying that the rriili.
tant PKK members abducted villagers when they were going
to the forest near Yanllmaz village on the outskirts of Eruh
in Bitlis 'province on Tuesday morning. The militants alse
kidnappcil six state-paid village guards during an attack on
Inanh village in Hakkari province overni~ht.

In the western city of Bursa, police said they had rounded
up 40 alleged PKK militants in the past two weeks on char~
ges which included murder, extortion, arson and bombings ..
A police spokesperson said they included 16 PKK regional
commanders and six members of the pro-Kurdish Democ.
racy Party (DEP). Police in the southern port of Mersin said
they had seized eight other PKK militants in the past 1C
days.

No word on abducted tourists
There was no word on the fate of seven Westerners -- twc.

Germans, two Swiss, two Italiims and a New Zealander -.
kidnapped in eastern Turkey last month; .

Their governments have rejected PKK demands that they
negotiate directly for the hostages' release. Western diplo.
mats said they hoped the guerrillas would release them and
that they stood to gain nothing by continuing to hold the tou.
rists. The PKK has kidnapped a total of 16 foreigners in the
past two months. Nine have been released unharmed.

Seeking an independent Kurdish state carved. out of Tilr.
key, Iran, Iraq and Syria, the PKK has beenwaging an ar.
med campaign since 1984, in which more than 7,000 people
have been killed in east and southeast Turkey.
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Friday, September 3, 1993 turkish daily news

that the governments of thecountries .of the abducted tourists negotiate di-
rectly wIth the PKK. BaYlkcomplained that the Western governments have
ignored that demand so far, and, therefore, they would be responsible for
future kidnappings.

"Our policy regardin~ Western tourists can only change when their sup-
port of.Turkey in politIcal, economic and technical terms ends and when
they give up ~ending tourists to Turkey," BaYlkwas quoted in Kurd-Ha.

~e PKK ISholding hostage seven Weste~ tourists whom they kidnap-
ped 10eastern Turkey last month -- three SWISS,two Germans, one Italian
and one New Zealander. The governments involved have refused to negoti-
ate directly with the PKK.

1~lklarkeeps parliamentary
membership, says Cindoruk

• PKK announces attacks will escalate in Istanbul

To the Olympic Committee:
INo permission for
Garnes in Turkey.

10 million people ~at sits on the Asian and E.uropean banks oc'the Bospho-
rus, ha~ been sb!lrthsted for the 2000 OlympIc Games by the International
OlympIc CommIttee.

Tur~sh PrimeMÏhi,stçr T~~uç iller is expected to chair a-large Turkish
delegatIOn at the ~o.mmItt~emeet10g in Mo~aco to be held September 23,
when a final de.ClSIOnwill be made. ~er~m, Germany; Beipng, China;
Sydney, Australia; and Manchester, Bntam, are Istanbul's nvals for the
2000 Garnes.

the Constitution.
Pointing out that it is impossible to stop the pro-

cess started by Cindoruk, Sungurlu said his party
will claim it is not in Parliament's power to make
the decision.

According to Article 84, Paragraph I of the Cons-
titution, the power to enforce the Constitutional Co-
urt's decision belongs to the relevant parliamentary
commission and the General Assembly. But, the last
paragraph of the same article rules that parliamen-
tary membership is striped after the Constitutional
Court officially submits its decision to the Parlia-
ment Speaker's Office.

Cindoruk noted that since the tenures of the Parli-
arnent speaker, the members of the speakership co-
uncil and the parliamentary commissions have come
to end with the commencement of the new legislati-
ve term, I~lklar's petition will be sent to the new
parliamentary bodies, following their formation.
I~lklar emphasized on Tuesday that he will have no
recourse but to take his case to internationallegal
bodies if he fails to get a positive response to his pe-
tition. I~lklar, deputy speaker of the Parliament and
SHP DiyarbakIr deputy, was stripped of both of tho-
se titles when the Constitutional Court decision aga-

. inst him was officially submitted to the Speaker's
Office on Aug. 18.

TDN Parliament Bureau
ANKARA- Parliament Speaker Hüsamettin Cin-

doruk on Thursday revealed that former Deputy
Parliament Speaker Fehmi I~lklar has kept his parh-
amentary membership despite the decision of the
Constitutional Court.

Cindoruk, speaking to the Turkish Daily News,
maintained that the decision-making power to strip
parliamentary membership belongs to the General
Assembly of Parliament.

The Constitutional Court decided on July 14 that
I~lklar, as the former chairman of the pro-Kurdish
Peo~le's Labor Party (HEP), had violated the Cons-
titution and the Political Parties Law by "dividing
the nation into Turks and Kurds and describing
Kurds as an oPfressed nation" in his speeches befo-
re the October 991 elections. It also decided on the
abolition of HEP. While the Social Democrat flank
of the coalition government, the Social Democrat
People's Party (SHP), welcomed Cindoruk's com-
ments, the senior coalition party, the True Path
Party (DYP), did not. DYP officials said they would
reconsider the situation despite the decision of the
Constitutional Court.

Deputy group chairman of the main opposition
Motherland Party, Oltan Sungurlu, on the other
hand, argued that Cindoruk's decision was against

Turkish Daily News
ANKARA- Warning the interna-

tional sports community and the
Olympic Committee on Thursday,
the PKK said that Turkey must be
turned down as host for the Oly-
mpic Games in the year 2000. Quo-
ting a "high-ranking PKK official",
the German-based, pro-PKK Kurd-
Ha news agency said in Brussels
that to give the 2000 Games to Is-
tanbul will be to "reward" Turkey
for its "massacre of Kurdish patri-
ots". This is in reference to Tur-
key's struggle against the .PKK's ni-
ne-)'ear-old armed campaIgn of ter-
ronsm.

The statement added that Turkey
should not only be denied its bid to
host the Olympic Games, but sho-
uld also be expelled from all inter-
national sporting activities, because
of its actIons in "Kurdistan", what
the PKK call the Kurdish-populated
area in southeastern Turkey.

"The world should know that
Kurdish people will never approve
of the Olympic Games being held
in Istanbul," the PKK official was
quoted as saying. "Istanbul is in our
battle zone.

From now on the war will be es-
r;alated. Our actions will focus on
Istanbul. "If Istanbul is awarded the
games, we will not be responsible
for the consequences".

Istanbul, Turkey's metropolis of
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Aziz urges Security Council to lift sanctions
• Says that Iraq's delegation to current talks in New York on

long-term monitoring of Baghdad's weapons'potential will
do its best to make the.discussions "successful"

Reuters
GENEVA- Iraq's Deputy Prime Minis-

ter Tariq Aziz has called on the United
Nations Security Council to lift its
sweeping economic sanctions against
B~ghdad, saying. they. ':V~re causing
widespread hardship to CIVIlians. .
. Aziz, who met U.N. Secretary-General

Boutros Boutros-Ghali in Geneva, said
..they had discussed Security Council res-
olutionscovering weapons as.well as the
oil embargo. .

The two men, in separate statements,
described the 75-minu~e private talks as
"frank and constructive" and each called
for improved relations betwee.n isolated
Iraq and the United Nations. Aziz said
he and Boutros-Ghali had agreed to meet
again, but no date or place was given;

Aziz said that Iraqs delegation to cur-
rent talks in New York on long,term
monitoring of Baghdad's' weapons' po-
tential would do its best to make the' dis-
cussions "successful."
, "Iraq hasfulfilled most of the essential
points of itsobligations according to
U.N. ,Security Council resolutions,
mainlyresolulion 687," Aziz told report-
ers.

Resolution 687 of April 1991 is the,
main Gulf War cease-fire resolution un-
der which Baghdad is compelled to give
up weapons of mass destruction, and the
means to produce them. '

."But ~heother side, the Security Coun-
cil, has not made any essential steps to-
wards easing or liftmg economic sanc-
tions," Aziz said.

"This has led to widespread hardships
in Iraq," he added. "Civilians are suffer-
ing. This is againstinternational humani-
tarian law.

BOUlros-Ghali, whois spending the

~eek at the ~.N'.European headquéÙ1ers,
Issued a bnef statement via a. spokes-
~oman.: "The Secretary-General and Ta-
nq AZIZ had a frank and constructive
conversation on the relations between
the 'United Nations and Iraq and the im-
portance of improving relatIOns between
'the two." The U.N. spokeswoman de-
clined to give any details or confirm
whether, Boutros-Ghali had proposed a
partial )raqi oil sale, subject to Security
Council approval.

Two 1991 Security. Council resolu-
tions, 706 and7l2 would allow a one-
time $1.6 billion sale ofIraqi oilto pay
for U.N. relief operations and a. U.N.
compensation fund for claims filed for
damagescaused by Iraq's invasion of
Kuwait in August 1990. Baghdad has
previously rejected the U.N. conditions
for a partialOiI sale as humiliating. '

AZIZwould only confirm the two Se-
curitx Council resolutions on oil had
been discussed, replying: "It is nolin my
hands ..It is in' the hands of the Security
Council. " . ' .

U.S. Ambassador Madeleine Albright
saidin New York that Iraq was "a long
way away" from abidin~ by the various
Security Council resolutIOns.

"There is very little inclination among
the members of the Security Councilto
declare Iraq a good citize!l," she said.

Judge rejects US 'wink and nod'
defense in cluster bomb case
Meanwhile,. Teledyne Industries Inc.

cannot defend itself in court with a claim
that.l!.S ..offi.cials quietly approved ils
partiCipatIOn 10 c1u~terbomb exports to
Iraq, a U.S. federal Judge ruled. .

The Los Angeles company, along with
Chilean arms dealer Carlos Cardoen and

several employees, was indicted in Mia-
mi in May for allegedly violating U.S.
export laws by allowing Teledyne's zir-
conium to be used in the Iraqi weap-
ons.

The order by U.S. District Judge Shel-
~y Highsmith barred Teledyne from 'us-
mg secret government documents that,
thr company sa,idshowed the U.S. tilted
toward Iraq dunng the Iran-Iraq war.. '
,~rosecutors say T~ledxne illegally

Shipped 130 tons of ZlrcoO!um-- a me-
lalhc substance used in incendiary devic-
es -- to Cardoen throughout the 1980s.
The material was enough to produce
2~,000cluster bombs, the prosecutors
5a.Jd. ,

Attorneys for Teledyne have argued
thatthe secret documents prove the Unit-
ed States winked at Cardoen's arms sales
to Iraq: At one point, according to Tele-
dyne, lraqeven asked the State Depart-
ment if Cardoen was also shippingclus-
ter bombs to Iran and was told by James
Theberge, the U.S. ambassador to Chile,
that that was unlikely.

To prove its case, Teledyne asked the
judge to force the government to pro-

,duce numer()us documents, including
notes on "the meeting between Vice
President George Bush and Iraqi Ambas-
sador Nizar Hamdoon on March 2, 1987
... pertaining to the issuance of export li-
censes for 'high-tech' or munitions items
to be exported to Iraq .~.. "

But the judge agreed with prosecutors
that such documents were irrelevant.

Highsmith also said Teledyne under-
mined its own argument by claiming the
company was unawareCardoen was us-
ing its weapons-grade zirconium for ira-
qi cluster bombs.
.Teledyne "denies knowledge of the
cluster bomb use, and there is no dispute
that the licenses it received only ap-
proved exports for civilian use," the
Judge said. .

PKK escalates itsthreats
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Turkish Daily News
. ANKARA- As the Turkish govern-
ment claims success in its struggle with
Kurdish secessionist violence, the out-
lawed Kurdistan Workers' Party (PKK)
escala:tes its threats to ari international
level. '

In recent statements by the organiza-
tion, the international commumty was

asked to sever political, economic and
technical ties with Turkey, expel Tur-
key from all sporting activities, and es-
tablish direct contact with the organi-
zation as the representative of the Kur-
dish people.

PKK said otherwise it would conti-
nue abducting more Western tourists
visiting Turkey and turn Turkey's lar-

gest ~it~, Is~anbul, into a central battle
~eld In Its mne-year-old armed campa-
Ign.

The PKK's campaign to carve a Kur-
dish state out ofTurkey, Iran, Iraq and
Syria has claimed more than 7,000 li-
ves in the predominantly Kurdish~po-
pulated area of southeastern, Tur-
key.
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FRA0154 4 I 0~51 ITA IAFP~BM28
Italie-Turqùie-Kurdes
Arrestation â Rome d'un porte-parole du Front national de lib~ration du
Kurdistan

ROME, 3 sept (AFP) - Un porte-parole du Front national de lib~ration du
Kurdistan (ERNK), Ali Sapan, a ~t~ arrêt~ jeudi à Rome, à l'issue d'une
conf~rence de presse, en vertu d'un mandat d'arrêt international ~mis par la
Turquie, a-t-on appris vendredi de source policière.

L'ERNK est une ~.anation du Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK
s~paratiste). Ali Sapan, 29 ans, ~tait ~enu exposer devant des journalistes la
thèse du PKK selon laquelle Rome doit prendre langue directement avec lui,
pour faire lib~rer deux ota~es italiens d~tenus en Turquie, Angelo Palego et
Anna D'Andrea, faits prisonniers le 21 août dernier alors qu'ils voyageaient
dans l'est de la Turquie. Rome refuse cette proposition.

Le porte-parole du PKK ~tait recherch~ en vertu d'un mandat d'arrêt
international ~.is le 13 avril dernier par la cour martiale d'Adana en
TUt~q'..lie, pOUt~ appart enance à l..lne"organi sat ion tet~t~oriste". Le parquet de Rome
avait par ailleurs ouver~ une action p~nale contre X après une interview d'un
membre du PKK, diffus~e r~cemment à un journal t~l~vis~, r~p~tant pr~cis~ment
que le mouvement kurde mettait pour condition à la lib~ration des deux
touristes prisonniers une n~gociation directe avec le gouvernement italien.

Ali Sapan a ~t~ incarc~r~ â la prison romaine de Regina Coeli, en
attendant que les proc~dures en vue de son extradition soient effectu~es.

jlv/vdr/bt'
FRA0215 4 I 0154 TUR IAFP-CD81
Tut~quie-Kurdes

18 rebelles kurdes tu~s dans l'est de la Turquie

hes straddling the bordèr into Iran.
The Iran-backed exiled Shiite oppo-

sition said last month thousands of
people from the southern marshes fled
to Iran in the face of an Iraqi offensi-
ve and attempts to drain the area. But
the Marsh Arabs of this village said
the water this year WaS higher than
last year.

Abdullah gathered his men who
fonned a huge circle, dancing the Hu-
sa (or war dance) once reporters, es-
corted by Iraqi officials got off their cars.

Barefoqt cliildren and women hoisted sticks and clubs in
~e air and waved pictures of Iraqi President Saddam Husse-
m. Abdullah said ne had 3,000 men under anns, aliliving in
simple reed houses in Haydariya.

"The anny and tribesmen chased
them off," he added. Galat Saleh is
about 60 km (40 miles) from the Ira-
nian border close to the Ba8.hdad-~as-
ra highway and 436 km (270 miles)
south of Baghdad.

Haydariya, wh~e Sheik Abdullah
had se~up his Mu~if (gues.thouse) is
close to.the extensrve Huwleza mars-

Reuters
HAYDARIYA, Iraq- Shiite dissi-

dents, trained and anned by Iran, have
recently escalated attacks on targets in
southern Iraq, the inhabitants of this
reed village told foreign reporters.

"Infiltration from the. Iranian side
goes Oll. Three'days ago they (rebels)
attacked Galat Saleh with rocket pro-
E.en~d grenades," Sheik Mohammed
Qassim,Abdullah said.

ANKARA, 3 sept (AFP) - Dix-huit rebelles kurdes de Turquie ont ~t~ tu~s
jeudi lors des combats entre maquisards kurdes et forces de s~curit~ turques
dans la r~gion de Bingoi (est) et de Sirnak, à la frontière avec l'Irak,
a-t-on officiellement annonc~ vendredi à Diyarbakir (sud-est).

Quinze rebelles du Parti s~paratiste des Travailleurs du Kurdistan (PKK)
ont ~t~ abattus jeudi lors d'un acct'ochagearm~ dans une zone montagneuse près
de la localit~ de Genç dans la r~gion de Bingoi, selon un communiqu~ de la
super-pr~fecture de Diyarbakir.

Trois autres rebelles ont ~t~ tu~ près du village de Icpinar, ~galement
dans la r~gion de Bingoi, et près du village de Bugdayli, province de Sirnak,
frontalière avec l'Irak, pr~cise le document. Il ajoute qu'un autre rebelle
kurde s'est rendu aux forces de l'ordre turques à Elazig (est).

CEl vdt~/bt~
AFP 031257 SE~ 93

turkish daily news - September 4, 1993

Iran-backed rebels step
up raids in south Iraq
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• It's the first time a high-ranking PKK rep. has been
arrested in Europe, Turkish officials applaud Italians

• The arrest marks a new stage in the hostage affair

longer take them to the swampy land for fear of the "infiltra-
tors."
. "Sometimes we.send women to guide the animals into the
marshes. They do not attack women," he said. "We go tothe
Hur (~arshes) but stay on the fringe~ and.hav~.to.~ .back~Y.
noon. Mohammed Hussein, with about 20 buffaloes;. the
largest herd in the village, said numbers of the animal, the
mamstay of the Marsh Arabs were decreasing atan alarming
rate. "They need the marsh water for food and to escape the
scorching heat but we cannot have them there as long as
they want," Hussein said.

New stage in hostage alTair
Before his arrest, Sapan said the hostageswould only be

freed if Western governments dealt directly with the PKK--
something the countries concerned have refused to do.

Sapan also said he was trying to contact Italy's political
parties to negotiate the release of two Italian tounsts; one
has dual Swiss citizenship.

"I have an appointment with the POS (Democratic Party
of the Left), but I am ready to see anyone. We want to be
partners," he said at the news conference. The POS, heir to
the former Communist Party, is Italy's main opposition
party.

"Our movement wants to set these people free, but it is
fundamental that Western governments deal directly with.
us," he said. "We are the pomt of contact, not Ankara." The
PKK has kidnapped 16 foreigners in Turkey in the last two .
months, but has released nine.

Sapan told the news conference the Italian government
has made no moves to communicate with the PKK.

Denying reports that Italy's Izmir Consulate was trying to
make mdirect contact with the PKK, Italian Ambassador to
Turkey Guici told TON that neither direct nor indirect con"
tact had been made by any official of the Italian government
for the release of the hostages.

On Thursday, a high-ranking PKK official blamed Wes-
tern governments for tl)e plight of Western tourists held hos-
tage 10 eastern Turkey. "Às long as these governments send
tourists to Turkey and support the war there, our attitude to-
ward tourists will not change," Cemil BaYlk, military com-
mander of the PKK told the Kurd.Ha news agency.

Observers believe that the arrest marks a new stage in the
hostage affair. .They believe the PKK, which wants direct
negotIation with the governmen.ts concerned'in return for the

. release of the hostages, now has to deal with the release of
one of its own. The observers also point out that the PKK
has already lost ground by trying to affect the release of the
hostages. . .

Seeking to carve an i~dependent Kurdish state o.utof Tur-
key; Iran, Iraq and Syna, the PKK has been wagmg an' ar-
med campaign since 1984, in which more than 1,000 people
in Turkey have been killed so far. (Reuters) .

TDN wilh wire dispatches
ROME/ANKARA- A high~rankil1g

representative of the outlawed Kurdis-
tan Workers' Party (PKK) was arrested

in Rome on Thursday after holding a
news conference there, Italian' pohce
said. Officers arrested Ali Sapan, spo-
kesman for the Brussels-based Natio-
nal Liberation Front of Kurdistan
(ERNK), the so-called political wing of
the PKK, after he held a press confe-
rence at the foreign press club in cent"
rai Rome, a pohce spokesman' said.
The press conference was about the de-
!TIan~sbeing made by the PKK before
It WIll release seven Western tourists
its militants abducted in eastern Turkey
last month. One hostage is Italian and
one has dual Italian-Swiss citizenship.
There are also two Swiss, two Ger-
mans and one New Zealander being
held by the PKK. The ..Italian news
ag~ncy ANSA reported Sapan, i9, was.
belOg held on an international warrant'
issued on April13, 1993, by a court in
Adana, Turkey, charging hIm. with be-
lOg a member of a terroristorganizati-
on.
. The Interpol desk of the Turkish 1'0-

hce told TON that they asked the Itali-
an police whe~er they arrested any ot-
her people WIth SapanL after reports
that three inore ERNK members were
arrested at the same time.

I~lial}. Ambassad~~ to Ankara Luigi
Mana-Fontana GUICI told TON that
only Sapan was arrested, as far ils it
was reported to him from Rome.

The German-based pro-PKK Kurd-
Ha news agency told TON that one Ot-
her person, who was reporting for the
agency, was also detaine9 by the Itali-
an l'pli ce but then released. A spokes-
man for the agencysaid that the PKK
was not pleased by' the attitude of the
Italian government.

Pointmg out that this is the first time
a high-ranking representative of the
PKK was arrested 10 Europe, a spokes-
man for theTurkish police told TON
that Turkey "deeply appreciated" the

But he complained that the Huwaiza marshes were now
too dangerous for his people to take theirwater buffaloes to..
"It takes thnebels two hours to reach the land. They use
mötor boats which cancarry as many as 12 armed men,!' he
said. Part of Huweiza was drained dry by Iraq to fend off re-
peated Iranian offensives during the 1980~1988 Iraq-Iran
war. Across the dry land were empty tank bunkers, ditches,
watch towers and fong earth embankments -- leftovers from
the eight-year war.

"They even attack the highway; plundering travelers and
taking people hostage," he said.

Jabbar Sgheir Swadi said he had six buffaloes, but can no

Italy arrests PKK spokesman
action of the Italian police in arresting
Sapan. The source added that Turkey

.expected the sa~e from. the Belgian
and German pohce, who said, howe-
ver, Sapan could not be arrested only
because he carried false identity docu-.
ments.
. App!ITently,Turkish Interpol warned.
Its Itahan counterparts inadvance that
~apan would holda press conference
10 ltaly. The Turkish police also said
that an official applicatIOn to Italy.thro-

ugh diploIuaticchannels for the extradition of Sapan to Tur-
key will be made within 40 days. In the meantime, Sapan is
belOg held in a Rome jail, Italian officials said.
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Eighteen PKK militants killed in clashes
Turkish Daily News

ANKARA- Eighteen militants of the out-
lawed Kurdistan Workers' Party (PKK) were
killed in clashes with security forces Thursday
and Friday, officials revealed.

The Regional Governor's Office, based in
DiyarbakIr in southeast Turkey, said in a press
release that 15 of the militants were killed in a
clash in the mountainous region of Gözertepe,
25 kilometers (15.5 miles) southwest of Genc,
in the eastern Bingöl area.

Another three militants were killed in two
separate clashes with security forces. One near
the Bugdayh village of Silopi, ~Irnak; the oth-
er near lçpmar, Bingöl.

Meanwhile, top Turkish security officials on

Friday continued their inspections in the trou-
bled region.

TurkIsh Land Forces Commander, Gen.
Ismail HakkJ KaradaYI,and the commander of
the Malatya-based 2nd Army, Gen. Necati
Ikizoglu, inspected troops in Hakkari province
after completing inspections in Diyarbakir on
Thursday.

Mehmet Agar, general director of security,
is also making contacts in the region, reported-
ly in preparation for the professional units to
be used m the struggle against the PKK. Ad-
dressing people in Siverek, ~anhurfa, Agar
said that with the implementation of the new
personnel policies, those who completed their
military service as commandos will not have

to take an examination to be accepted onto the
special police teams that fight against the
PKK.

"Everyone will see what is going to happen
to.the organization [PKK]," Agar added.

He also c1aimedthat "foreign forces" are us-
ing Armenia and the PKK to molest Turkey;
those whodö not want Turkey to become a
developed country.

"We buy new helicopters and weapons to
fight the PKK and to protect you from their at-
tacks," said Agar. "The price of a helicopter is
around TL 100 billion ($8.5 million). lf the
cost of two helicopters would be spent on
Siverek, we could build a new town in one
year. All the money goes to arms dealers."

FM Çetin:

Turkey has lost $600 m since closure of Iraqi pipeline
Turkish Daily News

ANKARA- Turkey has lost $600 million be-
cause of the closure of the Iraqi-Turkish pipe-
line, Turkish Foreign Minister Hikmet ~etin
said on Friday.

The pipeline was.shut down 'under the U.N.
embargo on Iraq in August 1990, after the Iraqi
inväsion of'Kuwait.

Answering a motion submitted by Welfare
Party (RP) Kayseri Deputy Abdullah Gül,
çetin told Parliament that his government was
carefully considering whether to take the mat-

ter to the U.N. Security Council.
"Turkey is doing its best to eventually make

the mostexpedient move.
As I.'m sure you appreciate, such situations

neceSSItatethe utmost care.
A satisfactory solution is closely bound up

wtth good timins and the existence of favora-
ble conditions," ~etin sllid.

Referring to applications made to the U.N.
Security Council by other countries in the wake
of the Gulf War, Cetin said their attempts to
engage in trade with Iraq had proved futile be-

cause of the failure of the Council to make a
unanimous decision on the issue.

Article 50 of the U.N. Charter allows coun-
tries, whether members or nonmembers, that
run up. against economic difficulties arising
from the imposition of sanctions on another
country to consult with the Security Council to
find a satIsfactory solutIOn to thw economic
problems. The 986-km-long twin oil pipeline
connecting the rich Kirkuk fields to the Turkish
Mediterranean port of Ceyhan have a pumping
capacity of 1.5 million barrels per day.

Turkish commander meets with Kurdish leaders in N. Iraq
• Turkeyasks Iraqi Kurds

notto abandon border
poststoPKK

Turkish Daily News
ANKARA- A top Turkish commander met

with Iraqi Kurdish leaders last Tuesday. They
discussed joint protection of the Turkish-Iraqi
border against mfiltrations of Kurdish seces-
sionist militants of Turkish origin, officials
said on Friday.

Sources said that Gen. Aydm liter, com-
mander of gendarmerie forces, had a four-

hour meeting with Mesoud Barzani, the leader
of the Kurdistan Democratic Party (KDP), and
Jalal Talabani, the leader of the Kurdistan Pa-
trio(ic Union (PUK), in the town of Salahad-
din in the Kurdish-controlled region of north-
ern Iraq.

Discussed at the meeting were reports on
border posts that have been abandoned by the
Iraqi Kurdish forces to militants of the Kurdi-
stan Workers' Party (PKK), which isoutlawed
in Turkey, sources said.

Iraqi Kurds have had an agreement with
Turkey since last year to cooperate on the pro-

tection of the Turkish-Iraqi border against
the PKK.

The agreement established more than 75
border posts, with Turkey providing military
and intelligence assistance to Iraqi Kurds wh:>
were supposed to man the posts.

The PKK has military camps in northern
Iraq, which they use to carry out cross-border
attacks on villages and. mIlitary stations in
Turkey.

The Turkish armed forces carried out a
massive cross-border operation against Iraqi
PKK camps in the autumn of 1992.
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U.N. ambassador inal Batu:

Turkey seeking review
of embargo on Iraq

Turkish Daily News .
ANKARA- Turkey's pennanent representatl~e to

the United Nations Inal Batu confinned on Fnday
that Turkey was seeking a review of the embarg,o
imposed on Iraq after the Gulf war, the Anatolia
news agency reported from New york. "

"The embargo does not serve ItSpurpose, Batu
told a ,groupof Turki~h report~rs in New '( ork. "It
is pUnishing the Turkish, Iraqi and Jordanian peo-
l "

P Be said aletter from TurkishForeign ~ini~ter
Hikmet ç etin, asking for a review of sanctIOns 1m.
posed on Baghdad, had been forwarded to the U.N.
Sanctions Committee. .. .

"We shall press on with initiativep for the review
of the embargo, and the compensation of the Turk-

ish people for their rosses," Batu added: ":turkisn m.eeting.The foreign r.ninistersof ~rour.ô.40 co~n-
Prime Minister Tansu ç iller and o.therTur~~shoffi- •tnes hav~ requested b.llateral meetmgs wIth çe~m,
cials attachgreat importance to thiS matter. On the he ~xplame~. B~tu s~ld that Turkey. was lobbymg

.Cyprus issue, Batu reported t~at U.N. Se,cretary-' Latm Amencan, Afncan and IslamIc Conference
General Boutros Boutros-Ghah had met with Gus- member countries on behalf of Professor Dr.
tave Feissel'the U.N. special representative for Cy- Hüseyin PazarcI, whose name has been shortlisted
prus, and was close to completing a report, that as one of the possible candidates to judge a war
would be presented to the Secunty Council on crimes tribunal. Twenty-two. candidates are con-
Sept. 15. "This has to be an interim report," he tending to be one .of the Il judges.in the tribunal
said "because the negotiation process has had to be (hat will be set up m the Hague. Votmg for the can-
slo~ed down because of the elections." The Turk- didates will take place in the U.N, General Assem-
ish Republic of Northern Cyprus, currently in the bly. .. .
throes of a political crisis, is to hold parliamentary Pazarci is chief legal adv!sor at the Turkish For-
elections on Nov.28. Batu also told reporters that eign Ministry. His candidacy re~eived the most
the foreign minister was scheduled to anive in New backing from U.N. member ~ou~tnes out ~f the 41
York on Sept.27 for the U.N. General Assembly initial names forwarded to adjudicate the tnbunal.

FRA0209 4 I 0264 ALG /AFP-IC10
Allemagne-Kurdes

Plus de 30.000K~rdes .pour un festival culturel et politique A Francfort

FRANCFORT (Allemagne), 4 sept (AFP) - Plus de 30.000 personnes se sont
rassemblée5 samedi en début d'après-midi dans le stade de Francfort (sud).A
l'occasion d'un festival international du Kurdistan, pour entendre des groupes
musicaux et des discours polit.iques, a-t-on appris de source policière.

Les participants sont venus d'Allemagne, de France et des Pays-Bas, A
l'appel de la Fédération des associations patriotiques de travailleurs et
culturelles du Kurdistan.

Selon les organisateurs, une dizaine de personnalités impliquées dans la
défense des droits de l'homme et de la cause kurde devaient prendre la parole,
dont quatre députés des parlements britannique, suisse, turc et grec.

De source kurde en Allemagne proche des mouvements séparatistes,on
indiquait par ailleurs qu'un festival parallèle A celui de Francfort aurait dû
avoir lieu A Diyarbakir, dans le sud~est de la Turquie. Les autorités turques
ont interdit ce festival et interpellé plusieurs organisateurs, affirme-t-onde même SOI.lt"'ce.

Certains Kurdes de France qui souhaitaient participer au festival ont été
bloqués en début de matinée A la frontière franco-allemande A Sarrebruck par
les douaniers allemands. Selon le ministèr. fédéral de l'Intérieur, les
quelque mille personnes qui se sont présentées A la frontière n'avaient pas
les papiers nécessaires pour la franchir.

Ils ont finalement été autorisés A passer en vertu d'une autorisation
exceptionnelle, a précisé le ministère.

cpb/uh/mfo
AFP 041457 SEP 93
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FRA0225 4 l 0145. FRA IAFP-IG96
France-Allemagne-Kurdes
Les Kurdes bloqués à la frontière franco-allemande autorisés à entrer en
Allemagne

METZ, 4 sept (AFP) - Les Kurdes de France qui étaient bloqués samedi matin
à la frontière franco-allemande, àu poste de Sarrebruck-autoroute (ouest de
l'Allemagne), ont été autorisés à entrer en Allemagne, a indiqué la
gendarmerie française.

La circulation a été rétablie sur l'autoroute entre Metz et Sarrebruck
vers 15H00. L'autoroute avait été barrée dans les deux sens dans la matinée
par les autorités allemandes qui entendaient empêcher plus d'un millier de
Kurdes de pénétrer sur leur territoire pour participer à une manifestation
folklorique à Francfort (sud-ouest de l'Allemagne).

L'arrêt de leurs vingt-six bus, malgré la mise en place d'une déviation, a
provoqué des ralentissements. .

Aucun incident n'a été signalé par la gendarmerie.
lal/jmg

AFP 041538 SEP 93

FRA0333 4 l 0272 TUR IAFP-JE92
Turquie-Attentats

Un député kurde assassiné et un autre blessé à Batman

ISTANBUL, 4 sept (AFP) - Un député turc d'origine kurde a été tué et un
autre grièvement blessé par balles samedi en fin d'après-midi à Batman dans le
sud-est de la Turquie, a-t-on appris auprès de Kemal Bilget, vice-président du
DEP (Parti de la Démocratie), témoin de l'attentat.

Selon ce témoin occulaire, ces deux députés ont été attaqués par deux
agresseurs qui ont tiré sur eux à bout portant alors qu'ils s'entretenaient
avec des commerçants dans la ville. Il s'agit de Mehmet Sincar, député de
Mardin, tué sur le coup, et de Nizamettin Tonguc, député de Batman, blessé, a
ajouté M. Bilget contacté au téléphone depuis Istanbul.

Ces deux députés faisaient partie d'une délégation de 6 députés kurdes du
parlement turc élus de la région à majorité kurde en visite pour. enquêter sur
les assassinats de personnalité kurdes dans la ville de Batman. Ces
assassinats non revendiqués ont fait plus de 300 morts ces dernières années et
leurs auteurs n'ont pas été retrouvés.

Les députés du DEP, anciennement du PTP (Parti du Travail du Peuple)
dissout par décision de la cour constitutionnelle turque cet été, ont souvent
accusé la "contre-guérilla" d'être l'instigatrice de ces assassinats qui ont
visé pour la plupart des personnalités et journalistes kurdes proches de la
rébellion armée du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatistes).

Un couvre-feu a été décrété immédiatement dans la ville et des barrages
dressés pour retrouver les auteurs de l'attentat de samedi, a-t-on ajouté de
source digne de foi.

kg/bs/mfo
AFP 041903 SEP 93
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Monday, September 6, 1993 turkish daily news

Iraq welcomesTurkey's efforts
to have the UN embargo lifted

Turkish Daily Nl:w,ç
ANKARA- Turkey's moves to have the United,

Nations embargo on Iraq lifted were welcomed
by Iraq, said a minister of the Baghdad governr
ment at a prèss conference in Istanbul on Satur-
day: '

Mohammed Mehdi Saleh, the trade' minister of
Iraq who is in Istanbul for the ninth COMEC (Or-
ganization of Islamic Conference Economic
Committee) meetings, said that both Iraq and
Turkey would benefit from the lifting of the em-,
bargo.

He said that because of the embargo, there has
been a marked increase in the infant death rate
and medicine shortages in Iraq. Saleh said Iraq's
debts have increased to $30-35 billion and that $6

billion of Iraqi money has been frozen by Wes- h:iS'Starteda debateamong diplomatic circles.
tern governments since the embargo.' ," Saleh claimed if there were no embargo, the

, Saleh said that once the embargo is lifted they trade volume between Iraq and Turkey would
could export $15-20 billionworth of oil and pay increase to $10 billion. He also said that many'
the country's debts. The United Nations impos.ed countries have come to realize that the embargo
an embargo on Iraq in August 1990, after ItS In- on Irag has not been successful but they "could
vasion of Kuwait. Turkey, one of the first count-not" lift the embargo because they were "afraid of
ries,to implemem the embargo, closed down the' the United States." ,
986-km, twin crudeoil pipeline connecting the Saleh criticized theallied monitoring of flights
rich Kirkuk'oil fields of Iraq to the Turkish Medi~ over the U.N.-imposed no-fly zone north of the
terranean terminal of Ceyhan. 36th parallel and south of the 32nd parallel in

Turkish Foreign Minister Hikmet Cetin anno- ~raq,calling it an effort to create a power vacuum
unced in Parliament on Friday that Turkey had In the country. '
lost $600 million from the closure of the pipeline.' U.S., British and French planes based in Tur-
For the past few weeks, Turkey has been raising key have been carrying out monitoring flights
the idea of revising the embargo on Iraq, which north of the 36th parallel in Iraq since June 1991.

Dispute mounts over 1~lklar

Who is against whom,?
With regard to the Constitutional Court decisi-

on, Cindoruk maintains thatonly the General As- '
sembly of Parliament can decide to strip a deputy
of hi~ p~rliamentary membership. But Yekta
Güngör 0 zden, the head of the Constitutional
Court"says~ the court's decision is not' open to in-
terpretation. He adds the decision was not affec-
ted by the deputy's term in Parliament.,

Ozden has based the court's decision on Article
84 of the Constitution, which states that' mem-
bership terminates when the decision is officially
submitied to the parliamentary speaker's office. ,

Cindoruk takes A~ticle 83 of the Constitution

TDN Parliament Bureau O~ficial Gazette, however,. was interpreted .as me-
ANKARA- The statusof Fehmi I~lklar, who amng that he had been stopped of his parhamen-

was stripped of parliamentary membership bythe tary membership, since the last paragraph of Ar-
ConstitutIOnal Court, is the object of increasing' ticle 84 of the Constitution rules that parliamen-
controversy. . ' tary membership is stripped after theConstitutio-

I~lklar, deputy speaker of Parliament and Soci- , nal ~ourt officIally submits its decision to the
al Democrat People's Party (SHP) DiyarbakIr de- parlIamentary speaker's office.' , '
puty, was strif~ of both of these titles when the
Constitutiona Court decision against him was of- Cindoruk's reaction
'ficially submitted io the speaker's office on Aug. Cindoruk acted against' moves to prevent, a
18. Earlier this year, the court ordered the sh~t- constitutional amendment and the publication of
downof the pro-Kurdish People's Labor Party the Constitutional Court's decision when Parlia-
(HEP), of whIch I~lklarwas a member. This led ment was in recess. '
'to his being stripped of h,is parliamentary mem- I~lklar, at that time, applied to the parliamen-
bership In August. After the closure of the ~EP tary speaker's office to clarify his position. Cin-
I~lklarbecame a member of the SHP.' doruk replied that despite the Constitutional Co~

The Constitutional Court decided :>n July 14 urt's deCISion,I~lklar was,still a memberof Parli-
that I~lklar, as the, former chairmanof the pro- ament until Parliamentmade a decision.
Kurdish HEP, hadviolated the Constitution and
the Political Parties Law by "dividing the nation
into Turks ancLKurds and describing the Kurds as
an oppressed T!ation" in his speeches before the
October 1991 elections.' ,

While the Constitutional Court stated that its
decision had. been' published in the Official Ga-
zette and officially submitted to the parliamen-
tary speaker's office, Pa~liament Speaker Hüsa-
me~tin Cindoruk revealed that I~lklar would con-
tinue to be a member of Parliament until Parlia-
ment made a decision. Cindorukhad asked for a
constitutional amendment which would prevent
I~lklar from losing his parliamentary members-
hip. The publication of the court's decision in thé
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as a base for his stance. That article states that the
execution of a court's decision made against a
member of the Turkish Parliament, before or af-
ter his election, is left to the end of the deputy's
termin Parliament. Further, any interrogatIOn or
trial of the:member, if re-elected to Parliament,is
dependent on a parliamentary decision to strip
,the deputy's parliamentary. immunity. . .
, Whlchone of those articles takes pnonty and
the one to be used for reference is open to dIscus-
sion.
,', The argument'over the decision is important in
another sense as well. ' ,

Cindoruk wants Parliament to be confirmed as
the top institution of the state and the top consti-
tutional body. Ozden wants the same for his
Constitutional Court. And behind this struggle is
the slruggle betweenthe moderates and hard-li-
ners regarding,the attitude to be taken toward the
pro-Kurdish deputies of Parliament.

The conflict between those displeased with the '
presence of the pro-Kurdish Democracy Party ,
(DEP) deputies In' Parliament and those who
think it is something useful also affects the I~Ik-
lar affair. "

The legalsituation of I~lkJàr will be clarified
after Sept. J4, when Parliament will elect its new
speaker. For the lime being I~lklar is receiving
hIS parliamentary salary and participating in 'the
group meetings of the SHP,upon the instructions
of Clndoruk. But it is not known yet whether he
will participate in the General Assembly on Sept.
14. '
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Ankara investigates
Kurdish MP murder

• Deputies say police withdrew before attack
• Kaya: The victims are martyrs of democracy

Turkish Daily News
ANKARA- Senior Turkish officials

promised on Sunday that swift measu-
res were being taken to catch those ~e-
hind Saturd~y's murder of a .~~rdl~h
parliamentanan and a local politIcian In
the eastern city of Batman.

Turkish authorities enforced a cur-
few on this city of oil refineries on Sa-
turday night after Mardin Deputy Meh-
met Sincar of the pro-Kurdisb Dl!.moc-
racy Party <DEP) and ~ehmet Ozd.e-
mir, a local DEP executive, were kil-
led, reportedly by three gùnmen. Offi-
cials in Ankara said they feared th~ at-
tack, during which DEP Deputy Nlza-
mettin Toguç and three others were al-
so wounded, would heighten tension in
the Southeast, where the outlawed Kur-
distan Workers' Party's armed campa-
ign since 1984 has claimed more than
7,000 lives.

A statement issued by the ERNK Eu-
ropean Organization, a front for the
PKK, said on Sunday the PKK would
"make the Turkish state pay for this at-
tack tenfold."

Following an emergency meeting of
the Council of Ministers late Saturday
night, State Minister Mehmet Gölhan
said they had determined that three pe-
ople had carried out the attack and that
12 emptycartridges had been sent for
ballistic insfection. Gö Ihan said that
the group 0 DEP deputies were visi-
ting the city when the attack took place.
"The culp,nts will be caught in the shor-
test pOSSible time and '-,YHIbe 4el\vered
to justice. If any negligence IS invol-
ved necessary measures will be tak.en,"
he ~aid. He also added that several pe-
ople were detained. Hours after the
gunmen opened fire on Sincar and To-
guç DEP Chairman Ya~ar Kaya clai-
med the attack was planned in advance
and lashed out at President Sü leyman
Demirel and Prime Minister Tansu
ç iller for pointing the finger at his
party in recent speeches.

In his annual. speech at the start of
the Parliament's fall session last Wed-
nesday, Demirel had branded as "mur-
derers" all who supported and/or
sympathized with the PKK's armed ac-
tIvities in the Southeast. A day later,
domestic newspapers reported he had
implied the DEP. Kaya argue~, howe- .
ver, that such remarks had pOinted the

finger at the Kurdish people in general
as much as his party.

Diyarbakir DEP Deputy Hatip Dicle
said after the shooting that p'olicemen
who had followed them untIl the inci-
dent had disappeared from sight on Sa-
turday. Toguç told reporters later that
he also suspected local security forces
had turned a blind eye to the attack.

The DEP delegatIOn was in Batman
investigating last week's killing of Ha-
bib KIlIÇ, one of the three DEP execu-
tives killed in the city over the past
month. The DEP deputy chairman and
KIlIç's brother Nesimi KIlIç were Illa-
ced in custody by local police after
stepping off the airplane last week, To-
guc said. "This is a painful incident, a
thought-provoking one," ç iller com-
mented early Sunday morning. "But
the state has immediately taken control
of the situation."

Kaya noted that curfew was imposed
on the city about 10 minutes after the
incident,. although senior officials in
Ankara heard of It hours later.

Asked whether the police protection
Qf the deputies had been withdrawn
before the killing, ç iller said: "No,
protection was not withdrawn. The sta-
te or ~overnment would not do such a
thing. ' Gölhan claimed they had not
asked for protection in the first place.

Following a visit to Batman on Sun-
day, Interior Minister Mehmet Gaziog-
lu announced that "there will be a re-
sult in the shortest time," noting "the
incident is not shrouded in darkness."

"There is evidence at hand," Gaziog-
lu said. "We have spoken to the autho-
rities and have visited the scene of the
crime and the wounded. We are happy
to see that the wounded are in good lie-
alth."

Justice Minister Seyfi Oktay added
that "if there are those who are guilty,
they will be delivered to justice. Offi-
cials are sensitive to the Issue and the
culprits will be found in the shortest ti-
me." On Sunday" Demirel sent a mes-
sage to the famIlies oi the assault vic-
tims and said he was "very sorry about
the incident." But bot Ii Kurdish politi-
cians and newspapers have argued that
his speech of last week, among others,
appeared to have given the green light
for such attacks.

Mehmet Sincar

The DEP is a continuation of the de-
funct Peoples' Labor Party (HEP),
which was shut down recently on or-
ders of the Constitutional Court.

After their election to Parliament in
the Oct. 20, 1991 general polls, HEP
deputies had complained of continuous
harassment. The recent killings have
brought the number of murdered pro-
Kurdish politicians and activists to 54.
At least 15 journalists writing on hu-
man rights and the Kurdish problem
have been killed since Demirel's first
coalition government took office in
1991.

Ol) Sunday, various scenarios circu-
lated with regarding the attack on Sin"
car and Toguç who were part of a gro-
up .separate from the other DEP deputi-
es In Batman.

Gölhan first implied that the killings
could be part of an internal vendetta In
the PKK, between groups opposed to
or in favor of a cease-fire with Turkey.

The Turkish press, in general, refer-
red to the incident as a provocation.
The main theme was that the attack ai-
med to trigger off a new wave of vio-
lence and possibly to force the PKK to
retaliate.

Terror experts said the organization
could upgrade the level of its targetsin
the future and attempt to retaliate abro-
ad as well, hitting Turkish missions
and representatives. "The stage which
we have come to, is a stage of insanity
for the Turkish state," the ERNK state-
ment, carried by the PKK-affiliated
Kurd-Ha agency said. "... the Kurdish
people will revenge their parliamenta-
rians' [death]. It has this power. Our
struggle will not leave tliis [killing]
unanswered."
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anti-Kurdish nature.
Many Kurdish MPs, with Zana at

top of the list, have been threatened
with death.

In the last month, a total of 15 pro-
Kurdish people have been killed in
Batman by unideniified gunmen. Se".
ven others have been wounded. Four
others have been killed in DiyarbakIr,
again under suspicious circumstances.

turned to the refinery city of Batman, where most unS?h.'~dmur,dersh.a"
ve taken place since ,1991. The .parliamentary commISSIOn,whIch con"
dïîcted an on-the-spot investigation in Batman, reported that there was a
.vendetta between the local Hezbollah and the PKK, but noted that the
original Iranian-supported Hezboll~h had actuallx halted all its actions
in accordance with the agreement SIgnedbetween It and the PKK.
.. The co~mission's rep,ort.empha~ize~ that, apa.rt from.the PKK, the~e
is another Illegal orgamzatlOn, whIch ISpromotIng radIcal pro-IslamIc.
opinions in the region. .

"The members of the said organization, who are agaInst the PKK and
call themselves mujahedeens (fighters) of Isla~, have been ~II~ Hez-
bollahcilar (pro-Hezbollah people) by the publIc: At the b~gInmng th~
organization in the region was under the le~der~hlp of Meil! Abd~nah,
the report said. It also added that the,orgamzatlOn had contm~ed ItSac-
tivities together with the PKK up u~tli the,death of Abdull~ In the Be-
ka valley, After the PKK killed an Imam In t~e Idll towns~l~ of ~1f!1ak
province, the organization started to engage In armed actiVIty agaIn.st
the PKK, the report said. The report stated that the Hezbollahçllar In
Batman have organized themselves against the PKK and have bee.n r~-
taliating for PKK attacks. It als? stressed that the Hez?ollah orgamzatl-

. on that is supporte~ by Iran slgne~ ~ agr~e,?~nt wI~h the PKK fi~e .
months ago and decIded to conduct Jomt activIties agamst the RepublIc

. ofTurkey. . . , , h "
The allegations that the Hezbollahcilar have a connectIOnWIt coun-

. terguerrillas" could not be proved, the report added.

.the brotherhood of the Kurdish and
Turkish people." .

Attacks on the.HEP grew along with
attacks by the PKK on Turkish milir
tary and Kurdish civilian targets in th,e
region. First, there were demonstratI-
ons in major cities demanding that "the
murderers" be thrown out of Parlia-
ment. Later, these turned into demons-
trations -- and sometimes attacks ~-of

As for the DEP and pro-Kurdish ac-
tivists in Turkey, they too maintain the
attack is a heightened. form of the ~a-
rassment directed agaInst them dunng
the past two years and suspect local ~e-
cunty forces, at the least, may be In-
volved, Kaya has turned down possible
scenarios that Iran or even Armema
may be behind the attack, saying these
"lacked seriousness."

"The responsibility for finding the
murderers is up to the state and the go~
vernment," he said. .

For months now, Ankara's senior of-
ficials have been warning that anyone
who sympathizes with the PKK or sup-
ports this bloody organization is to be
regarded as the enemy. '

ln. a recent briefing to newspaper
owners and executives auhe ChIef of
General Staff office in Ankara, a simi-
lar message was given, According to
such offiCiais, the DEP is but a part of
the PKK master-plan .. acting as a legal

• platform for separatist demands. The
. latest warning, against supporting th.e

PKK or sympathizing with this organI-
zation, came from Demirel. "The fjrst
attack," re,calleçl the pro,-Kur~ishO z~
gür Gündem In a story titled Step by
Step Toward the Murder" on Sunday,
took place against the. HEP during th.e
oath ceremony in ParlIament for parlI-
amentai'ians elected in the Oct. 20,
1991, general elections. .

HEP deputies were verbally attacked
by other parliamentarians and one w~s
physically forced off the bench. Hatlp
Dicle was ordered to step down. after
announcing he was reading the oath
"under constitutional pressure" while
his colleague, Leyla Zana, was ordered
off the bench after declaring -- in Kur-
dish -- that she had "read the oath for

Italy said set to release PKK spokesman
Reuter

ROME-Italy's justice minister has requested the release of .
a representative of the secessionist Kurdistan Workers Party
(PKK) held in a Rome pris9n since Thursday, state radio re-
ported on Sunday. . .

Justice Minister Giovanni Consohas asked Rome's Appe- .
al Court to revoke the detention of Ali Sapan. a spokesman
in Europe for'the PKK, outlawed by Turkey it said.

Conso made the request after receiving fresh documenta-
. tion from the Turkish authorites showing the alleged offen-

ces for which Sapan were being held were regarded as ha-
ving lapsed under Italian law,' the radio added.

The Turkish authorities have said they wanted Sapan ext-
radited on charges of subversion.' .

Sapan was detained in central Rome on Thursday after le-
aving the city's foreign press club where he had given a

news conference on his efforts to negotiate the release of
two Italian tourists currently in the hands of Kurdish separa-
tists. His detention, three days after he entered Italy, has ca-
used controversy.

Foreign Mimster Beniamino Andreatta said he was not
properly informed and Interior Minister Nicola Mancino,
responsible for the police, said a judge had ordered Sapan
picked up, .

The PKK has kidnapped 16 foreigners in Turkey in the
last two months, It is still holding seven of them -- two Ger,
mans, two Swiss and a New Zealander plus the two Itali~
ans. ' , .

More than 7,000 people have been killed in Turkey since
the PKK vegan its armed campaign in order to carve out an
independent Kurdish state from. Turkey --and from' Iran,
Iraq and Syria-- in ]984. .
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TURQUIE
la police est peut-être Impliquée dans le meurtre d'un député

et d'un homme politique kurdes

Mehmet Sincar, déput~ du Parti démocratique (DEP) de la ville de Mardin, et Metin

OZdemir, responsable local du DEP à Batman, ville située dans le sud-est de la Turquie,

ont été abattus en plein jour par trois tueurs, à Batman, le 4 septembre 1993. Quatre

autres personnes, dont Nizamettin Toguç, également député du DEP, ont aussi été

blessées au cours de l'attaque. le DEP a succédé au Halkin Emek Panisi (HEP, Parti

populaire du travail),.interdit en aoOt1993 par la Cour constitutionnelle pour avoir prôné le

séparatisme kurde.

Les tueurs se sont échappés après avoir commis leur crime. Quelques heures plus

tard, la Türkçü Intikam Tugay (TIT, Brigade turque de représailles) a contacté les joumaux

nationaux et leur a déclaré que ces meurtres avaient été commis en représailles de la

guérilla menée par le Partiya Karkeren Kurdistan (PKK, Parti des travailleurs du Kurdistan).

La TIT a précisé que les cibles visées initialement étaient deux autres parlementaires du

DEP, Sedat Yurttas et leyla Zana, et qu'elle avait l'intention de continuer à s'attaquer aux

députés kurdes.

Mehmet Sincar a été tué alors qu'il s'entretenait avec des commerçants locaux. La

veille, il avait assisté aux funérailles de Habib Kiliç, l'ancien responsable du DEP à Batman,

tué le 1er septembre 1993. Mehmet Sincar est le 548 membre du DEP et du HEP, et le

plus haut placé, assassiné en un peu plus de deux ans.

Amnesty International reçoit régulièrement des info.rmationsplausibles faisant état de
, ,

menaces,de mort proférées par les forces de'sécurité à l'encontre de militants kurdes. Les

membres d'une délégation étrangère ont déclaré qu'ils étaient présents lorsqu'un

commandant de la gendarmerie a menacé Leyla Zana. Ramazan Sat, qui avait déposé

plainte contre la police de Batman pour menaces de mort et tortures, a été abattu dans la

rue par des tueurs non identifiés trois mois plus tard. Dans la ville de Silvan (province de

Diyarbakir), un commandant de la gendarmerie a été enregistré sur bande magnétique

alors qu'il organisait l'assassinat d'un homme politique local. L'enregistrement a été réalisé
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en présence de l'ancien ministre de l'Intérieur, Ismet Sezgin. À la connaissance

d'Amnesty International, aucune poursuite judiciaire .n'a été engagée contre ce

commandant. Sur l'enregistrement en question, ce dernier affir-mait qu'après l'assassinat,

il s'efforcerait d'en faire porter la responsabilité au PKK. le 5 septembre, "actuel ministre

de "Intérieur Mehmet Gazioglu, qui s'était rendu à Batman, aurait déclaré: oe Selon les

premières informations, il s'agit de l'œuvre du PKK, qui cherche à exacerber les tensions

régnant dans la région JO.

D'autre députés du PEP, qui se trouvaient à Batman au moment des faits, déclarent

qu'ils ont été étroitement surveillés par la police la veille du meurtre, constamment suivis

par au moins deux véhicules ainsi que par de nombreux policiers en civil. Tous les

observateurs étrangers qui se sont rendus dans la région signalent que les policiers sont

particulièrement nombreux à Batman et que tous leurs déplacements ont été contrôlés. Il

est donc normalement presque impossible qu'un tel meurtre soit commis en toute

impunité et en plein jour, dans le centre de la ville. Mais les parlementaitres du DEP

déclarent que tous les policiers avaient disparu le matin du 4 septembre.

Les circonstances dans lesquelles Nesim Kiliç, le frère de Habib Kiliç, a été arrêté à son

arrivée à l'aéroport de Batman, en compagnie de Mehmet Sincar, le 3 septem-bre,

renforcent les présomptions qui pèsent sur la police. Il aurait été appréhendé par des

policiers accompagnés d'un "repenti", c'est.à.dire un ancien membre du PKK qui

collabore avec les forces de sécurité, originaire de la ville natale de Mehmet Sincar et

connu de ce dernier. Dans un rapport publié en juillet 1993, une commission chargée par

le Parlement turc d'enquêter sur une série d'assassinats politiques a exprimé sa vive

préoccupation à l'idée que les "repentis", qui devraient être en détention préventive ou

purger des peines d'emprisonnement, vivent dans les immeubles résidentiels réservés

aux policiers et collaborent avec eux. Elle a égalemen~déclaré qu'alors même qu'ils se

trouvaient sous la protection de la police, ces individus s'étaient apparemment rendus

« coupables de nombreux vols simples et qualifiés, ainsi que d'autres méfaits JO.

Amnesty International appelle les autorités turques à faire en sorte que soit menée

dans les plus brefs délais une enquête impartiale et indépendante sur le meurtre de

Mehmet Sincar et Metin Ozdemir, et que les responsables soient traduits en justice.

L'Organisation estime également que le gouvernement doit désormais prendre

sérieusement en compte les affirmations selon lesquelles la police serait complice ou

l'initiatrice des assassinats politiques. Depuis 1991, dans le sud-est de la Turquie, plus de

300 militants kurdes ont été victimes de meurtres ressemblant fort à des exécutions,

commis en toute impunité .ou presque.
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Des processions funèbres en l'honneur de Mehmet Sincar auront lieu à Ankara, le

7 septembre, et à Kiziltepe, dans la province de Mardin, où il doit être enterré, le

8 septembre. La presse turque a rapporté que les représentants du DEP qui s'étaient

entretenus avec les responsables de la sécurité avaient été officieusement informés que

la police ouvrirait le feu sur la foule si des slogans étaient lancés et si ces défilés se

transformaient en manifestations pol~iques. Les forces de sécur~é turques ont fréquem-

ment tiré sur des manifestants apparemment désarmés. C'est pourquoi Amnesty Inter-

national appelle les autorités à donner clairement pour instruction à tous les responsables

des forces de police présentes pour maintenir l'ordre de ne faire usage de la force

meurtrière ou des armes à feu qu'en dernier recours et dans des circonstances

exceptionnelles. Cette requête se fonde sur les principes établis en la matière par le droit

international, et en particulier sur les Principes de base des Nations Unies sur le recours à

la force et à l'utilisation des annes à feu par les responsables de l'application des lois.

LIBÉRATION - 6 septembre 1993 Le Monde - 7 septembre 1993

TURQUIE: dans le Sud-Est anatolien
'"---

Assassinat d'un député pro-kurde
Deux députés pro-lurdes tués
dans un attentat en 11111uie
Un attentat perpétré samedi soir à Batman (est de

la Turquie) contre une délégation de six dépu-
tés turcs d'origine kurde a fait deux morts et

quatre blessés, selon un dernier bilan officiel pu-
blié hier par la sécurité. Le député local du Parti de
la démocratie (DEP, pro-kurde), Mehmet Sincar, a
été tué par balles, et un dirigeant" local du DEP,
Mehmet Ozdemir, est mort des suites de ses bles-
sures. Quatre autres membres de ce parti, blessés
lors de l'attentat, le premier commis contre des dé-
putés turcs pro-kutdes, étaient encore hospitalisés
hier. Un calme précaire régnait hier à Batman, qui
est le théâtre d'attentats non revendiqués ayant fait
plus de 300 morts ces dernières années. Les deux
députés visés par cet attentat, commis par trois in-
connus, faisaient partie d'un groupe de députés
élus de la région à majorité kurde en visite pour en-
quêter sur ces assassinats.
L'agence kurde Kurd-Ha, proche du PKK, dans

des communiqués parvenus hier à Istanbul depuis
Dusseldorf et Francfortaccuse l'Etat turc d'être
«responsable» et annonce des représailles.

AFP

ISTANBUL
de notre correspondante

Un couvre-feu a été imposé dans
la ville de Batman après le meurtre
d'un parlementaire kurde du Parti
démocratique (DEP, nationaliste
kurde), successeur du Parti travail-
liste du peuple (HEP), récemment
'interdit pour propqande séparatiste.
Député de Mardin, Mehmet Sincar
a été tué, samedi 4 septembre, ainsi
~u'un autre membre de son parti,
alors qu'ils se trouvaient dans une
ruè antmée de cette ville du Sud-Est
anatolien. Trois autres personnes ont
été blessées par une douzaine de
balles tirées par un ou plusieurs
assaillants.

Mehmet Sincar - le cinquante-
Q,uatrième membre du parti assas-
aané depuis juillet 1991, selon le
quotidIen pro-kurde Ozgür
Gündem - s'était rendu à Batman
pour assister aux funérailles de l'un
de ses collègues du DEP tué dans
des circonstances similaires la
semaine dernière. Une délégation de
plusieurs députés, dont Mehmet Sin.
&at. avait décidé de prnlonger son

,séjour pour enquêter sur les nom-
breux meurtres commis par des
.fisäiUants non identifiés. Les natio-
nalistes kurdes accusent les forces de
sécurité de complicité dans ces atta-
ques dirigées contre les sympathi-
sants des séparatistes du Parti des
travailleurs du Kurdistan (PKK) et
souvent attribuées aux hezbollahs
kurdes.

Le député kurde Hatip' Diele a
affirmé que l'escorte poliCIère accor-
dée aux parlementaires avait été
le~ée peu avant l'attaque, accusation
rejetée par le premier ministre MOlO
Tansu Ciller, qui a réuni son' gou-
vernement pour une session d'ur.
gence nocturne, samedi, au terme de
laqu~lle elle a affirmé que «les
assaillants seront certainement
retrouvés ». «Le gouvernement pour-
su!vra l'enquête jusqu'à ce qu'ils le
sOIe,!.l ». ~-t-elle ajouté. Les ministres
de Imténeur et de la justice se sont
rendus sur place dimanche.

N. P.
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News Analysis

Who..really controls the
By Ismet G.lmset as a clandestine form Of retaliation Mumcu's car, killing the famous sec-
Turkish Daily News . 'for separatist activities. and with the ular writer and researcher, their igno-

AN KARA- Pro- Kurdish Dem- aim of terrorizing the local people. r~ce would perhaps have continued.
ocracy Party (DEP) deputies claim According to a district governor Smce then, however; officials appear
that at least 500 people have become interviewed by .the TDN earlier,. in to have found it in their new interests
victims of "unsolved murders" in the areas where the Hezbol-conira has. to accept the existence of the
troubled Southeast region since 1991, organized or carried out attacks, Hezbollah, and thus have come up
when radical Islamic activists sus- ."investigations related to this organi- with an explanation for the continu-
pected of having links with the localzation are being slowed down." .. ing wave of murders in the troubled
security forces launched an anti- Unti11ast year, Turkish officials Southeast.
Kurdish armed campaign. completely ignored that such an orga- Under increasing pressure from the

Human rights actiVIsts in Ankara nization even existed - continuously p,ublic, and apparently aware of the
currently put this figure at slightly. denying such reports and claiming 'publicity" it wouldbring, Turkish
under 400, with a dramatic decline in .they were part of separatist propagan- security forces last February even
new killings after a brief unilateral da:. There was so much ignorance thatl~unched a massive operation -the
cease-fire declared by the outlawed this was part of the reason for fIrSt ever- on the "Kurdish
Kurdistan Workers' Party (PKK) last Hezbol-contra's unavoidable expan- Hezbollah" in Batman, and made
March. sion in the region. Officials of that sure that news of the operation was
. Locals, civilians as well as govern-. 'time, including then Prime Minister broadcast on TV.

ment officials in the area, agree that Süleyman Demirel, refused to accept . ~ore than 40 people were
the core of the problem is located in that such a movement could exist. detamed. But, even to date, it is Îlot
the refinery city of Batman and in "We have no record of an orO'aniza- clear how many of them were true
and around the township of Silvan in tion by that name," Interior Minister radical Islamicactivists and whether
Di arbakir: . tsmet Sezgin had told the TDN in an members of theoutlawed Kurdistar.

~ 1992 alone, a total of 360 people interview conducted last October. A Workers' Party (PKK) were also
died in "unsolved murders" through- month later, Regional Governor Ünal among those taken into custody. The
out the region; 1.40 of the victims fell Erkan was to bluntly say "such an pr?gag.an~a.drixe f~ded ~ut. .
dead in Batmai . . organization does net exist." . COIIlcldmg ~Ith thIS operatIOn,

Among the high-priority .targets of For two years, and at the cost of at however, the polIce leaked a special.
gunmen using the name of Hezbollah least 500 lives, a figure which has. and supposedly secret report to the
to cover up their clandestine cam- also been backed by the results of a press, allegedly summanzing what
paign are not PKK militants but pro- fact-finding delegation of the main the Hezbollah organization truly is
Kurdish politicians, activists, journal" opposition Motherland Party and confessing that despite the extent
ists, writers and local merchants. .. (ANAP), officials chose to ignore of "Hezbollahi" activitIes, little was.

Terrorism experts believe this for- this threat, as it grew out of propor- .known about this organization.
mation, often using the name tion. . . The report was not ollly outdated
"Islamic Fist," is tolerated by local And, in various SoUtheastern but appeared to cover up for the
security forcés 2the police and gen-provinces, where self-styled death Kurdish Hezbollah (accused of hav-
darmerie- as an alternative to squads abducted civilians and shot~ng relations with the local security)
Ankara's failing policy on the them after lengthy torture, or used m the Southeast, and went out of ItS
Southeast issue in general. Makarov guns to assassinate them way to prove that the overall move-

In Batman,locals have even identi- often with asingle bullet to the head, ment had nothing against the state. In
fied what they refer to as an organization disguise.d as the other words, it did not even refer to
Hezbollah/Contra-guerrilla . (or Hezbollah flourished because of this the Hezbollah as a direct threat to the
Hezbol-contra for short) activists, as officiai tolerance: In areas such as Turkish ~tate but noted, qpite politely
well as their alleged contacts in the Batman and DiyarbakIr' s town of and buned somewhere ID thé back
security apparatus. . Silvan, where the increasing popular pages, that "it (Hezbollah) could be
. In Silvan, they suspect the gen- support for the PKK was observed as evaluated as a potential threat in the
darmerie is knowingly ignoring the a major threat by local officials, the future." .
strengthening of this movement with dose of violence carried out under the Hezbollah's target, said the report,
the arm of using it against villagers mask of the Hezbollah increased.. was "limited to adjusting the TurKish
an~or villages which may be sup- . Turkishofficials, themselves state's political system to Islamic reg-
portmg the PKK. Muslim believers, avoided any con-. ulations." Short of an appraisal, a

A recent parliamentary commis- frontation which would put them section entitled "The allllS of the
sion report on Hezbollah activities face-to-face with the believufg mass- Hezbollah circles" also claimed that
observed a difference between the es and apparently agreed that it was because it divided the believers and .
Iranian-backed original Hezbollah, in their best "politIcal interest" to would weaken the strength of
kn~wn to the 'Y0rld, and the .organi- remain ignorant of the developmentS Muslims, the Hezbollah "did not.
zatton based ID Turkey usmg the - if, indeed, there was not an. inten-. approve of' the separatist views. of
same name. tional cover up for political reasons. tne PKK. At least tliis 71-page report

Both the PKK and Kurds suspect On Jan. 24,,l99J, hadn!>U~ C.-4 accepted on the record that su ch a
that the latter was created on purpoSe, . typé plastic explosive blown up Ugur formation "did exist."
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Locals now claim that groups in
the re~ontake shape around specific
IslamIc. magazines and publications, '
gradually taking the form of decen-
tralized organizations. Groups of peo-
ple following the same ideas, as in
the classic Leninist organizational-
structure, united only under a superfi-
cial roof (the goal of Shariah) but act-
ingindependently.

Everywhere; from Ceylanpmar to
Cizre, Silvan to KlZlltepe and
DiyarbakIr to Van, the poor and
unemployed youth of the Southeast
gather for perhaps the only substan-
tIal solution to their problems.

They gather not under the name of
the Hezbollah, as attributed to them
for convelÛence by the press, but the
Islamic Movement - an overall ref-
erence for all rriovements oil behalf
of Allah and his prophet;
Mohammed, .

And, às in the example of the inter~
national Hezbollah, they gather under
the supervision of Muslim scholars.

In DiyarbakIr, locals identify the
Islamic Unity, orsanized under the
efforts of ~irin (ShIrin) Hodja, a mul-
lah. In .ßIlvan, under "theoretician"
Rernzi Ozdemir. In Nusaybin,under
Mullah Meshen. In Mardin's town of
KlZlltepe, under theoretician
Abdürrezak y lldIZ.

According to sources, various
names connected with the local
Islamic Movement - or Hezbollah
- are known to the public in the
region.

For over a year now,locals in these
towns have been reporting increased
Hezbollah activity ID style with the
teachings of Khomeim: spreading
first amon~the grassroots and in spe-
cific neighoorhoods.. .

In DiyarbakIr, such activities could
openly be spotted around the
Ulucami mosque, where Sheik Sait
and his comrades were assassinated.
The Menzil book store ~as long been ,
a target for pro-KurdIsh actIvists,
who accuse It of bein8 a center for
meetings and organizational activities
for the Islamic Movement. Shops
near the minibus stop at
Ba1ikcilarbasi district, the Dogukamp
karate school, at least three shopping
malls, several. shops run by Islamic
foundations and a house (owned by
the sons of Sheik B.B.) immediately
across from the Emergency Law
Regional Governor's Office are cited
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Kurdish Hezbollah?
- as common meeting grounds for

leaders and followers of the group.
Another books hop' in Silvan, the

• Ikra, has been identIfied as a center
for communications, while the Silvan
karate school, the former Tekel
neighborhood, the Feridun and Cami
(mosque) districts are said to be pop-
ulated by Islamic movement follow-
ers.

In three separate villages near the
village of Yolac (Susa), armed
Muslim activists reportedly' remain
on guard duty all mght whIle in the
day, new recrqits are trained in mili-
tary techniques.

In his recent statements to the daily
Cumhuriyet, a leading Hezbollah
militant from Batman declared earlier
this year that they were at war with
the Turkish Republic as much as with
the PKK, but agreed that Turkey was
tolerating this organization because
"it is the only solution to the PKK."

Bound by laws and international
attention to human rights, he implied,
the state security forces could not be
effective against the separatists,
whereas his organization had no limi-
tations and could deal with the terror-
ists in the language they understand.,

Silvan locals have argued that
there were several reasons explaining
why the Hezbollah flourished in
Batman, and their own home town,
but cite at top the political momen-
tum of the overall secessionist move-
ment

Batman is a crucial center, owing
to its economic value, which stems
from the petroleum refineries there.
Silvan has, since the 1920s, been an
~PO!'lant c.e~ter for Turkish politics,
WIth Its upnsmgs.

In 1992, most of those killed by
alleged Hezbollah activists in these
towns ~eportydly had reçords ..yith ~e
police. Sources say even Sll\an s
Hezbollah arrived from Batman.

Most of the Southeastern murder-
ers, aged between 14 and 17, are
locally trained.

There were reports in the Turkish
press last week that some of their
military training was even given at
police head~uarters, wllh the
Diyarbakir commg heading the list.

Alleged police mvolvement in this
fonnalton has been talked about for
years, but never even once became a
subject of investigation.

Experts believe everything actually
started in the second half of 1991,
when Turkey's Interior Ministry and

the police forces were engulfed in a
major reshuffle.

Replacing outgoina Interior
Minister Abdülkadir Aksu - who
resigned after the June 16 general
congress of then-ruling ANAP -
Mustafa Kalemli launched a brave
campaign to purge a large and influ-
ential group of Islamic fundamental-
ists who had nearly taken over the
whole police force body.

The records of dozens of police
officers based in the central and west-
ern parts of the country were evaluat-
ed with scrutiny by the new minister,
and those suspected of extreme
Islamic tendencIes were appointed in
groups to the eastern and southeast-
ern regions of Turkey, a sort of
Turkish Siberia.

Although then-Police Chief Ünal
Erkan denied reports that the sudden
reshuffling was politically motivated,
sources wIthin the admimstration and
close to the National Intelligence
Organization (MIT) said the oppo-
site.

According to them, the changes
were necessary to clean up the min-
istry's name as well as the security
forces, which by then had started to
gain a bad reputation

Under the management of Aksu, a
practicing Muslim and reportedly a
member of an Islamic sect, there was
a general inclination towards "Saudi
Islamism" within the ministrr and
even pro-Iraniim Islamism withm the
force. Fundamentalist groups were
engulfed in efforts to take over the
police intelligence organization as
well as the personnel department,
where they could be most effective.

Moreover, there were serious
claims that police academy graduates
were selected with scrutiny by these
circles and only graduates with
strong religious beliefs were appoint-
ed to Important positions.

Thus, one of the firs.! things the
new administra.tion did was to purge
the directors of the police intelligence
and personnel units along with the
chief of the academy.

In all, about two dozen senior
police officials were reassigned
Immediately after Kalemli was
named the new minister and their
deputies and supporters within the
force soon followed, leaving crucial
seats to their successors. In the words
of one po.lice officer questioned by
the TDN on the issue at that time,
"All we wanted to do was to worle, to

work without political interference
and pressure."

Thus, the Kalemli-Erkan duo had
offered the conditions. "In the past
we had no alternative but to act like
staunch Muslims. We wénl to prayers
on Fridays and were aware that they
were keeping records on those who
were not as religious," said another,
indicating also how dangerous the
situation was. In the police intelli-
gence unit before the purge, senior
officials could be spotted walking
along the corridors with prayer mats
under their arms at prayer times, and
throughout the General Directorate, it
had become a custom to attend
Friday prayers en masse. .

"Some would .even leave their
doors open in the office so that others
could see they were praying," an offi-
cial said. ThIs pro-Islamic surge also
had an impactback at home where
many seDlar officials apparently
asked their wives and daujahters to
cover their heads or wear slamic-
style headgear. In practice, although
everyone knew about it, nothing
could be done to prevent the so-
called "fundamentalist infiltration"
while Aksu was in power. Most 'offi-
cials preferred only to turn their
backs or tolerate what was happenirig
in this secular republic of Turlœy.

Even after the-then MIT chief
openly warned the Cabinet of what
was goin~ on, little action was taken.

The tOlerance witnessed in the fall
of 1991 seriously hindered Turkey's
national security intèrests of that
time, but the solution introduced with
the reshuffle under Kalemli may have
had a more fatal affect.

In the midst of the Islamization of
the police force in major cities, what
went nnnoticed in the country's
Southeast; where a separatist cam-
paign claimed new lives every day,
was the low-key organizational activ-
ities of a different Islamic ~roup. In
the cities, pro-Islamic terronsts could
easily gun down Turkish intellectuals
orjournalists and-get away with their
cnm~s

Secular police chiefs could openly
~omplain that they were instructed by
"top-level offiCiais" to-keep the~r
heaôs low and not to pursue mvest!-
gations into crimes comm~tted by
radical Muslim groups.

When, however, fundameqtal!st
elements were cleansed from major
positions in the cities. they were

either appointed to passive jobs or to
the Soutlieast.

And, amid those appointments,
specifically to the troubled Southeast
region; the unnoticed organizational
effort of a group of radical Muslims
took a violent turn.

After the 1991 security purge and
more specifically after the fall of that
year - when the newly appointed
officers had taken their seats and set-
tled down - the fundamentalist
movement in the region claimed its
first life. '

Under the name first of Hezbollah,
a wave of bombings struck Batman, a
refinery city heavIly affected by the
security purge, and at least 10 places
were blown up.

"Hez,bollah" activities, äctually
carried out by a splinter group report-

. edly led by Huseyin Velioglu, soon
spread into major settlements
tfuoughout the region.

Bomb attacks were followed with
assassinations.

Using mainly 9 mm pistols,
"Hezbollah" assailants killed their
victims with a singlebûlIet in thé
head. People were abducted from
their homes, extensively tortured and
executed~ Villages known to have
connections or to sympathize with
the separatists were raided and com-
pletely burned down. And in the peri-
od from October 1991 to June f992:
'the so-called Hezbollah took its place
in the region as the second most vio-
lent and ruthless organization - after
the PKK. In the rural areas, where the
PKK battled with so-called
Hezbollah followers in a bid for full
control, the organization headed for
the cities where new security person-
nel were taking controL

Soon, the organization flourished.
The fact that after each and every
crime of "religious" origin, officials
failed to come up with any evidence
and failed to catch the culprits, rapid-
ly changed the picture of the
Hezbollah in the minds of millions of
civilians of Kurdish origin living in
the middle of acontra-guerrilla war.

The amount of immunity this flank
of the Kurdish Hezbollah enjoyed
soon earned it its nickname of
"Hezbol-contra." Reports followed
one another that the organization was
also against the main Hezbollah, and
was at times hired on a contract basis
to carry out murders of pro-Kurdish
individuals who could not bè dealt
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with under Turkish laws.
, In one village near the town of

Kulp in Diyarbakir, there were even
claims of a Hezbollah-~ecurity force
raid after which all houses were
burned down and the local governor
was chased off by the commander of
the operation. "

In another village of Silvan, securi-
ty forces ran a house-by-house search
and seized all weapons, after which
the Hezbollah made its attack on the
civilians.

In one case, in which an alleged
Hezbollah gunman was caught by the
people and surrendered to tile securi-
ty forces, he was never heard of

'again, indicating that he was secretly
set free.

The "coincidence" of the escala-
tion in activities attributed to the
Kurdish Hezbollah in southeastern
Turkey and the purge in the police
force Instigated oy Minister KalernIi
forgoodpurposes is still regarded as

stri~ng. Despitethis,. th~re are local
clams that the orgaruzatIon' actually
started with Aksu's own appoint-
ments and was only topped by the
purge.

And, what is even more striking is
the local claim that the Hezbollah
enjoys immunity not only from the
police but also from this country's
secular military forces. Suspected
Hezbol-contra supporters or collabo-
rators are found among gendarmerie
intelligence group officers as well as
police special crack teams.

, Many people still do not even
believe that a separate Hezbollah
organization exists and say that most
activities carried out on its behalf are
part of the secret warfare in the
region. " "

Thus, the state has for some time
been subject to a new form of ero-
sion, losing regional confidence
rapidly in face of activities attributed
to the Hezbollah, added to the numer-

?us cl3:Ïmsof human rights violations
III the troubled region. It is aIsöJac-
!ng a different kind of regional threat,
In the sense that as an organization
claiming to pursue a religious goal
and as a movement which has man-
aged to attract the backing of a part
of society, Hezbollah could become
even more dangerous than the PKK
in the future - operating in an area
under the influence of regional reli-
gious trends.

Observers argue that if there are
those who see the Hezbol-contra as a
God-sent saviour (or solution) in the
war on separatist terrorism, it is evi-
dent that they will have to cope with
the consequences of their mistaJœs. ,

The killing of Sincar and an escala-
tion of attacks in Batman show, how-
ever, that at this stage, the govern-
ment must do everything it can to
investigate all claims into the
Hezbollah, to catch their local leaders
and their collaborators in official

offices, and prevent the massacre
which is being staged by this ruthless
organization in the Southeast. '

This is the only way the state can
maintain its credibility in the region.

But, such a task will be difficult.
For, looking at the claims which have
surfaced over the past two years, such
an operation will unavoidably have to
concentrate on suspected officials as
well. People, such as police chiefs
reassigned from Batman to Agri or
new deputy vice squad chiefs who
have turned up in Batman, also must
be investigated.

All indications are that if the
Hezbol-contra is to be busted and the
killers are to be revealed, the investi-
gation has to concentrate not on the
15- and 16-year-old triggers, but on
those 'who control them. The future
will show whether Ankara is truly
prepared to go this far - having lit-
erally slept as the Hezbollah turned
into a monster and went loose ...

Turkish Probe September 7, 1993

IranUnhappy With the Iraqi Kurds
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The recent attacks by Iran against Iraqi Kur-
distan show that thepro-lslamic regime is
unhappy with Iraq's Kurdish leadership, dip-

lomatic sources say. They say Iran is unhappy for
three reasons.

One is the fact that they feel the Iraqi Kurdish lea-
ders have established too close relations with Tur-
key .andwant a similar treatment from Tehran. Dip-
lomatic sources say that in the past, the Iranians
and the Syrians became too accustomed to stee-
ring and dominating the Iraqi Kurds, but after the
Gulf War the Iraqi Kurds opted to establish closer ti-
es with the Türkish government. At the time, Presi-
dent Turgut Özal forged warm ties with Kurdish De-
mocratic Party (KDP) leader Mesoud Barzani and
Patriotic Union of Kurdistan (PUK) chairman Jalal
Talabani.

In time these relations became even warmer, and
today the Kurdish leaders say they would be very
happy to be an integral part of a political arrange-
ment with Turkey.

The Iranians hate the idea. Second is the fact
that the Iranians feel seriously threatened by the
West and are scared that Iraqi Kurdistan could be
used as a forward base by Western powers in an
assault against their country.

They reportedly feel Iran is being encircled by
unfriendly powers. "They feellike a cat cornered by
several dogs, and are trying to strike back in self-
defense," a leading kaqi Kurdish official told the
Turkish Probe recently. Third is the fact that Iran's
own secessionist Kurdish Democratic Party leaders
are ail living in exile in Iraqi Kurdistan and the Irani-
ans are, to say the least, unhappy with their activiti-
es, which may seriously destabilize Iran. The Irani-
ans have asked the Kurds to extradite the Iranian

KDP leaders but have been turned down. "The Ira-
nian KDP is not a terrorist organization like the
PKK.

They are well-educated people who want to re-
ach their goals through political means. They feel
they can achieve this because internally the situati-
on in Iran is much more fragile than people think it
is," the Kurdish official says.

Back in Turkey, however, the Iraqi Kurds feel
they are not being treated so warmly. Talabani's
people feel that Turkish officials are biased in favor
of Barzani.

There are even hints that Barzani and the Turkish
military are making secret arrangements, while An-
kara puts distance between itself and Talabani. Ta-
labani's men say this is unjustified, and stress that
they have done everything in their power to combat
the PKK and are angry because they have been
blamed for the failures of the Turkish military aga-
inst the separatists.

Last week Turkish Gendarmerie Commander
Gen. Aydin liter had a meeting jointly with Talabani
and Barzani in Iraqi Kurdistan, in which he said Tur-
key expects the two, to make all the necessary ar-
rangements in the border areas to prevènt PKK at-
tacks against Turkish military border stations. Iraqi
Kurds in return say they will do their best, but Tur-
key also has to guard its borders more effectively,
and if the PKK militants manage to penetrate the
Peshmerga patrols they should at least be halted
by the Turkish military patrols.

Meanwhile, there are reports that there is growing
frustration in the Talabani camp and that if the Tur-
kish complaints about the PUK continue, Talabani's
men mayalso strike back at Ankara with their own
accusations,..
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Belations With Syria Frail as Ever

A news item last week proved again just how
tenuous and full of mutual suspicion the re-
lationship between Turkey and Syria is, and

how little has changed as far as the basic subjects
governing this relationship are concerned.

Mehmet Ali Birand, a leading TV personality and
journalist writing mostlyon foreign policy in the
mass circulation Sabah, indicated in a piece he
wrote that Prime Minister Tansu Çiller was prepa-
ring to send an envoy secretly to Damascus on a
"carrot or stick mission."

What Birand was saying was that the government
had decided to get tough with Syria for its continu-
ed support for the outlawed Kurdistan Workers'
Party (PKK), and was, to this end, going to offer
Damascus "the hand of positive cooperation" if it
would stop giving this support.

Damascus was also to be told that if this support
was not halted, then Turkey, which has been suffe-
ring increasingly from the terrorist attacks of the
PKK, would not hesitate to bomb PKK camps in Le-
banon's notorious Syrian-controlled Bekaa valley.
Birand, who is known for his close ties with official
circles, did not say who this envoy would be and
when he would be traveling. But he suggested that
this message would be given to the Syrian leaders-
hip soon.

Sources close to Foreign Minister Hikmet Çetin
said later that the minister was not aware of any
such initiative, and therefore contacted the prime
minister immediately to find out what was going on.

Çiller reportedly said she also did not know what
the news item was referring to. Her chief advisor,
Volkan Vural, issued a statement later that day sa-
ying Turkey did not plan to bomb the Bekaa.

Whether there was truth to Birand's story and the
government buried the plan as soon as it was out of
the bag or whether Birand's story was based on mi-
sinformation is not clear. But if it was misinformati-
on, it was well-placed and hit its mark by bringing
the subject of Syrian help for the PKK, and the ne-
ed for some kind of retaliatory step by Turkey, back
on the public's agenda.

The fact remains that, while denying the Sabah
story, the government still took the opportunity -- as
it always does -- to express what it expects from
Syria vis-a-vis the PKK camps in the Bekaa, and to
raise the question of Abdullah Öcalan, the leader of
the PKK who is allowed to keep a flat in Damascus.
The Syrians, no fools in the game of diplomacy, for
their part continue to make it known through vario-
us channels that they are holding the "PKK card"
against the threat that Turkey will some day cut the
waters of the Euphrates river to meet the needs of
its massive Southeastern Anatolia Project, known
as GAP. What the Syrian side wants is to codify a

1987 protocol, signed during the visit of late Presi-
dent Turgut Özal to Damascus when he was still
prime minister.

That protocol committed Turkey to giving a
monthly average of 500 cubic meters a second of
water from the Euphrates to Syria. Apart from a
month during which work was underway on one of
the stages of filling the Atatürk Dam, the main dam
within GAP, Turkey has on the whole honored this
commitment.

However Syria, for whom water is as valuable as
oil because of the country's parched landscape,
wants this commitment to be increased in cubic me-
ters, and enshrined in a long-term agreement.

The message seems to be that, until that time,
the PKK trump card will be available for use against
Turkey to gain concessions on water.

Foreign Minister Hikmet Çetin told the private TV
channel ATV last week that the basic problem bet-
ween the two countries arose because Syria links
water and the PKK, something that is totally unac-
ceptable for Ankara.

In other words, the situation appears to be a kind
of stalemate, fed by suspicions resulting from a lack
of dialogue geared to establishing joint projects,
whether these be in irrigation, electrification or ot-
herwise.

But while the basic parameters of relations betwe-
en Turkey and Syria have not changed much since
the mid 1980s, the regional environment in which
both countries are caught has changed in a manner
that affects them both very seriously.

Thé number one issue at the present time for the
Syrian leadership is not the water issue but the co-
urse the Middle East peace process is taking.

This leadership is also alert to the fact that Syria
is enjoying the privilege of being a country that is
considered by the West, which it ultimately looks up
to, as a legitimate player in the international game.

This privilege was a reward for Syria's role in the
international coalition against Iraq, and came oppor-
tunely for Syria as it was rapidly losing its patron,
the Soviet Union -- its safeguard against the U.S.
backing Israel during the Cold War.

The trump card for Turkey lies precisely in Syrian
insecurity and its need, as a small nation, to find
bigger nations to lean on for security.

Syria today is increasingly leaning on the West,
and this is imposing on it the need to respect the re-
quirements of the West's phobia against terrorism
and countries supporting it. This gives an opportu-
nity to Turkey to continue pressuring Syria on the
PKK issue. But in doing so, if Ankara can also offer
new options on the water issue that are mutually
satisfying, it could help in eliminating suspicion on
both sides.•
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Kozakcloglu accused of embezzlement
during tenure as Southeast regional governor
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• Kozakçloglu denies allegation,
labels it slander

• Current regional governor Erkan
declines comment, says claim is to
be investigated by Interior Ministry

Turkish Daily News
ANKARA- The daily Sabah on Tuesday said that

Istanbul Governor Hayri KozakçlO~lu is being ac-
cused of embezzling TL 2 billion while he was emer-
gency-rule governor for the troubled southeastern
proVInces ofTurkey. .

In an Istanbul press conference, KozakçlOglu vehe-
mently de.nie~ the allegation, labeling it "base slander,
mere fabncatlOnthroilgh and throug~."

With a banner that read "You, too, Mr. Governor?"
Sabah broke the news of a belated discovery -- by two
and a half years -- that TL 2 billion of the relief aid
exténded by the United Nations Development fund to
the Kurds fleeing Saddain Hussein was missinf'

The discovery was reportedly made by Üna Erkan,
successor to Kozakçlogluas emergency-rule govern-
or. Immediately afterwards, Erkan Informed the Inter-
ior Ministry of the missing amount. ..

.The mimstry inquiry conducted after Erkan's notifi-
cation led t? an am~zIn$ revelation .. Sabah said: That
the money In question nad been WIthdrawn"from the
regional governor's official account at Vaklfbankby
Kozakçloglu and deposited into his private account in
a bank in Istanbul.

Fon:nally aske~ to come up with a satisfactory ex-
planatIOn and facIng a demanô to pay the money back,
KozakçlOglu, Sabah said, wrote to Interior Ministry.
officials, maintaining that he had s~ent it all to meet
"press and other similar expenses. Whereupon, Sa-

.bah reported, the interior minister of the time, Ismet
Sezgin,was told of the incident.

Sezgin is said to have advised those concerned to
"work it all out between yourselves," Sabah said
quoting. a ministry official speaking on condition oi
anonymlly. . -
. ~ozakçlOglu is said to haverepaid the TL 2 billion
In Installments. .

Yet the method of/ayment was somewhat curious
too. KozakçlOglu ha reportedly withdrawn the mon~
ey he needed torepay t)Jedebt from the Istanbul gov-
ernor's funds.

Asked by the Anatolia news agency to assess the
.Sabah report, current EmerfencY-Rule Governor Ü nal
Erk~n declined comment." won't be dragged into po-
lemIcs.

Those who..read the article willthink it was me who
gave the money. I didn't do any such thing. It's up to
the Interior Ministry to investigate and decide" Erkan
said. '

In another development, KozakçlOglu held a press
conference at the Istanbul governor's office, where,
fla.nked by deputy governors and Istanbul security
chIef Necdet MenZIr, he maintained that "nothing
co~ld be further from the truth than the Sabah story." .

No one has ever doubted the honesty and earnest
wor~ ~f Hayri Koza,kçl?g lu. I've always been an hon-
est CIVIlservant. This piece of news about me is thor-
oughly, absolutely false. Nothing could be further
from the truth," Kozakç 109lu told reporters.
Kozakçloglu corroborated that TL 1.9 billIon had
been transferred. .

"Yet the money was transferred not to a private ac-
count of mine but, on the contrary, to an account of
the Istanbul governor's office. And this with the
knowledge and consent of relevant authorities"
KozakçlOglu added. "This am.ount was Eoing to be
used for various development projects in Istanbul, but
upon the demand of the emergency-rule governorship
dated Jan. l, 1993, the money, deposited in the Sirke-
êi district Valafbank accourtt of the Istanbul governor,
was sent back, together with the accrued interest to
the Diyarbakir account of the emergency-rule g~v-
ernorship," he explained. Kozakçloglu also related the
contents of a conversation between him and Erkan in
which he, KozakçlOglu, demanded to usé the TL 2 bil-
lion for Istanbul. .

"When I was appointed Istanbulgovernor, there
Was TL 35 billion In emergency-rule accounts apart
from the allotted budget money. Sol said I wanted to
use that TL 2 bjllion for Istanbul. He refused. So I
sent the money back. En masse, too, not by install-
ments," KozakçlO~lu said. .

~~ added thatlte would formally ask the Interior
.MInIstry to appoint a speCial investigator to look into
the case.

The Sabah story coincides with widespread rumors
that Erkan's hopes for appointment as Istanbul gov-
ernor have recently been dashed.
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86 nabbed in security operations in Turkey
Turkish Daily News

ANKARA- At least 86 suspected members
of the clandestine Kurdistan Workers' Party
(PKK) were caught by security forces during
operations conducted in Adana, Mersin and.
DiyarbakIr provinces, officials announced on
Tuesday.

The Adana Security Directorate statement
on the subject said 25 PKK members, in-
cluding a 56-year-old woman, were captured

in two separate operations in the Mediterra-
nean province of Adana.

In another development in Mersin, police
anti -terrorism teams a~prehended 19 sus-
pected PKK members, mcluding high-level
":Iembers in charge of the region and Mer-
sm.

Eighteen molotov cocktails, three pistols
and a great number of organizational docu-
ments were also seized in the operations.

In Diyarbakir, 42 suspected PKK militants
were taken into police custody in security
operations.

Three Kalashnikovs, five pistols, one
RPG-7 rocket launcher, five rockets, and
five grenades were seized.

In a separate development, three Kurdish
militants on Tuesday were killed by security
forces in a clash in the rural. areas of
Diyarbaklr's ~Irnak township.

Tourist bed capacity surpasses 87,000
Turkish Dilily News

ANTAL VA- The total bed capacity in fa-
cilities of the currently operatmg IT.ember
firms of the Tourism Investors Association
(TYD) reached 87,533, the Anatolia news
agency reported. The TYD-member hotels
that hold tourism permits increased to 120 as
(jr July Hotels accountJor .56,297 beds;28
holiday villages, 22,493;,and 38 various mo-

tels and rest stops, 8,743. TYD companies
are currently ~lanning 240 investment pro-
jects, which Will potentially increase the bed
capacity by another 117,704.

Accordmg to the TYD report, member
firms in the marina sector have 1,732 berths
available in various yacht harbors. An addi-
tional 530 berths are being planned,and 450
are under construction.

TYD member Turkish Airlines (THY)
leads the air transportation sector in ~assen-
ger capac.ity. THY anticipates a seatmg ca-
pacity of 43,540 by 1999, according to TYD
reports.

Of the highway passenger transportation
companies, Ulusoy bas a 19,392 seating ca-
pacity; Bosfor Tourism, 13,860;.and,Varan,
6,750.

Police
block
Sincar
funeral
• Ankara security units prevent

ceremony for murdered Kurdish MP
• Kurdish MPs petition to Inter

Parliamentary Union for protection

By Ismet G. Imset
Turkish Daily News

ANKARA- Police on Tuesday took over a major hospital
morgue in Ankara in a bid to block deputies of the Kurdish-
based Democracy Party (DEP) from pIcking up the body of
a Kurdish MP killed this weekend and placmg it on a cere-
monial catafalque.

"They came here and took everything into their hands, we
no longer have any control," a senior hospital official said.
Director of the Hacettepe Hospital, Professor Çelik Ta~er,
told DEP deputies on the telepnone that the decision to hold
on to the body of DEP Deputy Mehmet Sincar, murdered in
the eastern province of Batman on Saturday, was of political
origin. "I can cite no medical reason for thIS.We have recei-

ved a verbal order from the gove~or," he reportedly said.
Ankara Governor Erdogan ~ahmoUu announced earlier in

the day. that he had placed a ban on laying Sincar on a cata-
falque JO front of the DEP headquarters "for security rea-
~ons." "This is ridiculous," one DEP deputy commented.
We see now how they treat a dead parliamentarian" Ahmet

Türk, the former chaiI1?an .of the. defunct Peopl~s' Labor
Party (HEP) add~. Hatlp Dlcle, DIyarbakir deputy, explai-
ned that both PreSIdent Süleyman Demirel and Prime Minis-
.ter Tansu -ç iller had approved of the party's funeral cere-
m?,nyprogram, which was publicized on Monday.

The developments show that neither have control oftheir
own local authorities," Van Deputy Remzi
Kartal concluded. Early Tuesday morning.
bus loads of uniformed police officers ac-
companied by dozens of plainclothes offi-
cers arrived at the Emergency Service ent-
rance of Hacettepe.

Reporters overheard orders issued on poli-
~e radio fo~civilian-plated cars to be parked
m the hospItal yard so the area will be full
and the parliamentarians cannot enter."
Three rows of riot police held the front and
back entrances of the compound and prevel1:
ted all visitors from entenng. A hearse, pre-
pared to carry the coffin of Sincar, was tur-
ned back from the gate.

Asked whether this was a decision made
by ho~pital autho~ties, ~ deputy director de-
mandmg anonymIty saId an control was in
the hands of the police. "And they," he ad-
ded, "are controlled by the governor."

Meanwhile, abOut a dozen police armed
with semiautomatic and automatic guns held
guard in front of the hospital's basement cor-
ridor leading to the morgue.

Ankara's police department issued a state-
ment during the inCident and said Sincar'~
body would under no condition be given to
anyone but his family, and on condition 01
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Assassin of Kurdish deputy caught?

being buried in KlZIltepe, Mardin on Wed.
nesday.

Checkpoints were set up atfive road ent.
rances to the Turkish capital on Sunday tc
prevent the entry of groups that may intend
to attend the funeral.

DEP Chainnan Ya~ar Kaya said after the
incident that this was "a seizure of the body"
that stripped them of their natural right to
show theIr respects to a murdered colleague.
Earlier, officials said DEP was free to arran.
ge a 'ceremony, even at the Grand Nation~1
Assembly, since Sincar was a parliamentan.

Turkish Daily News
ANKARA-Turkish government bodies were in a

confusion on Tuesday whether the suspected killer
of Mehmet Sincar, the Mardin MP for the pro-Kur-
dish Democracy Party (DEP) has been caught.

Police officIais revealed late Monday that the
suspected killer of Sincar and of a local DEP offici-
al Metin Ozdernir was arrested in the southeastern
town of Batman. A high ranking police source was
g.uoted .in the Turkis~ press assaying th~t Aydin

'-i".;I.:1,: \".as élil'esledIn a house t:iat contaIned two
, pistols which had allegedly been used in the mUf-

der of Sincar in Batman last Saturday. The source
has also said that the suspect has been identified by
eyewitnesses.

Mehmet Golhan, .the minister of state who is also
in charge ~f the prime minister's "crisis desk," said
that the suspect, and 20 others who are reportedly
related to tile murder, were "close" to the Islamic
fundamentali~t Kurdish organization Hezbo\1a!'.
But Unal Erkan the Regional Governor based ID
Diy'rbakir said in BatOlan on Tuesday that there

an. But oarty officials announced that becau.
se of the attitude taken by Parliament to-
ward them, they would not use this right.
They also said Sincar's body would be
~rapped in the DEP flag instead of a Tur-
kish fl3g. ,

On Tuesday, 15 DEP deputies traveled to
Hacettepe hospital where they intended to
meet WIthDirector Ta~er. After wa,iting in
his room for some time, they managed to
establish telephone contact. Ta~er dId not
cOIllefo~.the m~ting, but told the deputies
that!fis instructIons were to keep the body

were "25-26 suspects" under detention
and revealed the names of two "trig-
gers" that had escaped as Orhan Ilkin
and Veysi Kavan. Erkan delivered
photograph~ of the f~gi!ives to pr~ss.
He also saId that wIth the ongOIng
operation in Batman a big blow would
be dealt to the Hezbollah.
, Mehmet Agar, the General Director

of Security indirectly accused those
who commented on the assassinations,
adding that the case would be solved
completely if only people would kéep
quiet for another two daY!J:

"They spoiled the whole thing",
Agar saId.

After examining the bullets fired in
the attack, the police had stated earlier
that the guns mayalso have been used
in previous murders and woundings.
4 other people were wounded in the

in the hospital. ,
Later, the DEP deputies returned to party

headquarters, where they held a press con-
ference andannounced that they would still '
show their respect to Sincar, placing his
picture on the catafalque and keeping guard
until Wednesday.

Meanwhile, party sources have said that
all of the remaining 17 DEP deputies are
applying to the international Inter Parlia-
mentary Union for protection and for a de-
c!~i~nto appe~ to Parliament to show sen-
SItivItyto the Issue.

attack last Saturday, including DEP
Batman Deputy Nizarnettin Toguc.

Batman has been notorious since
'1991 for the number of unsolved poli-
tical murder cases. Police sources say
the murders were the result of an ar-
med rivalry between Hezbollah -- ha-
ving alleged links within security for-
ces -- and the secessionist outlawed
Kurdistan Workers' Party (PKK). But
PKK SOUfeesclaim the motivation be-
hind Hezbollah is that of a countergu-
erilla organization aimed at suppres-
sing Kurdish nationalist uprising. The
number of such unsolved murder ca-
ses exceeds 400 according to human
rights observer~. Unal Erkan, revealed
last week that there were 600 unsol-
ved attack cases; 200 of which were
murders, the remainder woundings
and bombings.

The murders had slowed down last
spring with reports of peace between
the two groups. But they have escala-
ted since last July, straight after the
end of the unilateral cease-fire decla-
red by the PKK in June.

<"l
0\
0\- Turkey toask Italy

for return of PKK
spokesman
• Freed PKK spokesman says politics behind his arrest

. Turkish Daily News pietes the necessary documents.
ANKARA- Turkey will apply to Ataman said that Ali Sapan, the

Italy for the delivery of a spokes- PKK spokesman, should have
man for the outlawed Kurdistan been kept in custody by the Italian
Workers' Party (PKK), who was government for 40 days according
arrested last week in Rome and to the judicial cooperation regula-
later released, said a Turkish offi- tions of the Council of Europe, but

:cial on Wednesday. he wàs freed after a Court of Ap-
. Turkish Foreign Ministry peals decision. Ataman empha-
spokesman Ferhat Ataman said in sized that Sapan has notbeen
a press conference that the appli- freed completely, but released on
cation .will be made very shortly parole to fulfill pending condi-
aftet the Justice Ministry com- tions.
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Until the end of that 40-day pe- lia in the Mount Agn (Ararat) ar-
riod, Sapan must report where he ea. The seven were abducted by
is travelIng within Italy to Italian ' militants of the organization last .
judicial bodies and register with month. One of the tourists is Ital-
Italian police three times a week, ian, and anotherha!i. dual Italian-
and he cannot leave Italy, Ataman Swiss citizenship. There are also,
explained. three Swiss, two German and one

The Turkish Foreign Ministry New Zealander in PKK hands.
spokesman said that they expect. The PKK's campaign to abduct.
the Italian government to report its tOilrists is aimed at undermining
decisjo1', to,Tu~key, after examil)~ Turkey's lucr,ative tourism. sect~r;
ing the q6,c,uri]enpvhkqTurkey i,s the PKK claIms that tounsm In-
preparing to semi Meanwhile, In a corrie is being used to finance Tur-
statement to the press in Rome, key's struggle with them. With the
Sapan said that his arrest last week abductions, the organization seeks
was a "political move to weaken" to blackmail Western governments
his movement, the.PKK. into establishing direct. contact

Seeking an independent Kurdish with them, as a step toward recog-
state.carved out of Turkey, Iran, nition.
Iraq 'and Syria, the organization Sapan is wanted in Turkey for
has been waging an armedcam- seditIon and illegal weapons pos-
paign since 'l984 that has tiaimed session, but the Italian court or-
more. thim, 7,OO() lives in eastem dered him released on the grounds
and southeastern l)ukey. that the statute of limitations for

The PKK has been holding ',~\'- the charges had expired. Ah.Inter- ,
en tourists visiting eastern Anato- pgl bulletin has arso been Issued
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against Sapan on the same charg-

eS'Sapan said he has been living in
France and Germany since 1980,
and .that Turkish courts sentenced
him in absentia to 20 years in pris-
on for actions carried out when he
was 16, Claiming to b:e, a public
figure rpacbahle at any time; Sr.:
pan said, "Interpol isn't so lazy as
to be unable to arrest me," He
pointed out that Turkey had issued
an international arrest warrant for
hirn in April.

He said his arrest was "an error"
that the Italian government should
correct and thafhe was waiting for
"credibleJ' ustifications."

Sapan id not say when liTe hos-
'ages would be freed.

Delegation in Iraq to
coordinate aid to N.lraq

Turkish Daily News
, ANKARA. A delegation headed by Turkish Foreign Min-
IStry Deputy Undersecretary Tugay Ulucevik has left for
Northern Iraq to organize Turkish aId to the region.

Turkey is expected to provide aid worth $13.5 million to
the various populations living in Northern Iraq, including
Kurds and the Turkomans, Turkish Foreign Ministry
spokesperson Ferhat Ataman said during the ministry's
weekly ~ress briefing Wednesday.

The aId will be provided from Turkey's own resources,
Turkish aid to ,the regio,n is to consist of pharmaceuticals,
foodstuffs, samtary eqUIpment, and educational materials,
Ataman sai,d. The delegation, whic~ a~v~d in the re~ion
Monday, wIll plan the storage and dlstnbul10n of the aId in
towns such as Dohuk, Erbil and Süleymaniye; these plans
must be complete before the aid can leave for the region.
The delegation returns to Ankara Sept. 11.

Ataman meanwhile denied press reports that Turkey had
made a formal application to the United'Nations for the lift-
ing of the U.N. oil embargo imposed on Iraq.

While voicing strong commitment to all U.N. resolu.
tions, Turkey last week announced that steps needed to be
taken to compensate Turkey for the losses it has incurred
from the oil embargo on Iraq.

FRA0013 4 I 0236 USA /AFP-IL31
ONU-h~ak

Démarche occidentale sur la situation humanitaire dans le nord et le sud de
l' h~ak

NEW YORK (ONU), 9 sept (AFP) - Les Etats-Unis, la Grande-Bretagne, la
France et la Russie ont fait mercredi une démarche commune aupr~s de l'Irak à
pt~Opos de la "dégradation" de la situation humanitaire dans le nord et le sud
du pays, indique-t-on de sources diplomatiques occidentales.

Les représentants à l'ONU de ces quatre pays ont exprimé leur
"préoccupat ion" à 1eut~ homo 1ague it~akien, M. Ni zar Halldoun, lors d'une réun ion
organisée à leur demande au si~ge des Nations Unies à New York, ont ajouté les
SOIJrces.

"Nous avons tiré la sonnett e d'al arlle sur la sit uat ion hlJmanitai re dans le
nord et dans le sud et nous avons dit aux Irakiens que nous attachons de
l'importance à ce qu'ils coop~rent enti~rement avec les Nations Unies, et
qu'ils respectent pleinement la résolution 688" du Conseil de sécut~ité, a
indiqué un diplomate occidental ayant assisté à la réunion.

Se Ion cett e sOI.wce, la démat~che étai t mot ivée pat" des "infot~mations
concot~dantes" faisant état d'une "dégradation générale" de. la situation
humanitaire dans le Kurdistan (nord) et dans les marais du sud habités par des
populations chiites.

La résolution 688 du Conseil de sécurité adoptée en avril 1991 demande aux
autorités de Bagdad de cesser toute répression contre ces minorités.

ltl/bc tp.tmf
AFP 090045 SEP 93
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Ja
'if' l.el Verf,

ConfidirDflon feologJst •• Parllieologhte

Gentilly, le 9 septembre 1993

Communiqué l la presse

A la mémoire de M. Mehmet Sinear,
député kurde au parlemenllure "

Les Verts accueillent avec émotion l'annonce de l'assassinat, samedi 4 septembre
1993, à Batman (Kurdistan turc) de M. Mehmet Sincar, député kurde au parlement turc, élu
en octobre 1991 sur les listes du HEP (parU travailliste du peuple). Lors d'une visite au siège
des Verts, en décembre dernier, M. Mehmet Sincar et deux de ses collègues du HEP avaient
évoqué longuement les obstacles mis à leur action parlementaire en fonction de lois votées
sous la dictature militaire, et la sitllation de violence extrême que connatt lel<urdistan turc
: au nom d'Wle guerre à outrance contre la guérilla du PKK, l'armée turque et ses supplétifs
y font régner des lois d'exception, écrasant les villages sous les bombes, brtllant les forêts,
détruisant les récoltes, torturant et assassinant en toute impunité les démocrates -
intellectuels, avocats, députés, défenseurs des droits de l'homme. .

Cinquante quatre membres du HEP ont été assassinés depuis deux ans. Et c'est en se
rendant aux obsèques d'un de ses collègues, que M. Mehmet Sincar et un de ses amis ont
trouvé la mort, trois autres personnes étant grièvement blessées par balles.

Démocrate convaincu, menant un combat non violent par l'écrit, la parole ou la
grève de la faim, M. Mehmet Sincar savait les menaces permanentes qui planaient sur lui.
n s'érigeait contre la violence aveugle que l'Etat - et surtout la puissante armée "turque -
apportait pour toute réponse à la revendication des droits nationaux des douze millions de
Kurdes de Turquie. Il s'interrogeait lucidement sur le laxisme de la communauté
internationale face à un Etat aux deux visages : une vitrine démocratique et la barbarie à
l'arrière plan. "

La mort répétitive et impunie d'hommes de la stature de M.Mehmet Sinear fait le
jeu des dérives extrémistes et voile l'avenir d'un horizon de sang. "

Les Verts saluent la mémoire de leur ami. Ils appellent les autorités turques à
restaurer l'Etat de droit au Kurdistan tUfC et continueront d'agir pour la reco1U\aissancedes
droits du peuple Kurde.

Les Verts

Secrétariat NationeIl : 50 rue BenoTtMelon - 94250 GENTillY,
'II' 11149 08 91 31 . Télécopie 11) 49 08 97 44 . Minitel 36.14 LES VERTS
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A Bush-Clinton Pact to Keep Iraqgate Covered Up?
WASHINGTON - Oeor$.e

Bush privately assured Bill
Clinton that he would not criticize
the new president during the first
year of his term. I cannot attribute
that to any source, but trust me.
And Mr. Bush has kept his word.

In what may be an unspoken
quid pro quo, the Clinton adminis-
tration has moved to quash any
revelations about Mr. Bush's Iraq-
gate scandal.

You remember Iraqgate: the
White House corruption of the Ag-
riculture Department's loan guaran-
tee program to slip foreign aid bila
lions through an Italian bank to
Saddam Hussein, which he used to
finance his secret nuclear buildup.
The Bush Justice Department
sought to contain the scandal by
pretending that the Italian bank.
knew nothing of its Atlanta office's'
Iraqi dealings, despite suppressed
CIA evidence to the con trill}';

During the '92 campaign, tu
Gore accurately charged that "the
CIA reported to Secretary of State
James Baker ... that Iraq was
clandestinely procuring nuclear
weapons" while the State Depart-
ment was urging more loan guar.
antees to appease the dic~tor.
Candidate Clinton, asked if he
would favor a special Iraqgate

prosecutor under a new Indepen-
dent Counsel Act, replied unequiv-
ocally, "Yes."

That was then. Last week, in At-
lanta federal court, Mr. Clinton's
Justice Department arranged for
the local Banca Lavoro manager !o
cop a plea on three minor charges of
what had been a 347-count indict.
roent, thereby blocking full disclo-
sure of Rome's corrupt involvement
- with guilty knowled$e of U.S.
officials - in a public tnal.

John Ho,-an, Attorney General
Janet Reno s longtime assistant in
Miami, is the prosecutor who in-
sists that the bank in Rome was
innocent, over the plea bargainer's
continued disputation.

Federal JudgeMarvin Shoob re-
jects Mr. Hogan's contention as.
"absurd ... never-never land,"

He sees a "wider-rangin$ sophis-
ticated conspiracy that Involved
BNL-Rome ... and the govern-
ments of the U.S., England, Italy
and Iraq,"

But Ms. Reno's man, who joined
the Justice Department on June 7,
has conducted what she falsely
calls "a thorough independent in-
vestigation," resulting in "no rea-
son to change our opinion."

Thus Clinton appointees at Jus-
tice have closed ranks with prose-

cUlors and Î1xers desperate not to
be brought before a grand jury by a
truly independent counsel. Mr.
Bush's Justice Department ap-
pointed the lawyer for Saddam's
main arms purchaser as U.S. attor-
ney in Atlanta; Mr. Clinton's Jus-
tice Department is appointinJ a
lawyer from King & Spalding,
BNL's law firm, who had worked
on the case as a prosecutor to the
U.S. attorney there now.

Ms. Reno is unconcerned at how
her assertion of BNL-Rome's inno-
cence bolsters the Italian bank's
claim against the United States for
$380 million of the loans to Sad-
dam that James Baker persuaded
the Agriculture Department's
Clayton Yeutter to guarantee. If
the Criminal Division holds that
Rome was victimized, shouldn't
the United States pay up? "Apples
and oranges," Mr. Hogan tells me;
~at is the Civil Division's Job.

Mr. Hogan is familiar WIth Ital.
ian suits, having once been accused
Öl receiving stolen clothing in a Mi.
ami "hot suit" case; he earned a
*aight-arrow reputation by resign.
ßg as prosecutor despite his inno-
tence. But now he uses "ongoing
Utvestigation" to duck questions,
despite SI. Janet's claim of his work
having already been "thorough"; it
k \!1Iltentlv""lt'~ir:JdeDendent,"

!>id Mr. Hogan take testimony
under oath from ex-Attorney Gen-
eral Dick Thornburgh about a
White House meeting with Ambas-
06adorRinaldo P~rignani of Italy,
:directed by Rome to "raise the case
to a political level"? Or ask the
Criminal Division why an update
on the BNL investigation was pre-
pared for the attorney general just
three days before that meeting?

Did he convene a grand jury to
examine the Oct. 26, 1989, memo
to Mr. Baker, with attached talk-
ing points and Baker notations,
showing how commodity credits
were abusC(d for Saddam's back-
Kloor finanting?

Is it not a blatant conflict of
interest for him to close out the
Atlanta case while purporting to
investigate the Atlanta prosecutors
on whose work he depended?

Ms. Reno's man s.ayeth not.
No wonder we hear not a peep
of criticism about Bill Clinton
from George Bush; the former
president and his men are being
well protected. The Congress
should pass the Independent
Counsel Act and demand that it
be used in this case.

The New York Times.

peets that local security forces have
had a hand in the murders, as well
as in the killing of 52 other activists
and politicians affiliated with the
party over the past two years.

Neither the DEP nor the family
of Sincar were allowed in Ankara
to organize their own funeral cere-
mony, which included placing the
coffin on a catafalque and marching
500 meters to a nearby mosque.

"This is a body s~izure," DEP
Chairman Ya~ar Kaya protested
earlier. Police at the hosRilal refu-
sed to hand over Sincar s body to
his 15 parliamentarian colleagues
for two days as the governor's offi-
ce dictated to relatives its own
program for a ceremony. Neither
DEP nor Sincar's family agreed to
claim the lxxIy under these conditi-
ons.

Witnesses at Ankara's Hacellepe
Hospital on Thursday said a state
ambulance collected Sincar's coffin

ror-ridden Southeast region under
heavy security measures.

Security forces prevented local
people and supporters from atten-
ding the funeral and rushed Sincar's
body. through a religious ceremony
held In a KlzIltepe Mosque.

Turkish Human Rights Associati-
on Chainnan Akm Birdal said in
statement that developments surro-
unding Sincar's funeral were aga-
inst pnncipal human rights and con-
demned the incident. Sincar and
another DEP provincial official we-
re shot dead last Saturday in the
Eastern refinery city of Batman by
gunmen said by the government to
belong to Hezbollah. The DEP sus-

Turkish Daily News
ANKARA- Turkish authorities on

Thursday buried a murdered Kur.
dish MP whose family and friends
were prevented for three consecuti-
ve days from holding a 'prearranged
funeral ceremony for him in Anka-
ra.

Democracy Party (D.EP) Depu~y
Mehmet Sincar was laId to rest m
his home town of KlZIltepe, Mar-
din, by security forces but wit~out
the participation of any relatlves
and friends. Sources said Sincar's
family was a;skedto sign a paper sa-
ying they dId not claIm the body
before hIS coffin was flown out of
Ankara to the burial site in the tet-

....

] "d~ • Sincar's body moved to Klzlltepe, lai
~ to rest after religious service
~ • Murdered deputy buried without family,
~ relatives and colleagues

....Q
-e;
""0
...c:
'"~......a

!Authorities bury Kurdish deputy
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from the morgue at noon.
A Slate Security Coun prosecutor

was present at the scene. where
hundreds of uniformed and plainc-
lothes policemen took heavy mea-
sures to prevent any demonstrati-
ons. "The cofÎ1n was carried to the

. ambulance by hospital staff,. but
they were surrounded by police-
men," Galip IMvanoglu, a TDN re-
.porter on the scene, said.

. ~rom Hacettepe to the city's Esenbog~ Airport, jour-
nalists chased the well-guarded hearse. .

The vehicle then sped through the gates orthe airfi-
eld and to a plane chartered by officials to fly to Diyar-
bakir. .

Officials in this Sou.theàstern provincial capital said
there was a change in plans. and Instead of being taken
to his hometown overland, Sincar's casket was flown
by helicopter to KlZlltepe. .

"There was no incident during the day,".TDN repor-
ter Ali Fuat Ulay, who travelled to KlZlltepe for the bu-
rial said. .

"But they rushed everything in silence. From the he-
'licopter, the coffin was placed in an ambulance and dri-
ven to the mosque. From thereto the family grave whe-
re he was laid to rest."

On Wednesday. ATV television screened footage

from KlZlltep~ showin~ the extreme security measures
and military' check pOints every 200 meters. Officials
said earlier they would not allow the funeral ceremony
totum into a mass rally. .

DEP Chairman Ya~ar Kaya said Thursday mornint
that.his party and Sincar's family had reconsidered their
position and decided not to claim the MP's coffin beca-
use authorities had refused to let them carry out the fu-
neià1 as initially planned.

The DEP has been trying since Tuesday to collect
Shiçar's body from Hacettepe in vain. The government
said only under its own conditions could a ceremony be'
held. .'
. DEP, whose predecessor, the People's Labor Party

was banned in July, now has 17 deputies left in Tur-
key's 450-member Parliament. .

LE MONDE - 10 septembre 1993

TURQUIE : après la révélation de deux scandales

Le gouvernement s'affirme déterminé
à lutter contre la corruption

140

Deux affaires de corruption
chez des hauts fonctionnaires
viennent de révéler l'ampleur de
ce malen Turquie.

ISTANBUL
de notre correspondante.

L'histoire avait débuté comme
un mauvais roman-photo; àla
ccune» des quotidiens: l'épouse
aigrie, abandonnée par son mari
pour .une femme plus jeune, prend
sa revanche. Le mari volage,' EIgun
Gökilel, ancien directeur de la
compagnie des eau~ d'Istll~bul
(ISKl), se trouve aUJourd'huI au
centre d'un scandale de colTUptlon
qui, contrairement à beaucoup
d'autres, rapidement oubliés

l
contl- .

nue de prendre de l'amp eur et'
secoue les milieux politiques turcs.

Dénoncé par son ex-épouse, dont
il avait acheté le silence pour
l'équivalent de 800 000 dollars
(environ 4,8 millions de francs),
une maiilon et une voiture,
M. Göknel a aujourd'hui perdu son

.emploi et se. trouve en pnson, om-

.ciellement inculpé pour. àvoir tou-
ché des pots-de-vin importantS.

Le maire d'Istanbull Nurettin
Sozen membre du Parti populaire
social-démocrate (SHP), avait
congédié le directeur de la compa-
gnie des eaux lorsque les accusa-
tions de l'ex-MOlf Göknel avaient
été révélées au grand jour. M. Gök-
.nel se trouvait alors à l'étranger, en
lune de miel avec sa nouvelle
épouse. une jeune employée de la
compagnie.

«ElICOlll'8Iements »
et pots-de-rln

Le directeur d'ISKI, qui refuse
de se décl~rer vaincu, a riposté
accusant le mairë d'avoir été
"amant de son ancienne épouse Il
semble également d~terminé' à
entrainer d'autres ,personnalit6s
~ chute ~ ses aœusaLions..oat
d6jà l!clabous{é 'unm. iaistre. i lin
m.uttesponsabledu SHP et v nst-
<"\CUfJ'ournalistQ', ,acousés detoll-
c:I1er es «laIaires» d'ISKl. Rbm-.
,m~nt; le quotidien Saban avait.èxifé, à la 4lune», la démission du
~I~ d'Istanbul et du vice-premier
mlDlstre Erda1 Inönü, dirigeant du
SHP.

La corruption est présente en
Turquie à touilles éclielons. Cha-
cun a. sa petite histoire à ra~nt~r,
des billets de banque transmIs dIS-
crètement pour encouraaer le doua-
nier de l'aéroport à fermer les yeux
'aux larges pots-dè-vins versés auX:
politiciens. La plupart des importa-
teurs tiennent ccimpte de ce facteur
pour établir leurs prix. «La corrup-'
tion figure pour 2 % dans mon bud-
get », exphque un importateur de
produits électroniques. .

Les Turcs distinguent, cepen-
dant, deux types de corroptlon:
d'une part, les.ccencouragements»
financiers slissés aux petits bureau-
.crates ~ si mal payés qu'ils vivent
p~ois à la limite de la pauvreté, ~
qUI permettent de sauter des éche-
lons ou du moins d'accélérer le
fonctionnement de la lourde
ritachine bureaucratique; d'autre
part, plus sérieux, les pots-de-vin
versés pour' transgresser. la loi.'

Les rives du Bosphore sont ainsi
déf!gurées par des centaines de
bâtIments construits en violation
de règles strictes introduites pour
protéger.la beauté du site. A la fin
des a.nnéea '0, les ..spéculations

. .boursIères de la famdle du prési-
dent Ozal - dans un pays où un
large pourcentage des sociétés
cotées appartiennent à l'État .:..
av~ient alime!1téla chronique,
maIs aucune sUIte légale n'avait été
donnée à ces accusations.

'L'exemple de l'Italie et du Japon
ont probablement influencé la
populat~o.n, qui, jusqu'à présent,
acceptaIt la corroption avec fata-
lisme. ((La conviction que la cor-
ruption règne partout en Turquie
est pro/fmdément ancrée dans tes-
prit de la population, c'est un pro-
blème sérieux J>, ,a déclaré le pre-
mier ministre,' Mme Ciller. La
presse turque pOursuit son enquête
et s'attaque à une nouvelle cible, le
préfet d'Istanbul, Hayri Kozakci9-
glu, accu~ d'avoir détourné des
fonds versés par les Nations unies
pour les réfugiés kurdes irakiens,
lorsqu'il était le super-préfet du
Sud-Est - anatolien. Mme Ciller. a
affirmé Que son gouvernement sui-
vait de très près les développe-
ments de ces deux dossiers:
«Notre gouvernement, a-t-elle dit,
s'attaquera a~ec détermination et
courage à la maladie de (la] corrup-
tion et [des] pots-de-vin qui 'ronge
noIre vie publique.»

La .résolution du pt:emier minis- .
tre pourrait être mise à l'épreuve
rapidement. La presse turque a fré- '
quemment ,accusé MmeCiller et son
époux, Ozer, qui ont fait fortune
dails la spéculation immobilière, de
pratiques irrégulières. La presse
avait également mis en cause .le

. rôle d'Ozer Ciller dans la faillite
retentissante, dans les années 80,
de la banque dont Il était le direc-
teur.

NICOLE POPE
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Iraq-UN talks adjourn, arms pact still in limbo
• Baghdad wants a UN oil embargo

lifted as soon as arms inspectors
are satisfied that it has scrapped
all its dangerous weapons

Reuters
UNITED NATIONS- U.N. and Iraqi officials

ended a week of intensive disarmament talks with-
out an agreement but cautiously optimistic of
progress towards a deal that 'eventually would allow
Iraq to sell oil freely.

Key differences remain, however. Iraq wants a
United Nations oil embargo lifted as soon as arms
inspectors arè satisfied that it has scrapped all its
dangerous weapons.

The U.N. Special Commission in charge of dis-
mantling Iraq's war machine insists that a long-term
monitonng program designed to ensure Baghdad
does not reacquIre banned arms must be implement-
ed before it can recommend sanctions be lifted. U.N.
Secretary-General Boutras Boutros-Ghali conferred
with the chief Iraqi negotiator, General Amir Ra-
sheed, director of Baghdad's military-industrial au-
thority. U.N. sources said he sent a personal mes-
sage to Iraqi President Saddam Hussein but they
would not reveal its contents.

Rolf Ekeus, the Swedish head of the U.N. com-
mission, has threatened not tocontinue the crucial
weapons talks, expected to resume in Baghdad in
October, unlessIraq activates U.N. surveillance
cameras installed at two missile sites near Baghdad.

The cameras were put in place but not turned on
after a standoff between Iraq and the United Nations
in June which brought a threat of force from the Se-
curity Council. Rasheed said Iraq had considered the
cameras part of the long-term monitoring program
but now decided they were just a technical issue. He
said he foresaw no problem in activating them but
needed 'approval first from his &overnment. ~e
sanctions, which have caused conSIderable hardship
to the Iraqi people as well as the country's economy,
were imposed in Aug: 1990 shortly after B~ghdad's
troops invaded KuwaIt. The troops were dnven out
during the 1991 GulfWar.

Under a cease-fire resolution in April 1991, Iraq
must destroy an~ disclose th~ s~urces of its nuclear,
chemical, bIOlogIcaland ballIstic weapons. The spe-
cial commission would then recommend that the Se-
curity Cou~cillift ~heembargo on eXlX!rts,including
oil. SanctIOns on Imports to Iraq are lInked to com-
pliance with a hast of ~t~er demands, rangi~g from
human rights to recogmtIOn of ~heborder WI~ Ku-
wait. After three years of suffenng under a stnngent
trade embargo, diplomats believe Iraq has shown in-
creasing willingness to compromise and reveal data.

Ekeus said fraq provided new information about
its chemical and mIssile production plants and sup-
pliers but said he expected more data.

Rasheed told a news conference he thought all
outstanding problems -- the data Ekeus was seeking
on weapons and suppliers as well as plans for the
ongoing monitoring -- could be settled by the end of
November.

But he said the Security Council should I!ft the
embargo on oil sales or at l~ast. assure Iraq It was
willing to do so before ~o~ltonng plans co~ld be
implemented. But there IS lIttle chance he will get
any such assur~ce.s from the Council: Ekeus esti-
mates his commISSIOnneeds at least SIXmonths to
check all information and implement the monitoring
plans once an agreement is r~ched. .

The Iraqi general made It clear hIs government
was apprehensive about ongoing U.N. demands
without any indicat!on that ~e e~bargo w~uld be
lifted. "We cannot Just contInue ImplementIng ac-
-tions," he said: Ekeus.in the p~st months has had
private talks WIthAmencan, Bntlsh and Frenc~ offi.
cials in an effort to get assurances they woul~ hft t.he
embargo once he is satisfied Iraq has complIed WIth
all weapons demands.

Some U.S. officials fear that they would hav~ no
controlover Iraq in implementing other resolutIOns
once the oil embargo is 1ifted.

CHPSoutheast report warns
wsnch to 'mass action'

Turkish Daily News
ANKARA- A CHP (Republican People's Party)

probe on recent developments in the Southeast
warns of a switch in the PKK's (outlawed Kurdistan
Workers' Party) hit-and-run tactics to "mass action,"
Anatolia news agency reported Friday.

"Therefore, security forces must be trained to ad-
equately counter such mass actions while doing
their utmost not to harm people's right to life and
security," reads the report prepared by CHP parlia-
mentary group deputy chairman, Ali Dinçerler, and
Kard deputy Atilla Hun.

"The PKK has managed to garner popular sup-
port through terrorist activity.

That fact cannot be used to justify further vio-
lence committed by state security forces in the re-
gion. Such practices as the forced evacuation of vil-
lages for security reasons must immediately be
abolished," it says. '

The report says the CHP believes there are efforts
to justify militaryoperations against those who
have been forced to.side with the PKK.

"Such an adventurist policy per se is highly dan-
gerous to the future of the country. Even the fact
that such speculation has arisen among the masses
is dangerous enough," itadds. The report points out
that trade centers such as Dogubeyazlt, Yüksekova
and Cizre are the settlements hardest hit by rampant
violence in the region ..

"If violence there is a tesult of an attempt to pre-
vent the PKK from extorting protection money
from small businesses, then that means the people
of the region are being targeted as well as the PKK.
To erase the popular belief to that effect, the state
must follow consistent, trustworthy policies," the
report maintains.

-------------------------11~411
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Curfewlifted in Cizre
after major operation

Hürriyet withdraws atlas on mention of
Kurdistan in Turkey's southeast region

Italians establish contact with PKK

"Those who say I am not a Turk, those
who do not accept the Turkish flag, can
go to whichever hell they want," ~ahin
said in a clear reference to the Kurdish-
based Democracy Party DEP. Locals re-
ported that the Ci?:re. operation soon
spread from the Cudi district to the dis-
tricts of Kurtulus, Sur and Darkapl Satur-
day afternoon. On Sunday, calm was re-
stored in the town. Meanwhile, sources in
the region reported three separate opera-
tions were continuing on thePKK's
mountain units, the ARGK military flank;
The Agn and Tendürek mountains are re-
portedly bein~ bombed, while an opera"
tion also contmues on Herekol Mountain;
where five Jlaramilitary village guards
were reportedly wounded. The death toll
in four days of clashes and violence in the
region has exceeded 40, official state-
ments said.

fensive in the area where the hos-
tages were being held. .

The mission follows contacts
with the Kurds in recent days by
Roberto Formigoni, undersecretary
of the environment, ANSA said.
Last Monday Italy freed a PKK
spokesman, Ali Sapan, after arrest-
ing him the week before at a Rome
news conference in which he urged
1t~ly to establish (Iirect .contact
with the Kurds to negOllate the
hostages' release. Sapan is wanted
for sedition and weapons ~osses-
sion in Turkey, but an Itahan ap-
peals court said the statute of limi-
tations on the charges had èxpired.

ing atlas.
InterStar reported that after cop-

ies of the atlas were distributed,
Hürriyet offi,cials realized it con-
tained the word "Kurdistan"
marked across southeast Turkey. It
was withdrawn and the mistake
will be corrected, the television
news said.

On Sunday, in an exclusive interview
. wiUt the daily Sabah, Turkey's Çhiefof
Staff Gen. Dogaït.Gûre~ .promised'()n~
again to defeat the PKK within a year.

Güre~ said the PKK would be crushed
by next spring, and added that the activi-
ties of the organization for the time being
were areflectlOn that it was in trouble.

On Sunday, ,the PKK continued with
low-level armed attacks. In 13atman,gun-
men opened rocke! and machine gun fire
on a house, wounding four people, alleg-
edly in retaliation for the killing of Mar-
din D~uty Mehmet Sincar. .

In I du, Kars, a roup of militants
opene fire on a bor!er station Saturday
n!ght; ~o casualtie~ were reported. Offi-
CIals saId the terronsts also burned down
a school building.

reported this weekend that Hurriyet
on Saturday had sent all newspaper
sellers and kiosks nationwide cop-
ies of the Atlas it will be giving
to readers in return for 40 cou-
pons. . .

The newspaper announced earli-
er that anyone with 40 Hürriyet
coupons could get the world's lead-

contact with thePKK militants to
, secure the release of Angelo Pale-
go and Anna d'Andrea.

Two Germans, two Swiss and a
New Zealander are also among
those being held by the Kurdish
separatisis, who reportedly seized
them on Mount Ararat during Au-
gust.. ,
, After arriving in Ankara, the five
lawmakers were scheduled to fly to
another area to meet Kurdish repre-
sentatives, the Italian news agency
ANSA said. '

Unidentified sources quoted by
ANSA. said the Turkish govern-
ment had agreed to suspend its of-

Turkish Daily News
. ANKARA- A five-member dele-
gation of Italian lawmakers headed
for Turkey this weekend in a bid to
free two of their nationals, who
among seven foreigners held hos-
tage by the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) since last
month, the Associated Press said...
. AP said the five Italian members

of Parliament, Including conserva-
tives, communists and a Greens
party member, aimed to establish

• Five-member
delegation in Turkey to
secure tourist release

Turkish Daily News
. ANKARA- Turkey's mass circu-

lation daily Hürriyet this weekend
withdrew all copies of an example
print of the Turkish world atlas
'Grosser Weltatlas" after realizing
that it contained a region in Turkish
territory called "Kurdistan."

The private InterStar television

• Mayor says security forces
fired on town after clash

Turkish Daily News
ANKARA- Local authorities in. the

Southeastern town of Cizre on Sunday
lifted a daylong curfew after completing a
major crackdown on districts where sym-
pathizers of the outlawed Kurdistan
Workers' Party (PKK) are believed to be
living. Cizre Mayor H~him H~hjmi said
that following an early morning opera-
tion, security forces opened fire on.certain
buildings in the town. .

DespIte official statements that two
PKK militants had been killed, local
sources claimed two children were also

. dead. Coinciding with the operation, Tur-
~ey's Agriculture Minister Refaeddin
~ahin delivered a strident speech in Kay-
seri, demanding everyone who denied the
Turkish national identity to "go to hell. tt

Officials said during the weekend that
two PKK militants and -a police officer
were killed in Saturday's clashes, which
erupted with a raid on an alleged organi-
zatIOnsafe-house. ..

Local sources said police, accompanied
by troops, armored vehicles and Cobra
helicopters, launched the operation early
Saturday morning on the district of Cudi -
• named after the mountain where the
PKK is currently said to have more than
20 trainirig camps. . .

After a ~~ef clash, they said, iJ91JCé iïi~
formed cItizens from armored vehicle
loudspeakers that a curfew had been im-
posed on the town. But the gunfire contin-
ued throughout the day. A reliable source
in DiyarbakIr told the TDN that it had
now become standard for town raids. to
start off with a single operation in the ear-
ly hours of the morning to justify what he
called "deterrent fire," which lasts almost
all day. At least 10 civilians were report-
edly injured during tJ.teincident.

The pro-Kurdish Ozgür Gündem, quot-
ing sources, said on Sunday that two chil-
dren, aged two and 12, were killed in the
incident, and another 15-year-old boy was
hospitalized. ..

The newspaper claimed that a house
where three PKK militan~s were hiding
was. surrounded by security forces a~d
fired upon for at least five hours. It saId
the forces opened fire on other houses as
well,causing great damage in the town.
. ~ahin said In a sJleeçJi he made at t.he
Grape Festival in Kayseri, as security
forces oJlened,firè in Cizre,!hat :no o.ne
who denied hIs or her TurkIsh Identity
should have thè right to live in Turkey.
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Police investigate attack on Sincar's house
• Five wounded it; bombing, DEP

says target was Leyla Zana

Turkish DaÎly News
ANKARA- Police are investigating an at-

tack in the Southastern town of KlZIltepe in
Mardin on the home of a murdered Kurdish
deputy whose funeral ceremony in Ankara
was.banned last week by officials.

Five !eople, including a child, were
wounde in Friday night's attack, which was
carried out with bombs and guns allegedly
after police and gendannerie protection for
the house was lifted.

Kurdish-based Democracy Party (DEP)
DeputyLeyla Zana, who was staying at the
house of the late Mehmet Sincar, escaped
the attack without injury. But Kurdish acti-
vists claim she was tile main target of the as-
sault and suspect there may have been local
official tolerance.

Last week, Sincar's body was flown from
Ankara to his burial site in KlZIltepe by se-
curity officials, and laid to rest there after a
funeral in which his relatives and colleagues
did notparticipate.

Authorities banned DEP and his family
from carrying out a pre-planned funeral cer-
emony for Smcar in Ankara. He was killed
along with a local DEP executive, in th~
eastern province of Batman the previous
Saturday while investigating the murder of
~nother ~a~y official. At I~ast 5.4DEP-affil-
lated activists have been killed m the region
over the past two years.

"The invisible state is trying to create a
provocation here and to frustrate the people.
We will not allow this," Zana, one of the
most oUlsJXlkenKurdish MPs in Parliament
said after the attack. '

Interior Minister Mehmet GazioUu said,
on the. other hand, that certain circles were

attempting to sow seeds of discord between
Turks and Kurds with the bombing.

"We believe those who have interests in
damaging the good relations between Turks
and Kurds were behind the incident" Gazio-
glu ~d. Zana was quoted by the p~o-Kurd-
Ish Olgür Gündem daily as saying after the
bombing that deputies Ahmet Türk, Mahmut
KJ!mç and Selim Sadak were staying in sep-
arate houses.
. "At about 23:45, while watching televi-

Sion, I heard an explosion. Then I heard two
more !xplosi~ns. Later I ~eard five or six
shots, she said. The Kurdish MP explained
that the women were sleeping on the Oat
roof of the house, as is traditional in the
Southeast, while the men were inside.

"The bombs were thrown on the -rool
among the women," Zana said.

She was threatened last year by a seniOl

• • •

,

.,

THE DEATH OF AN MP: The killing of Kurdish MP Mehmet Sincar in Batman a week ago Saturday was fOllowed this weekend by an assas-
sination attempt on his colleague. Diyarbakir Deputy Leyla Zana. Three bombs and gunfire targeted Sincar's house in Klzlltepe. Mardin
where Zana was stayinlil' The attack took place after crack teams and armored patrols were withdrawn. (Above) A police crack team mem-
ber guards Sincar's coffin while in an ambulance last Thursday. Authorities rushed his body out cl Ankara, where they had banned Il funeral
ceremony. and laid him to rest themselves in Klzlltepe. Photo: TONIAliFUll UllY
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military officer in the regIOn, who wa~'
filmed by a British camera crew while say-
ing that she would be killed: A Turkish
newspaper suggested on Sunday that she
may have been the target of attack. Accord-
ing to witnesses. Sincar's house. which has
been kept open to hundreds of visito~ sinc.e
last week, was under heavy protection untIl
the bombing. There were soldiers and ar-
mored vehicles surrounding the house. But

as of 19:00 hours on Friday, thesewere all
withdrawn, witnesses said. .
. Meanwhile, the Gündem reported on Sun-

day that a group of about 500 villagers who
had gathered to march toward Batman from
Siirt. in protest of Sincar's killing had been
detamed. .

The newspapersaid only 20 villagers
were released. DEP chairman and Ozgür
Gündem owner Ya~ar Kaya charged d\lnng

the weekerrd that a massacre campaign had
been launched on his party and th~t state-
ments madeby authoril1es did not give them
confidence. Kaya also said the KIZlltepe
bombing targeted Leyla Zana. Referring to
an appeal made earlier by DEP for peace to
be enforced in the re~ion where more than
7,000 people have dIed in armed violence
since 1984, Kaya said, "I am abandoning our
peace appeal for the time being."

A .1".1'. -,-\!,'l'IlCl' FlIl/Cl'Pn'lIl'-, t. f.I'. -.-Igel/cl' FlII/Cl'Pn'lIl'-. t. F./J. -'-\!,'l'I/Cl' FlIl/(e P/'('\Il'-. t .F.I'. -.-Igel/cl' FIII/l l' P/'('\Il'-A. F.I'.

FRA0306 4 I 0149 TUR /AFP-JV41
Turq'.IÏe-K'-H'~des
19 rebelles kurdes tués dans le sud-est anatolien

ANKARA, 13 sept (AFP)- Dix-neuf rebelles kurdes ont été tués lundi par
des forces de l'ordre turque lors d'accrochages dans le sud-est anatolien à
majorité kurde, a-t-on annoncé officiellement.

Six membres du Parti des Travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste) sont
morts à Toptepe, près de Sirnak, à la frontière avec l'Irak, indique un
communiqu. de la super-préfecture de Diyarbakir, chargée de la coordination de
la lutte contre le PKK. '

Dans la région de Bingoi (est), cinq rebelles ont également été tués et
huit autres dans les régions de Siirt, Tunceli et de Van, selon ce même
commun iqlJé.

Plus de 7.000 personnes -militait~es, policiers, civils et rebelles- sont
morts depuis 1984, date à laquelle le PKK a déclenché dans le sud-est
anatolien une rébellion armée contre le pouvoir central d'Ankara.

,KG/pk/mfo
AFP 131531 SEP 93

turkish daily news / September 14, 1993

Baghdad'sayssanctions kill
more than 300,00.0 people

Reuters
BAGHDAD- Iraq said over

300,000 people hâve died as a re-
sult of medIcal shortages during
more than three years of U.N.
trade sanctions. .

. Health Minister Umeed Mad.
hat Mubarak told Reuters Televi-
sion about 4,000 children under
the age of five die each month,
compared to 700 a month before
:he Gulf crisis.

Deaths among people over five
had risen from 1,800 to 6,500 a
month during the Sélme period, .
Mubarak said.'

He said official figures indicat.
ed 306,839 people had died since
1990 as a result of sanctions-
caused shortages in Iraq's health
services and systems for prevent-
ing disease. "There are so many
infectious diseases now which we
had managed to eradicate," Mu-
barak said. "Nowwe are detect-
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ing a large arriount of polio and
, cholera."

"We are now seeing so many
. newly detected cases of serious
infectious diseases which are not.
just caused by the lack of medical
equipment and drugs but also by
general sanitation conditions," he
added. '

U.N. sanctions, imposed after
Iraq's 1990 invasion of Kuwait,
do no~ pro.hibit medical imports
but WIth Oll exports blocked the
government lacks money to pay
for them.

Spare parts are also lacking for
water and sewerage systems and.
the. health of the population has
deteriorated because of food,
shortages.

Mubarak said doctors had this
year reported 960 cases of chole-
ra -- a disease which had been
wiped out, before 1990.~Hospitals'

, .
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Kurdish MP says son
was refused at school

in lraq are currently operating at
50 per cent of normal capacity
because of the shortage of medi-
cal supplies. Many are forced to
turn away all but the emergency
cases, Mubarak said.

Iraqi officials say that there are
desperate shortages of anaesthet-
ics, analgesicS, antibiotics and X-
ray film. Many hospitals are
forced to use old fashioned meth-
ods of sterilizing syringes, which
have to be reused because there
are no dispoSable ones.

Asked if Iraq had not brought
health problems on itself by fail-
ing te comply with V.N.resolu-
tions, Mubarak replied that "Eve-
rybody knows this is a false alle-
gation fabricated bl the enemy of
the dignity of Iraq.

"It IS not logical for a ,overn-
ment to do such a thing." Every-
one knows that since the revolu-
tion in 1968 Iraq spent all its rev-
enues on the welfare of the Ira9i
people," he said. At Baghdad s
Ibn aI-Baladi Hospital, one of the
capital's best, a number of incuba-
tors lie idle for a lack of spare
parts. Wards were only half full
and medicine cabinets were
sparsely filled.

Tuddsh Daily News
ANKARA- A Kurdish MP

on Monday claimed public
schools in Ankara refused to
accept his son and that he was
insulted by school principals
in several places.

Mehmut Ahnak, $Imak de-
puty for'.the pro-Kurdish De-
mocracy Party (DEP), is trying
to register his 16-year-old son
Halit Sinan at a Turkish high
school.

On Monday, Almak submit-
ted a motion to the Grand Na-
tiOnal Assembly asking Tur-
key's education minister to
explain the reasons for the
discrimination he says he has
faced. Interviewed by the
TON, Al1ßak said he had app-
lied to the Tmaztepe, AyrancI,
ç ankaya and Mimar Kemal
high schools but had received
similar replies.

"If they had not treated me
as if I were an enemy, there
would not have been a prob-
lem," Ahnak said. According
to the Kurdish MP, "Turks
who dislike Kurds cannotlike
Turks either, just as Kurds

who dislike Turks cannot like Kurds."
Ali1ßak claimed that thè deputy,principal of Mimar Kemal

High School, og uz Erol, had told him on the telephone that he
would not accept his son at his school. "Your children should go
to school in theIr own region," Erol reportedly said.

Mimar Kemal officials refused to speak to the TON on the is-
sue,

Alinak further charged that the ç ankaya High School princi-
pal, SeYfettin~ahin, nad insulted him and his son in the school
yard. He said ,ahin had bluntly told him later that his son had no
place in the sc 001, once he mentioned that he was a $Irnak de-

PU!\vnere do these officials get the authority to refuse to register
my son?" Al1ßak's written appeal asked. "Are they getting this
strength and courage from you? Do you or others have the right
to ten us to take our children and nave them educated in tl1eir
own region? Whose property are these schools?" the questions
continued.

"I am terribll disturbed. It is the worst thing that can happen to
a father. I can t even place my son in a school," Ahnak told the
TON.

Cankaya High School principal $ahin said, meanwhile, that he
~id not discriminate among his students and denied Ahnak's cla-
Ims.

Interviewed by the TON, Sahin said the incident occurred du-
ring lunch break and that he did not know that he was facing
Mahmut Almak.

"These people," he said, "are very sensitive. Like all Turkish
citizens -- since we accept 'them' as Turkish citizens -- they can
come and register their children."

$ahin also asked for the TON to mediate with Almak "so the
misunderstanding can be corrected" and his son could be registe-
red.

Turks invest $6.5 bn in Turkic republic
Turkish Daily News

ANKARA- Turkish investment allocat-
ed to the Turkic republics of the former
Soviet Union amounted to $6.5 billion in
the last two years, said the head of the
Turkish International Cooperation Agen-
cy (TICA) on Monday.

In a press conference in Ankara, Am-
bassador Umut Ank, the chairman ofTl-
CA, said that amount was more than
those of countries like Germany. France
and Britain.

Not'all of the $6.5 billion is Turkish
public investments; much of it comes
from private sector investments and joint
ventures.

Informing the press of TICA's activi-
tie~ of the past year, Ank said the organi-
za,tlOn succeeded in establishing relations
~Ith the Turkic ~publics in many frelds
ID order to contnbute to their develop-
ment.

Ank added that the organization's ac-
tivities have not been at the desired level;
the pace of developments in the former
SovIet republics, now in 'transition to plu-
ralist democracies and market economies,
was slower than Ankara's planners had
hoped. .

Ank emphasized that the aim of TICA
was not to create an influence zone or a
living space (lebensraum) for Turkey, but
to assist the former Soviet republics in
their transition period. Ank said in that
context Turkey is not bothered by the
rapprochement between Russia and the
southern republics in the framework of
the Commonwealth of Independent
Stales (CIS). TICA was founded in Janu-
ary 1992 to coordinate Turkish and West-
ern economic and social development ac-
tivities in the southern republics of the
former Soviet Union. Its goal is to act as
an umbrella for the activitIes of individu-
al ministries with regard to the region.

But it seems some of the governmental
bodies are not very pleased with a coordI-
nating body telling them what to do with
their own budgets.

Ank says he has had no problem with
the "technical ministries" so far. particu-
larly mentioning education, energy, in-
dustry and culture.

But he doesn't hide the fact that TICA
has had problems with decision-making
government bodies. The undersecretariats
of Treasury and Foreign Trade, the Fi-
nance Ministry and even the Foreign
Ministry -- whIch gave birth to TICA --
were having difficulties adapting to the
presence of the organization.

TICA's budget, which Ank proposed
should be TL 860 billion (some $86 mil-
lion) for fiscal year 1993, was not includ-
ed in the Foreign Ministry's budget as has
been previousfy agreed, and later the Fi-
nance Ministry allocafed TICA a budget
of TL 300 billton after negotiations.
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The Killing of A Kurdish MP

ismet G. imset
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The killing of Mehmet.Sincar, member of parli-
ament and local party executive of the Kur-
dish pro-Kurdish Democracy Party (DEP), in

the eastern refinery city of Batman on Sept. 4, has
led to developments which indicate that Turkey's to-
lerance for Kurdish politics -- let alone separatism --
is nearly exhausted. Not only was Sincar, an elec-
ted representative of the people, killed, but he was
killed under highly controversial circumstances.
What followed his death actually showed that des-
pite all official assurances, there may indeed be a
new clandestine campaign to "eliminate" the remai-
ning 17 Kurdish deputies in Parliament.

Initial claims by Sincar's colleagues that pOlice
protection for the deputies -- who were in Batman
to investigate the murder of another party official --
was withdrawn before the MP was murdered never
received a serious reply.

Local officials only toyed with words in a fruitless
attempt to explain why Kurdish deputies, in a city
famous for ruthless violence targeting pro-Kurdish
activists, was not under protection.

A security chief argued that the deputies did not
like to be followed around. Another official argued
that they had demanded not to be protected. Yet
another said there was protection, in front of the
DEP building, but the deputies had used the back
door. Et cetera. None of the statements served to
tell the nation what hadreally go~e on.

According to other DEP deputies however, there
was police protection (or tailing) from the beginning
of their visit in the region, but it was lifted as of Sa-
turday morning, when the killing took place.

Naturally, the DEP and Kurdish activists conclu-
ded that without the cooperation of local officials --
or at least their turning a blind eye -- such a murder
could not take place. What strengthened their argu-
ment was anotherincident this weekend during
which another DEP parliamentarian survived only
by chance.

Sincar's family house in Klziltepe, Mardin, was vi-
sited by at least 6,000 friends and supporters after
Sept. 9 and was constantly under observation by
local troops and armored vehicles.

On Saturday, however, the troops and vehicles
were reportedly withdrawn at around 7 p.m. local ti-
me. About four hours later, three explosions rocked
the house, followed by six shots of gunfire. Five pe-
ople, children among them, were wounded in the
attack.

Leyla lana, one of the most outspoken pro-Kur-
dish deputies in Parliament said to have links with
the outlawed Kurdistan Workers' Party (PKK) was
supposed to be on the roof of the house, along with
the other women, when bombs landed there. "Inste-
ad, I was downstairs, watching television," she exp-

lained later.
According to DEP leader Ya~ar Kaya, the target

of the attack was lana. According to most everyo-
ne, even including Turkey's Interior Minister Meh-
met Gazioglu, there have been attempts in the co-
untry to spoil the brotherhood between Kurds and
Turks.

The attack on Sincar's house mayindeed be
another step toward a hardening of the DEP which
already faces internal pressure to take radical acti-
on against the Turkish Parliament. Last week, Tur-
key witnessed a cat-and-mouse game put on by
Turkish authorities and DEP officials, further streng-
thening the position of hardliners in the pro-Kurdish
legal movement. All attempts by Sincar's family and
DEP authorities to stage a funeral ceremony for the
murdered MP were blocked. But they were blocked
in such a skilful way that Ankara always gave the
impression Turkey was doing what it could to help
the party out. First, the DEP moved Sincar's body
from Batman, where he was killed, to Ankara --
where he even had the right to be given an official
ceremony at Parliament.

Later, DEP announced that it would stage its own
alternative funeral ceremony for its MP, would turn
down a ceremony at the Grand National Assembly
and would cover Sincar's coffin with a party flag ins-
tead of a Turkish one.

This naturally angeredmany Turks, among them
soldiers as well as politicians, taken as a signal that
DEP was turning down the Turkish identity altoget-
her.

A day after the attack on lana, Turkey's agricul-
ture Minister Refaeddin $ahin delivered a strident
speech in Kayseri, saying that everYone who deni-
ed the Turkish national identity should, inhis words,
go to hell.

"Those who say I am not a Turk, those who do
not accept the Turkish flag, can go to whichever
hell they want," $ahin said. Three days prior to the
attack on Sincar's life, Turkey's president Süleyman
Demirel had made a similar remark, telling the nati-
on that anyone who sympathized with those shed-
ding blood in the Southeast were themselves "kil-
lers."

Knowing the level that the national reaction to
their policies had reached, the first thing DEP depu-
ties did after bringing Sincar's body to the Turkish
capital was to seek official backing and understan-
ding.

Thus, early last week, party executives and seve-
ral deputies marched into the presidential palace in
Ankara and made their first appeal to Demirel.

A day later, they met with Prime Minister Tansu
Çiller. "We had positive replies from both,. Kaya
explained to the Turkish Probe later. "They said
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they understood us and that there would be no at-
tempt to prevent the funeral..

According to a DEP parliamentarian, Çiller appe-
ared to be so positive that she actually blamed Tur-
key's young democracy for the mishaps and told
the delegation .we must try, altogether, to turn
[Turkey] into a mature democracy."

The DEP believed this was a hidden reference to
anti-Kurdish trends surfacing in the Turkish com-
munity.

Despite assurances though, when the party actu-
ally tried to carry out its planned funeral, it was fa-
ced with incredible problems. What was observed
throughout the ordeal was that the DEP went out of
its way to prevent any provocation and to cool
down its own supporters.

On the first day, after being told by Çiller that
they had the right to carry out their own funeral ce-
remony, the DEP was informed by the Ankara go-
vernorship that they did not. Both the governorship
and the police announced that they would not give
the funeral over to the DEP -- if they insisted on
their own program.

What was not mentioned, publicly, was that the
governor himself was under immense pressure
from the city's police force to send the body out of
Ankara as soon as possible.

Due to the scheduled ceremony, all of the police
were working long and tiring shifts. As of Sunday,
the city's five main entrances had been placed un-
der control.

Groups coming for the funeral were sent back. In
the city itself, policemen had set up checkpoints
where they preventing citizens of Kurdish origin
from entering some of the districts.

Upon learning of the ban on the funeral, the DEP
decided to attempt retrieving Sincar's body with mi-
nimum risk of a mass demonstration.

A lengthy meeting was held at the party headqu-
arters. Later, a group of deputies left the building
and in separate cars drove up to Hacettepe hospi-
tal.

Unknown to them was that the police had alre-
ady taken measures there. Inside, the parking lot
had been blocked by unmarked police cars, ins-
tructed to park there to prevent other vehicles from
doing so.

At the doors of the emergency room, three rows
of riot police stood guard. Inside, at the entrance
of the morgue, about a dozen policemen armed
with semiautomatic guns barricaded the corridor
leading to a chamber where Sincar's body was
kept.

The security measures were so intense that not
even the ambulance, hired to drive Sincar's body
out, was allowed in.

But the deputies got through and entered the
hospital director's office where they waited for abo-
ut half an hour until realizing that he had also been
told briefed by officials.

The director, who spoke to the deputies on the
telephone, said he saw no medical reason to pre-
vent the funeral but was under verbalorders from
the governorship. "They will also be sending the or-
der in writing,. he added.

Another hospital official complained to the Tur-
kish Probe that "the police have taken control of

everything."
In the words of Kaya, .Sincar's body was sei-

zed .• What created problems between the DEP
and Ankara appeared to be a demand to bury Sin-
car after religious services were conducted in An-
kara.

The DEP wanted to pick up the body, place it on
a catafalque in front of the headquarters for one
day, march it over to a mosque some 500 meters
away and then take it to Sincar's hometown of KI-
zlltepe, Mardin.

.There is no way," said the Ankara security chief,
"they can march through the streets." From the
very beginning, the police were against the idea.

The prevention of Sincar's funeral led only to re-
action from the DEP which in turn announced --
with the support of the late MP's family -- that it wo-
uld not retrieve the body.

A two day showdown started between the party
and Ankara. Aware that its own image was being
tarnished abroad, Ankara tried to convince the
DEP into accepting its own terms and agreeing to
a make-shift ceremony which would last, at the
most, several hours.

The DEP, aware that by keeping Sincar on the
agenda it was attracting attention to its own plight,
insisted on its own demand.

The result: Sincar's body stayed where it was.
Remaining in the Hacettepe morgue and enjoying
protection he never had while he was alive, the de-
ad MP became the central piece of a chess game
that seemed to have been won by his friends

By Thursday, it was clear that neither ,the DEP
nor Sincar's family had any intention of claiming
the body unless they were allowed to pay tribute to
him in Ankara.

In addition, pOlice pressure on the governorship
had increased. As of Wednesday afternoon, the
police started to insist on sending the body out of
the city and saving themselves the additional work
-- all on behalf of "a Kurdish traitor."

Police brutality in the capital related to the fune-
ral only served to alienate the police more from the
people in Ankara. Filmed by a private television
station, it has still not been investigated by authori-
ties.

The fury of the pOliceforce could clearly be seen
in InterStar news bulletin footage showing how the
Ankara police had "dispersed" crowds in downtown

. Slhhlye.
Two of these scenes were described in detail in

the Turkish Daily News during the week:
In the first: "Blood spurted out of the victim's mo-

uth as the first wooden truncheon hit his face. Six
policemen jumped him. He fell to the ground after
an abortive attempt to flee. As he screamed "help,"
the six uniformed officers raised their clubs. Over
and over again they hit him: in the stomach, on the
back, but mainly on the head.

Two of the officers, about half a minute into the
beating, started to kick his head. A boot landed on
the back of his skull. Another crashed into his no-
se.

The remaining four joined in, jumping up and
down on top of him.

He turned over several times, his face reflecting
nothing but sheer pain and fear. Finally, the offi-
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cers decided to move out. One after another they
gave him a last kick.

Only one remained behind.
He turned, jumped up and landed hard with both

(eet on the victim's spine. Without once looking
back, the group of six uniformed policemen rus-
hed off to another Kurd..."

And, in the second: "The girl screamed as she
rushed through the street, four

uniformed policemen chasing her, their clubs
bouncing off her back after each blow. One blow
after another. Her screams echoed from television
screens into the homes of millions of Turks. Me-
anwhile, police radioed their headquarters, asking
for 50 more truncheons to replace their broken
ones.

They kicked her -- she got a boot in the sto-
mach. Two officers grabbed her arms while anot-
her swung at her. Throwing her aside -- she fell fa-
ce down on the pavement -- they ran to another
protestor..."

Indeed, what was seen ontelevision hardly fit in
with what officials explained as an attempt to dis-
perse crowds. Witnesses in front of the DEP he-
adquarters, including deputies and a TON repor-
ter, openly heard the police shouting "Long Live
Turkey, Death to the PKK" as they attacked the
groups and their victims shouting "The State is a
Killer" in reply.

Of all the Sincar-related violence, however, that
of Engin Atay, a 22-year-old university student ar-
rested miles away from the incidents at Eski!iehir's
bus terminal on his way to Ankara, was the deadli-
est.

Atay had wanted to attend the funeral ceremony
of Sincar but was detained. He was first taken to
the city security center to be questioned. Handcuf-
fed, he was later escorted to his own apartment
on the eighth floor of a building in the city. The last
that was seen of Atay was his corpse, crashing
through the ceiling of a parked car, after "falling
down" from the eighth floor with hishands cuffed
behind his back.

The police accused him after his death ofbeing
a leftwing activist -- but without any evidence.
They also claimed he had jumped out of the win-
dow on his own.

Had a bomb attack not targeted Sincar's house
this Saturday, these three incidents would have
been the only dramatic developments after Sin-
car's murder. .

But this was not the case. Indications now are
that attacks on the DEP, pro-Kurdish actIVists, jo-
urnalists and politicians, are to continue in the ne-
ar future.

The Sincar investigation itself shows hov.'"serio-
us" things are being handled by Ankara.

The previous Monday, in a live interview with
Mehmet Ali Birand's popular "32. Gün" (32nd Day)
program, senior government officials boldly anno-
unced that Sincar's killer had been caught. Accor-
ding to them, the murderer was with the police
and the case had nearly been solved.

Only two days later, local police and Emergency
Law officials announced that the two assassins of
Sincar had managed to get away.

Pictures and identities were passed on to the

press. More than a week into the investigation, the-
re are only 16 suspects remaining in the hands of
the police, about half of those initially detained.
And there is no serious indication that anyone is
closer to finding the killers than they were a week
ago.

Kurdish activists in Turkey no longer believe the
Hezbollah in Southeastern Turkey is responsible
for the killings and sense that the Istanbul-based
press is also being used to cover up a clandestine
campaign against them.

Coinciding with Sincar's murder, for instance, se-
veral newspapers claimed that a protocol signed
between the PKK and Hezbollah earlier this year
had fallen through.

They claimed the Hezbollah was once again
back to its feud with the PKK. Officials, on the ot-
her hand, immediately blamed the murder on this
radical Islamic organization which, until last De-
cember, did not even exist according to Ankara. In
November, the-then Interior Minister Ismet Sezgin
had said Turkey "has no record whatsoever of an
organization by that name.• In December, Emer-
gency Law Governor Ünal Erkan had said "such an
organization does not exis!."

Now, it seems that using the Hezbollah as a sca-
pegoat is in their best interests. It also serves to
distract attention from any possible involvement of
local security forces in the crime chain.

These developments, though, are actually fan-
ning the flames of the Kurdish crisis Turkey now fa-
ces instead of diffusing tension nationwide.

It is also putting the DEP, a legal body in Parlia-
ment which now has 17 deputies -- all on a covert
death list -- under a lot of pressure.

For one, statements made by senior state offici-
als recently have placed the DEP as a target for
the Turkish people, already frustrated over the de-
aths of thousands of civilians and security person-
nel in the Southeast as well as for local security
forces.

It has been made clear,intentionally or not, that
since the DEP sympathizes with the PKK, they are
also regarded as "killers" by Ankara.

Secondly, through the persecution of DEP, the
party's own radical grassroots have been streng-
thened. There is immense pressure on party exe-
cutives to revise their moderate stance and even
suggestions that the party should withdraw from
Parliament altogether -- or openly support the
PKK.

Yielding to some of this pressure after the assas-
sination attempt on Zana, Kaya announced this
weekend that the party had decided not to continue
with its earlier appeal for peace. But the DEP and
especially the parliamentary flank is still resisting
the hardliners.

What happens in the days ahead will determfne
the future attitude 0f this party and how far it is wil-
ling to go in persuing moderate policies (or rather
how far it can go). But the signals are worrying for
many and it appears more and more that the Kur-
dish voice is being forced underground, for survival
if nothing else.

One can only but hope that the killingof Sincar is
not the beginning of another wave of clandestine
violence...
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TURQUIE

Les sept otages occidentaux ont été
libérés lundi soir par les Kurdes
Hier, les otages étaient encore interrogés par les autorités turques. La Suisse a demandé à la
Turquie de pouvoir prendre contact avec ses ressortissants. Leur retour est encore incertain.

Le ~arti des travaille~rs du Kur:
dlstan (PKK) a relaché lundi
soir les sept touristes occiden-
taux qu'il avait enlevés, dont
les Tessinois Nico et Anna

Pianta ainsi que Giuseppe Rezzonico.
Ils étaient toutefois interrogés hier en
fin d'après-midi par les autorités tur-
ques. La Suisse a demandé à la Tur-
quie de pouvoir étàblir un contact avec
ses ressortissants le plus rapidement
possible.

Outre les trois Suisses - dont Anna
Pianta-D'Andrea qui bénéficie de la
double nationalité suisse et italienne -
le PKK a également remis en liberté
l'Italien Angelo Palego ainsi que deux
touristes allemands et un ressortissant
de Nouveile-Zélande. Les trois Tessi-
nois ainsi que 1'1talien avaient été enle-
vés le 18 août dernier au mont Ararat
où ils cherchaient des restes de l'arche
de Noé.

RETOUR INCERTAIN
Une fois relâchés par les rebelles du

PKK, les touristes ont été appréhendés
par les autorités locales. L'agence

oÛ A É.Ti
~iétJ TRAirÉ~

semi-otlicielle Anatolia a annoncé en
citant le gouverneur de la province
d'Agri que les touristes suisses et ita-
liens avaient été arrêtés et étaient accu-
sés de collaboration avec le PKK. Un
porte-parole du Ministère turc des af-
faires étrangères a toutefois démenti
cette information. Il a précisé que les
sept personnes étaient libres et pour-
raient retourner rapidement dans
leun pays. Ils ont simplement été in-
terrogés à Dogubayazit, localité près
de la frontière iranienne, a-t-il ajouté
en soulignant qu'ils pourraient rentrer
très ,!,rochainen;tent dans leur pays.

L IOterrogatOire par la police turque
d'otages libérés est une chose normale
a expliqué le porte-parole du Départe~
ment fédéral des atTaires étrangères
(DFAE), Franz Egle. Toutefois, lé
DFAE est immédiatement intervenu
auprès dt~s autorités turques. Malgré
lesetTorts irrtensHiJ qui ont été dé-
ployés, ni les deux parlementaires
suisse.s qui se so.nt rendus sur place, les
conseillers natIOnaux Eugen David
(dc/SG) et Angeline Fankhauser
(s/BL). ni un employé de l'am9.ass;we

-

suisse envoyé spécialement dans l'est
de la Turquie, n'ont pu établir le
contact avec les touristes suisses, sou-
ligne le DF AE. Ce dernier a demandé ä
la Turquie de pouvoir établir un
contact le plus rapidement possible et
a souligné qu'il attendait la mise en
liberté immédiate des Suisses. Un
avion helvétique se tient à disposition
à Van (est du pays) pour le rapatrie-
ment des touristes suisses.

DÉLÉGATION SUISSE
L'espoir de voir les otages libérés

s'était nettement renforcé le week-lmd
dernier avec le départ pour la Turquie
de délégations de parlementaires suis-
ses et italiens. Les Kurdes avaient posé
comme exigence pour la libération des
otages, des contacts directs avec les
Gouvernements concernés. Le DF AE
a préciSé que le voyage des deux
conseillers nationaux, Eugen David et
Angeline Fankhauser, correspondait à
une démarche privée à caractère hu-
manitaire. Ils ont néanmoins bénéficié
du soutien logistique suisse. AP / ATS
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Interdire le PKK? Il Y a mieux àfaire
ALAIN CAMP10m

Maintenant que les
aventuriers tessinois
de l'Arche de Noé sont

sortis de la nasse du PKK, le
moment est venu de poser
quelques questions sur les im-

" plications de cette affaire.
Par les actions spectaculai-

res qu'il a ordonnées depuis le
début de l'été, le parti armé

,kurde a fait la preuve de son
efficace organisation. De Da-

'mas, où .il réside le plus sou-
vent, Abdullah Öcalan tient
dans ses mains beaucoup de

"fIls: le, parti, le front qu'il
anime (ERNK),la guérilla de
dix mille combattants qu'il a
constituée (ARGK);mais aussi
des filiales en Europe occiden-
tale: les comités du Kurdistan
(qui ont pignon sur rue un peu

, partout, à Genève par exem-
ple), l'agence Kurdl,la, tous
soumis, quoi qu'en disent leurs

, animateurs, à la direction du
, parti.

Grâce à ces réseaux, lePKK
peut désormais enlever des
voyageurs dans le Sud-Est
turc; poser pour leur libération
des exigences politiques que
relaient ses porte-voix dans les
pays des kidnappés; organiser
vers les lieux d'enlèvements le
départ de délégations officieu-
ses (des parlementaires) à dé-

faut d'en obtenir d'officielles;
tenter de monnayer emm au-
près des télévisions - comme
nous l'avons révélé hier - des
images des otages contre des
devises sonnantes et trébu-
chantes.

Cette duplicité, aggravée
par le caractère sordide du
marchandage avec les TV, se
marie naturellement mal avec
l'objectif affiché' du PKK: il
prétend populariser son ac-
tion. Il risque de provoquer,
plutôt, une réaction 'de rejet.
Faut-il alors interdire ici le
PKK et ses filiales? Ce serait
contraire à une tradition plutôt
tolérante. Flavio Cotti disait
cependant hier à Madrid qu'il
faudra tirer les conséquences
de te qui s'est passé~ne fois
que les otages seront sortis de
Turquie. Le Conseil Cédéral,
probablement, ne décidera
rien: sa police préfère que le
parti kurde soit visible et repé~
rabie, pour le surveiller, plutôt
que dè le pousser dans une
clandestinité opaque.

Une mesure de police, en ef-
fet, ne résoudrait rien. Comme
l'acharnement de l'armée, de
la police israéliennes, du Mos-
sad aidé par les services se-
crets occidentaux n'ont rien pu
contre les organisations pales-
tiniennes qui, elles aussi,
quand elles étaient acculées,

n'ont pas lésiné sur les moyens
de leur lutte. Cette longue ten-
tative d'éradication d'une ré-
sistance vient même de se
transformer, à Washington, en
son contraire. Et' ce précédent
tout chaud doit nous Caireré-
fléchir. Dans la question kurde,
~ommedans la question pales-
tinienne, il n'y aura pas d'au-
tre issue (sauf une guerre en-
démique) que la négociation.

Bien sûr, les Etats européens
ne peuvent pas tolérer le ban-
ditisme dans lequel glisse le
PKK. Mais ils doivent d'abord
s'interroger sur leur attitude
très ambiguë à l'égard de la
Turquie. Parce qu'ils ne veu-
hint pas se priver de ce gros
marché, mais aussi parce
qu'ils n'osent pas dire froide-
ment à Ankara qu'ils ne veu-
lent pas des Turcs à part en-
tière dans leurs institutions
communautaires et collectives
(à cause de l'islam, de la démo-
graphie), les Européens ont
aménagé pour eux des accords
d'association, et les ont admis
dans leur instance la plus
molle, le Conseil de l'E1l1'ope.
Là justement où les violations
des droits de l'homme, et
d'abord des Kurdes, auraient
dû faire apparaître la Turquie
comme le candidat le inoins
désirable.

L'attitude européenne de-
vrait être au contraire faite de
pressions incessantes' pour
qu'Ankara en vienne à recon-
naître l'idantité kurde dans sa
totalité, avec tous les droits qui
en déc«;)Ulent.Le président
Turgut Özal, à la veille de sa
mort au début de l'année, avait
commencé à Cairede petits pas
dans cette direction. Le PKK,
de son côté (sous l'inOuence de
l'exemple palestinien dont il
s'est beaucoup inspiré?) a
commencé de bouger: il a pro-
posé ce printemps un cessez-
le-Ceuunilatéral mal accueilli,
il se prépare sans doute à re-
nouveler son offre, et son com-
bat indépendantiste paraît
évoluer vers la recherche
d'une solution fédéraliste en
Turquie.

N'ya-t-il pas là, pour une di-
plomatie suisse qui ferait un
autre choix que celui de la fri-
losité rétractée, un terrain
d'action prometteur? Comme
le casse-tête palestinien l'a été
pour les Norvégiens? Après
tout, la Constitution turque a
été rédigée par un professeur
de droit lausannois. Pourquoi
d'autres Suisses ne contribue-
raient-ils pas à lui apporter
aujourd'hui les corrections in-
dispensables, qui ne peuvent
passer que par une négociation
entre Turcs et Kurdes? 0
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Treize personnes tuées dans le sud-est anatolien

ANKARA, 14 sept (AFP) - Treize personnes --8 rebelles kurdes et 5
miliciens pro-gouvernementaux-- ont été tuées lundi dans la région de Solhan,
pt~ovince de Bingoi (est), lot~s d'opét~ations militait~es et d'une embuscade
rebelle, a rapporté mardi l'agence turque Anatolie.

19 rebelles kurdes ayant été tués lundi lors d'accrochages avec les forces.
de l'ordre dans différentes localités du sud-est anatolien à majorité kurde,
cela porte à 32 le nombre de victimes lundi.

Huit rebelles kurdes de Turquie ont été tués lundi lors d'opérations
'militaires, soutenues par l'aviation, dans la région de Solhan, selon Anatolie
citant un responsable de cette sous-préfecture.

Cinq Il prot ect eurs de village (milici ens pro-gouvet~nement aux) Il ont été
tués, égalem~nt dans la région de Solhan, par un groupe de rebelles du Parti
des Travailleurs du Kurdistan (PKK), a indiqué l'agence.

Mardi, le journal turc pro-kurde Ozgur Gundem a affirmé que 13 soldats
turcs avaient été tués par des "guérilléros de l'armée populaire de libération
du KI_lt~distan(ARGK, bt~anche militaire du PKK) Il dans la t~égion de Kat"'akocan,
province de Elazig (est). Aucune indication officielle n'en avait pu être
obtenue mardi matin.
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-. ~CEE- Tut~q1.1 ie
Appel ,des euro-députés à la Turquie pour le respect des droits des Kurdes

STRASBQURG (CEE), 16 sept (AFP),- Les élus e'.lropéens ont t'enouvelé jeudi
leur appel aux autorités t~rques PQurqu'~lles ~ettent un terme è l~état
d'exception dans les prbvinces ~ majorit~ k4rde et qu'elles garantis~ent le
~espect des droits de l'Homme dans la 'réglon~ .

Dans une t~ésolution du Pal'''lem,~nt'eürop:éen, en, session plénièt'e à
Stt"asbol.lt'g,les dép •.ltés ont condamné le l'''ecentattentat à Batman qui ë\ coi~ité
la vie au député kurde du parti démocratiqueDEP Mehmet Sincar, qui enquêtait
avec des collègues sur la violence politique: à Batman.

Selon le? députés, ~. Sinca}'''"est I..meder:; victim~'s d'une longueséi""ie
d'assë ..~ssil1ats politiques non éll.lcidés", .

Les élus européens ont ainsi "condamn~ toute forme de violence et de
tel'''}'''ot''isme,notamment celui du PKK" et ont demandé que la 11.1IT1ièt"e soit f,::\ite
sur les assassinats dans le sud-est de la Turquie et que les coupables soient
tl'~ad I.ti t S lilT' jus tic e. '

9~1/pht/ëic
AFP 161352 SEP 93

~ TurqUie: enlèvement'
de deux touristes Iraniens
et trois bang~hl par "
PKK•. les sépâratistes kurdeS
du Parti'des Travailleurs ctlI1<ui''-
tiistari (PKK) ont enlevé sarri8di
deux touristes iraniensEit. troiSi
,bangladeshi dans l'est de l'irarl,
Ils ont été enlevés à un barrage
;routier parce qu'ils voyageaient.
au Kurdistan sans l'autorisation.
de "Armée de Ubération du
:Peuple du Kurdistan (ARGK);,
branche armée du PKK. lundi, le
PKK avait libéré sept touristes
qu'il détenait depuis la mi-aoOt.
Un resPonsable de la diplomatie
:turque avait annoncé qu'ils
;.. seraient prochaiJ'lement rapa.
triés ... Il s'agit de deux Suisses
,(Giuseppe Rezzonico et Nico
~RiccardO Pianta). de d8ux Ita.
[liens (Angelo Palegoet Anna
'D'Andréa), de deux Allemands,
(Albrecht Christoph lehmann et,
Henry 'Butler) et d'un Néo-
zéland8ls(Paul Thompson). Le
PKK avait affirmé à la fin aoOt
qu'il ne libérerait les touristes pris
en ota~s que si leurs gouveme- '
ments respectifs prenaient dlrec.
tement ,contact avtlC lui. , .

LE QUOTIDIEN DE LA RÉUNION
16 septembre 1993

a Un colonel en retraite assassiné
par des terroristes d'extrême
gauche. - Un colonel à la retraite,
Faruk Celebioglu, a été tué, mardi
14 septembre à son domicile, sur la
rive asiatique d'Istanbul, par deux
inconnus qui ont pris la fuite après
avoir déposé sur la dépouille un
drapeau de l'organisation
d'extrême gauche Dev-Sol. Plu-
sieurs raids policiers, au cours des
deux dernières années, avaient
décimé les rangs de cette organisa~
tion de guérilla urbaine qui a
récemment repris ses activités
armées. Vendredi, un général à la.
retraite avait été légèrement blessé
par balle au visage, dans le quartier
de Besiktas, à Istanbul. Son garde
du corps avait ouvert le feu et,
atteint l'un des trois assaillants, qui
,avait été arrêté, porteur d'un dra-
peau de Dev-Sol et de faux
papiers. - (Corresp.)

NICOLE POPE

pour les chercher. Deux parlemen-
taires suisses et cinq députés ita~
liens, accompagnés de plusieurs
journalistes, se sont rendus en miS:'
sion privé.edans la ville de Van~
mais ..cIe~-r~fo~8 .cI1Hlécurité Iè$
ont empêchés de prendre contaèt
avec le PKK, ..

Leur interrogatoire terminé, lça
ex-otages ont été transférés dans un
hôtel de Dogubeyazit, et ils pOul'~
raient être ra~atriés ce mercredi~
La saga des otages n'est pas termi-
née pour autant. Les. autorités
locales ont annoncé qué deux Ira-
niens et six Bengalis auraient été
enlevés, le Il septembre, par le.
PKK, sur la route entre Mus et
Bingöl.

ISTANBUL

,TURQUIE

Le PKK a libéré
les sept otages occidentaux qu'il détenait

De .nouveaux
enlèvements?

Le ministère des affaires étran-
gères a rapidement publié un
démenti catégorique : « Les sept
~trangers sont actuellement
'« d~brieRs)) p,ar les autorms
locales. mais Ils pourront rentrer
chez eux tr~s bientôt.)) Le Front

,national pour la libération du Kur- _
•distan (ERNK), une branche du
PKK, avait annoncé à Vienne, le 9 .
septembre, que les touristes
seraient libérés si leurs gouverne-
ments envoyaient des, représentants

de notre correspond sn te
, Sept touristes étrangers - deux
Allemands, deux Italiens, deux
Suisses et un Néo.Zélandals - ont
été libérés, mardi 14 septembre,
après plusieurs semaines de déten-
tIon aux mains des séparatistes
kurdes du Parti des travailleurs duI Kurdistan (PKK), dans l'Est de la
Turquie. Les circonstances exactes

~ de leur libération ne sont pas
Z .èncore connues.
o ' Une dépêche de l'agence de

~ presse Kurd-Ha, proche du PKK
~ faisait état de la remise en libert~
,~ de plusieurs étrangers, lundi soir à
_ Tevlo, un village proche de Dogu-

beyazlt, dans la province d'Asri. Le
gouverneur d'Agri, Ismet Metin,
avait annoncé, mardi, que les
forces de sécurité avaient arrêté
quatre otages, libérés par les sépa-
ratistes, et qu'une procédure judi-
ciaire serait entamée contre eux
« pow avoir aid~ et encourag~ le
PKK )). Cette déclaration pour le
moins surprenante illustre la para-
noïa des autorités locales, qui
vivent dans un climat de tension
permanent.
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I guerriglieri curdi rilasciano Angelo Palego e Arma d'Andrea, i due italiani rapiti alle pendici del monte Ararat

Torchia, Jiberi icercatori .dell~Ar~
Ma lapolizia turea Ii interroga:accuse di collahorazwne con , terronst,

o La Famesina rassicura: oggt
tornano. I parlamentari inviati
per una mediazÎone criticano il
fermo. Andreatta soddisfatto

di RICCARDO DE PALO

Odissea al termine per il
"cercatore dell'Arca" An-
gelo Palego e per Anna
d'Andrea, gli italia~i ca~-
turati un mese fa da! curd!.
I due sana stati rilasciati
dai guerriglieri a Dogu-
bayazit, assieme agli altri
cinque ostaggi occidenta~i.
Ma hanna fatto appena In
tempo ad assaporare la Ii-
bertà che sono stati presi
inconsegna dagli a~enti
turchi. 4<Sempliciformali-
tà di rito - hanno riferito
ieri alla Famesina - gli ita-
liani si trovano nel posta
di poli zia ma non sono nè
in arresto nè in stato di fer-
ma». SarA. Ma recente-
mente le autorità di Anka-
ra avevano annunciato
che avrebbero arrestato i
due per «ricerehe archeo-
logiche abusive». E i~ go-
vematore della regIone,
Ismet Metin, Iiha accusati
di 4<collaborazionismo»:
circostanza confermata
anche dalla delegazione
parlamentare giunta in
Turchia. Gli ex ostaggi sa-
na stati pero rilasciati in
serata.

I curdi hanno addirittu-
ra affermato che per gli ita-
liani i pericoli iniziano
ora. 4<E'possibilt che 10

Stato curdo Ii uccida»,
hanna riferito. Come? In-
scenando uno scontro a
fuoco. E accusando i guer-
riglieri di avere ucciso i tu-
risti. Agli Slessi parlamen-
tari, «strettamente sorve-
gliati dagli agèntÏ», ~b-
be impedito di lasclare
"albergo, afferman.o i cur-
di. Ma alla Famesma non
risulta. E' intervenuto, a
dissipare i dubbi, il mini-
stero degii Esteri di ~nka-
ra: 4<1due italiani sono at-
tuai mente interrogati dalle
autorità turche e verranno
prese misure perché passa-
no fare ritomo a casa al
più presto possibile». Un
"Falcon" messo a disposi-
zione dalla Famesina è'
pronto a decollare per 1'1-
tafia. Il rientro è pre'visto
per,oggi. Assieme ad Ange-
lo Palego e Anna d'Andrea
sono stati rilasciati anche i
due ticinesi che facevano
parte dei gruppa che
avrebbe dovuto scalare il
monte Ararat alla ricer.ca
dell'Arca di Noè: Nico
Riccardo Pianta e Giusep-
pe Virgjlio Rezzonico. ~i-
beri anche i due tedesch! e
un neozelandese.

Quel'è stato il prezzo po-

litico pagato per la libera-
zia ne? Le' trattative sono
state portate avanti in gran
segreto. La Famesina ha
sempre negato qualsiasi
contatto diretto con i ter-
roristi: «Il nostro interlo-
cutare è il govemo turco».
Ma qualche "canale" me-
na ufficiale è stato certa-
mente seguito. Si è parlato
di un giomalista turco. Di
contatti con l'ambasciata
francese, che aveva già ri-
soho una vicenda del ge-
nere. La delegazione di
parlamentari italiani, inol-
tre, era da giomi a Van per
tentare una mediazione. E
un tentativo analoga, af-
fatto coordinato con il pri-
mo, è stato portato avanti
dalla Comunità di Sant'E-
gidio.

L'escamotage ha funzio-
nato. Ma uno dei protago-
nisti dei negoziato, l'euro-
deputato Eugenio Melan-
dri, ha detto ieri aStras-
burgo che il govemo italia-
no ha fatto di tutto per
«rovinare le case» e per
«screditare la delegazione
parlamentare inViando
una delegazione umanita-
ria altemativa». Questa
perché il govemo, seconda
Melandri, voleva «mante-
nerç ad agni costa buone
relazioni con il govemo
turco». Il partavoce della
Comunità di Sant'Egidio
Mario Marazziti ha con-
fermata che la missione
umanitaria, ferma restan-
do il rifiuto dei negoziato,
era approvata dalla Far-
nesina». InsoDlma, i preti

"possono" più dei diplo-
matici.

Melandri "ospita" da
settimane ilportavoce cur-
do Ali Sapan, ancora con
«obbligo di residenza»: su
di lui penae una .riçhiesta
di estradÏ7ione in Turchia,
che lie aClllolta dimostre-
rebbe una. certa insensibi-
IitA per la questione dei di-
ritti della trtiDoranza curda
in Turchia. L'arresto di
Sapan aveva. rischiato di
provocarogravi ritorsioni.
Poi la Cblte d'appello di
Roma ha '~esso il sua
rilascio~'e to molti, alla
Famesina; hanna tirato un
sospiro di sollievo. L'av-
vocato di Sapan, Fausto
Tarsitano, si è detto 4COtti-
milt&» sull'esito della vi-
cenda. Forse il ritomo dei
portavoce a Parigi è pros-
sihlo: Tarsitano ha annun-
çiato per oggi un comuni-
cato stampa.

Roberto Formigoni, sot-
tosegretario all'Ambiente
che si era adoperato per
trovale una "soluzione
onorevole" alla vicenda
degli italian!, è Soddisfat-
to. Ma non replica alle ac-
cuse di Melandri. I giomi
che seguiranno, ci ha det-
to, saran no utili per chiari-
re megiio la vicenda.
Trionfalista ilministro de-
gli Esteri Beniamino An-
dreatta, che si è detto
4<Moltolieto» della Iibera-
zione. Un buon esito dei
quale, ha precisato, 4<era-
vamo sicuri sin daIl'ini-
zia». E ottenuto «scnza ce-
dere ahicattO».
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Un mois aux mains du PKK en Turquie,
les otages suisses racontent

Anna et Nieo Pianta, enlevés par les activistes kurdes le 18août dernier. sont arrivés hier à Lugano.
«Un mois avec les Kurdes a été moins pénible qu'unjour avec les Turcs». commente le chercheur de l'arche de Noé.
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SYLVIE COHEN
LUGANO

sous certains aspects,.
H no}re m~s~ven!ure. a
" meme ete dIvertIs-
sante.» Nico Piantane le cache
pas et accueille avec le sourire
sur l'aéroport d'Agno les fleurs
qu'un groupe de Kurdes est venu
apport\)r à leurs «hôtes». Pas de
traces sur son visage du mois de
détention qu'il a passé entre les
mains des rèbelles de l'armée de
libération du Kurdistan. Nico et
son épouse Anna semblent être
des vacanciers de retour d'un
banal périple: Lui, le visage hâJé
par le soleil de la montagne (los
otages ont passé leur détention à
quelque trois mille mètres d'alti- .
tude), elle souriante et détendue,
.sous ses allures d'adolescente.

«Dire que j'imaginais vous re-
trouver amaigris et marqués»,
murmure Silvana Pianta qui, vi-

siblement, a vécu des heures
beaucoup plus angoissantes que
son fils. '

«Notre ami italien a
pu repérer les restes
de l'arche de Noé»

Les retrouvailles, les larmes
.de joie, les embrassades, se dé-
roulent pudiquement dans le jet
.«gouvernemental» qui ramenait
les otages au Tessin. Tandis que
sur le tarmac Flavio Cotti attend
patiemment de saluer plus offi-
ciellement les otages. Sans ca-
cher que la mission «autonome»
des parlementaires suisses qui
ont pris langue avec le PKK a
joué un rôle «très important»
dans la libération des otages. De

même que la fructueuse collabo-
c. ration établie «heure par heure»
entre les gouvernements suisse,
italien ~t allemand.

Pas question bien sûr de par-
ler de «concessiOn» faite aux
Kurdes. «Il y a des années que
j'ai des contacts avec ce peuple.
Alors le Parlement et le gouver-
nement m'ont fait confiance»,
souligne la députée Angeline.
Frankhauser. La police turque a
tout de même donné du fil à re-
tordre à la délégation suisse qui,
à peine arrivée à Van dans le
Kurdistan, a vu tout le personnel

. de l'hôtel où ils logeaient se
transformer en véritables es-
pions. «Nous ne pouvions avoir
aucun contact avec l'extérieur»,
a encore affirmé Angeline Frank- .
hauser dont les propos peu ami-
caux à l'égard des Turcs ont été
diplomatiquement tempérés par
Eugen David, le second émissaire
du Parlement.

Le conseillerf.éd~ral Flavio Cottl a accueilli, hier à Lugano, deuxdes trois otages suisses libérés par le PKK.
. .
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Et les otages pendant ce
temps? Libérés lundi soir. par les
rebelles kurdes, en même temps
CIlledeux touristes allemands et
lln néo-zélandau (parti lui aUi6i
à la recherche de l'arche de
Noé), ils ont marché des heures
~t des heures sur les pentes du
mont Ararat avant d'être inter-
ceptés Pl\f la police turque. «Un
ÎJ)ojs avec les Kurdes a été moins
pénible qu'un jour avec les Turcs
qui ont 'été plus discourtois que
Violents», commente Nico Piantà.
PoD é.rtamant le réçit ~e ses «va.-
catH;~» kurd.,.,

Friday, September 17, 1993

Les rebelles donnaient régu-
lièrement des cours à leurs «hô-
tes», pour leur expliquer le bien-
Condéde leur combat. Le reste du
temps, les otages jouaient aux
échecs, discutaient, allaient ex-
plorer la région sous l'escorte
d'un seul homme. «Nous avons
même pu nous rendre sur les
lieux où notre ami italien Angelo
Palego a repéré les restes de l'ar-
che de Noé», sourit Nico. A-t-il
jamais eu peur au cours de
l'aventure? «Un peu d'angoisse
,out 'en pensant à nos parents,
lorsque les Kurdes nous ontin-

terceptés. Mais la peur, seule-
ment quand les bombardements
turcs ont commencé dans la ré-
gion.» Le jeune Tessinois noue
les manches de son magnifique
pull de laine autour de sa taille.
Un cadeau de ses aimables geô-
liers qui ont même pensé à éviter
aux otages un reCroidissement.
Nico le gardera en souvenir.

Quant à Giuseppe Rezzonico,
l'autre Tessinois lib.éré par le
PKK, il n'est pas trop pressé de
regagner la Suisse. Après avoir
récupéré sa voiture à Van. d;Û-

ment escorté par la police tur-
que, il fera un crochet par la
Grèce pour achever ses vacan-
ces. Les familles des deux touris-
tes iraniens et des trois bangla-
deshi enlevés samedi par les sé-
paratistes kurdes s'en
trouveront-elles pour autant ras-
surées? Face au gouvernement
iranien en tout cas, le PKK aura
plus de difficultés à promouvoir
sa cause. 0

turkish daily news

Demirel meets military,
intervenes on torching
of villages in Southeast
• Sources report major

decline in burning of
settlements

• Complaints of
killings, raids and
oppression continue

Turkish Daily News
ANKARA- The torching of villages

in Southeastern Turkey by security
forces stopped for nearly one month,
following a crucial meet!ng between
President Süleyman Demlre1 and Tur-
key's Chief of General 'Staff Gen. Da-
gan Güre~ in the second half of Au-
gust.

But villagers continue to complain
of raids and killi.ngs,mainly ai~~d at
forcing them to Jomthe para-mIlitary
village guards and baille the outlawed
Kurdistan Workers Party (PKK).

The development came after the
president was infonned by TON edi-
tors that there were allegations that
more than 400 villages had been par-
tially or completely burned down
over the past two years and this cam-
paign was serving the interests of the
outlawed Kurdistan Workers Party
(PKK).

Turkish Daily News
ANKARA- The torching of villages in South-

eastern Turkey by security forces stopped for
nearly one month, following a cl1!cial meeting
between President Süleyman DemIrel and Tur-
key's Chief of General Staff Gen. Dogan Güre~ in
the second half of August.

But villagers c~ntinue to c~mplain of r~~s and
killings, mamly aimed at forcmg them to Jom the
para-military village guards and baille tbe out-
lawed Kurdistan WorKers Party (PKK). Kurdish
sources told the Turkish Daily News on Thursday
that although Turkish raids on civilian settle-
ments were continuing --with the purpose of
catching or punishing PKK militants and sJ.mpa-
thizers-- there had been no incidents of villages
being completely torched for the past month and
until this week, m contrast to developments over
the past year. TON editors, in an August 16 meet-
ing with Demirel, infonned the PreSIdent of loc~l
complaints of village ~urni~gs, and sai? that thiS
practice was further allenatmg the Kurdish people
from the state.

Demirel was later given two separate but de-
tailed reports on villages burned down by security
forces in the recen~ past, including five examples
from July in which all of the named settlements
were torched to the ground.

TON editors also voiced the reactions of senior
officers to theJractice in the region, saying these
officers argue that the PKK was recruiting new

civilians among its ranks with each village that
was evacuated and burned down.

In the words of a senior police director in east-
ern Turkey, "half of the men evacuated go up to
the mountains while the other half, sympathizing
with the PKK, go to the cities." Also, many local
officials believe the PKK is using village evacua-
tions and torchings for propagandä purposes, of-
ten exagerating what has happened. Many times,
infonnation on village.burnmgs has come out to
be untrue. Often, the torching of only a couple of
houses has ~n described as the burning down of
a complete village. Hamlets, consisting of a hand-
fuI of houses, are also described as villages.

Most of all, ]ocal security forces are wary that
the urban population in the region is increasing
rapidly and that this serves, in ..the long run, the
orgamzation's leader Abdullah Ocalan's plans for
an "urban uprisings."

Genera] belief is that even if the villages are
not burned down, evacuating the inhabitents
without showing them a place to live is actually
shifting rotential terrorists to the cities. Discuss-
ing the Issue with TDN editors, De:nirel said
claims related to village burnings could not be
true but he would still investigate them. The pres-
ident added, "The state cannot do something like
this ... I will raise the issue with Gen.Güre~ this
afternoon during our meeting."

Fonner Pearl es' Labor Party (HEP) chainnan
Ahmet Türk said later that he and other Democra-
cy Party (DEP) executives had been told by Dem-
irel to report on any infonnation they received
with regard to village torchings as well.

According to the results of a recent surve)l
carried out by TON Editor lsmet G.lmset, and
published in his Turkish-language book, "The
PKK," the evacuation of villages m the troubled
region stem from five causes.

lm set, noting that tens of thousands of people
have been displaced since 1989, cites these rea-
sons as:

I. Villages evacuated for border security rea-
sons during the Gu]fWar;

2.Villages evacuated after the Gulf War on-
grounds lIiat they support the terrorists;

3.Villages evacuated due to difficulty in pro~
tecting them against terrorist attacks;

4.Villages evacuated by their occupants on
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their own will out of fear of ending up in the
cross- fire and

5. ViII.ages evacuated because the village men
are refuslngto be part of the para-military village
guards.

Since I?89, hun~reds of villages have been
evacuated In the regIOn although thousands of vil-
1agers have accepted to move out of their own
will, frightened by clashes between the PKK and
government forces.

The practice of burning down villages, which
is said to have started over the past two years
takes place in two forms. Either some houses ~
burned do~n or the w~ole village is. torched. L0-
cal sources say that If only some houses are
burned down by security forces, this is either to
punish suspected PKK collaborators or force the
rest of th~ popul~tion to arm themselves against
the terronsts; VIllages are completely torched
only when the whole population basto be evacu-
ated in order to prevent !be settlement from being
used again. This is mainly for logistic reasons, to
prevent the PKK from receiving local sup~lies.
On Thursday, the leftwing daily Aydlnhk c131med
in a third page headline iliat thiee villages in Kulp
had been burned down by troops after villa~érs
turned down demands to arm themselves aB3Inst
the PKK. The news report named the hamlets of
Savusça, Melle Ohli and Tekilka as the targets of
the attack. The villagers were apparently suspect-
ed of being "PKK supporters."

Torchings decline, claims continue
C.ivilian-related claims voiced by

Kurdish activists:

August 26
Security forces reportedly raided 20 villages

including Danik, Simak, Mlshecerk, Kuzlik, Se-
kis, Qirikan, Sasi and Sahis and alle~edly mal-
treated many peasants who later claimed they
were threatened and beaten. Security forces al-
legedly beat villagers in the village square of Me-
rali, in Silvan, DIyarbakir, during another opera-
tion.

August 27
Kurdish activists claimed Dotubeyazlt's Si-

phan village was fired upon by security forces
who in turn claimed terrorists had o~ned fire on
them from the village. Villagers saId all houses
were shot at by troops. The same day, villagers
returning from a wedding ceremony at the
Sögütlü village of Mu~ claimed they were
stopped and beaten by special crack teams.

August 30
Activists claimed police crack teams and the

state-paid village guards attacked Urfa's Bulamk
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district. They said many houses were destroyed.

August 31
Siverek's Silopi district was allegedly raided by

special crack teams and the state-paid village
guards of the anti-PKK Bucak tribe. After the op-
eration, the peasants were forced to migrate and
two villagers were taken intocustody when they
refused to move. Security forces also 0r.t~anized
an operation on the Derecik village of ~ Irnak's
Silopi district. The raid, accompanied by ar.
moured vehicles, left behind five destroyed haus.
es. A villager was killed and the peasants were
forced to move out. At least 20 houses were dam-
aged. The same day, all houses were torched al-
legedly bX village gu~ds in the ~avsheliqiya vil-
lage of Dlyarbalar. VIllagers claImed they were
raIded by guards from the Riqala village.

September 9
Furniture, household goods and foodstuff were

destroyed when security forces raided the Hester
village of DiyarbakIr. All the houses were de-
stroyed and eIght peasants were taken into custo-
dy' during another operation on Silvan's Re~ik
VIllage.

There were also claims that many houses were
destroyed during an air strike on the villages of
Duderya and Badike Hewre in Kulp, Diyarbaklf.

September 12
During operations conducted by security forces

on Diyarbalar's Eloxuso hamlet, 12 houses and
the village mosque were allegedly torched.

September 13
Security forces conductéd an operation on

Diyarbaklr's Giregos village. During the opera-
tion, houses were searched and furniture were de-
stroyed.

The inhabitants of Van's Xavi~ta, Perisan, Su-
kan Govakevxan, Xelila, Mendeska, Terxin,
Ting, Simcar and Diresa villages were forced to
evacuate their homes and move to Cç tak and
other districts of Approximately 100 families
were displaced during the operation.

September. 15
Three hamlets in the Kulp district of

DiyarbakIr were reportedly torched by security
forces. These were named as Savu~ça, Melle Ohli
and Tekilka.
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Ocalan: Turkey turns up heat on PKK
• Separatist leader claims

Anatolia, the new Balkans
Turkish Daily News

ANKARA- Outlawed Kurdistan Workers
Party (PKK) leader Abdullah 0calan has ac-
cepted that with general elections scheduled for
1996, the Turkish government has intensified
its efforts a~ainst his movement.

In an artIcle titled "Turkey turns up heat on
Kurd independence movement," he wrgte for
the International Press Service (IPS), Ocalan
claimed the Ankara government hoped to erad-
icate the PKK "and to clean up the mountains
which are its stronghold as sQon as possible,
until the elections at least." 0 calan's article,
which also reflected that the PKK was feeling
the Rressure placed on it by Ankara, said Tur-
key s "war with the PKK now determines the
government's every action." "It is clear that a
special elan has

gone Into effect for the next six months, us-
ing not only economical and social structures
but military policy and dir.lgmacy as well, in
the fight against the Kurds,' Ocalan wrote.

He quoted Turkish Prime Minister Tansu
ç iller saying "we won't let them create a new
Balkans in the South-Eastern region and will
do everything necessary to prevent this."

"But Anatolia is the new Balkans, and the
government itself is the cause of the problem,"
Ocalan said.

He argued that the Turkish Republics was
more oppresive, reactionary and destructive
than the"Ottoman Empire which it replaced,
and that the so-called "special war" was not on-
ly against the Kurdish people but also other
ethniC groups. "Indeed since the September 12,
1980, military coup d'etat, the TurkIsh republic
had been remade into a 'special war republic' to
defeat the Kurdish nation in its national war for
independence.

Abdullah Öcalan

"All the past Turkish $overnments have sur-
passed each other only In intensifying fascism
and reactionary policIes particularly aimed at
socialism and the Kurdish nationalliberation.

"The government had exhausted all econom-
ic and political methods of battling the Kurds,
the special war was the only means left to
them. Uniting Kurdish collaborations -- wheth
er from the left or the right-- Europeanists,
Americanists, Islamists and Turkists, it has
launched what it calls an all-out offensive clos-
ing all doors to us, from diplomacy to ~cono-
my, and seeking our final destruction," Ocalan
saId.

The PKK leader claimed that as a conse-
quence of the regular army'sfailure to defeat
the PKK, the government would now try to

legitimize and expand secret anti-guerilla forc-
es into a so-called "Special Security Unit",
which --he claimed-- will include religious and
extreme nationalist commandos;including the
rur.!!lguard.

Ocalan claimed an intensification of "the
policy of massacre" could be expected as part
of the government's new efforts and guessed
this would be also used to subdue democratic
activity."ln an attempt to cover up the mili-
tary's failure, the present regime has resorted to
attempts to stage shows of victory to prove to
the Turkish community that they were not de-
feated but actually successful," he said.

"However, they know very well that they are
facing insurmountable difficulties as a result of
the Kurdish campaign. Meanwhile the recent
mass protests both In European and Turkish
metropolitan centers and in Kurdistan prove
that the government's already outdated policies
have brought upon it very serious troubles.

"Numerous social cnses ate about to ex-
plode, as the recent mass protests in Sivas indi-
cate. Socio-economic problems will 'also in-
crease in the coming days.

"Though the oovernment continues to make
concessions to the us and Europe, they recog-
nize that collaboration with them will not serve
them in their special war and that they cannot
use the resources of Turkey without lImitation
as they did before.

"The independence movement has made sio-
nificant diplomatic, military and political aâ-
vances. The Kurdish guerrillas !lave proved
that they can not only resist but also defeat the
army. Moreover, their foreign bases have
gained stability and staying power.

"Our war alms not only at the liberation but
also at the resurrection of our Kurdish nation,
which lost all her national identity, reduced to a
condition baser than slavery which threatened
to erase it from history."

Military: Anti-PKK operations a success
Turkish Daily News

ANKARA- Operations against mili-
tants of the outlawed Kurdistan Work-
ers Party (PKK) on the Ararat and Ten-
durek mountains have dealt the separ-
atist organization a serious blow, mili-
tary sources quoted by the semi-offi-
cial Anatolian news agency Said on
Thursday.

Indicating that the operations by the
9th army corps under the command of
Gen. Dogu Aktulga were the "most
wide ranging in scope for the past few
years," these sources said the armed
forces would push on until these moun-
tains were completely rid of the PKK.

A "large number" of PKK militants
are reported by these sources as having

been killed In the operation which is
being conducted by ground troops with
support from the aIr.

Indicating that the PKK was in a
state of disarray as a result of the oper-
ation, military sources indicated that
arms caches and documents on the or-
ganizations plans had also been
seized

Meanwhile, PKK attacks and clashes
between the organization and Security
forces on Wednesday continued to be
reported in Eastern and Southeastern
Anatolia as well as other parts of the
country on Thursday.

Six PKK militants were reported to
have been killed by the secunty forces
in clashes in SUrt and Mu~ on Wednes-

day.
Iri the Ilicalar county of Bingöl, PKK

militants killed one person and wound-
ed two after stopping the car they were
travelling in.

Two other people were killed in the
Konakb~1 village of Erzincan after a
PKK raid on the village.

Elsewhere in the holiday resort of
Antalya, security forces arrested 26
people on suspicIOn of PKK member-
ship.

The arrested were charged with col-
lecting money by force for the PKK
and preparing to embark on new at-
tacks in the CIty, the scene of some at-
tacks during the summer at the height
of the tourist season.
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Allegedly evacuated and burned
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The fulllist of villages said to have been completely
or p,artially burned after forceful evacuatIOn in
southeastern Turkey is given below. The informa-

tion was obtained from local sources and Turkish human
rights organizations.

Those with dates determined:

DIYARBAKIR
LICE
01.03.1993: ÇIRALI. 4 Houses
31.05.1993: ç EPER village and HESPEK hamlet
03.06.1993:BAMITNE VE RESAN village . .
26.06.1993: GùLDIKEN, Ùç DAMLAR, GÖZERIK, ZIKTE, PI.

RISK, BARAF. SEHMUS. MASTAK. HESRIT,HERDIF. NARSIN.
HERSIGE 16.08.1993: YOLÇATI

KULP
18.12.1992: KAVUKLU •.SAVA~. ÇIÇEK MEZRASI
13.03.1993: Y~ ILKÖy-5 Houses
27.03.1993: ÙÇKÖY. ONEK. ONAL
23.04.1993: KONUKLU. AYGUN. ALACA. ACAÇKURUR
28.04.1993: SIRNAZ, NERCILI
04.06.1993: KAFIRON KALESI

. 03.06.1993: SAVUSA. HEVRIK. BILIKA. KAMIKA
08.07.1993: NARLICA
28.07.1993: INANDIK

SiLVAN
25.05.1993: TAGIKE, KEVIRA MESE, MIRANGO. HERSENG
25.05.1993: KAYADERE
23.07.1993: ORMANDI~I, BABAKOYU
12.08.1993: SERHADE 0

DicLE
15.03.1993: DECIRMANLI. ALPZOLÂYE, BA~KÖY
15.03.1993: KUR~UNLU. TASASAGI .
05.04.1993: SATURI
08.04.1993: KELEKÇI

HANi
06.07,1993: SEREN. KÇCEREN. HUR SENTER. FEYTE HERE

HAZRO
04.06.1993: ORMANKA YA Village SAGELDI hamlet

KOCAKÖV
22.12.1992: TEPECIK 00

06.03.1993: SAKLAT. OÇGÖL

Bis MiL
20.04.1993: TEPECIK
01.04.1993: KAZANCI

ÇERMiK
29.06.1993: A~ACI ~EYHLER

MARDIN
MAZIDAII
13.07.1993: KUMIJ/l:

MAZIDAli
nm.IQ93: KUMUR

M"tDYAT
t8.01.1993: ARNAS

Y~iLLi 0

28.06.1992: ALI~ LI

DERiK
AGUSTOS'93: SEB

BINGÖL
GENÇ . •
27.06.1993: SAGGÖZ village and VE PIROZ hamlet

Dates undetermined: .

DIYARBAKIR
ERGANt:
HINDIS, CUMAT. KAVURMA KUPU

LICE:
DIBEK. SAVAT. DURAK. SEREN, DARLI

HAZRO:
KANI. SELIMA. HENDEZ. HALHAl., SIMSIM. BESKEl., SA:

GELDI, ZENGE, LICOKE, HONDOL 0

~IRNAK 0

ANILMI~. BA~ACAÇ.ÇADIRLI. DACKONAK. GÙNEYCE,
KEMERLI. SARIDALLl1 ATBA~I. GÖRMEÇ, ARAKOY, BOY.
UN KARA, ÇAKIRSuCÙT, DER EL ER, GUNEYCAM,
KU~KONAK, TOPTEPE. BALPINAR, GUNEDONMUS,
INCELER. KARAGEÇIT, KARABUYUN. !<OCAGlLI, TEKCI.
NAR, KOPANLI. KIRKKUYU, KOCBEYLI. ZIVINGOK. HEMA.
GEZEROK. DIRA, BAKARTALI, ZIHE, NANIF, AMURYAN, GI.
RISBI, DUMILYA. TURKIZ, RUSUR, SEHRAON, BULUZE CA. 0

NIVER,CEME MEZIN. RAMURAN, DEHREBUN. KURTA
HANE, GROK, BACRIT, TENGI. DlRYAN. KOLA, CALA. ME.
HUJKI, RERENIS, BICIZI. SORGOZA, BERKESIR, BEKIRINIl.
TALIKA, SEREFI. BESUKE, GARDILA. MAY VAN, GELlYA
KAZRI, BANI CINDIYA, ZEYTUNIK, DIHDE, MINDIKERA.
MENDIK. SARA, HUDAN, DESTIK, HARIBIZU, ATLABll., KA-
NI FERSKE, ZIRUIN, BEREZAN, BENABYA, GIRE COL YA,
SARBITME, DERIK. SEMKA, GUNDIKE OSU, Z1FKA, DERIYA
KERA, DIVIN. ZIYARET, HIRABALISA, BAS RIT, BIVA VA.
DASTEl., LA.BMEYDIN.

BEYTÜ~~EBA8: 00

ZORA YAN, KUTNIS. GELIKAN, SEHBUBUKIR; SURGE, GE-
VOK, HEVSEBE, KOMIR, KELEHOK. SUHURPASA, BILBESI.
SETKAR. NEVALE GENIMA, PIRDODA. HIRA BELDAS, HA•.
CEL YA, KACETE, MELlHA, GOVIKE, CEME PIRE. HEVSA
BERE, BERSIKERA. SIRKE, GURGAV1K. BORDlKEl., PIRRA.
NA, HOLUKAR, MEHRI, DARA HINE, TORANE, HENZORIK.
HOZ, HUZIRUT. GUNDIKE SIPARKIYAN, HENKE, HIMOLOR.
IS, KEVZANKE, GlRE GABELYA. MIRKITKE, PERTAVINE,

o HINTOREK, GEBE, SELBEKE, GIVIJOKE, BIRMAN.

ERUH:
GELIYA OSMAN. NEVIYAN; DARAN, TARHAM. MILAN,

GARISAN, BANA, BENGUV, KESRA CELLO, SIKEFTAN,
CEME, GEVIR. MEHKE, EMTE. BINGOL, SISIL. GERE, SEH.
TURK, ZEVE, KANIYA BlYE, ELAZiZ, YUSUFHAN, SERKANI.

SURI
DERGALIP, I:.ESRIK.GERAVIS, DORDAYIS, KALENDER,

BILORIS.GEVAT;TAVLlK. 0

KURTALAN:
BEYTIL, KENDALA, KASRIKE, LEFE. HUSEYNI. GOZIK,

TAVLIKE, CEMKURIK.

P~RVARi:
HOT. NE/EC. ZORA VAN, HOl., iŒLEH, CEMAN. MEDRESE,

AHER.KOCNIS, SARIY APRAK. MESEH, INCELER. BAGLICA. 0 •

HESATN, MEHES. BESTA, KAL, KUNDES. OMYANUS. KES.
RtK, KEVZIN, HOJE, AXIY AN, HIRBIKE BESTAN, HIVARE SE-
RO ..

'BITLls. 00' o.
SUVE. OOMSEK, HERDE. INOOL, ~EREMATE:HEVENE,

HEVEKE. MIRYANES, DlFNE. OEREGIR. LAFENA:BERGANE,
MEMONE. TELEFAN, KANIHUMAR. PERZ, GÙNDE ZILAN,
GIYANIS, MALE;SUVAR, ZORA VAN.

HizAN:
SERIK, PISTA RESAN, GIRADIFIN, GIY AZIYARET. CINDA,

AVIYAN. .

VAN
GERCÜ~:
GUNDIKE KOLAN, ACIBE, CALAN, ZIVIRGA ABIRBINYA,

MALM1HE. BEHEVE, DEREFE. BAKOLlNE, HINA, ZEVIYA
SOR.

ÇATAK: 0

TURANlS,IŒLEHE. GOVA HEDLAN, FERHINES, BEZANIS,
o CICAN. MARTENIS, KOMUR, DESTA~. HACEROS. HACIBEY.
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OTAGES LIBÉRÉS AU KURDISTAN

Dans la fièvre
d'une libération
Les sept otages détenus par les indépendantistes kurdes
ont été libérés mardi. Les parlementaires suisses Angeline
Fankhauser et Eugen David étaient sur place. Bruno
Giussani a fait le voyage avec eux et raconte les journées
agitées de lundi et mardi, le suspense, les informations
contradictoires et, surtout, la méfiance des policiers turcs.

sages, le temps qu'un gamin traverse
deux rues et se rende à leur centrale. De
plus, les rideaux de la petite pièce située
derrière la paroi où est appuyé le central
téléphonique sont maintenant tirés,
Quand nous sortons, deux hommes nous
suivent partout. D'autres policiers sont
assis dans les voitures qui encombrent la
ruelle latérale.

Après les enlèvements, les gouverne-
ments des pays d'origine des otages
avaient envisagé de multiples solutions:
de la tractation secrète à l'assaut militai-
re conjoint contre les Kurdes sous cou-
vert d'exercice de l'OTAN (dont la Tur-

«CeUe chambre est très bien, vous jouis-
sez d'une vue splendide sur les collines
du Kurdistan», dit un employé, l'air com-
plice. Mais subitement, il suffit d'une
demi-heure pour que la moitié des clés
disparaissent - toutes celles du premier
et du deuxième étage où se trouvent nos
chambres. Et pour que le hall se remplis-
se de policiers en civil. Sans aucune gêne,
ils ordonnent à la réception de leur trans-
mettre une copie de tous les fax que nous
demanderons d'envoyer. Plus tard, le fax'
«tombera en panne». Puisque l'hôtel ne
possède pas de photocopieuse, les poli-
ciers sont obligés d' «emprunter» les mes-

Les
otages Envoyé spécial: Bruno Giusuni
Angelo
Palego, et L'Hôtel Asur est un immeuble pré-
les t~OI~ fabriqué de six étages, quasi ano-
T!SSlnOIS nyme: l'entrée se situe dans une
Giuseppe ruelle latérale, il est flanqué d'un énorme
Rezzonlco, parking et des vendeurs de fruits s'acti-
Anna • At N' vent sous ses lenetres.
;ian~~O Quand nous arrivons à Van, lundi, dans

la poussière du matin, deux hélicos de
l'armée voltigent au loin. Le réception-
niste se fait attendre cinq minutes, puis
nous obtenons des chambres sans diffi-
culté: il n'y a pas un seul client, toutes les
clés sont alignées derrière le bureau.

«la Suisse doit offrir ses bons offices»
- Angeline Fankhauser, vous avez
pris contact avec les ravisseurs et né-
gocié la libération des otages.
Qu'avez-vous promis au PKK?
- Je n'ai rien promis. Nous avons dis-
cuté d'une politique possible au niveau
parlementaire et gouvernemental en
Suisse.
- Une partie du «contrat» doit donc
être remplie après la libération.
- Personnellement, je pense que la
Suisse doit continuer à offrir ses bons
offices sur le plan international pour une
solution du conflit turco-kurde. De plus,
il est nécessaire de reconnaître le travail
des Kurdes qui s'efforcent de dévelop-
per un mouvement démocratique pour
résoudre le problème: nier leurs efforts
revient à provoquer le terrorisme.
- Ou les prises d'otages?
- Oui. Mais c'est un moyen d'action
que je réprouve fermement.

- Quel a été le moment le plus ditn-
eile de la mission?
- Nous avons été très inquiets quand
nous nous sommes rendu compte que le
conseiller national Flavio Maspoli avait
envie de s'associer aux cinq députés ita-
liens et qu'il voulait débarquer à Anka-
ra sans aucun contact préalable. En
même temps, la presse a commencé à
parler de notre action et tous les plans
de négociations que nous avions faits
ont alors été remis en question. Les in-
termédiaires qui devaient nous guider à
la rencontre des otages n'osaient plus
jouer le relais et ont disparu. J'ai aussi
souffert d'apprendre que les otages ont
été libérés mais que la police les a gar-
dés longtemps en nous empêchant de
leur parler.
- Comment s'est passée la collabo-
ration avec les Italiens?
- Parfaite avec les parlementaires.

Mais parallèlement à la délégation, un
consul et un préfet faisaient leur propre
chemin apparemment en collaboration
avec la police turque, en court-circuitant
nos efforts.
- Quel rôle a joué le Département fé-
dérai des affaires étrangères?
- Il nous a offert le soutien logistique
nécessaire, nous envoyant notamment
un avion mardi matin à Van.
- Comment évaluez-vous la situation
au Kurdistan?
- Elle me paraît très tendue. Je suis ici
pour la quatrième fois, et la tension mon-
te de façon dramatique. C'est le dernier
moment de réfléchir àce qu'on peut fai-
re pour éviter une aggravation. Je crains
beaucoup que le départ des otages et des
deux délégations soit le prétexte pour in-
tensifier les actions militaires turques
contre les Kurdes.

Propos recueillis par B. G.

L'HEBDO - 16 SEPTEMBRE 1993
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A l'est de la Turquie: Dogubayazit,
où les otages, libérés, ont été
interrogés par la police turque

«Nous avons été bien traités»
quie est membre). Toutes écartées par
Berne, qui nie avoir eu un dialogue direct
avec le PKK mais affirme néanmoins que
ses efforts discrets ont largement contri-
bué au dénouement. Des contacts indi-
rects? Franz Egle, porte-parole du Dé-
partement des affaires' étrangères
(DFAE), se fait muet. Le Comité du Kur-
distan, à Genève, n'évoque que le rôle

. d'intermédiaire joué par Angeline Fan-
khauser. Contrastant avec la timidité
suisse, les Italiens, eux, ont multiplié les
appels du pied, allant jusqu'à une ren-
contre entre un sous-secrétaire d'Etat et
un représentant du mouvement kurde. En
revanche, les Allemands n'auraient pas
bougé d'un pouce. Attitude couronnée de
succès: mardi après-midi, leurs deux
otages étaient déjà dans l'avion pour la
capitale Ankara ...

L'objectif prioritaire des Kurdes était
d'établir des contacts directs avec les gou-
vernement!> suisse et italien, ce qui aurait
impliqué du même coup une reconnais-
sance politique du PKK. Un scénario im-
pensable pour les négociateurs étrangers.
Devant leur intransigeance, les Kurdes
ont finalement laissé entendre qu'il suffi-
rait que deux groupes informels de dépu-

Le Monde -17 septembre1993

o TURQUIE: le président du prin-
dpal pard pro-kurde arrité à Ankan.
~ Vasar Kaya, propriétaire. du quoti.
dien turc pro-kurde Ozgur. Gundem
et président du Parti de la démocra~
tie (DEP), Ie seul parti pro-kurde
représen'té au Parlement - qui a.suc-
cédé au Parti travailliste du peuple
(HEP) récemment interdit - a été
arrêté, mercredi IS septembre à
Ankara, pour 'des propOS'teÎius lors .
du congrès du, Parti déniO<:ratiquedu
Kurdistan le moiS demiete~' trak du
Nord, ~ afflrinéie';pEP. VIIJ81'Kaya
a été a~tésùi'maildat dupRl!!ureur
de la cour desQreté de l'Etat "d'An-
kara, a précisé te DEP. - (ÄFP.) .

- Nico Pianta, comment vous sen-
tez-vous après cette libération?
- Bien. Les autres aussi. Mais trente
jours dans la montagne ont été moins
durs qu'une seule journée entre les
mains de la police turque. Ils nous ont
tout saisi: nos films, nos écrits et notre
matériel. Ils nous ont empêchés de té-
léphoner et de recevoir des appels. Et
ils nous ont accusés d'avoir collaboré
avec le PKK.
- Comment s'est déroulée votre li-
bération?
- Nous sommes partis lundi vers cinq
heures de l'après-midi. Les Kurdes

tés soient présents pour que la libération
des otages ait lieu. Deux délégations sont
donc venues pour ramener les «touristes».

A Van, lundi et mardi, tout contact
explicite avec ceux qui retiendraient les
trois Tessinois et leur ami italien ou avec
des intermédiaires
a pourtant été
strictement exclu
puisque tous nos
mouvements
étaient contrôlés.
Deux journalistes
du quotidien pro-
kurde «Özgür Gün-
dem» qui venaient
àl'hôte1 pour inter-
viewer les parle-
mentaires auraient
été arrêtés. Mais là
encore, impossible
de vérifier. Car
toutes les nouvelles
sont fragmentaires
et l'information a
souvent une allure
de manipulation.
Ainsi, les Kurdes
ont affirmé lundi après-midi que la libé-
ration des touristes était rendue impos-
sible parce que l'armée turque bombar-
dait la région au napalm: est-ce vrai ou
ont-ils voulu obtenir des parlementaires
des déclarations anti-turques? La télévi-
sion nationale, elle, a prétendu lundi soir
qu'il y avajt eu des bombardements là où
nous nous trouvions: une façon de faire
savoir qu'Ankara ne diminuait pas
la pression malgré la présence des
«gêneurs» étrangers?

Une chose' a pourtant vite semblé clai-
re: après presque un mois de négocia-
tions, chacune des deux parties voulait en

nous ont escortés jusqu'à la' plaine, ils
nous ont indiqué la direction et nous ont
laissés partir. A pied. Nous avons mar-
ché jusqu'au moment où la police
turque nous a arrêtés.
- Quelles ont été vos conditions de
détention?
- Les Kurdes nous ont très bien traités
et nous ont toujours donné ce dont nous
avions besoin. Sauf une fois, nous avons
été déplacés et nous avons dû marcher
deux nuits, au-dessus de trois mille
mètres. Cette marche a.été très dure.

Propos recueillis à Dogubayazit
par Bruno Glussani

finir rapidement avec cette histoire. Les
Turcs auraient même décidé une sorte de
cessez-le- feu de deux jours pour faciliter
les choses. Car si Ankara voulait payer
le prix politique le plus bas possible -
n'accorder aucune concession aux

Kurdes, empêcher
tout contact offi-
ciel entre Etats eu-
ropéens et PKK -
il voulait aussi évi-
ter que les parle-
mentaires étran-
gers s'éternisent au
Kurdistan, ce qui
risquait de favori-
ser des formes de
reconnaissance
que les médias au-
raient largement
commentées.

De leur côté,'
les Kurdes tiraient
évidemment la
corde dans l'autre
sens. Les «tou-
ristes» étaient de-
venus encom-

brants car chaque heure qui passait aug-
mentait le risque qu 'il leur arrive quelque
chose. Mais les indépendantistes vou-
laient tout de même tirer un bénéfice
politique de la présence des médiateurs
étrangers en mettant le gouvernement
sous pression internationale.

La libération s'est finalement dérou-
lée dans une confusion' qui traduit
ces deux désirs contradictoires: les
Kurdes voulaient le bruit, les Turcs le
silence. •

B.G.
Avec la collaboration .

d'Alain Maillard
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Le Nouveau Quotidien - 17 septembre 1993
Libération - 17 septembre 1993

PARTI DES TRAVAILLEURS
DU KURDISTAN

Le Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK) est
très actif militairement dans l'est de la Turquie,
et très présent en Suisse. Il pratique depuis peu la
prise d'otages, vient d'enlever et de libérer trois
Suisses. Quelles conséquences faut-il en tirer ici?

Martine Brunschwig Graf, secrétaire ro-
mande de la Société pour le développe-
ment de l'économie suisse.
La prise d'otages, les attaques armées ou
les menaces ne sont jamais justifiées
quelle que soit la cause qui les provoque.

La Suisse se doit de veiller à la sécurité de ses habitants.
Sa tradition d'accueil ne doit pas l'empêcher d'exiger du
PKK qu'il respecte le droit en vigueur et l'intégrité des
personnes.

François Gross, rédacteur en chef de la
Radio suisse internationale.
n n'y a pas de responsabilité collective. Les
Suisses ne peuvent, en aucun cas, tenir
pour responsables d'enlèvements commis
au Kurdistan turc des Kurdes séjournant

en Suisse à un titre ou à un autre. Au demeurant, ce qui
vient de se passer au Proche-Orient rappelle - s'il en
était besoin - que le preneur d'otages d'aujourd'hui peut
être l'interlocuteur valable de demain. Aussi odieuse que
soit cette pratique, elle doit être comprise comme l'appel
au secours d'une communauté ethnique souffrant de
n'être pas suffisamment écoutée. Rien, en revanche,
n'empêche de mettre les Suisses en garde contre les dan-
gers qu'ils encourent en choisissant le Kurdistan turc
comme lieu de villégiature.

Claude Torracinta, journaliste à la Télé-
vision suisse romande.
n ne faut jamais accepter le chantage de
ceux qui pratiquent des prises d'otages,
quelle que soit la justesse de leur cause.
Mais cette indispensable fermeté ne doit

pas aller jusqu'à l'interdiction en Suisse du PKKcomme le
proposent certains. Cette mesure serait illusoire et sans
effets. C'est à la communauté internationale - et notam-
ment la Suisse qui a d'importants intérêts en Turquie -
d'intervenir auprès des dirigeants d'Ankara pour les con-
vaincre de trouver une solution politique à un conflit qui

. ne sera jamais résolu par la force et la violation perma-
nente des droits de l'homme.

TURQUIE. Un responsable du
Parti des travailleurs du Kur-
distan a été tué par l'arm6e,
rapportait bier l'agence Anatolie.
Zeki Ostiirlc, chargé du mont Ararat
et de la montagne Tendurek, à la
frontière ~annénienne, aw:ait
été assassiné alors qu'il détenait
«d'importants documents sur lesfu-
-lUres.actions du PKK».

Presse de la Manche - 17 septembre 1993

• Un Import.nt respons.ble du PKK
tu~ p.r l'.rmH turque

ANKARA. - le responsable du Parti des Trevailleurs.d\.tJ(ur-
dilllten (PKK, séparatiste) pour le Mont Ararat et la inontagne
Têndurek, près de la frontière de la Turquie avec l'Arménie et)'lran,
a été tué par l'armée turque, rapporté hier l'agence seml"offlcielle
furque Anatolie. Il s'agit de l'avocat Zeki Ozturk, de son pseudo-
nyme« Hamza., qui a été tué en possession« d'importal'1ts docu-
ments sur les Mures actions du PKK., selon Anatolie citant des
autorités locales.

STRASBOURG, 13 - 17 SEPTEMBRE 1993

PARLEMENT EUROPEEN•ICURDllS _ 'f'URQUIB

(Résolution commune)
16.09 - En adoptant une résolution
commune des qroupes ~, fEI, Verts,
ABt et ~, le Parlement condamne
l'attentat commis à Batman le 4 sep-
tembre dernier, qui a coûté la vie à
M. Mehmet SINCAR, parlementaire kurde
du parti démocratique ainsi qu'à un
autre membre de ce parti. Il demande
que la lumière soit faite sur ces
assassinats et aux autorités turques
de mettre un terme à l'état d'excep-
tion dans les provinces à majorité
kurde et de garantir le respect des
droits de l'homme dans la réqion.
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DEP to appeal for release of chairman
~-Turkish Daily News

ANKARA- Turkey's pro-Kurdish De-
mocracy Party (DEP) is to appealsoon
for the release of its chainnan Ya~ar
Kaya who was arrestéd on Thursday be-
cause of a speech he made last month in
northern Iraq. .

DEP deputy chainnan Murat Bozlàk
claimed in a written statement on Friday
that the State Security Court decision.
against Kaya was"both illegal and violat-
ed democratic principles." .
. Kaya was arrested on a court ruling

,and is being charged with making separ-
atist propaganda during a speech he had
made in northern Iraq at the congress of

. thé Iraqi Kurdistan Democrat Party
(KDP). . .

"Aside from military coup periods, this
is the first time in the history of Turkish
democracy that a political party leader
has been mterrogated by the police and
later arrested," Bozlak's statement said.

Bozlak also noted that the Supreme

Court of Appeal prosecutor had the au-
thority to monitor the activities of politi-
cal parties and said that in Kaya's case,
this authority had been used by the State
Securi ty Court prosecutor Nusret Demi-
raI. He recalled that DEP deputy Mehmet

.Sincar had recently beenshot by imiden-
tified gunmen in Batman and it was "un- .
fortunate" for Kaya to be arrested soon
after this incident. "This is topoke into a .
bleeding wound," he said. ..

Bozlak added that the party would ap-
peal against the arrest "although thedeci-
sian is. of a political' nature" and would
use .all of its legal rights to/securethe
freedomof Kaya. Kaya was arrested in
the midst .of a campaign targeting pro-
Kurdish activists in Turkey. In the past
.two years, a total of 54.pro-Kurdish acti-
vists have been killed and at least 15
journalists reporting on the Kurdish issue
have been assassinated.

The latest killing was that of Sincat:on
SeptA in Batman, along with a local par-

ty executive. DEP deputy Nizàmettin
Toguç was wounded in the mcident.

Last Saturday, there was an abortive.
assassination attempt on DEP deputy
~yla Zana who was threatened last year
wIth death by a southeast local com-
mander, in. front of cameras. Za na es-
caped the attack unhurt but five civilians
were wounded when three bombs ex-
ploded on the roof of Sincar's funeral
house in Klzlltepe, Mardin. DEP deputies
charged protectIon was withdrawn from
around ilie house before the attack.

On Friday, an Istanbul State Security
Çourt launched Il cases against daily
Ozgür Gündem which is àlso owned by
Kaya. All cases aim to close down the
daily and a second hearingwill be held
on Oct. 28. . .

Both DEP executives and Özgfir
Gündem editors believe there is a sys-
tematic campaign to prevent alllegal pro-
Kurdish activil1esin Turkey and tfiat they Le Courrier
are targets of this campaign. 17 septembre 1993

.~ .~ --- .~...

Germany denies contact with
PKK for release of hostages
• Bonn considers moderate

expansion of its 'non-recommended'
zone in Turkey

By Murat Vetkin
Turkish Daily Néws.. .

ANKARA-Gennany:'deriiedany-direcfor indi-
rect contad with the outlawed Kurdistan Work-
ers' Party (PKK) over the release of two German
citizens earlier this week. The tourists were ab-
ducted in eastern Turkey last month. ..

Dr. Jurgen Oesterhelt, Gennan ambassador to
Turkey, told TDN that its government neither es-
tablished any contact with the organization, nor
exerted any influence on its re~resentatives, nor
sent any messages, nor tried to mfluence thém in .
secondary ways, like sending unofficial envoys.

"We do not negotiate with terrorists, and we
have not negotiated with terrorists this time," the
Ambassador said. "The abduction of innocent
tourists is unjust and not acceptable." Recalling
that Gennany had made public that if any harm
came to the hostages it would hold thé PKK re-
sponsible, Dr. Oesterhelt said that Germany
relied on the Turkish government t{)secure the
release of the tourists.
. Theambassador pointed out that Turkish se-

curity operations had continued operations in the
area of the abduction and "it was understandable"
that it was difficult to control the difficult terrain
of the East.

"But we are hapry that our citizens were saved
without any harm, he added.

Albrecht Christoph Lehmann and Henry But-
ler, two Gennan cil1zens, were abducted by PKK
militants last month near Mount Agn (Ararat) as
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a part of the organization's campaign to sabotage
Turkey's tourism revenues ($4 billion in 1992)
and gain international attention through negotia-
tions to release the hostages. .

More than one million German tourists visited
Turkey last year; nearly one third of the number
of all tourists visiting Turkey. Gennany has al-
ready declared that it doesn't recommend travel
to some eastern and southeastern provinces of
Turkey because of the security risk. The provinc-
es are: Hakkari, ~Irnak, Mardm, Siirt, Bitlis, Van,
Diyarbaktr, Adlyaman, Elazlg, Bingöl, Mu~,Bat-
man, Tunceli and Igdlr, where the PKK is most
active. .

The declaration made by the Gennan govern-.
ment in July 1993, following the PKK bombings
in resort of Antalya in June; says German citizens

. who insist on travelling to the mentioned prov-
inces are doing so at their own risk. The German
&~vernmentalso rec.ommends that its citizens not
arive at night within the mentioned provinces.
. "We had to make that statement in order not to
be confronted with complaints by German citi-
zens in future who would accuse us of not warn-
ing them about travelling to Turkey," Oesterhelt
says. .

Now officials are considering exeansion of the
list of unrecommended provinces 'moderately,"
as the Ambassador defines it. The assessment for
that started after the arson attack in Sivas last Ju-
ly. ..

Seeking an independent Kurdish state carved.
out ofTurkey, Iran, Iraq and Syria, the PKK has
been waging an anned campaign since 1984 in
which more than 7,100 people have been killed
in e;1Sternand southeastern Turkey so far..

IRAN

Un Conseil de
la résistance.
est constitué
Un Parlement de la résis-
tance iranienne représentatit
.toutes les composantes de la
société s'est formé en Irak.
Le. Conseil. national de la résistance
iranienne (CNIU) s'est constitué en

. Parlement de l'opposition en exil, in-

.diquait hier le CNRI dans un commu-
niqué: diffusé à Paris. A cette occasion, .
le CNRI a porté le nombre de ses
membres de 107 à 235 dépu.tés, repré~
sentant toutes les çompo~ntes de la
société irariienne, y compris seSmino-
rités ethniques.

NOMBREUSES PERSONNALITÉS

.Selon le communiq~é, la session cons-.
titutive du Parlement s'est déroulée
sur une période de sept jours, lors .

.d'une,réunion organisée dans le cen-

.tre-est de l'Irak, à proximité de la fron- .
lière iranienne. Des personnalités du .
monde politique et culturel iranien
des hommes d'affaires et desreprésen~
tants des minorités azérie, arabe, kur- .
de, .turkmène et baloutche ont parti~ ..
cipé à la .session .. Les débats se sont .
.déroulés sous la direction du président
du CNRI, Massoud Radjavi, frère de
l'opposant'Ka,zem Radjavi,assa$siné

.en avril 1990 à Coppet' (VD).
.. ATS
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FRA0243 3 I 0224 TUR /AFP-SE52
Turquie-KurdesUne vingtaine de civils tués au cours d'une attaque du PKK dans l'est

BITLIS (Turquie), 18 sept (AFP) - Une vingtaine de civils ont été tués et
plusieurs blessés samedi près de Bitlis (est) dans.l'attaque ~ l'arme
automatique de tt~ois minibus pat~ ..ln groupe du Partl des Tr,::-v'::-llleursdu
Kurdistan (PKK, séparatiste), a-t-on annoncé de source offlclelle dans cette
vi Ile. . t . t .Trois minibus en provenance de Bitlis dans l'est anatollen, à des lna lon
d~ villages proches de la sous-préfecture de Mutki, ont été arrêtés sur la
route par un "groupe du PKK".

Les passagers ont été "mitraillés" après ~v~it~ été obligés de. de~cendre
des véhicules a-t-on indiqué de sources offlclelles locales à BltllS.

Le bilan d~ l'attaque pourrait être plus important, ont affirmé les mêmes
sources au correspondant de l'AFP à Bitlis. Les autorités n'ont pu donner de
bilan plus précis, les enquêteurs n'étant pas encore revenus du lieu du
massacre à quelques dizaines de km de Bitlis. .'

Les rebelles kurdes, dont le nombre n'a pas été révélé, étalent samedl en
fin d'après-midi poursuivis par les forces de l'ordre turques. Un accrochage
aurait eu lieu entre rebelles kurdes et gendarmes turcs, selon les mêmes
sources qui n'ont fait état d'aucun bilan, affirmant que l'accrochage se
poursui~ait encore en fin d'après midi.

str-YM/fbc/lls

AFP 181642 SEP 93

FRA0149 4 I 0201 RFA /AFP-BA82
Allemagne-Turquie

Manifestation de plusieurs centaines de Kurde~ à l'arrivée du Premier
ministre turc Tansu Ciller à Bonn

BONN, 20 sept (AFP) ....,Plusieurs centaines de Kurdes ont manifesté lundi
matin à Bonn pour protester contre la venue en Allemagne du Premier ministre
turc, Mme Tansu Ciller, bloquant la circulation dans le quartier
gouvernemental, a-t-on constaté.

Au moins 250 personnes conspuaient --en allemand et en turc-- le Premier
ministre turc à l'un des principaux carrefours de Bonn, étroitement contrOlées
par d'importantes forces de police.

Mme Ciller, arrivée un peu plus tot à l'aéroport militaire de
Cologne/Bonn, a gagné de son cOté par hélicoptère la chancellerie où elle a
été accueillie avec les honneurs militaires par le chancelier Helmut Kohl.

Le séjour de Mme Ci'ller en Allemagne jusqu'à mercredi, le premier depuis
sa nomination en juin à la tête du gouvernement, sera en particulier consacré
à la sécurité des quelque 1,8 million immigrés turcs en Allemagne.

Les entretiens turco-allemands porteront également sur la coopération
bilatérale de la Turquie avec ses voisins du Caucase ou d'Asie centrale ainsi
que sur ses relations avec la Russie.

jlp/vdr/br
AFP 201142 SEP 93
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FRA05i9 4 l 0150 RFA IAFP-FG09
Allemagne-Turquie

Tansu Ci Iler fait la 1eçon à l'AlI emagne sur 1es dt"oits de l'homme

BONN 20 sept (AFP) - Le Premier ministre turc, Mme Tansu Cillet~, a
déclaré'lt..mdi soir sur une télévision privée allemande qu'elle lIaimerait bienll
que les Turcs vivant en Alle~agne aient seulement quel~ues-un~ ~es droits
accordés au~ Kurdes en TurquIe, dans une réponse aux vIves crItIques dont elle
est l'objet.

Mme Ciller, accueillies lundi par plusieurs centdines de manifestants
kurdes hostiles au premier jour de son voyage en Allemagne, a déclaré sur la
chaîne Sat 1: liA propos des droits de l'homme, je souhai terai s que 1es Tut"CS
en Allemagne aient au moins une petite partie des droits que nous accordons à
nos concitoyens kurdeslI.

En Tut"quie, a-t-elle poursuivi, Illes Kurdes ne sont pas une minorité, ils
ont le dro~t de vote, sont éligibles au parlement et peuvent devenir
ministresll•

cpb/bw
AFP 202224 SEP 93
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ECF0223 4 F 0386 ALG IAFP-BYÖ6
Ecto.
Tànsu Ciller à Bonn: la Turquie espère IIcontribuer à la nouvelle Europell

BONN, 20 sept (AFP) - Le Premier ministre turc Tansu Ciller a souhaité
lundi que la Turquie~ désireuse d'entrer dans la Communauté européenne, puisse
IIcontribuer à la nouvelle Europell qui se dessine, alors que le début de sa
visite officielle de deux jours et demi en Allemagne était perturbé par des
manifestations d'opposants kurdes.

Avant de s'entretenir avec la chef du gouvernement turc, le chancelier a
,souligné ilIa pos ition déci sive Ilde la Turqui e, quaI ifiée d' IIEtat moderne Il
après la dislocation de l'Union soviétique.

Sur le plan économique, le Premier ministre a rappelé que près de 2
~illions de Turcs vivent et travaillent en République fédérale, que leurs
dép6ts bancaires en Allemagne atteignent 6 milliards de DM (3,75 milliards de
dollars) et leurs investissements de 35.000 partenaires turcs se montent à 7
milliards de DM (4,4 milliards de dollars) chaque année.

liMais nos liens avec l'Allemagne ne sont plus uniql..lementéconomiquesll,
a-t-elle dit, sans évoquer les violences de l'extrême-droite allemande qui ont
fait 26 morts dont 8 Turques depuis le début 1992.

Le chancelier Helmut Kohl y ~ fait allusion en affirmant quelllà grande
majorité de notre peup)e a déploré les agressions contre des Turcs en
Allemagnell

•

Au moment mêlle où Mme Ciller était reçue par le chancelier allemand Helmut
Kohl avec les honneurs militaires, entre 300 et 400 Kurdes conspuaient à
quelques centaines de mètres de là, le Premier ministre, aux cris de "Ciller
fasci st e macIJlée de sanglI, IITurquie terrori ste Il ou "Turquie hors du Kurd istan Il

~ l'un des principaux carrefours de la ville.
M. Kohl et M.~ Ciller ont été silencieu~ sur la question kurde et le

problème de l'activisme du PKK. Le PKK est très présent en Allemagne et le
gouvernement de Bonn envisage son interdiction depuis qu'il a organisé en juin
une vague d'actions violentes contre des intérêts turcs sur le sol allemand.

Mme Ciller devait rencontrer Ilardi après-midi des banquiers allemànds
ainsi que le président de la République Richard von Weizsaecker. L'Allemagne
est le premier partenaire commercial de la Turquie avec près de 7 milliards de
dollars d'échanges commerciaux en 1992 et 455 sociétés allemandes présentes en
Turquie.

fka/lam
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Opération anti-kurde sur le Mont Ararat
Le responsable du PKK

pour la région du Mont
Ararat, l'avocat Zeki

Ozturk, de son pseudonyme "Ham-
za" a été tué jeudi par l'armée
turque. L'agence Anatolie, citant des
autorités locales, a indiqué qu'il avait
été tué en possession "d'importants
documents" sur les futures actions
du PKK".lsmet Metin, le Préfet de la
province de Agri, près des frontières
de l'Arménie et de l'Iran, avait fait
état mercredi dans une déclaration à
la presse, de "250 terroristes tués",
dont seulement les corps d'une
dizaine avaient été,retrou¥é&J.Mais
M.Metin s'est déjà manifesté par le
passé par des déclarations intem-
pestives et peu dignes de foi; c'est lui'
notamment qui avait annoncé
quelque jours auparavant l'''arresta-
tion" des sept touristes étrangers
libérés par le PKK (voir GAMK du 16
septembre 1993).

Il n'en reste pas moins vrai
que, sur le prétexte de ces enlève-
ments de touristes (deux Iraniens et
trois Bengladeshis ont été encore
enlevés mercredi), l'armée turque a
multiplié des opérations terrestres et
aériennes ponctuelles sur cette zone
le week-end dernier, contre quelque
700 maquisards kurdes réfugiés sur
le Mont Ararat et le Mont Tendurek.

Le théâtre des opérations
militaires entre Kurdes et Turcs sem-
blent d'ailleurs se déplacer sensible-
ment vers la frontière arménienne,
les Kurdes ayant perdu une grande
partie de leurs infrastructures logis-
tiques au sud, dans le Kurdistan ira-
kien. Ce repli stratégique alimente
les spéculations turques s~t'une pré-
tendue collusion entre les Kurdes du
PKK, qui seraient entraînés au Kara-
bagh, et les Arméniens. Des opéra-
tions ponctuelles ont ainsi eu lieu
dans la région du Mont Ararat le prin-
temps dernier. Les autorités avaient
alors fait état de groupes armés d'un
total de 500 militants du PKK en pro-
venance d'Iran. Les rebelles kurdes
auraient progressé vers le nord-est
depuis l~ printemps dernier pour
élargir le front de la rébefllon- au-delà
du sud-est, où les rebelles kurdes
ont déclenché les hostilités en août
1993.

Cette nouvelle vague de
violence, qui aurait aussi coûté la vie
à plus de 21 militaires turcs tués lors
d'affrontements dans le sud-est du
pays, intervient alors que les autori-
tés judiciaires turques continuent
leurs pressions sur les hommes poli-
tiques et journalistes kurdes. Le
rédacteur en chef du quotidien pro-

kurde "Ozgur Gundem", qui avait été
à plusieurs reprises menacé d'Inter-
diction de parution, a été en effet pla-
cé en garde à vue mercredi.

Appel des députés
européens

Dans le même temps, les
élus européens ont renouvelé jeudi
lei.Jrappel aux autorités turques pour
qu'elles mettent un terme à l'état
d'exception dans les provinces à
majorité kurde et qu'elles garantis-
!:lent le respect des droits de l'hom-
~e dans la régiQA. [j)~s~une résolu-
tion du Parlement européen, réuni
en session plénière à Strasbourg, les
députés ont condamné le récent
attentat à Batman qui a coûté la vie
au député kurde du parti Démocra-
tique DEP Mehmet Cincar, qui
enquêtait avec des collègues sur la
violence politique à Batman. Selon
les députés, M.Sincar "est une des
victimes d'une longue série d'assas-
sinats politiques non élucidés". Les
élus européens ont ainsi condamné
toute forme de violence et de terro-
risme, notamment celui du PKK" et
oht demandé que la lumière soit faite
.sur les assassinats dans le sud-est
d~.la Turquie et que les coupables
soient traduits en justice.

I

1
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Bonn Sets
Talkson
Rightsof
ItsTurks

Reuten
BONN - Prime Minister Tansu

Ciller of Turkey and Chancellor
Helmut Kohl agreed Monday to set

up a committee to discuss neo-Nazi
attacks and citizenship rights for
Germany's large Turkish minority.

Several hundred Kurds chanting
"Ciller - murderer" protested in
"Bonn during the talks, and pressure
groups urged Mr. Kohl to insist
Turkey improve its human rights
record.

Two demonstrators were arrest-
ed and five injured in clashes with
police, a police spokesman said.

Mrs. Ciller also discussed with
Mr. Kohl ways of boosting bilater-
al trade and was to meet German
bankers to promote her plan to
privatize Turkey's huge state indus.
trial sector.

A Bonn official said that a joint
working group ''will discuss allie-
gal and constitutional questions of
mutual interest, including ques-
tions of status, citizenship nghts
and internal security."

Mrs. Ciller has irritated Bonn by
urging it to give its Turkish rcsÏ-
dents German citizenship. There
are 1.8 million Turks in Germany,
many of them bom-.in this country,
but few bave become German citi.
zens because Bonn bars dual na-
tionality.

Turks have been a main target of
racist attacks in Germany over. the
past. two years. Three Turks were

burned to death lasl November in
Mölln and another five in Solingen
in May.

Mrs. Ciller, who speaks fluent
German, also sought support from
Bonn for Ankara's bid to join the
European Community.

Officials in Ankara said Mrs.
Ciller would also urge Bonn to out-
law exiled Kurdish groups linked
with the Kurdistan Workers' Party,
whose fight for an independent
Kurdish homeland since 1984 has
killed about 6,300 people.

Germany, home to about
400,000 Kurds, considers the
Kurdish issue a domestic problem
which Turkey must solve through
political means.
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~rurkish Probe September 21, 1993

Turkey's Water Resources
and Middle East Peace

166

The peace accord signed between Israel and
the Palestinian liberation Organization (PLO)
on Sept. 13 is promising a new balance of

politics in the Middle East.
It is true that there are still a number of uncertain-

ties about the successful implementation of Palesti-
nian self-rule in the Gaza strip and Jericho and ge-
nerally about the future of the entire peace process.
However, the European Community (EC) has alre-
ady taken some initiative to support a lasting peace
between the parties. Many countries of the West --
except the United States -- have refrained from in-
vesting in the region, keeping in mind the past oil
crises of the 1970s.

Oil has been the main economic resource of the
Middle East since the 1920s, following the explora-
tion of the first oil fields. Gulf countries fortunate
enough to have oil became some of the richest co-
untries in the world. Some spent their money fQr
more power, like Iraq, and experienced disappoint-
ment. Some spend it for the luxury of the ruling
dynasty.

Water has been the least abundant vital econo-
mic resource of the region because of a lack of ri-

.vers and lakes.

Water demand of the Middle East: In the
1920s, the population in the Middle East was esti-
mated to be between 40 and 50 million. The popu-
lation in the region increased to 150 million by the
1950s, 270 million by 1980 and 327 million by
1987. According to estimates, it will increase to 453
million by the year 2000 and to 702 million in 2020.
It's not only the population that has increased in the
Middle East. Seyfi Ta~han, head of.the Turkish Fo-
reign Policy Institute points out that industrialization
and urbanization in the region are on the rise as
well. Only 30 percent of the population of the Midd-
le East lived in urban areas in the 1930s. In 1990s
it's 45 percent. (In Turkey it's 55 percent, according
to the 1990 census.)

More pcpulation means more peopleto feed.
Grain production in the region in the 1950s was 25
million tons. In 1980s it was 60 million tons. But in
the 1980s, grain consumption in the Middle East
was 87 million tons; 27 million tons of grain were
imported to feedthe rapidly increasing population.

In rural areas, water consumption per person is
20 liters per di:iy. In urban areas, it's 10 times more:
200 liters per day per person.

The Middle East desperately needs water, and
Turkey has it.

Turkey has the water: That explains why Tur-
key was included in the regional water committee of
the Middle East"peace negotiations.

The Euphrates and Tigris rivers -- which repre-
sent only one fourth of Turkey's water capacity --
means almost everything to Syria and is very impor-
tant to Iraq.

Syria -- a major party in the Arab-Israeli conflict --
relies mainly on the Euphrates for its energy and
agricultural production. By losing the Golan Heights
to Israel, Syria also lost Lake Tabaria, which used
to be an important water resource for it.

The main reason Syria shelters .the headquarters
of the secessionist Kurdistan Workers' Party (PKK),
which aims at carving out a portion of Turkey for a
Kurdish state, is to get maximum water out of the
Euphrates. And Syria wants to secure that source
before Turkey starts operating its giant Southeast
Anatolia Project (GAP), which would make Turkey
the major producer of food and energy in the regi-
on.

Despite a protocol signed in 1987 between the
two countries that said Turkey would release 500
cubic meters of water per second on a yearly basis
and Syria would prohibit activities of the PKK, the
situation has not changed much since than. Iraq is
in an easier position because the Tigris floWSdi-
rectly into Iraq without passing through Syria. And
also, because of the rough terrain, Turkey cannot
build too many irrigation dams on the part of the
Tigris that runs through it. Other water sources ow-
ned by Turkey and of interest Middle Eastern count-
ries are its rivers flowing to the Mediterranean. The
especially high-flowing rivers of Ceyhan and Sey-
han flow into the sea in Çukurova, very near the
Syrian border. The late president Turgut Özal of
Turkey raised the idea of selling the waters of those
rivers to countries in the Middle East, in need of wa-
ter, via a pipeline. Such a pipeline would be cons-
tructed through Syria, Lebanon, Jordan, Saudi Ara-
bia and then to other Gulf countries. An extension
would take water to Israel, too. Inspired by the eco-
nomical interdependence theory, Özal had called
this the "Peace Water Project," hoping for support
from international investors and particularly from the
oil-rich Arab countries.

The rich Arab countries did not find the project
attractive, because they did not want their water
supply to be dependent on Israel, Syria and Turkey.
Producing potable water in their desalinization
plants was, and is, safer in political terms, if not
cheaper.

The sudden agitation of the Turkish press for the
Peace Water Project, following the promising
events in the Middle East peace process, seems
not to have any basis.in reality yet. But it's very evi-
dent that Turkey holds the key to the future needs
of the Middle East, with or without peace and with
or without oil. •



REVUE DE PRESSE-PRESS REVlEW-BERHEVOKA ÇAPÊ-RNISTA STAMPA-DENTRO DE LA PRENSA-BASIN ÖZETÎ

FRA0268 4 I 0214 TUR /AFP-IM21
Turql.tie-Kurdes

Quinze kurdes tués dans le sud-est anatolien

ANKARA, 21 sept (AFP) - Quinze kurdes de Turquie ont été tués et quatre
autres arrêtés par les forces de l'ordre turques dans les provinces de Sirnak
(frontière avec l'Irak et la Syrie) et de Diyarbakir (sud-est), a-t-on annoncé
mardi de source officielle.

,Dix rebelles du Parti séparatiste des Travailleurs du Kurdistan (PKK) ont
été tués lundi lors d'opérations aéro-terrestres militaires dans la zone du
mont Cudi (Sirnak), indique un communiqué de ~a super-préfecture de
Diyarbakir, chargée de la coordination de la lutte contre le PKK.

Cinq autt"es "tet"rot"istes" (dénomination officielle des t"ebelles dl.tPKK)
ont été tués et 4 au~res arrêtés par les forces de sécurité lors
d'affrontements dans la région de Idil (Sirnak) et près de Lice, province de
Diyarbakir, chef-lieu du sud-est anatolien à Majorité kurde, selon le
cO_Jluniqué.

Par ailleurs, toujours en l'absence d'un bilan officiel, les Médias turcs
font état d'une centaine de militants du PKK tués lors d'opérations terrestres
et aériennes déclenchées il y a une dizaine de jours contre les maquisards
kurdes réfugiés sur le Mont Ararat et la montagne Tendurek, dans l'est de la
Turquie près de la frontière avec l'Arménie et l'Iran.

CE/mp/but
AFP 211333 SEP 93

Birdal: Turkey distancing
itself from human rights
• HR association says

killings, torture continue
• 'All democratic initiatives

for peace being blocked'
Turkish Daily News

ANKARA- Turkey's Human Rights Associ-
ation (!HO) is concerned for Turkey's future,
having spotted a serio,us decline In human
rights .and freedoms and a continuation of
"extrajudicial" killings and torture, a senior
executive of the assocIation said on Monday.

!HD Chairman Akm Birdal, who issued a
press stateme~t after a meeting of the associa-
tion's executive board, accused Turkey of covering up cont-
roversial murders and attacks.

He said Turkey had not only hampered the investigation of
the murder of Democracy Party (DEP) Deputy Mehmet Sin-
car, who was gunned down in Batman on Sep~. 4, ~ut also
covered up the bomb attack that took place o~ SI~ca!s ho~se
in Mardin when there were other DEP deputies insIde. Five
people were wounded in the alleged attack,.and witnesses
claimed troop protection was with.drawnfrom around the ho-
use before the bombing .• Aft~r these," Birdal said, "OJ:iP
chairman Y~~arKaya wa~arrested on political grounds."

The !HO chairman pomt~d ~ut~hat all efforts for pea,ce,
human rights and demOCratlZlltlOnIn recent days were being

l:ha!lenged by immense countermeasures "to the extent of ar-
restl,ngthose making such initiatives."

Blrda! not~d that the ~rrest of 30 professional association
lea~ers In £?Iyarbaklr thIs month, while trying to arrange a
fe~tlval calling for peace, was "another example showing the
will to close all democratic channels."

" 'Extrajudicial' killings are continuing. Torture is continuo.
ing. The people's right to information is being blocked. With
court cases being brought to c1o$esome newspapers and ma-
gazines, they are trying to prevent views and articles oppo-
sing the regime," Bmlal said.

"Using the excuse of terrorism," he added, "no arrange-
ments are being made for human rights and justice. The
rights and freedoms that come from accepted International
agreements are not reflected in the domestic judicial
system."

Birdal also pointed out that various cases had been brought
to close down human rights associations and that the threats
directed at associ,ation executives were continuing, "Despite

. all of these negatlve developments," he said. "state administ-
rators are appearing on television as if nothing is happening
and at the same time...dreaming of full membership in the
EC(European Community). Turkey is truly distancing itself
from human rights and justice."

Birdal noted that the executives of his assJCiation were se-
riously concerned over the recent developments and wanted
the publiç to k,nowthis.
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turkish daily news / September 23,1993

Çiller compares Turks in Germany to Kurds in Turkey
. Tu~kish Daily News .

BERLlN- Prime Minister Tansu Çiller
compared the situation of the Turks in Ger- .
many with the situation of the Kurds in Tur-
keyon Wednesday; the last day of .her
three-day visit to Germany, and said the
Kurds of Turkey had far more right~ than
Turks living in Germany.
. Before leaving Berlin, PM Çiller told:
journalists there were no minorities and.
there was no dis.crimination in Turkey. "I
wish our Turkish citizens living in Germany
had one-tenth the human rights the Kurdish
citizens living in Turkey have," she said at a
news conference. '
. "I wish our Turkish people couid vote in
Germany," she added. "Kurds (in Turkey)
can start a business and get into Parliament.
I wish our .Turkish people could do that
here." ..

On the subject of German journalist Ste-
fan Walberg s detention in Turkey, Çiller
said, "Turks in Germany have been burned
down. Where are the criminals? We have
independent courts in Turkey. T~e person.
'you have talked about has been Judged. by
these independent courts. We respe.ct the
decision of the court." As for a questIOnon
the subject of Cy~rus,.ç iller sai~ there
would be free electIOns III the TurkIsh Re-
pubhc _QfNorthern Cyprus (TRNC) soon,

adding that the TRNC wiII fiild a solution to
its problems after the elections.

Commenting on her talks in Germany,
ç iller said they took place in asincere at~
mosphere. Both German Chancellor Helmut
Kohl and Foreign 'Minister Klaus Kinkel
supported Ankara's desire for a ban' on
Kurdish groups in Germany linked to the
Kurdistan Worker's Party (PKK), Çiller
said. Also, commissions. will be set up be-
tween Turkey and Germany to solve many
problems, including that one.. .

ç iller and Kohl agreed on Monday to set
up four different commissions to boost
cooperation between the countries. One 'of
these commissions will be established
to limit the activities of terrorist organic
zations in Germany workin~ against.
Turkey. Çiller's three-day viSIt focused
heavily on the plight of Turks living in
Germany amid a wave of neo-Nazi vio-
lence that has claimed at least 28 lives
in two years. Eight Turks have been
burned to death by neo-Nazis since No-
vember,

Officials said ç iller emphasized in
her talks that Turkey wanted Getmany
to end its tolerant policy toward Kurd-
ish militants. Hundreds of Kurds dem-
onstrated agllil)st ç iller in Bonn and
plastered walls with handbills saying

"Hunt Down the Fascist Çiller." About
400,000 Kurds live in Germany..

The liberal Frankfurter Rundschau'
. was one of.several newspapers that Crit-
icised ç iller for her comments on hu-
man rights, which she repeated on sev-

'eral occasions. "Not 'only Kurds will
consider this the peak of cynicism.
Where does the army threaten martial
law, in Kurdistan or in Kreuzberg?" it
asked, referring to a Berlin neighbor-
hood where many Turks live. ç iller

•flew to Berlin later on Tuesday fortalks
with Birgit Breuel, head of the Treu-
hand agency, which was set up by Bonn
to privatize state enterprises in what
.used to be Communist EastGermany.

Hundreds of Turks living in Berlin
~reeted ç ilIerat the Brandenburg Gate.
Long live Turkey, National Prime

Minister," they chanted.
The visit, and meetings with bankers

and business leaders, focused on
ç iller's efforts to boost bilateral trade
and German interest in her plan to pri-
vatize Turkey's huge and aihng state in-
dustrial sector.

ç iller was due to leave Berlin 1at~r
for Monte Carlo where she will press
Istanbul's bid tothe International Olym-
pic Committee to host 'the.2000 Olym-
pics. The IOC màkes its decision on
Thursday.

-.----------------

DEP deputies resisting demands to leave Parliament
• Kurdish deputies say withdrawal
.may harm cause, not serve'it

• Grassroots, PKK flank press for
protest, take hardened stance

,
I.

TDN Parliamen't BUreau
ANKARA- Turkey's pro-Kurdish

Democracy Party (DEP) is under pressure
by its grassro?ts and other left-wing moye-
ments to wIthdraw from the Turkish
Parliament and force the country to hold
early by-elections in the next three months.

This Sunday, DEP executives will gather
in Ankara where they will make their final
decision. '. .

There are 17 DEP deputies in Parliament,
excluding Mehmet Sincar, who was mur-
dered on Sept. 4, and their withdrawal
would mean a 5 percent vacancy in the 450-
seat body which will be aconstItutional rea-
son to hold elections. .

According to the related article, if 5 per-
cent of the seats in Parliament - or 23 seats
- are vacated, by-elections have to be held
in three months. There are currently six
vacant seats in Parliament.

On Wednesday, Workers Party (IP)
Chairman Dogu Perinçek, whose electoral
interests actually conflict with those of
DEP, repeated his appeal for the Kurdish-
basedparty to withâraw from Parliament
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saying this was a historical chance to block
the government's alleged plan to scare the
people before the March mayoral elections:

.Perinçek's party argues that this way .
elections will remain on the agenda for at
least five months' and this will prevent
Prime Minister Tansu Çiller and the coun-
try's military commanders from pu~ing i~to
force their master plan to launch a masSIVe
military crackdown in the troubled
Southeast.
. "This way," argued Perincek, "the parlia-

mentary regime will be tripping state terror-
ism.':

'The DEP is at a crossroads. It will either
surrender to state terror or set aflame an era
which will spoil state terror." Radical quar-
te.rs within tbe DEP argued earljer that if

elections have to be held again in the East
and Southeast region, this would be in the
form of a referendum showing once again
the political preference of the Kùrds living
there,

The DEP deputies were elected to
Parliament in October 1991 having to run
under the Social Democrat Peoples' Party.
(SHP) ticket. They later resigned and joined
HEP, which was closed downon court order
this year and succeeded by the DEP.
Currently, the party's parliamentary ~roup
is inclined to stay in this body and, 10 the.
words of Mardin Deput;.' and fonner HEP
Chairman Ahmet Türk, 'will do everything .
to stayand use the legal platforin.". . .

Turk said on Wednesday that there
should be an atmosphere of dialogue and
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gun in our hands? Until our last breath we
will use all democratic ways."

Other DEP deputies have "rought similar
arguments although they too are aware that
the final decision will be taken on Sunday
when, not only they, but other representa-
tives of the DEP grassroots -including rad-
icals- will also debate the issue.
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This issue will also be debated at the week-
end meeting, he explained.

DEP ~rrnak deputy Selim Saddak,
strongly opposed the idea of lèaving parlia-
ment and said he was angry at such
"rumours."

Saying they still believed the problems
CQuidbe solved on the democratic glatform,
Saddak.asked, "what could we do. Take a

debate in Turkey, in order to solve the
Kurdish problem.

"If we believed such a platform would be
of no use, we would have left. Leaving
would actually make things ~asier for some
circles. But I personally believe that aban-
doning this platform will be more danger-
ous."

Siirt Deputy Naif Güne~ said, on the
other hand, that the state wanted the DEP to
depart from the legal platform and that if
thiS happe~ed, the party would be serving
the state s Interests.

"At this stage we have to be very care-
ful," he said.

Adlyaman I?eputy M~mut KIlmç also
sided with the Ideaof keepIng the dem~rat-
ic platform open and warned that I~ ~he
weekend meetIng brought about a declSlon
to boycott Parliament, this would mean the
DEP would not participate in the upcoming
elections either.

Kthnç said he was against resigning from
their parliamentary seats and that alterna-
tives would be evaluated.

His views were supported by Mu~Deputy
Mehmet Emin Sever, who said they sup-
ported the democratic rights and freedoms
of the Kurdish people and that the only way
to struggle was by using democratic
means. . .

"The most important place IS
Parliament" he said. "I don't believe this
struggle is ~ver. It should continue."

Sever also recalled that the DEP chair-
man, Ya~ar Kaya, had been arrested by a
State Security Court and noted that this
could mean imminent closure for the party.

1.f'.I'. -\~(lIi( /lllli( /'/1\\1-1.,...1'. -blili IUII((p/(\\(-tF.I'. -:1~(//(( IUlilc/)/(\\(-t"'.I'. -i~clI(( /ulI(CPI('\\(-tF.I'.

FRA0153 4 I 0240 TUR /AFP-TVI2
Tm"q uie-KIJt'des
Cent seize morts en une semaine dans l'est et le sud-est anatoliens

ANKARA, 27 sept (AFP) - Cent seize personnes ont ~t~ tu~es et plusieurs
dizaines d'autres bless~es en une semaine dans des affrontements entre
rebelles kurdes et membres des forces de l'ordre, dans l'est et le sud-est
anatoliens, selon des chiffr"es officiels.

Trente-six rebelles kurdes, cinq militaires, un protecteur de village
(milicien pro-gouvernemental) et tincivil ont ~t~ tués depuis samedi dans des
op~rations ponctuelles dans les r~gions de Hakkari, Sirnak (sud-est) et
Dogubeyazit (nord-est, frontière ar.~nienne), selon des sources officielles.

La journ~e la plus sanglante a ~t~ celle de mercredi dernier, où 36
personnes (24 militants du Parti des Travailleurs du Ku~distan +PKK,
s~paratiste+ et 12 membres des forces de l'ordre) ont trouv~ la mort dans des
accrochages dans diverses provinces de la r~gion sous ~tat d'urgence.

Trente-sept personnes (31 rebelles, cinq soldats et un civil) ont ~t~
~galement tu~es dans les mêmes circonstances près de Sir"nak et de Diyarbakir
(sud-est) depuis lundi dernier dans plusieurs incidents.

1.048 rebelles kurdes ont ~t~ tu~s depuis le 1er janvier, dans des
affrontements où op~rations des forces de l'ordre turques, selon un bilan
(jusqu'au 24 septembre) dress~ vendredi par le gouverneur de l'~tat d'urgence
Unal Erkan auquel il faut ajouter les 36 rebelles tu~s depuis samedi.

YM/mp/mf

AFP 271218 SEP 93
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TIE.-ind.-trsp.-éco.
Livraison à la Turquie d'avions et d'hélicoptères américains

ANKARA, 23 sept (AFP) - Le Congrès américain a approuvé la livraison 'à la
Turquie des avions américains A-10 et hélicoptères 'Cobra dans le cadre de
l'aide militaire à la Turquie, ancien gardien du flanc sud de l'OTAN du temps
de la guerre froide, a-t-on appris jeudi à Ankara de source proche du
gouvernement turc.

Il s'agit de la fourniture de 50 avions "lIangeurs de chars" A-10 et 31
hélicoptères d'assaut Cobra dont 4 pour formation militaire. Ces livraisons
auront lieu conformément à la loi américaine qui prévoit letrarisfert de
stocks excédentaires de l'OTAN déterminés par des traités internationaux,
~elon la lIême source.

La décisirin de leur livraison prise e~ octobre 1992 s'était heurtée cet
ét é au Congrès. L' oppos it ion du Congrès "n'avai t t~ien eu ~ vo ir" avec une
éventuelle utilisation des Cobra contre la rébellion armée du Parti des
Travailleurs du .Kurdistan (PKK, séparatiste), mais était due à une "affaire de
procédure sur les"Modal ités Il de l'aide américaine, a affit~mé cette source.

La Turquie recevra ces aéronefs sous forme de don, mais devra payer pour
les pièces détachées. Par ailleurs, 5 hélicoptères Super Cobra achetés aux
Etats~Unis devraient être livrés d'ici début 1994 à l'armée turque qui dispose
dèj~ de 11 Cobra, dont 5 Super Cobra.

La livraison de ce matériel devrait commencer vers la fin de l'année et
les Cobra seront utilisés contre le PKK, dont la rébellion, notamment dans le
sud-est anatoli~n, et les opérations de représailles de l'armée turque ont
fait, plus de 7.300 morts depuis le déclenchement de la rébellion en aoUt 1984.

L'offre américaine de ces aéronefs avait précédé la signature en décembre
1992 d'un accord entre la Turquie et l'avionneur alléricain Sikorsky pour
l'achat de 45 hélicoptères Black Hawk et la fabrication en commun en Turquie
de 50 autres pour un montant total de 1,1 milliard de dollars. Ankara a déjà
pris livraison de 35 hélicoptères et 10 autres Sikorsky seront livrés d'ici
début 1994 •

.Le lIinistre turc de la Défense Nevzat Ayaz avait annoncé la semaine
dernière l'utilisation prochaine de nouveaux systèmes de surveillance et de
détèction, notamment aériens, contre les rebelles armés du PKK. Il s'agirait
d'avions sans pilotes et de stations de contrOle et de terminaux terrestres
t~écemment acqui spar l'armée turque.

L'armée turque est par ailleurs toujours en négociation avec Sikorsky et
le groupe européen Eurocopter pour la fourniture de 24 autres hélicoptères,
Black Hawk ou Super Puma.

CE/js
AFP 231220 SEP 93
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FRA0490 4 I 0255 ITA /AFP-FU42
Turquie-Kurdes-Italie

Béné~iciant du statut de réfugié politique en France, l~ Kurd~ Ali Sapan
quittera l'Italie pour l'Allemagne

ROME, 28 sept (AFP) - Le ministère de la justice italien a rejeté mardi la'
demande d'extradition des autorités turques à l'encontre d'un militant du
Parti des travailleurs du Kurdistan (PKK, séparatiste), Ali Sapan, qui
bénéficie en France du statut de réfugié politique, a-t-on appris de source
jl.~diciaire.

La Cour d'appel de Rome a révoqué en conséquence les limitations de
déplacement auxquelle~ il était encore soumis. Ali Sapan quitt~ra mercredi
Rome pour Cologne (Allemagne), a annoncé le porte-pa001e du Front populaire de
libération du Kurdistan (ERNK, branche politique du PKK) à Rome, Halil Bazan.
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Les. autor"Ïtâ"s judiciaires italiet1nes ont'e:<pliquél'eur refus par le fait
qu'Ali Sapan bénéficiait en Fran~e du statut de réfugié politique.

Ali Sapan, recherché par la justice turque et faisant l'objet d'un mandat
d'arrêt international, avait été arrêté début septembre .• Rome après une'
conférence de presse au cours de laquelle il avait demandé. l'Italie de
négocier directement avec le PKK la libération de deux otages italiens détenus
dans,le sud-est de la Turquie. Par la suite, il avait pu sqrtir de prison mais
sa llberté de mouvement avait été limitée.

Le~ deux touristes prisonniers, Anna D'Andrea et Angelo Pelago, avaient
été llbérés peu après par le PKK sans qu'il y ait eu de négociation entre le

• gouvernement de Rome et le mouvement séparatiste.
jlv/chm

AFP 281952 SEP 93

Turquie-Kurdes-Justice
Peine de mort pour un accusé du PKK

ANKARA, 29 sept (AFP) - La Cour de sOreté de l'Etat d'Izmir a condamné
mercredi à l.a peine de mort pour "homicide" 1.H1 accusé ql.-liétait égë;üE)ment jL.lgé
pm ..! ,., "ter r'orisrne" et en tan t qL~e "resipot'lsable du Par tides Trava il.leurs dC.1
Kurdistan" (PKK, séparatiste), a rapporté l'agence turque Anatolie.

Il s'agit de la troisième peine capitale prononcée par la Cour de sOreté
de l'Etat d'Izmir (ouest de la Turquie) en deux jours contre des accusés du
PKK. Mardi, la Cour avait condamné. la peine de mort deux autres membres
présLJmés dL~ P~(~(pour "homicide" et "terrorism~".

Selahat t itl Mete a été reCotltlL~cOL.lpable mer cl'"'edi de "ter roI'"'isme" et.
"séparatisme" en tant que "membre dLJ Frotlt PopL~]_aire de Libér'ation dL~
Kurdistan (ERNK, branche politique du PKK) pour la région de l'Egée (ouest) et
"d'avait' tLJé" LHle personne etl 1992 et "blessé" trois militaires lors du
mitraillage de leur véhicule. Izmir, selon la même source.

Quatorze autres personnes ont été condamnées à des peines de prison allant
de 3 ans et 9 mois. 22 ans et 6 mois, et 13 autres accusés ont été acquittés
"fal.Jt:e~:;de prel.~Yes sLJffisantes" dans ce pt"ocès, indiql.Je AnatoJ_ü~. Comme les 20
accusés condamnés mardi par la même Cour, dont deux à la peine capitale, ces
condamnés ont été reconnus coupables d'appartenance au PKK et d'avoir
"perpétré des att.etlt.atsà l'e:-:plosif" à Izmir.

Depuis 1987, aUClJne p~it'ede mort pronon~ée pOlJr des raisons palitiqlJes O~_.~
de droit commun n',a,.é.t,é.e:.:écL.Jtéeen TI.,U:~.Quie.

t . 1 ./). \ .' l , l, I I l I) Ii ,\ It. f.1' . \.'l I" l III Il « I) Il 1\ l ~~ t .1-'./). -- \ ~ll, (l I (,/I (l l', ( \ \( ~ t .1- ./). -- \.' l I" ( I (!IIl l fJ Il Il (~ LI- ./).

FRA0546 4 AI 0235 FoRAIAFP- TW20
PRESSE-COLLOQUE

Des journalistes palestiniens, kurdes ou algériens en colloque à Montpellier
MONTPELLIER, JO sept (AFP) - Une vingtaine de journalistes palestiniens, kurdes, turcs,
algériens, serbes et croates ont participé jeudi à Montpellier (Hérault) à un colloque sur
la situation politique en Méditerranée, à l'initiative de l'association Reporters Sans
Frontières (RSF).
Le colloque, coorganisé par la région Languedoc-Roussillon et le quotidien Midi Libre sur le
thème "Méditerranée, des dialogues impossibles ?" a permis aux intervenants, appartenant
parfois à des peuples en conflit, de se rencontrer et de réagir à la lumière des nouveaux
développements politiques sur les questions palestinienne, kurde ou algérienne.
Robert Ménard, responsable de RSF, a par ailleurs rappelé que 35 journalistes étaient morts
depuis le début du conflit yougoslave. 18 ont été assassinés en Turquie en un an et demi,
dont 6 appartenaient à la rédaction du journal kurde Ozgur Gundem qui n'existe que depuis
deux ans, a-t-il dit, ajoutant que 4 autres avaient été tués en Algérie au cours des
dernières semaines.
L'association Repprters Sans Frontières, créée en 1985 et basée à Montpellier, a pour but de
défendre les journalistes en prison et la liberté de la presse. Elle parraine des
journalistes emprisonnés de par le monde et intervient auprès des autorités concernées pour
leur libération.
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ilmanifesto
martern
27 luglio 1993

Turchia, turisti
occidentali
sotto il fuoco curdo

Dopa ilsequestrodei
quattro turisti francesi in
Turchia qualile nuove
vie del terrorismo
curdo? Ne parla Kendal
Nezan dell'Istituto ',''
curdo di Parigi

,ANNA MARIA MERLO

PARIGI 'Quattro,turistf francesi, qU:at-
tro uo'mini, sono stati sequestrati da
un commando deI Pkk, il partita dei
lavoratori kurdi. Viaggiavano con l'a-
genzia Marmara, in un tour organizza-
,to che li avrebbe far dovuti viaggia>'e
in questa paese per tre settimane.
«Non temiamo per la loro vita» ha
detto ieri la moglie di uno di loro,
«perchè ci sono già stati casi del genl::-
re Elsi sono sempre conclusi bene». Ie-
,ri, la guida turca che li accompagnava
e che ha preso contatto con i rapitori
ha affermato che potrebbero essere li-
:berati a giorni, ma è difficile stabilire
se è la speranza a parlare.

Per porre fine al sequestra i rapito-
,ri chiedono la cessazione deU'attacco
deU'esercito turco neU'Anatolia
orieptale, e l'arriva di una delegazio-
ne governativa francese, accompagna-
,~ da rappresentanti di associazioni
dei diritti umani. ilsequestra dei 4 tu-
TIstiè l'ultimo attö di una serie di azio-
ni spettacolari, destinate ad' attir~
l'attenzione deI monda sulla tragedia
kurda.

Kendal Nezan, presidente deU'I- ,
stitutoku.rdo di Parigi, è sempre più
sconsolato quando gli chiediamo un
commenta. «Condanno questi metodi
- afferma - e tutte le operaaioni
spettacolari che non sono servite ai
palestinesi e non funzioneranno nem-
mena per i kurdi. Ma i media interna-
zionali funzionano cos!». Nezan' ri-
corda la vita quotidiana dei 4 milioni
di kurdi che vivona in Turchia: «c'è
una guerra molto violenta. Ci sono 50-
60 morti al giorn(). I villaggi di monta-
gna vengono bombardati, le foreste
.bruciatedall'esercito. E' una guerra
coloniale, fatta da un governo parla-
mentare. ilPkk (il pa.'tito dei lavorato-
ri kurdi, fuorilegge in Turchia) si è po-

,:stonuovi obiettivi: nuocere all'econo-
mia turca: il turismo porta alla Tur-
chia 5 iniliardi di doUari l'anno, e più
di 3 di questi miliardi sono utilizzati '
per la guerra in Kurdistan». Ma l'at-
tacco ai turisti, come la bomba,a Istan-
pul che per fortuna non ha fatto mQrti,
non sono controproducenti? «Söno
'azioni di propagandaper attiraie l'at-
tenzionesulla guerra; perchè c'è 'solo
silenzio e indiffereilza», spiega con

, vOCedisperata Nezan.
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D','L'ESODO
lRACHENO
anieUs Mitterrand, mo-
g1i, d,l .,,,'d,"Io. con

la sua,fondazione France-Libertés ha
cercato di fare qualcosa per i ~di,
soprattutto per i kurdi iracheni ai
fe~pi de~a guerra del Golfo e d~po.
«SI, la SIgnora Mitterrand ha fatto
molto - spiega Nezan - ma il gover-
no francese vuole buone relazioni con
la T~hia, non c'è stata neppure una;
semphce, condanna». La Francia ha
contribuito a rendere mena dura quel-
10 che all'Istituto kurdo chiamano
«esodo biblico» dei kurdi iracheni. Il;
Parlamenta europeo h,a votato una ri-
soluzionein cui chiede alla Turchiâ
di rispettare i diritti umani ill Kurdi~
b'tan, ma nulla di più è stato rattci dai

, paesi occidentali, sempre a fianco del~
la Turchia, che bisogna ricordare è il
bastione di sud-est deUaNato.

Da otto anni, il Pkk ha optato per la
latta armata. Tre mesi fa, aveva deciso
un 'cessate il fuoco unilaterale chie-
dendo dialogo ad Ankara. L'a ~ugno;
scorso il cessate il fuoco è stato de.
nunciato, perchè l'esercito turco ave.
va continuato la repressione. Ma, se-
conda Nezan, non tutti gli attentati
possono essere attribuiti al Pkk. E' il
casa, per esempio, di quella di Anta-
lya. «C'è un clima caotico in Turchia
:.....spiega Nezan - tra integralisti
islamici, mafia, Pkk, c'è un'enorme"
confusione e qualcuno pub tentare di
prendere la scorciatoia. I militari, peL'
canto loro, alimentano una strategia~
della tensione. Ci sono voci che parla;

,no dell'eventualità di un colpo di sta-
to a fine ago,sto». . "

M'ILPOTERE '
DEI MllJTARI

.' , a no~ è cambiato nulla
. con Il nuovo primo mi-

,rostro, per la prima volta una don:la,

Tansu Ciller?«fl pnmo ministro non
ha nessun potere sui militari. In Tur-
chia conta solo l'esercito. E' uno dei
pochi paesi al monda dove ilcapo di
stato maggiore non dipende concreta~
mente dal ministro della difesa. Ha
carta bianca. La signora Ciller è unà:
donna affascinante, intelligente, e an~
'che se io non sono d',accordo con let
forse potrebbe fare qualcosa per l'eco-
nomia, ad esempio' con il sua progetto
di privatizzazioni. Ma sulla questione
kurda ha dichiarato che "non c'è un
problema kurdo in Turchia, ilpaese è
~linmosaico che non puà riconoscere
diritti culturali". Per quanto passa
sembrare paradossale èstato fatto Ull
p~so indietro rispetto a Turgut Ozal.,
ilnsultato finale è che ci sono 4 milio-
ni di kurdi in Turchia che non hanna
nessun diritto. Su 10reti tv non ce n'è
una che si occupi di loro. Non ci sono
scuole kurde. C'era un partita, ilHep,
che prendeva le difese di questa gen-
te, ma è stato proibito. Bisognerebbe
vedere quello che succede, sembra il
Vietnam, c'è una militarizzazione del-
,la regione». Anche l'Iran ha ripreso in
questi giorni l'attacco ai kurdi: «fauna
guerra tremenda, con operazioni in
Iraq, che hanna avuto luogo 10 scorso
fine settimana. Ci sono più 15mila
profughi». '

«Condanniamo il rapimenta, è un
atto inammissibile»,ha detto ieri il
portavoce deI ministero degli esteri. TI
Quai, d'Orsay ricorda aneora di aver
data di recente «COhsiglidi prudenza
ai turisti». L'agenzia Marmara si di-
fende: «non ci sono rischi nei nostri
viaggi». Ma bisognerà perà aspettare

, qualche giorno per vedere le conse-
guenze sul flusso turistico in Turchia.

,Ogni anno 350mila francesi Vanna in
Turchia, i40iniïà. ci:>ri-l'agenZiaMar-
mara.Anche a Nouvelles Frontières
n0J?-h~o registrato cali nelle preno-
tazIOro.Almena per ora. '
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LE NOUVEAU QUOTIDIEN - 30 SEPTEMBRE 1993

Le chef du PKKmenace les touristes en
Turquie: «Cette fois, ily aura des morts!»

Abdullah Öçalan, protégé de la Syrie, déclare une guerre totale à Ankara. Et à l'Occident: le PKK attaquera
les centres touristiques et s'en prendra aux investissements étrangers sur sol turc,

AlAIN CAMP10m
MASNM, PLAINE DE LA BEKAA

Le Parti des travailleurs du
Kurdistan soigne sa pub de
guerre. Il avait donné ren-

dez-vous à Beyrouth à une poi-
gnée de journalistes en leur pro-
mettant une rencontre avec «Apo»
(Oncle), Abdullah Öçalan, l'incon-
testable cheCde la guérilla kurde
du PKK qui défie depuis près de
dix ans l'armée d'Ankara dans le
Sud-Est turc, au prix de milliers
de morts, d'arrestations, de tortu-
res, et avec récemment quelques
rapts de touristes et des dé-
monstrations suscitées en Europe,
en particulier a Berne, on le sait
trop bielt. Abdullah Öçalan voulait
répandre un message d'escalade
militaire, et de menace contre tout
soutien extérieur à la Turquie, et
d'abord par l'apport touristique.
«Apo» avertit les voyageurs: dés-
ormais, sur les plages turques, ils
risqueront la mort.

Loin de toute nuance,
le propos d' «Apo»

est brutal

Le cheCdu PKKréside générale-
ment à Damas, et la rencontre de-
vait avoir lieu dans la plaine de la
Bekaa, ce grand jardin du Liban
derrière la montagne - sous
étroit contrôle syrien - redevenu
presque fréquentable depuis que
la terreur guerrière s'est calmée.
Jeu de pistes, dans la nuit, qui fmit
par conduire à une villa obscure et
isolée, près du poste Crontière sy-
rien de Masnaa.

Des militants kurdes, ayant
sorti des armes du coffre d'une
voitt1re, patrouillent autour de la
maison comme des chats. Encore
une heure, et des phares se rap-
prochent par un petit chemin à
travers champs. «Apo» en sort,
aussitôt entouré par des gardes"
monte un escalier vers une pièce
où des drapeaux du PKK ont été
tendus derrière un bureau et des
micros.

Avec sa Corte nuque, ~n
épaisse moustache, ses sourcils en
bataille sur des grands yeux
ronds,l'homme a l'air d'un paysan
kurde.à mi-chemin d'une vie rude.
Une existence qui semble rendre
allergique à l'humour. Sa chemise
kaki porte, sur la poche gauche,
une sorte d'étoile contenant
l'inscription «President Stone».
Commeje lui demande's'il Cautat-
tacher de l'importance à cet insi.
gne Oe cheC du PKK serait-il un
«président de pierre» comme Sta-
line était un «homme d:acier»?), il
me regarde, interloqué: «Mais
c'est la marque de la chemise!»

Loin de toute nuance, le propos
d'«Apo» est brutal. Affaibli l'an
passé par les coups que lui avait
portés l'armée turque dans It:
nord de l'Irak avec l'appui des
faux frères kurdes du clan Bar-
zani, le PKKest reparti à l'offen-
sive, sans merci, après un cessez-
le-Ceuoffert à Ankara, mais resté
sans réponse. Öçalan promet une
guerre à outrance, en défi à l'état-
major turc qui s'engageait récem-
ment à écraser la guérilla avant le
printemps. Le PKK, assure son
chef, Cerapasser en un an l'effectif
de ses combattants de quinze à
trente mille.

Mais le vrai message d'Abdul-
lah Öçalan est pour l'Occident. La
Turquie, dit-il, a toujours été un
instrument entre les mains des
puissances de l'Ouest: pour com-
battre le communisme aussi bien
que le radicalisme arabe. Et après
l'écroulement de l'Union soviéti-
que, les Turcs sont apparus (en-
core des instruments) comme
d'utiles intermédiaires pour péné-
trer dans le Caucase et l'Asie cen-
trale, chez les cousins turcopho-
nes. Mais la puissance russe est
déjà de retour: elle a défait l'al-
liance privilégiée que la Turquie
avait commencé de nouer avec
l'Azerbaïdjan.

Reste alors, selon Öçalan, un ul-
time rôle utile d'Ankara aux yeux
de l'Occident: éliminer la déstabi-
lisante contestation kurde, qui
cherche à retrouver la dignité et
l'identité qu'avaient étouffées les

empires, le colonialisme, puis 1er.
régimes autoritaires de ce
deuxième demi-siècle. Une preuve
de la connivence occidentale avec
la répression pratiquée par l'ar-
mée turque? «Dix morts en Soma-
lie, dit Öçalan, Contvos gros titres;
mais cent tués chez nous passent
inaperçus.» Alors, «Apo» menace.
«Le PKK, dit-il, avait averti qu'il
pourrait s'en prendre aux intérêts
occidentaux en Turquie (dans le
tourisme, dans l'industrie ...), Dés-
ormais, il va passer aux actes. Il y
aura des attaques contre les hô-
tels, les villages de vacances, les
investissements étrangers dans le
pays, parce qu'ils sont la princi-
pale composante du soutien à
l'économie turque en lutte contre
nous. Et s'il y a cinquante morts
parmi les touristes, dit-il la mous-
tache luisante de sueur, nous ne
serons pas responsables. Vous
êtes avertis!»

Mais ce fils de paysan au verbe
rude est aussi un intellectuel. C'est
sur les bancs de la faculté de
sciences politiques d'Ankara que
lui était venue l'inspiration d'un
projet qui à l'époque (dans les an-
nées septante) semblait Cou: puis-
que la conscience kurde est effon-
drée' en voie d'assimilation, il faut
la réveiller par une ambition
maximaliste - la conquête d'un
Kurdistan indépendant, les armes
à la main. Le projet politique se
heurtait à celui de toutes les
autres Corceskurdes et à la passi-
vité Catiguée de la population du
Sud-Est. Mais une vingtaine d'an-
nées plus tard, par la violence
donnée et reçue, «Apo» a obtenu
le réveil qu'il voulait: le Kurdistan
turc lui est désormais largement
acquis.

Et maintenant, il voit plus
grand. La question kurde lui appa-
raît aussi comme un levier pour
secouer tout le Proche-Orient, y
amener une révolution sociale
(Öçalan sort du moule commu-
niste) et, dit-il, démocratique, ce
qui surprend bien sûr venant d'un
parti monolithique et intolérant.

Mais cette visée maximaliste
n'empêche pas un p'eu de pragma-
tisme. Abdull~h Oçalanr~pète,
comme au pnntemps, qu'Il est
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Le piège d'Apoprêt à un cessez-le-feu (bilatéral
cette fois) et à l'ouverture d'un dé-
bat ~ur un projet fédéra.liste pour'
la Turquie. «Il n'y' a nulle part,
d'indépendance absolue, et notre
priorité, c'est la réalisation des
droits des Kurdes dans tous les do- '
maines.»

Mais on comprend à l'entendre
qu'il ne se satisfera pas d;un rôle
local d'administration dans le
Sud-Est. «Apo» est convaincu que
le temps travaille pour lui et que le
Proche-Odent n'échappera pas à
la tenaille kurde: ou bien les droits
de la minorité seront reconnus, et
il en résultera tôt ou tard une révi-
sion de la carte de la région; ou,
bien les Kurdes continueront
d'être soumis à des systèmes poli-
ciers, et la guerre s'étendra. 0 -

LeMonde - 30 septembre 1993

o , n.iRQUIE : deux membres' du
PKK condamnés à ,la peine de mort.
- La Caur de sûreté de l'Etat d'Iz-
mir a candamné' à la peine de.
mott, mardi 28 septembre, deux
mll,mbres de l'ERNK (Frant papu-
lair_~de libératian du Kurdistan),
la !.lranche palitique du1"arti des
travailleurs du Kurdistan (PKK).
Hasan Yagiz et Osman Demir ant
é~é recannus caupables de terra-
r.isme et du meurtre de deux per-
sannes. Depuis 1987, aucune,
Condamnatian à la peine capitale
i>r.o.nancée paur des raisans paliti-
qâes au de drait cammun n'a été
-4p~liquée en Turquie. - (AFP.)

ALAIN CAMPIOTTI

Abdullah Öçalan (Apo pour
les militants) fait monter

, les enchères. Le chef du
PKK vient d'informer les pays de
l'Ouest que, las de leur avoir
lancé des avertissements, il allait
désormais passer aux actes: les
intérêts occidentaux en Turquie
seront attaqués par la guérilla
kurde, et les sites touristiques ne
seront pas épargnés.

Le PKK a-t-il l'intention, et a-
t-illes moyens de mettre ses me-
naces à exécution? La question
n'est pas très importante. Car on
comprend bien que l'initiateur de
la lutte armée des Klirdes compte
sur l'effet de son annonce pour
mettre à mal l'industrie touristi-
que turque, essentielle pour le
pays, et décourager les investis'-
seurs étrangers.

Cette sorte de chantage pose
une question terrible aux journa-
listes, rendue plus aiguë encore
par les circonstances dans les-
quelles Apo a fait son annonce.
Elle a eu lieu la nuit, dans la
plaine de la Bekaa, dont le seul
hom a un parfum d'aventure,
parce que la vallée a longtemps
été fermée tant on la disait dange-
reuse. Et mercredi soir, à Masnaa
où parlait Abdullah Öçalan, on
pouvait voir des journalistes si ex-
cités d'être de cette partie qu'ils
se laissaient aller à des courbettes
obséquieuses devant le chef du
PKK.

Cette sorte de convivialité indi-
gne,évacua.it toute question sur le

sens qu'il y avait à rapporter les
menaces kurdes, puisque l'impor-
tant, aux yeux d'Apo, est qu'elles
soient largement répandues, pour
effrayer le plus grand nombre
possible de voyageurs et d'inves-
tisseurs. Les journalistes, sou-
dain, perdaient de vue que le sim-
ple fait d'informer devenait un
service rendu à un parti en-
guerre. En l'occurrence, ils pou-
vaient soulager leur conscience'
en se disant qu'ils contribueraient
peut-être à éviter des morts au
cas où la guérilla mettrait ses me-
naces à exécution. Mais le PKK
espère bien sûr atteindre son but
(affaiblir gravement l'économie
turque) sans passer aux actes de
terreur qu'il annonce. Il considère
donc que le journaliste est un
auxiliaire précieux dans son jeu.

Au-delà des scrupules déonto-
logiques, il demeure aussi que la
fureur d'Apo a une origine, ,tou-
jours la même, résistante comme
la pierre: elle vient du sort fait
aux Kurdes. Une injustice im-
mense a été commise, dans la-
quelle l'Occident - les puissances.
coloniales, puis les puissances
d'argent tournant autour du pé-
trole - a sa responsabilité. Nous
ne pouvons donc jamais nous dé-
tourner des Kurdes, même quand,
les moyens de lutte nous semblent
odieux.

Le conflit israélo-arabe
s'apaise. Un autre s'avance sur le
devant de la scèna 0

•SI•••
o
Z

IRAK/ENTRETIEN EXCLUSIF

Oui.à un Etat kurde
indépendant,

Le vice-Premier ministre irakien, Tarek Aziz, révèle que Saddam Hussein
a déclaré à Massoud. Barzani, le chef du PDK, qu'il serait disposé

à reconnaÎtre l'indépendance du Kurdistan. A condition
que la pop~la.ion opte pour ceHe solution~

-,

Une guerre totale oppose la Turquie à ses
douze millionsde Kurdes, sous le regard
complice des forcesaméricaines, britan-

niques et françaises stationné~s en Turquie, dans
les bases de l'Otan, et censéesprotéger les Kurdes
irakiens, et eux seuls, des visées attribuées à
Bagdad.
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L]ràn multiplie les bombardements contre ses •
propres Kurdes et exerce un droit de poursuite
contre eux au-delà de ses frontières. Pendant ce
temps,dans la profondeur du territoire irakien, au '
sein de la zone dite d'exclusionaérienne imposée
illégalementpar les pays occidentaux,Tarek Aziz,
dans un entretien exclusifavec notre envoyée spé-

ciale, crée l'événementen déclarant que l'Irak est '
prêt à reconnaîtreun Etat kurde indépendant,si un
tel projet devait voir le jour avec l'accord de ses
habitantset l'aval de la communautéinternationale.

Aprèsavoir longuementexpliquélesoriginesde
la question kurde en-Irak, depuis la promulgation
de la première Constitution en 1923 qui recon-
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naissait le caractère binational de l'Etat irakien et
jusqu'à l'adoption de la loi sur l'~utono~e. en
1974 le véritable patron de la dIplomatIe Ira-
kien~e accuse les puissances occidental~s d'~~oir
constamment joué la carte kurde pour destablhser
son pays, jugé trop indépendant.

Si cette carte a affaibli l'Irak, elle n'a pas pour
autant servi les intérêts du peupkkurde, trahi par
ses dirigeants. Ce n'est pas un, hasard, ,nous ~it
Tarek Aziz si chaque fOISque Ilrak est a la veille
d'un toum~nt historique, certains dirigeants du
mouvement kurde entrent en scène.

Déstabiliser
l'Irak

"Alors qu'Abdel Karim Kassem revendiquait, en
1963, le retour du Koweit à l'Irak, Moustapha
Barzani entrait en rébellion contre son régime. Au
moment où ce même Kassem entamait des négocia-
tions difficiles avec les compagnies pétrolières pour

la loi sur l'autonomie. C'est alors que la rébellion
éclata. Un an plus tard, en 1975. nous avons conclu
un accord al'ec le shah. Ce quiprivait la rébellion de
son principal soutien sur le terrain et provoquait son
effondrement. Certains Kurdes se rendirent. D'au-
tres choisirent de s'enfuir. Quant à Barzani et ses
fils, ils se réfugièrent aux Etats-Unis."

L'effondrement de Barzani n'a pas' empêché
Bagdad d'appliquer la loi sur l'autonomie. "Mais,
souligne Tarek Aziz, alors que nous étions occupés
à retirer notre armée et à traiter les séquelles de la
guerre d'agression de 1991, ils se sont de nouveau
manifestés, occupant Soulaymanya, Irbil et Kir-
kouk ... Ils ont ainsi créé une situation d'anarchie
que les Occidentaux mirent à profit pour intervenir
dans la région, imposant la zone d'exclusion aé-
rienne.

':En dépit de tout cela, nous avons engagé le
dialogue avec tux (Massoud Barzani, lalal Tal-
bani et les autres partis kurdes). En quatre mois,
nous sommes donc parvenus à un accord global qUI

ne pas signer car leur plan était de renverser le
régime. Cequ'ils ne parvinrent pas à/aire. D'où le
statu quo actuel.

"Le retour de Massoud Barzani à Bagdad n'eut
lieu qu'en janvier 1992. Nous avons eu une série de
rencontres ensemble. D'autres ont eu lieu ensuite
avec le président Saddam, en présence d'Izzat
Ibrahim et de moi-même. Il nous a expliqué qu'une
délégation kurde s'était rendue à Washington, bien
qu'il n'ait pas donné son aval à cette initiative. Je ne
sais pas si sa version était juste ou fausse. Il a
poursuivi: « J'ai dit aux membn;s de la délégation
qui s'est rendue à Washington que les Américains
leur conseilleraient de ne pas signer et répon-
draient non à la création d'un Etat kurde indé-
pendant. D'ailleurs, si les Américains soutiennent
un tel Etat, j'y souscris. »

Dirigeants transformés
•en mercenaires

Tarek Azi. l "Nou..........
contre une a.soclatlon forcée
avec I•• Kuni••• "

améliorer les conditions de l'exploitation de la
principale ressource du pays, les Kurdes sont entrés
en rébellion contre lui. J'étais encorejeune, mais ces
faits m'ont marqué. Je ne voyaispas quelles raisons
justifiaient le retournement des Kurdes contre
Kassem.

"Après la nationalisation du pétrole, en 1972, les
Etats-Unis avaient projeté de déstabiliser l'Irak.
Leur entreprise s'est précisée après que le gouver-
nement de Bagdad eut opté pour un développement
autonome et pour une politique de progrès, particu-
lièrement après la visite de Kissinger et de Nixon en
Iran. Alors que les Kurdes participaient au pouvoir,
les Américains s'étaient mis d'accord avec le shah
d'Iran pour soutenir Barzani contre le pouvoir
central à Bagdad. Fort de ce soutien, Barzani. qui
avait igalement des complicités avec Israël, rejeta

görantit tous les droits aux Kurdes dans le cadre
d'un Etat moderne et centralisé. Il fut également
question de régler les problèmes nés de la rébellion
ou de la guerre irako-iranienne. Il à été convenu
d'indemniser les victimes de ces conflits et de
distribuer un morceau de terre aux anciens Pech-
mergas... C'était là une solution idéale, dont ni les
Kurdes de Turquie ni ceux d'Iran ou de tout autre
pays ne pouvaient se prévaloir.

"Avant de signer cet accord, qui reprend tous les
textes antérieurs en les améliorant, Barzani et
Talbani nous ont dit: « Nous allons nous absenter
deux semaines durant lesquelles nous proposerons
cet accord à nos bases et aux autres dirigeants du
mouvement kurde. » Ils sont effectivement partis.
mais pas revenUs... Au lieu de consulter leur base.
ils se sont rendus à Washington. répondant à une
convocation. Les Américains leur ont conseillé de

"Le président Saddam Hussein lui a déclaré:
« Nous serions alors les premiers à recon'naÎtre cet
Etat. En tant que baassistes et irakiens. nous
sommes contre une association forcée avec les
Kurdes. Nous ne voulons pas les contraindre à
appartenir à l'Irak si telle n'est pas leur volonté. »

"En réalité. et en dépit de tout ce qui s'est passé.
et qui est dû aux dirigeants liés aux plans de
l'étranger, la grande majorité du peuple kurde ne
souhaite pas la sécession. Uniquement à Bagdad,
vivent entre 200 000 et 300 000 Kurdes. Pourquoi
voulez-vous qu'ils réclament l'indépendance alors
que l'Etat irakien est le leur? Les dirigeants kurdes
se sont transformés en mercenaires parce qu'ils ont
accepté d'être utilisés pour combattre les Kurdes de
Turquie. Pourquoi? Ces Kurdes-là ne seraient-ils
doncplus leursfrères? Comme vous le constatez, ce
ne sont plus les principes moraux ou d'éthique qui
guident leur conduite ..." •

PROPOS RECUEIUIS PAR
HAMIDA NA'ANA
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